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Préface. 


Au nom d'Allah, le Tout-miséricordieux, le Très-miséricordieux, 

Louanges à Allah, le Maître de l'univers, prière et salut sur notre Guide et 
Prophète Mouhammad(PSL), sur sa famille et ses compagnons. 

La parution de cette traduction m’offre l'insigne honneur de saluer et 
d'encourager vivement tous ceux qui, par leur foi et leurs actions, font honneur à 
l'Islam et à la Ouma Islamique. 

Cette œuvre, de l'aveu même de l'auteur, est inspirée des ouvrages d'illustres 
Prédécesseurs en traductions dont notamment celle réalisée sous la direction de la 
Présidence Générale des Directions des Recherches Scientifiques Islamiques, de 
l'Ifta, de la Prédication et de l'Orientation Religieuse et publiée par le complexe du 
Roi Fahd destiné à l'impression du Saint Coran. Elle est, comme aime le dire l'auteur, 
le fruit des efforts et des sacrifices consentis par les enseignants émérites de 
l'Université de Médine qui ont su guider ses pas dans la voie de la recherche et de la 
connaissance. 

Prions Allah Exalté soit-IL, pour qu’IL récompense ces nobles enseignants par 
la meilleure de ses récompenses et qu’il ouvre le cœur des musulmans à Ses 
Paroles contenues dans le verset 148 de la sourate 2 : "Rivalisez donc dans les 
bonnes œuvres..." 

Au risque de faire souffrir la modestie de notre compatriote et frère CHEIKH 
BOUREIMA ABDOU DAOUDA, je ne puis m'empêcher de noter que par son acte, il 
fait honneur à la nation nigérienne et à la Ouma Islamique dans son ensemble. Il a 
su dans son livre, alliér sa foi, son talent et toute son abnégation. 

Après de brillantes études secondaires sanctionnées par un baccalauréat qui 
le prédestinait à une carrière dans la Médecine, il préféra plutôt se mettre à la 
disposition de l’Islam en prenant le chemin de l'Université Islamique de Médine, la 
Ville Bénie du Prophète Mouhammad(PSL). 

Le présent essai de traduction et de commentaire des versets du Saint Coran 
qu'il nous propose et qu’il qualifie d'humble contribution à la diffusion de l'Islam est un 
outil précieux particulièrement pour la Ouma Islamique francophone pour qui la non 
maîtrise de l'arabe constituait une barrière pour la connaissance de la parole de Dieu 
contenue dans le Livre Saint. 

Au nom du Chef de l'Etat, de la Communauté Musulmane du Niger, et au mien 
propre, je présente à ce digne fils du Niger et à ses enseignants émérites de Médine, 
nos vives félicitations et nos sincères encouragements et prie Allah le Tout- 
miséricordieux, pour qu'IL nous guide dans le droit chemin, le chemin de ceux qu’IL a 
comblés de Ses faveurs, non pas de ceux qui ont encouru Sa colère, ni des égarés 



Ministre de la Communication, de la Culture, de la 
Jeunesse et des Sports. 
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Présentation 


Louange à Allah Seigneur des mondes « ... qui a envoyé à des gens illetrés un 
messager des leurs qui leur récite Ses versets, les purifie et leur enseigne le Livre 
et la Sagesse... ». Sourate 62 (le Vendredi) : verset 2. 

Ce verset souligne les trois fonctions importantes, à savoir la Tilâwah (récitation) 
du Qour’ân, la Tazkiyah (purification/réformation) de l’homme et le Ta’lîm 
(enseignement) de la signification du Qour’ân ; fonctions importantes que devait 
remplir le Prophète Mouhammad #| qui, conscient de son rôle de modèle à 
suivre, a dit : «Le meilleur d’entre vous est celui qui a appris le Qour’ân et l’a 
enseigné [aux autres] ». 

Or l’apprentissage du Qour’ân nécessite une révision constante ; et son enseigne¬ 
ment suppose une bonne compréhension du sens de ses versets. 

Bien qu’il existe depuis fort longtemps beaucoup de traductions du Qour’ân en 
langue française, ce livre est le premier du genre à offrir tous les avantages 
permettant d’accéder à cette recommandation du Prophète : 

- en format de poche, l’on peut le transporter partout sur soi, le lire et le 
consulter en toute situation (lors des débats, en voyage,...) ; 

- le texte arabe figure en regard de la traduction, ce qui permet au lecteur ne 
comprenant pas la langue arabe d’avoir sous les yeux le sens de ce qu’il lit en 
arabe ; 

- cette traduction est complétée par des notes explicatives et agrémentée de 
Hadîs authentiques tirés en majorité du Çahîh de Alboukhâry qui est le recueil de 
Hadîs le plus recommandé car il n’est pas exagéré de dire que sa valeur religieuse 
vient immédiatement après celle du Qour’ân ; 

- on y trouve des livres entiers traitant des rites cultuels de certains piliers de 
l’Islam : le jeûne du mois de Ramadan et le Hadj notamment. 

Ce livre, utile pour les musulmans et intéressant pour les non musulmans, est 
largement diffusé en langue anglaise par les mêmes Editions Dâroussalâm. 

Son objet essentiel est de tenter une plus large diffusion de la connaissance des 
préceptes islamiques. Le public de langue française lui réservera sans doute un 
accueil bienveillant. 


Tahirou Abdour-Rahman 
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Introduction 


Louanges à Allah Seigneur de l’Univers. Je témoigne qu’il n’y a point de divinité 
digne d’adoration hormis Allah l’Unique sans associé. Et je témoigne que 
Mouhammad est serviteur et Envoyé d’Allah. Qu’Allah prie sur lui et lui accorde le 
salut ainsi que sa famille, ses compagnons et tous ceux qui suivront sa voie jusqu’au 
Jour Dernier. 

Le Saint Qour’ân est la lettre ou le dernier message d’Allah à l’Humanité toute 
entière afin qu’elle y puise son code de vie en vue de réaliser son bonheur terrestre 
et céleste. Ce Qour’ân est donc la miséricorde d'Allah à l’intention de tous les êtres 
depuis l’avènement du Prophète Mouhammad prière et salut d’Allah sur lui, jusqu’à 
la fin du monde. Il est un guide pour ceux qui cherchent la bonne voie, une lumière 
pour ceux qui marchent vers Allah. Le Qour’ân est un esprit qui revivifie les coeurs 
et les corps comme Allah l’a dit : 

«Et c’est ainsi que Nous t’avons révélé un esprit (le Qour’ân) provenant de 
Notre part. Tu n’avais aucune connaissance du Livre ni de la foi ; mais Nous en 
avons fait une lumière par laquelle Nous guidons qui Nous voulons parmi Nos 
serviteurs. Et en vérité tu guides vers un chemin droit, le chemin d’Allah à Qui 
appartiennent ce qui est dans les cieux et ce qui est sur la terre. Oui c’est vers 
Allah que s’acheminent toutes les choses ». Sourate 42 (la consultation) : versets 52 
et 53. 

Allah a aussi dit : « Ô gens ! Une exhortation vous est venue, de votre Seigneur 
(ce Qour’ân qui enjoint tout ce qui est bien et interdit tout ce qui est mal), une 
guérison de ce qui est dans les poitrines (comme doute, ignorance, hypocrisie...), 
un guide et une miséricode pour les croyants ». Sourate 10 (Yoûnous) : verset 57. 

Le Qour’ân renferme toute science, toute connaissance, toutes les nouvelles du 
passé, du présent et du futur, toutes les histoires des pieux et tous les récits des 
mécréants, des orgueilleux et des tyrans. Bref, le Saint Qour’ân n’a rien omis, 
comme le témoigne Celui qui l’a révélé : 

« Nous n’avons rien omis d’écrire dans le Livre ». Sourate 6 (les bestiaux) : 
verset 38. 

Nul ne peut donc énumérer tous les bienfaits du Qour’ân pour l’Humanité. Le 
Très Haut a en effet dit : « Certes, ce Qour’ân guide vers ce qu’il y a de plus droit, 
et il annonce aux croyants qui font de bonnes œuvres qu’ils auront une grande 
récompense ; et à ceux qui ne croient pas en l’au-delà, que Nous leur avons 
préparé un châtiment douloureux». Sourate 17 (le voyage nocturne) : versets 9 et 
10 . 

Voilà donc le témoignage d'Allah pour son Livre : Il témoigne que le Qour’ân 
guide vers ce qu’il a de plus droit, de plus juste, de plus sage et de plus utile dans 
toute chose : dans la croyance ou la foi, les jugements et préceptes, les adorations, 
les conceptions et dans toutes les affaires et situations touchant ce bas monde et la 
vie future ; et cela aussi bien sur le plan individuel, national qu’international, à 
travers tous les temps et tous les lieux: «Le faux ne l’atteint d’aucune part ni par 
devant ni par derrière, c’est une révélation émant d’un Sage, Digne de louange», 
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Sourate 41 (les versets détaillés) : verset 42. 

La descente du Saint Qour’ân est meilleure que toutes les richesses que l’homme 
peut amasser; c’est ainsi que le précise le Très-Haut: «Dis: [Ceci provient] de la 
grâce d’Allah et de Sa miséricorde; voilà de quoi ils devraient se réjouir. C’est 
bien mieux que tout ce qu’ils amassent». Sourate 10 (Yoûnous) : verset 58. 

Ainsi, le bonheur des individus et des peuples dépend de leur attachement à 
cette miséricorde divine (le Qour’ân) comme Allah l’a dit, le jour où II ordonna au 
premier couple humain de sortir du Paradis pour la vie sur terre : 

«Il dit: “Descendez d’ici, vous serez tous (avec vos descendants) ennemis les 
uns des autres. Puis, si jamais un guide vous vient de Ma part, quiconque suit 
Mon guide ne s’égarera ni ne sera malheureux. Et quiconque se détourne de Mon 
Rappel, mènera certes, une vie pleine de gêne, et le Jour de la Résurrection Nous 
l’amènerons aveugle au rassemblement...». Sourate 20 (Ta-Ha) : versets 123 et 124. 

Quiconque s’accroche donc au Saint Qour’ân ne sera jamais égaré ni malheu¬ 
reux. Il n’aura rien à craindre et ne sera point affligé ici-bas et dans la vie future 
comme l’a souligné le Seigneur Très-Haut dans un autre verset : 

« Nous dîmes : “Descendez d’ici, vous tous ! Toutes les fois que Je vous enverrai 
un guide ; ceux qui le suivront n’auront rien à craindre et ne seront point affligés ». 
Sourate 2 (la vache) : verset 38. 

Le Saint Qour’ân est donc une garantie contre le malheur, l’égarement et les 
tentations pendant les périodes de troubles. Ali bn Abi Tâlib - qu’AJlah l’agrée - 
rapporte en effet, qu’il a entendu le Messager d’Allah prière et salut d’Allah sur 
lui, dire: «Il y aura des périodes de troubles pareilles à l’obscurité de la nuit. 
“Comment s’en sortir ô Messager d’Allah ?” demandai-je. Il répondit : “Par le biais 
du Livre d’Allah — qu’il soit glorifié et exalté. Il renferme les nouvelles de ceux qui 
ont vécu avant vous et de ceux qui viendront après vous. Il sert de loi entre vous. 
C’est une parole décisive qui tranche entre le vrai et le faux et non une plaisanterie 
frivole. Quiconque cherche une voie en dehors de lui, Allah l’égarera. Il est la 
corde solide d’Allah, Sa lumière évidente, le Sage Rappel et la voie droite. Les 
passions ne peuvent point le dévier, les langues ne se confondent pas dans sa 
lecture et les opinions ne divergent pas à son sujet. Les savants sont toujours épris 
de lui et les pieux ne se fatiguent pas de sa lecture. Il ne vieillit pas pour sa lecture 
répétée. Ses merveilles ne finissent jamais. 

A peine les djinns l’ont entendu qu’ils ont crié : “Nous avons certes entendu un 
Qour’ân merveilleux qui guide vers la droiture”. Quiconque le connaît a eu une 
science primordiale sur les autres. Quiconque le cite dit la vérité, et quiconque juge 
selon lui jugera avec justice. Quiconque l’applique sera récompensé et quiconque y 
convie les gens sera guidé sur une voie droite». Rapporté par Attirmizy. 

Si tels sont quelques qualificatifs et bienfaits de ce grand Qour’ân, il incombe 
alors à toute l’humanité de la prendre pour guide et loi dans les affaires de la vie : 
politiques, économiques, sociales, religieuses, éducatives, culturelles... En effet, le 
monde n’a jamais connu et ne connaîtra jamais un livre complet qui reforme les 
âmes, les consciences et les sociétés, plus que le Saint Qour’ân. Le monde n’a 
jamais connu et ne connaîtra jamais un livre utile et profitable à l’éducation de 
l’homme et à la réforme sociale, tant sur le plan moral que sur le plan conceptuel, 
plus que le Saint Qour’ân. Il est en effet le plus complet et le plus important de 
tous les livres célestes : il renferme tout ce que renfermaient les révélations passées 
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et il est le dermier Livre venant de Seigneur de l’Univers. Allah le Très-Haut l’a 
fait descendre pour l’éducation de cet être combien honoré et privilégié par Allah : 
l’homme, afin qu’il puisse s’élever à l’ombre de la voie Qour’ânique au plus haut 
niveau que peut atteindre l’être humain. Et afin qu’il puisse réaliser et concrétiser 
sa distinction et sa primauté sur toutes les autres créatures de la nature, en faisant 
usage de sa raison et de sa pensée pour comprendre quelques aspects de ce que 
renferme ce grand livre comme ordres, interdictions, lois, adorations, récits et 
leçons à travers chacun de ses chapitres et à travers chacun de ses versets, mieux, à 
travers chacun de ses mots. En effet, Celui qui l’a fait descendre est le Sage par 
excellence, le Bien informé et le Savant par excellence. 

Il a donc placé chaque lettre, chaque mot, chaque verset et chaque chapitre, à la 
place qui lui convient, de par Sa sagesse et Sa science, de sorte que nul ne peut ni 
n’a le droit de déplacer en avant ou en arrière une lettre, un mot, un verset ou un 
chapitre de ce Livre ; et il ne convient non plus à personne d’y ajouter ou d’en 
diminuer quoi que ce soit. 

Ainsi, chaque musulman est tenu de s’accrocher au Saint Qour’ân et à la 
Sounnah du Prophète Mouhammad qui est l'explicaton pragmatique du contenu 
Qour’ânique. 

Chaque musulman doit se soumettre corps et âme, physiquement et moralement, 
intérieurement et extérieurement aux ordres du Saint Qour’ân et à ceux de la 
Sounnah, en mettant en application ce qu’ils recommandent et en évitant ce qu’ils 
interdisent. 

Chaque musulman doit fournir l’effort maximum pour comprendre ces deux 
sources principales de l’Islam et les méditer afin de tirer leçon de ce qu’ils 
renferment comme lois, vertus, récits... 

Or tout cela n’est possible qu’avec la compréhension de la langue arabe dans 
laquelle l’Islam a été révélé. Malheureusement plus de 75 % des musulmans du 
monde ne comprennent pas cette langue d’où la nécessité voire l’obligation de la 
traduction des enseignements islamiques. 

Certes, des efforts ont été dores et déjà fournis dans ce domaine et des 
tentatives de traduction ont été entreprises çà et là par les musulmans. Force est de 
constater cependant que la traduction des textes islamiques connaît encore de 
grands problèmes. En effet, elle n’est accomplie jusqu’ici que par deux catégories 
de gens : 

1) soit des gens spécialisés dans la traduction (profane) mais qui ignorent le fond 
et la réalité de l’Islam d’où la défectuosité de leur traduction et son insuffisance à 
atteindre les résultats escomptés. 

2) soit des gens qui ont un bon niveau de connaissance islamique mais qui sont 
si faibles dans les langues dans lesquelles ils traduisent, que cela rebute certains 
lecteurs au lieu de les attirer vers l’Islam. 

Ainsi, beaucoup de ces traducteurs commettent de graves fautes voire des 
monstruosités dans leur traduction des textes du Saint Qour’ân et de la Sounnah. 
Cela est imputable à leur ignorance de l’Islam à laquelle s’ajoutent les difficultés de 
compréhension de la langue arabe en raison de la subtilité et de la richesse 
inégalable de cette langue... 

Nous espérons par la présente traduction en langue française du sens des versets 
du Saint Qour’ân, remédier à certaines de ces erreurs grâce aux éclaircissements 
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que nous avons apportés à beaucoup des versets qui paraissaient ambigus aux 
lecteurs francophones. Deux points font l’originalité de cette traduction : 

1 - Le fait qu'elle s’appuie sur trois principaux commentaires du Saint Qour’ân : 

a) Le commentaire de Attabari 

b) Le commentaire de Alqourtoubi 

c) Le commentaire d’Iboun Kasîr 

2 - Le fait que nous ayons utilisé plusieurs centaines de Hadîs pour expliquer 
certains versets. 

Comme toute œuvre humaine, nous ne prétendons pas avoir atteint la perfection 
dans cette traduction car aucune langue ne coupe sur une autre. Il ne saurait y 
avoir de traduction juste sans l’aide d’Allah. Je sollicite donc Son assistance afin 
que Son message ne soit pas déformé et qu’il soit bien compris des frères 
musulmans à qui Allah permettra de le lire. Ainsi, ce qui s’avérera juste dans cette 
traduction relève d’Allah Seul et à Lui pour cela la louange et la grâce. Quant à 
une erreur (éventuelle), elle ne saurait provenir que de Satan et de moi ; Allah en 
est innocent ainsi que Son Messager d’une part, et d’autre part les musulmans. 
J’implore donc le pardon d’Allah pour toute erreur éventuelle et Lui demande la 
conformité et la rectitude dans la parole et l’action, Lui qui est Maître de cela et 
qui en demeure Capable. Je Le prie aussi de récompenser par la meilleure 
récompense qui soit ici-bas et dans l’au-delà toute personne qui, à un stade ou à un 
autre, aura concouru à l’élaboration de cet ouvrage. 

Prière et salut d’Allah soient sur notre Prophète Mouhammad, sur sa sainte 
famille et ses fidèles compagnons. 

Remarques très importantes ; 

1) En ce qui concerne le texte même de la traduction, je me suis beaucoup 
appuyé sur les traductions françaises du sens des versets du Saint Qour’ân déjà 
existantes, plus précisément celle du Complexe du Roi Fahd pour l’Impression du 
Saint Qour’ân à Médine. 

2) En ce qui concerne les parenthèses et les Hadîs, pour la majorité, je les ai 
empruntés au commentaire en langue anglaise du sens des versets du Saint Qour’ân 
de Dr : Mouhammad Mouhsin Khan. 

3) Cette traduction est la première œuvre du Bureau des Traductions Islamiques 
au Niger. Elle a été faite sous la supervision d’une commission spécialisée. 


Le traducteur : 

Cheikh Boureïma Abdou Daouda 
Président du Bureau des Traductions Islamiques au Niger. 



Le système de transcription adopté dans cette traduction 
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kha 

ha 

dja 

sa 

ta 

ba 

a 
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<> 

j 
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S 

ça 

cha 

sa 

za 

ra 

za 

da 

ô 

o 

t 

t 

i 

L 


qa 

fa 

gha 

* 

a 

zha 

tha 

dha 


j 

J* 

j 

r 

j 

û 

ya 

wa 

ha 

na 

ma 

la 

ka 


Remarque: Nous avons gardé quelques fois une transcription telle qu'elle est 
connue de la majorité des lecteurs pour éviter la lourdeur de l’orthographe ou de la 
prononciation. Ainsi nous avons par exemple préféré retenir le mot «Hadj» à la 
vraie transcription «Hadjdj», le mot «Haq» à la vraie transcription «Haqq»... 
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Sourate 1. Al-Fâtihah 


l ère Partie 
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Sourate 1 AL-FÂTIHAH 11 ' 




1. Au nom dAUahP^ le Tout Miséricor- ((J)) p __ li 

dieux, 131 le Très Miséricordieux. [4Î 


^ Cette sourate a plusieurs noms dont Al-fâtihah (l’ouverture ou le prologue), Oummoul-kitâb 
(la mère du livre), Aç-çalât (la prière), Sab-oul masâni (les sept versets que l’on répète), Ar- 
rouqya (l’incantation)... Cette sourate est la plus importante sourate du Saint Qour’ân. En 
effet, Aboû Saïd Bin Almou-alla - qu’Allah l’agrée — rapporte : "Je priais à l’intérieur de la 
mosquée lorsque le Messager d’Allah m’avait appelé mais je n’avais pas répondu à son appel. 
Quand j’eus fini, je lui dis : « Ô Messager d’Allah, je priais ». Il me dit : « Allah n’a-t-Il pas dit : 
«Répondez à Allah [en Lui obéissant] et [répondez] au Messager quand il vous appelle». 
Sourate 8 (le butin) : verset 24. Puis il me dit: «Je vais t’enseigner une sourate qui est la plus 
importante des sourates du Qour’ân avant que tu ne sortes de la mosquée». Puis il prit ma 
main. Lorsqu’il voulait sortir [de la mosquée], je lui dis: «N’as-tu pas dit que tu vas 
m’enseigner une sourate qui est la plus importante du Qour’ân ?». Il répondit: «Alhamdou 
lillâhi rabbil ‘Alamîn, ce sont les 7 versets que l’on répète et c’est le grand Qour’ân qu’on m’a 
donné ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4474). 

C’est à cause de son importance qu’Allah nous a imposé sa récitation au moins dix-sept (17) 
fois par jour, c’est-à-dire en ne prenant en considération que les seules prières obligatoires qui 
totalisent en effet quotidiennement dix-sept (17) rakât. Or la récitation de Al-fâtihah est 
obligatoire dans chaque rakat comme le confirme le Hadîs rapporté par Oubâdah bin Aç- 
çâmit - qu’Allah l’agrée - dans lequel le Messager d’Allah dit : « Il n’y a pas de prière 
[valide] pour quiconque n’y récite pas l’ouverture du Livre (c’est-à-dire souratoul-fâtihah)». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 756). 

[2Ï Nous adoptons le terme (Allah) qui signifie Dieu, l’Unique Divinité, sans associé, et qui 
mérite l’adoration partout et toujours. Contrairement au terme Dieu, le mot Allah ne se met 
ni au féminin ni au pluriel ; il ne dérive d’aucune racine et n’accepte ni suffixe ni préfixe, sauf 
l’invocatif (Allahoumma) qui est la contraction de (yâ Allah !). Tous les noms de perfection 
sont attributs de Allah. On dit par exemple : Allah est Tout Miséricordieux, Très 
Miséricordieux, Puissant, Pardonneur... Allah est donc le nom propre de Dieu, or les noms 
propres ne se traduisent pas. 

131 Les qualificatifs (Ar-rahmân) et (Ar-rahîm) dérivent tous deux de la même racine (rahmah) 
qui veut dire miséricorde. Cependant, le premier désigne une miséricorde générale qui ne fait 
pas de distinction entre les créatures. En effet, c’est par cette miséricorde que Allah assure la 
subsistance de tous les êtres: croyants, mécréants, animaux... C’est donc une miséricorde 
propre à ce monde, et nous avons traduit ce qualificatif par : le Tout Miséricordieux. Quant 
au second, il désigne une miséricorde supplémentaire et particulière, réservée uniquement aux 
croyants dans l’au-delà. Nous avons traduit ce qualificatif par : le Très Miséricordieux. 

[41 Ce verset que l’on appelle Basmallah sert d’en-tête à toutes les sourates du Saint Qour'ân 
hormis la neuvième. En revanche, il y a une sourate qui comporte deux basmallah , en 
l’occurrence la sourate 27 (les fourmis). De ce fait, le nombre des sourates est égal à celui des 
basmallah, soit 114. Ainsi, tous les savants, depuis les compagnons jusqu’à nos jours, 
s’accordent sur le fait que la basmallah est une partie d’un verset coranique : le verset 30 de la 
sourate précitée. Ils sont aussi unanimes sur le fait que Al-fâtihah comprend 7 versets comme 
Allah l’a dit: «Nous t’avons certes donné "les sept versets que l’on répète", ainsi que le = 
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2. Toutes louanges et tous remerciements 
sont dus à Allah, Seigneur [1] de 'Âlamîn 
(hommes, djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah). 

3. Le Tout Miséricordieux, le Très Misé¬ 
ricordieux. 

4. L’Unique Maître 121 (et seul juge sou¬ 
verain) du Jour de la rétribution (c’est-à-dire 
le Jour de la résurrection). 

5. C’est Toi 131 (Seul) que nous adorons, 141 


=Qour’ân sublime». Sourate 15 (Al-hidjr) : verset 87. 

Cependant, il y a une divergence d'opinion entre eux à propos de la basmallah de cette 
sourate Alfâtihah. Certains la considèrent et la placent comme le premier verset de Alfâtihah 
comme c’est le cas ici; tandis que d’autres la considèrent comme un simple en-tête. Dans ce 
dernier cas, la répartition des versets se fait comme suit : 

1. Louange à Allah Seigneur de l'univers. 

2. Le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

3. Maître du Jour de la rétribution. 

4. C’est Toi [Seul] que nous adorons, et c'est de Toi (Seul) que nous cherchons aide. 

5. Guide-nous dans la voie droite, 

6. la voie de ceux que Tu as comblés de Tes grâces, 

7. non pas [la voie] de ceux qui ont encouru Ta colère (tels les juifs), ni des égarés (tels les 
chrétiens). 

Selon donc l’opinion que l’on adopte, on prononce cette basmallah à haute ou à basse voix au 
cours de la prière. C’est ce qui explique le fait que certains Imâms la récitent à haute voix 
tandis que d’autres la prononcent à voix basse. 

111 Le terme utilisé par le Saint Qourân est Rabb qui n’a pas d’équivalent en Français. Il 
désigne l’unique et seul Seigneur de tout l’univers, son Créateur, son Maître, son Pourvoyeur, 
son Chef, son Organisateur... Rabb est également un attribut d’Allah. 

12] Le Jour de la rétribution, c’est-à-dire le Jour de la résurrection, jour où chaque homme 
recevra son salaire conformément à ses œuvres. 

1?1 On tutoie Allah pour éloigner toute idée de Chirk ou polythéisme. 

[4] L’adoration (Ibâdah) en Islam est un nom général qui englobe tout ce qu’Allah aime et 
agrée parmi les actes et paroles, apparents et cachés tels que la Çalât, la Zakât, le Zikr , la 
piété ou crainte d’Allah... Ainsi, l’adoration se fait par la langue, le coeur et l’ensemble du 
corps. Les conditions d’acceptation de toute adoration sont les suivantes : 

1) La piété, c’est-à-dire la crainte d’Allah qui consiste à appliquer Ses ordres et éviter Ses 
interdits. Allah a dit: «jjêuJi ja aûi jj* Lji : Allah n’accepte [toute adoration], dit l’autre, que 
de la part des pieux». Sourate 5 (la table servie) : verset 27. 

2) La qualité de l’adoration ; c’est-à-dire qu’elle doit être bonne et destinée uniquement à 
Allah sans aucune association, comme Allah l’a dit: «Quiconque donc, espère rencontrer son 
Seigneur (Allah), qu’il fasse de bonnes actions et qu’il n’associe dans son adoration aucun 
autre à son Seigneur (Allah)». Sourate 18 (la caverne) : verset 110. 

3) La conformité avec ce que le Prophète a apporté de son Seigneur (Allah) aussi bien dans 

la forme que dans le fond car le Prophète a dit: «jj U,.! U* 'L* < y* : Toute= 
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et c’est de Toi (Seul) que nous cherchons 
aide.^ 

6. Guide-nous dans la voie droite, [2] 

7. la voie de ceux que Tu as comblés de 
Tes grâces, 1 non pas [la voie] de ceux qui 


=œuvre (c’est-à-dire toute adoration) non conforme à nos enseignements est à rejeter». 
Rapporté par Mouslim. Ht il (le Prophète) Ü a dit aussi j y : 

Toute innovation à notre religion sera [purement et simplement] rejetée». Rapporté par Al- 
Boukhâry et Mouslim. 

^ Ce verset constitue une sorte de contrat dans lequel le serviteur s’engage à n’adorer 
qu’Allah et à ne demander l’aide et l’assistance que de Lui, notamment pour la résolution des 
problèmes tels l’enrichissement, la procréation... que Seul Allah peut régler. Le Prophète âi a 
dit à ce sujet à Iboun Abbâs : « Jeune homme, je vais t’apprendre certaines paroles de 
sagesse : Sois attentif envers Allah, Il le sera envers toi ; sois attentif envers Allah, tu Le 
trouveras devant toi ; si tu demandes, adresse-toi à Allah ; lorsque tu sollicites une aide, 
sollicite-la d’Allah ; sache que si la communauté toute entière conjuguait ses efforts pour te 
faire profiter d’une chose, tu n’en profiteras que si Allah l’a inscrite comme telle pour toi ; de 
même, si la communauté toute entière conjuguait ses efforts pour te nuire, elle ne pourrait le 
faire que si Allah l’avait décrété ainsi à ton encontre. Désormais la plume est rangée et 
l’encre des pages a séché ». Rapporté par Al-Boukhâry. 

^ Il y a deux sortes de guidées en Islam : 

1) la guidée de conformité qui est propre à Allah. Il conforme qui II veut à suivre la voie 
droite en lui faisant accepter volontiers les enseignements des prophètes et envoyés d’Allah. 
C’est pourquoi Allah dit au Prophète ^ : «Tu ne guides pas celui que tu aimes mais c’est 
Allah qui guide qui II veut... ». Sourate 28 (le récit) : verset 56. 

2) la guidée d’orientation qui est due au prêche et à l’exhortation des prophètes et ceux qui 
les suivent. C’est pourquoi Allah dit en s’adressant à Son Messager Mouhammad «... Ht 
en vérité tu guides vers un chemin droit, le chemin d’Allah à qui appartiennent ce qui est dans 
les deux et ce qui est sur la terre...». Sourate 43 (l’ornement) ; versets 52 et 53. 

On comprend donc à partir de cette division de la guidée, pourquoi des proches, voire des 
parents à certains prophètes, n’ont pas cru à la mission de ces derniers et sont morts mécréants : 
tels que Aboû Tâlib, Aboû Djahl, Aboû Lahab... tous oncles du Prophète Mouhammad ^ ; le 
père du Prophète Ibrâhîm (sur lui la paix d’Allah) ; la femme et un des fils du Prophète Noûh 
(sur lui la paix d’Allah) ; la femme du Prophète Loût (sur lui la paix d’Allah)... Allah n’a donc 
pas guidé ces gens malgré leurs liens de parenté avec des messagers. Tandis que des gens 
éloignés des messagers et élevés quelques fois dans la pure mécréance, telle la femme de 
Fir’awn, ont eu la foi grâce aux prêches des prophètes et de ceux qui les suivent. C’est pour 
cette raison que le Prophète ^ ouvrait toujours ses sermons par cette expression : «... Celui 
qu’Allah guide, nul ne peut l’égarer et celui qu’Allah égare nul ne peut le guider ... ». 

[3] C’est-à-dire le chemin des prophètes, des véridiques (ceux qui ont cru en premier au 
Prophète et l’ont suivi tel que Aboû Bakr Assiddîq), des martyrs et des pieux ; comme 
Allah l’a dit: «Quiconque obéit à Allah et au Messager... ceux-là seront avec ceux qu’Allah a 
comblés de Ses bienfaits : les prophètes, les véridiques, les martyrs et les vertueux. Et quels 
bons compagnons que ceux-là ! ». Sourate 4 (les femmes) : verset 69. 


^ 

0 






Sourate 1. Al-Fâtihah 


l ere Partie 


14 




^ 4^wIaII 


ont encouru Ta colère [1] (tels les juifs), ni 
des égarés (tels les chrétiens).^ 


[1] C’est-à-dire les juifs comme l’a expliqué le Prophète à Adî bin Hâtim - qu’Allah l’agrée 
- lorsque celui-ci l’interrogea à propos de ceux qui ont encouru la colère d’Allah. Il répondit : 
«Ce sont les juifs, et ce sont les chrétiens qui sont les égarés». Rapporté par Attirmizy et Aboû 
Dawoûd. 

Les récits de Zaïd bin Amr bin Noufaïl à propos de la recherche de la vraie religion 

1) Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - raconte que le Prophète 0. 
rencontra Zaïd bin Amr bin Noufaïl dans la vallée de Baldah avant le début de la Révélation 
[Qour’âni que] au Prophète Un repas fut présenté au Prophète ^ qui refusa de le manger. 
[On le présenta ensuite à Zaïd], il dit: «Je ne mange pas vraiment de ce que vous égorgez à 
vos Ançâb (pierres dressées pour l’immolation au nom de divinités autres qu’Allah). Zaïd bin 
Amr critiquait ainsi la voie des Qouraïch par laquelle ils faisaient leurs immolations. Il disait : 
«Allah a créé le mouton, lui a fait descendre l’eau du ciel et II a fait pousser pour lui l’herbe 
de la terre et voilà que vous l’égorgez au nom d’autres divinités qu’Allah». Il (Zaïd) dénonçait 
donc fermement cette pratique et la considérait comme abominable. (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3826). 

2) Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - raconte que Zaïd bin Amr bin 
Noufaïl alla à Cham (la région qui comprend actuellement le Liban, la Palestine et la 
Jordanie) à la recherche d’une [vraie] religion à embrasser. Il rencontra ainsi un savant 
religieux juif et se renseigna au sujet de leur religion. Il lui dit: «Il se peut que j’embrasse 
votre religion, informe-moi donc à son sujet». Le juif lui répondit: «Tu n’embrasseras pas 
notre religion avant d’avoir ta part de la colère d’Allah». Zaïd lui dit: «Mais c’est justement 
la colère d’Allah que je fuis, car jamais je ne supporterai quelque chose de la colère d’Allah si 
je pouvais l’éviter. Peux-tu donc m’indiquer une autre religion?». Le juif lui dit: «Je ne 
connais pas une autre religion à part la religion du Hanîf». Zaïd l’interrogea: «Et c’est quoi 
la religion du Hanîf?». «C’est la religion d’Ibrâhîm qui n’était ni juif ni chrétien et qui 
n’adorait qu’Allah Seul», répondit le juif. Zaïd continua son chemin [à la recherche de cette 
religion]. Il rencontra un savant chrétien et lui posa la même question qu’il a posée au juif. Le 
chrétien lui dit: «Tu n’embrasseras pas notre religion avant d’avoir ta part de la malédiction 
d’Allah». Zaïd lui dit: «Mais c’est justement la malédiction d’Allah que je fuis, car jamais je 
ne supporterai quelque chose de la malédiction d’Allah si je pouvais l’éviter. Peux-tu donc 
m’indiquer une autre religion ? ». Le chrétien lui dit : «Je ne connais pas une autre religion à 
part la religion du Hanîf». Zaïd l’interrogea: «Et c’est quoi la religion du Hanîf?». «C’est la 
religion d’Ibrâhîm qui n’était ni juif ni chrétien et qui n’adorait qu’Allah Seul». Quand il vit la 
concordance des propos du juif et de ceux du chrétien sur la religion d’Ibrâhîm, Zaïd s’en alla. 
Quand il sortit [de la ville], il leva ses mains et dit : «O Allah ! Je Te prends à témoin que je 
suis la religion d’Ibrâhîm». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 3827). 

3) Asmâ-ou bint Abî Bakr - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - a dit: «J’ai vu Zaïd bin 
Amr bin Noufaïl debout, le dos contre la Ka ‘ba, qui disait : « O assemblée de Qouraïch ! Il n’y 
a personne parmi vous qui suit la religion d’Ibrâhîm à part moi». Elle ajouta: «Il (Zaïd) 
interdisait l’enterrement des filles vivantes et disait à celui qui voulait tuer sa fille : « Ne la tue 
pas, je te prends sa charge ». Il prenait ainsi la fille et quand celle-ci devenait grande, il disait 
à son père : «A présent, si tu veux je te la ramène et si tu veux je continue de m’en charger», 
(i Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 3828). 

^ On dit « Amîn » à la fin de la récitation de cette sourate au cours de la prière [seulement= 
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Sourate 2 AL-BAQARAH (la vache) 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. Alif, Lâm, Mîm (ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour’ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. Ceci est le Livre (le Qour’ân) au sujet 
duquel il n’y a aucun doute ; c’est un guide 
pour ceux qui sont Mouttaqoûn (les pieuses 
et vertueuses personnes qui craignent Allah 
et s’abstiennent de commettre les péchés et 
toutes les mauvaises actions qu’il a interdi¬ 
tes; qui aiment Allah d’un amour fort et 
accomplissent, dans la mesure de leurs capa¬ 
cités, toutes les bonnes actions qu’il a or¬ 
données de faire), 

3. qui croient au Ghaïb^ et accomplis¬ 
sent la Çalât (Iqâmatouç-Çalât) ^ et dépen- 




=ou dans l’invocation]. Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte en effet que le Messager 
d’Allah a dit: «Quand l’Imâm dit: «Ghayril magh-dhoûbi ’alayhin wa lâd-dhâlîn (non pas [la 
voie] de ceux qui ont encouru Ta colère - tels les juifs -, ni des égarés - tels les chrétiens -), 
dites « Amîn » car celui dont le « Amîn » correspond avec celui des anges, on lui pardonnera 
ses [petits] péchés passés». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4475). 

Remarque : il y a quatre façons de prononcer «Amin » : 

1) En allongeant les deux syllabes (A) et (min) : «âmîn ». 

2) En allongeant la première syllabe (A) et en écourtant la seconde (min) : « âmin ». 

3) En écourtant la première syllabe (A) et en allongeant la seconde (min) : «amîn ». 

4) En écourtant les deux syllabes (A) et (min) : « amin ». 

La première façon est la meilleure car l’allongement des syllabes peut faire correspondre 
notre « âmîn » avec celui des anges, ce qui nous vaudrait la rémission de nos [petits] péchés 
passés. 

^ Le mot Ghaïb veut dire littéralement invisible. Cependant il englobe des concepts plus 
larges comme la croyance en Allah, aux Anges, aux Livres Révélés, aux Messagers d’Allah, au 
Jour Dernier (celui de la Résurrection), au Qadr (Destin Divin). Il englobe aussi tout ce 
qu’Allah et Son Messager nous ont rapporté comme connaissances et nouvelles du passé, du 
présent, du futur, telles que les nouvelles de la création des deux et de la terre, de la vie 
botanique et zoologique ainsi que les nouvelles concernant les nations passées, le Paradis, 
l’Enfer, ... 

( Iqâmatouç-Çalât ) veut dire l’accomplissement de la prière canonique qui comporte cinq 
séances quotidiennes ; la prière que les musulmans hommes et femmes sont tenus d’accomplir= 
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sent de ce que Nous leur avons attribué 
(c’est-à-dire donnent la Zakât dépensent 
pour eux-mêmes, pour leurs parents, leurs 
enfants, leurs femmes et font charité aux 
pauvres et pour servir la cause d’Allah - 
Djihàd -). 

4. Ceux qui croient à ce qui (le Qour'àn et 
la Sounnah) t’a (à toi Mouhammad 3 g§) été 
descendu (révélé) et à ce qui a été descendu 
avant toi (la Tawrât - la Torah - et YIndjîl 
- l’Evangile -) et qui croient fermement à la 
vie future (la résurrection, le jugement der¬ 
nier, la rétribution des bonnes et des mau- 


=obligatoirement et régulièrement, en des temps bien déterminés ; la prière que les hommes 
accomplissent en assemblée dans les maisons d’Allah (les mosquées) et que les femmes 
accomplissent de préférence dans leur maison. Cela ne signifie pas que la participation de la 
femme aux prières dans les mosquées est interdite : mais, celle faite dans sa maison est 
meilleure (mieux récompensée) pour elle comme l’a précisé le Prophète C’est que la sortie 
de la femme de sa maison ne peut se faire que sous des conditions qu’il faut strictement 
respecter, notamment l’obtention de l'autorisation du mari, le fait de ne pas se parfumer, le fait 
de se voiler islamiquement le corps, ... Quant aux enfants, le Prophète a ordonné de leur 
enseigner la prière depuis l’âge de sept ans et de les frapper s’ils ne l’accomplissent pas à l’âge 
de dix ans. Ainsi le chef (de la famille, de la ville ou de la tribu, du pays...) est responsable 
devant Allah de la mise en application de ces recommandations coraniques et prophétiques. 

(. Ïqâmatouç-Çalât ) veut dire aussi accomplir la prière canoniquement, c’est-à-dire 
conformément à toutes les règles édictées et mises en pratique par le Prophète qui a dit à ce 
propos : « Priez comme vous m’avez vu prier ». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 631 et 7246). 

Se référer au livre sur la prière du Prophète (ffeg ‘*JlS : La prière du Prophète #,) pour 

mieux connaître cette prière. 

tl] La Zakât : il s’agit d’une proportion bien déterminée que le musulman prélève 
annuellement, au profit de certaines catégories de personnes, sur ses biens lorsque ceux-ci 
atteignent le seuil recommandé. Ce dernier varie en fonction de la nature des biens. La Zakât 
est obligatoire car elle constitue l'un des cinq piliers fondamentaux de l’Islam. Elle est un 
facteur économique majeur qui permet d’établir la justice sociale et d’amener la société 
islamique à vivre dans la sécurité et la prospérité. (Voir Çahîhoul-Boukhâry, le livre de la Zakât 
no 24). 

Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah (sg|) a 
dit: «L’Islam est fondé sur cinq piliers: 

1) Témoigner qu’il n’y a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah et que Mouhammad 
est Messager d’Allah ; 

2) Accomplir la Çalât ; 

3) Donner la Zakât ; 

4) Accomplir le Hadj (le pèlerinage à la Maison Sacrée à Makkah) ; 

5) Accomplir le Çawm (le jeûne) de Ramadhan. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 8). 
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vaises actions, le Paradis, l’Enfer,...). 

5- Ceux-là sont sur le (vrai) chemin de 
leur Seigneur, et ce sont eux qui réussissent. 

6. En vérité, les infidèles, cela leur est 
égal : que tu (Mouhammad #§) les avertisses 
ou non, ils ne croiront pas. 

7. Allah a scellé leurs coeurs et leurs 
oreilles (c’est-à-dire qu’ils sont fermés vis-à- 
vis de l’acceptation de la guidée d’Allah) ; et 
un voile épais leur couvre la vue; et pour 
eux il y aura un grand châtiment. 

8. Parmi les gens, il y en a (les hypocrites) 
qui disent : « Nous croyons en Allah et au 
Jour dernier ! » tandis qu’en fait, ils n’y 
croient pas. 

9. Ils [pensent pouvoir] tromper Allah et 
les croyants; mais ils ne trompent qu’eux- 
mêmes, et ils ne s’en rendent pas compte. 

10. Il y a dans leurs coeurs une maladie 
(de doute et d’hypocrisie), et Allah laisse 
croître leur maladie. Ils auront un châtiment 
douloureux, pour avoir menti. 

11. Et quand on leur dit : «Ne semez pas 
la corruption sur la terre», ils disent; «Au 
contraire nous ne sommes que des réforma¬ 
teurs ! » 

12. Certes, ce sont eux les véritables cor¬ 
rupteurs, mais ils ne s’en rendent pas comp¬ 
te. 

13. Et quand on leur dit (aux hypocrites) ; 
« Croyez comme les gens (qui ont suivi 
Mouhammad : Ançâr et Mouhâdjiroûn) 
ont cru», ils disent: «Croirons-nous comme 
ont cru les faibles d’esprit ? » Certes, ce sont 
eux les véritables faibles d’esprit, mais ils ne 
le savent pas. 

14. Quand ils rencontrent ceux qui ont 
cru, ils disent : « Nous croyons » ; mais quand 
ils se trouvent seuls avec leurs Chayâthîn 
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(diables, polythéistes, hypocrites...) ils disent : 
« Certes, nous sommes avec vous ; en vérité, 
nous ne faisions que nous moquer d’eux». 

15. C’est Allah qui Se moque d’eux ; et II 
les endurcira dans leur révolte et prolongera 
sans fin leur égarement. 

16. Ce sont eux qui ont troqué le droit 
chemin contre l’égarement. Leur négoce n’a 
donc point profité. Et ils ne sont pas sur la 
bonne voie. 

17. Ils ressemblent à quelqu’un qui a 
allumé un feu ; puis quand le feu a illuminé 
tout à l’entour, Allah a fait disparaître leur 
lumière et les a abandonnés dans les ténè¬ 
bres, [ainsi] ils ne voient rien. 

18. Sourds, muets, aveugles, ils ne peu¬ 
vent donc pas revenir [sur le droit chemin]. 

19. Ou comme une averse tombant du 
ciel, accompagnée de ténèbres, de tonnerre 
et d’éclairs. Ils se mettent les doigts dans les 
oreilles, à cause de la terreur de la foudre et 
par crainte de la mort ; et Allah encercle de 
tous côtés les infidèles (Allah les rassemble¬ 
ra tous). 

20. L’éclair presque leur emporte la vue : 
chaque fois qu’il leur donne de la lumière, 
ils avancent ; mais dès qu’il fait obscur, ils 
s’arrêtent. Si Allah le voulait, Il leur enlève¬ 
rait certes l’ouïe et la vue, car Allah a 
pouvoir sur toute chose. 

21. Ô hommes ! Adorez votre Seigneur 
(Allah), qui vous a créés vous et ceux qui 
vous ont précédés, afin que vous deveniez 
des Mouttaqoûn (les pieux, voir sourate 2 (la 
vache) : verset 2). 

22. C’est Lui qui vous a fait la terre pour 
lit, et le ciel pour toit ; qui précipite l’eau (la 
pluie) du ciel et par elle, fait surgir toutes 
sortes de fruits pour vous nourrir : ne don¬ 
nez donc pas des égaux à Allah (dans 
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l’adoration, le jugement, l’amour...), alors 
que vous savez (que Lui Seul a le droit 
d’être adoré).^ 

23. Si vous (arabes, païens, juifs, chré¬ 
tiens...) avez un doute sur ce que Nous 
avons fait descendre (le Qour’ân) à Notre 
Serviteur (Mouhammad (#|), tâchez donc 
de produire une sourate (un chapitre) sem¬ 
blable et appelez vos témoins (supporteurs 
et assistants) en dehors d’Allah, si vous êtes 
véridiques. 

24. Mais si vous ne le faites pas et vous 
ne le ferez jamais ! Craignez donc le feu, 
dont le combustible sera composé d’hommes 
et de pierres, préparé pour les infidèles. 
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25. Annonce à ceux qui croient et prati¬ 
quent de bonnes oeuvres qu’ils auront pour 
demeures des jardins sous lesquels coulent 
les ruisseaux ; chaque fois qu’ils seront grati¬ 
fiés d’un fruit des jardins ils diront : « C’est 
bien là ce qui nous avait été servi aupara¬ 
vant». Or c’est quelque chose de semblable 
(seulement dans la forme mais différent dans 
le goût) ; ils auront là des Azwâdjoum-mou- 
tahhara (conjoints purifiés),^ et là ils de¬ 
meureront éternellement. 

26. Certes, Allah n’a pas honte de citer 
en parabole un moustique ou quelque chose 
de plus grand (ou plus petit) [que le mous- 
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Abdoullah - qu’AUah l’agrée - raconte qu’il a interrogé le Prophète : 

- Quel péché est plus grand auprès d’Allah ? 

- Le fait de donner un égal à Allah alors qu’il t’a créé. 

- Certes, c’est un énorme péché. Et après cela, quel péché est plus grand ? 

- Le fait de tuer ton enfant de crainte qu’il mange avec toi. 

- Et après cela, quel péché est plus grand ? 

- Le fait de forniquer avec la femme de ton voisin». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4477). 

[2] Des conjoints qui n’auront plus à satisfaire des besoins naturels (selles, urines, menstrues en 
ce qui concerne les femmes...). Voir Tafsîr Iboun Kasîr vol. 1, page 63 et voir plus loin la note 
de bas de page de la sourate 29 (l’araignée) : verset 64. 
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tique]. Quant aux croyants, ils savent bien 
qu’il s’agit de la vérité venant de la part de 
leur Seigneur; quant aux infidèles, ils dis¬ 
ent : « Qu’a voulu dire Allah par une telle 
parabole ? ». Par cela, nombreux sont ceux 
qu’il égare et nombreux sont ceux qu’il 
guide ; mais II n’égare par cela que les 
Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah), 

27. qui défont le pacte qu’ils avaient fer¬ 
mement conclu avec Allah, rompent ce 
qu’Allah a ordonné d’unir (en ce qui concer¬ 
ne la religion d’Allah qui est le pur mono¬ 
théisme et l’application de ses lois sur la 
terre et aussi en ce qui concerne le maintien 
de bonnes relations avec les parents et 
amis), [1] et sèment le désordre sur la terre. 
Ceux-là sont les vrais perdants. 

28. Comment pouvez-vous renier Allah, 
considérant qu’il vous a donné la vie alors 
que vous étiez inexistants ? Puis II vous fera 
mourir ; puis II vous fera revivre (le Jour de 
la résurrection) et enfin c’est à Lui que vous 
retournerez (Voir sourate 40 (le Pardon- 
neur) : verset 11). 

29. C’est Lui qui a créé pour vous tout ce 
qui est sur la terre, puis S’est orienté (dirigé) 
«Istawâ » vers le ciel et en a fait sept cieux. 
Et II est Omniscient. 

30. Et [rappelle] lorsque Ton Seigneur dit 
aux anges : « Certes, Je vais établir sur la terre 
un Khalîfah (l’Humanité) générations après 
générations», ils dirent : «Vas-Tu y placer des 
gens qui y mettront le désordre et répandront 
le sang, alors que nous sommes là à Te 
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PJ Djoubaïr bin Mouth-im - qu'Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète dire: 
«N’entrera pas au Paradis celui qui rompt les liens de parenté». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 

no 5984). 
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sanctifier et à Te glorifier ?» - Il (Allah) dit : 
« En vérité, Je sais ce que vous ne savez pas ! ». 

31. Et II apprit à Adam tous les noms (de 
toutes choses), 1 ^ puis II les présenta aux 
anges et dit : « Dites-Moi les noms de ceux- 
ci, si vous êtes véridiques ! ». 
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[1] A propos de la parole d’Allah: «Et II apprit à Adam tous les noms (de toutes choses)», 
Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Les croyants, réunis le Jour du 
jugement [puis devant la longue attente] diront : "Allons trouver quelqu’un pour qu’il intercède 
en notre faveur auprès de notre Seigneur (Allah) [afin qu’il tranche entre les gens]". Ils iront 
ainsi trouver Adam et lui diront : "Tu es le père de [tous les] gens, Allah t’a créé de Ses 
propres Mains. Il a fait prosterner les anges devant toi, t’a appris tous les noms (de toutes 
choses) ; intercède donc pour nous auprès de ton Seigneur pour qu’il nous délivre de la 
situation dans laquelle nous sommes". Adam dira : "Je ne suis pas digne [de cette intercession]". 
Il se souviendra ainsi de son péché et aura honte. Il dira : "Allez voir Noûh car il est le premier 
messager qu’AJlah a envoyé aux gens de la terre". Les gens iront donc le voir, mais il dira : "Je 
ne suis pas digne [de cette intercession]". Il se souviendra ainsi de sa demande (invocation) sur 
laquelle il n’avait aucune connaissance et aura honte. Il dira : "Allez voir [Ibrâhîm] Khalüour- 
Rahmân (l’Intime du Tout Miséricordieux)". Les gens iront donc le voir, mais il dira : "Je ne 
suis pas digne [de cette intercession]. Allez voir Moû-sâ qui est un serviteur à qui Allah a parlé 
[de vive voix et directement] et II lui a donné la Torah". Les gens iront donc le voir, mais il 
dira: "Je ne suis pas digne [de cette intercession]". Il se souviendra ainsi d’avoir tué un homme 
non coupable d’un meurtre et aura honte de son Seigneur. Il dira : "Allez voir ‘î-sâ, le serviteur 
d’Allah, Son Messager, Son Verbe et Son Roûh (Esprit insufflé à Maiyam)". Les gens iront 
donc le voir, mais il dira : "Je ne suis pas digne [de cette intercession], allez voir Mouhammad 
qui est un serviteur à qui Allah a pardonné les péchés antérieurs et postérieurs". Les gens 
viendront donc me trouver et j’irai solliciter l’autorisation de mon Seigneur. Il me la donnera 
puis quand j’aurai vu mon Seigneur, je me jetterai prosterné. Il me laissera dans cette position 
autant qu’il voudra puis me dira: «Soulève ta tête, demande Je t’accorderai ce que tu 
demanderas, parle Je t’écouterai et intercède J’accepterai ton intercession». Je lèverai ainsi ma 
tête puis Le louerai par des louanges qu’il m’inspirera et je formulerai mon intercession. On 
me désignera alors un groupe que je ferai entrer au Paradis. Je reviendrai et quand je verrai 
mon Seigneur, je ferai comme la première fois et formulerai ensuite mon intercession. On me 
désignera alors un groupe que je ferai entrer au Paradis. Puis je reviendrai pour la troisième, 
puis pour la quatrième fois. Sur ce, on me dira : « Il ne reste dans le Feu que les gens que le 
Qour'ân a retenus et ceux qui doivent y rester éternellement». [Un des narrateurs] Aboû 
‘Abdillah ajouta: "Ceux que le Qour’ân a retenus" est une allusion à la parole d’Allah: «Ils y 
seront pour l’éternité». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4476). 

* Il ne faut pas comprendre que Son Roûh (Esprit insufflé à Maryam) veut dire l’Esprit ou 
l’Ame d’Allah. Il s’agit bien de l’esprit ou de l’âme attribuée à ‘î-sâ, donc un esprit créé par 
Allah par Son Commandement : "Sois ! Et il est" ; de la même façon qu’il a créé Adam. En 
effet tout ce qui est dans les deux et sur terre peut être attribué à Allah car c’est Lui le Vrai 
Possesseur, étant leur Créateur, sans pour autant que cela fasse partie intégrante de Lui. 
Gloire à Allah! Par exemple quand Allah dit: «Ma terre ou Mes deux», cela ne veut pas 
dire que la terre et les deux sont partie intégrante de Lui. 
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32. Ils (les anges) dirent : « Gloire à Toi ! 
Nous n’avons de savoir que ce que Tu nous 
as appris. Certes c’est Toi POmniscient, le 
Sage». 

33. Il dit : « Ô Adam, informe-les de ces 
noms». Puis quand celui-ci les eut informés 
de ces noms, Il dit: «Ne vous ai-Je pas dit 
que Je connais le Ghaïb (invisible) des cieux 
et de la terre, et que Je sais ce que vous 
divulguez et ce que vous cachez ? ». 

34. Et [rappelle] lorsque Nous dîmes aux 
anges : « Prosternez-vous devant Adam ! », ils 
se prosternèrent, à l’exception de Iblis (Satan) 
qui refusa, s’enfla d’orgueil et fut parmi les 
infidèles (les désobéissants à Allah). 

35. Et Nous dîmes: «Ô Adam, habite le 
Paradis toi et ton épouse, et nourrissez-vous- 
en de partout à votre guise ; mais n’appro¬ 
chez pas cet arbre sinon vous seriez du 
nombre des Zhâlimîn (injustes)». 

36. Puis, le Chaythân (Satan) les fit glisser 
de là (du Paradis) et les fit sortir du lieu où 
ils étaient. Et Nous dîmes: «Descendez; 
ennemis les uns des autres. Et pour vous il y 
aura une demeure sur la terre, et un usufruit 
pour un temps. 

37. Puis Adam reçut de son Seigneur des 
paroles, 1 et Allah lui pardonna (accepta 
son repentir). Certes, c’est Lui le Grand 
Pardonneur (qui accepte le repentir), le Très 
Miséricordieux. 

38. Nous dîmes : « Descendez de cette 
place (le Paradis), vous tous ! Toutes les fois 
qu’une guidée vous viendra de Ma part, ceux 
qui suivront Ma guidée n’auront rien à 
craindre et ne seront point affligés». 
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t 1 ! Ces paroles sont ainsi mentionnées dans le Qour'ân : « Ô notre Seigneur ! Nous avons fait du 
tort à nous-mêmes. Et si Tu ne nous pardonnes pas et ne nous fais pas miséricorde, nous serons 
très certainement du nombre des perdants ». Sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 23 
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39. Mais ceux qui ne croient pas et trai¬ 
tent de mensonges Nos Ayât (preuves, évi- 
dences, versets, enseignements, 
révélations...), tels sont les compagnons du 
Feu où ils demeureront éternellement. 

40. O ! Enfants d’Israël, rappelez-vous 
Mon bienfait dont Je vous ai comblés. Si 
vous tenez votre engagement vis-à-vis de 
Moi, Je tiendrais le Mien. Et ne redoutez 
que Moi. 

41. Et croyez à ce que J’ai fait descendre 
(ce Qoufân ), en confirmation de ce qui était 
déjà avec vous {la Tawràt et VIndjîï) ; et ne 
soyez pas les premiers à le renier. Et ne 
vendez [n’échangez] pas Mes révélations {la 
Tawràt et Tlndjîl) contre un vil prix (obtenir 
un vil gain ou profit en vendant Mes ver¬ 
sets). Et craignez-Moi et Moi Seul. 

42. Et ne mêlez pas le faux à la vérité. 
Ne cachez pas sciemment la vérité (Mou- 
hammad est le Messager d’Allah et ses 
qualités sont bien écrites dans vos Livres [la 
Tawràt et Tlndjîl] ; et vous savez toute cette 
vérité). [1] 
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^ Athâ’ bin Ya-sâr a dit : "J’ai rencontré Abdoullah bin Amr bin Al-âç - qu’Allah l’agrée 
ainsi que son père-, et je lui ai dit : 

- Informe-moi au sujet de la description du Messager d’Allah |jj£ dans la Tawràt. 

- Oui, par Allah, il est bien décrit dans la Tawràt par certaines de ses qualités mentionnées 
dans le Qour’ân [en particulier dans la parole d’Allah] : « Ô Prophète ! Nous t’avons envoyé 
[pour être] témoin, annonciateur [de bonnes nouvelles aux croyants] et avertisseur [de 
tourments éternels aux mécréants] », une protection pour les illettrés (ceux qui n’ont pas reçu 
une révélation céleste comme les Arabes). Tu es Mon serviteur et Mon Messager, Je t’ai 
nommé al-Moutawakkil (celui qui place totalement sa confiance en Allah). Tu n’es ni rude, ni 
dur, ni bavard dans les marchés ; tu ne réponds pas au mal par le mal, mais tu traites avec 
douceur et gentillesse et tu pardonnes. Et Allah (ton Seigneur) ne te fera pas mourir avant 
que tu ne redresses la communauté tordue (déviée) en leur faisant dire : là ilâha illallâh (il n’y 
a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah) et par elle (la communauté redressée) des 
yeux aveugles s’ouvriront [pour voir clair], des oreilles sourdes s’ouvriront [pour entendre 
clair] et des cœurs scellés s’ouvriront [pour comprendre clairement]. (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 2125). 
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43. Et accomplissez la Çalât , et acquittez 
la Zakât, et inclinez-vous (ou soumettez-vous 
en toute obéissance à Allah) avec les Raki- 
oûn (ceux qui s’inclinent). 111 

44. Recommanderez-vous aux gens al-Birr 
(piété, droiture et toute action d’obéissance 
ordonnée par Allah) et vous oubliez vous- 
mêmes de le faire, [2] alors que vous récitez le 
Livre (la Tawrât) ? Etes-vous donc insensés ? 

45. Et cherchez aide dans la patience et 
la Çalât : certes, la Çalât est une lourde et 
dure obligation, sauf pour les Khâchi-oûn 
(les humbles qui croient réellement en Al¬ 
lah, qui Lui obéissent en toute soumission, 
qui craignent le plus Son châtiment et qui 









[,] Les Râki-oûn sont ceux qui s’inclinent au cours de la prière ou se soumettent corps et âmes 
aux ordres d’Allah et de Son Messager Mouhammad comme les musulmans qui ont 
embrassé l’Islam, qui n’adorent rien en dehors d’Allah et qui accomplissent les bonnes œuvres 
dans la seule intention de chercher l’agrément d’Allah. Ce verset nous montre que 
l’accomplissement de la prière en commun a été prescrit même aux communautés antérieures 
(les juifs en particulier). Cette obligation est renforcée en Islam par plusieurs versets 
coraniques et plusieurs Hadls ou récits prophétiques que la circonstance ne nous permet pas de 
citer ici. Retenez cependant que le Prophète prière et salut d’Allah sur lui, a maintes fois été 
sur le point d’aller brûler les maisons de ceux qui n’assistaient pas à la prière en commun, 
n’était-ce la compassion et la pitié envers les vieillards, les enfants et les femmes. Il n'a été 
nulle part rapporté que le Prophète a prié individuellement une obligation. Même malade, on 
l’amenait à la mosquée porté entre les épaules de gens et «Vous (les musulmans) avez certes , 
dans le Messager d'Allah (Mouhammad m) un excellent modèle [à suivre], pour quiconque espère 
en Allah et au Jour dernier et évoque Allah fréquemment». Sourate 33 (les coalisés) verset 21. 

! 2 1 Soulayman — qu’Allah l’agrée — a dit: «J’ai entendu Aboû Wâ-il — qu’Allah 1 agrée — dire : 
"On demanda à ’Ou-sâmah : 

- Pourquoi ne parles-tu pas à cet homme (Ousmân) ? 

- Je lui ai parlé [secrètement] sans pour autant chercher à être le premier à ouvrir une 
mauvaise porte et je ne dirai pas d’un souverain qui gouverne plus de deux personnes qu’il est 
bon depuis que j’ai entendu le Messager d’Allah dire : «On amènera [le Jour du jugement] un 
homme qu’on jettera et qui roulera sur lui-même jusqu’au fond de l'enfer où il sera broyé 
comme la farine de l’âne dans sa meule. Tous les gens de l’enfer se regrouperont autour de 
lui et lui diront : "Ô un tel ! [Qu’est-ce qui t’a amené ici ?] N’est-ce pas toi qui nous ordonnais 
le Ma‘roûf (le monothéisme islamique et tout ce qui est bon et recommandé par l’Islam) et 
nous interdisais le Mounkar (le polythésime, la mécréance et tout ce qui est mauvais et 
réprouvé par l’Islam)? Il répondra: "Si! Je vous ordonnais le Ma'roûf alors que je ne le 
pratiquais pas et vous interdisais le Mounkar alors que je le faisais"». (Çahîhoul-Boukhâry y 
Hadîs no 7098). 
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sont convaincus de Sa Promesse - le 
Paradis - et de Sa menace - l’Enfer -). 

46. [Ce sont ceux] qui ont la certitude de 
rencontrer leur Seigneur et de retourner à 
Lui Seul. 

47. O ! Enfants d’Israël, rappelez-vous 
Ma faveur dont Je vous ai comblés, et que 

A 

Je vous ai préférés à Alamîn (hommes, 
djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah) 
(de votre époque, dans le passé). 

48. Et redoutez un jour (celui du Juge¬ 
ment) où nulle âme ne suffira en quoi que 
ce soit à une autre ; où l’on n’acceptera 
d’elle aucune intercession ; et où on ne 
recevra d’elle aucune compensation. Et ils 
ne seront point secourus. 

49. Et [rappelez-vous], lorsque Nous vous 
avons délivrés des gens de Fir’awn (Pha¬ 
raon), qui vous infligeaient le pire châtiment 
en égorgeant vos fils et en épargnant vos 
femmes. C’était là une grande épreuve de la 
part de votre Seigneur. 

50. Et [rappelez-vous], lorsque Nous 
avons fendu la mer pour vous et Nous vous 
avons donc délivrés, et noyé les gens de 
Fir’awn, tandis que vous regardiez (ces gens 
au moment où la mer les engloutissait). 

51. Et [rappelez-vous], lorsque Nous don¬ 
nâmes rendez-vous à Moû-sâ (Moïse) pen¬ 
dant quarante nuits. Puis en son absence 
vous avez pris le veau [pour objet d’adora¬ 
tion] ; vous étiez alors Zhâlimoûn (polythéis¬ 
tes et injustes). 

52. Puis après cela Nous vous pardonnâ¬ 
mes, afin que vous soyez reconnaissants. 

53. Et [rappelez-vous], lorsque Nous don¬ 
nâmes à Moû-sâ le Livre (la Tawrât et le 
Discernement - entre la vérité et le faux -) 
afin que vous soyez guidés. 
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54. Et [rappelez-vous], lorsque Moû-sâ dit 

A 

à son peuple : «O ! Mon peuple, certes vous 
vous êtes fait du tort à vous-mêmes en 
prenant le veau pour objet d’adoration. Re¬ 
venez donc à votre Créateur ; et faites-vous 
tuer les uns par les autres (que les innocents 
tuent les coupables) : ce serait mieux pour 
vous, auprès de votre Créateur»! ... C’est 
ainsi qu’il accepta votre repentir ; car c’est 
Lui, certes, le Grand Accueillant au repentir 
et le Très Miséricordieux ! 

55. Et [rappelez-vous], lorsque vous dites: 
«Ô! Moû-sâ, nous ne te croirons jamais 
jusqu’à ce que tu nous fasses voir Allah 
clairement»!... Alors la [lumière de la] fou¬ 
dre vous saisit tandis que vous regardiez. 

56. Puis Nous vous ressuscitâmes après 
votre mort afin que vous soyez reconnais¬ 
sants. 

57. Et Nous vous couvrîmes de l’ombre 
d’un nuage, et fîmes descendre sur vous al- 
Manna E1] (la manne) et les cailles [en 
disant] : « Mangez des délices que Nous vous 
avons attribués ! » - [Mais ils se rebellèrent] 
et ce n’est pas à Nous qu’ils firent du tort, 
mais ils se firent du tort à eux-mêmes. 

58. Et [rappelez-vous], lorsque Nous dî¬ 
mes : «Entrez dans cette ville (Jérusalem), 
et mangez-y à l’envie où il vous plaira ; mais 
entrez par la porte en vous prosternant (ou 
en vous courbant avec humilité) et dites : 
"Pardonne-nous [Seigneur]" ; Nous vous par¬ 
donnerons ainsi vos fautes et donnerons 
davantage [de récompense] pour les bien¬ 
faisants». 


(il pi'QX ail 

le P % fâ pti pJi 


A\'Ih îi 


à.\\ < A*a 









jÿSe Ûjÿtj LÎllij 



x^L [ fêeù ytiî ûi 

1j*4 IZ 

jLmi ÂU»- 


[l] Moudjâhid - qu’Allah l’agrée - a dit : "al-Manna est une sorte de gomme sucrée et le Salwa 
est un oiseau (la caille)". Sa-îd bin Zaïd - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah 
a dit: «Le Kam’a (la truffe: champignon comestible) provient de la manne (al-Manna) et son 
liquide est un remède contre les troubles des yeux». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4478). 
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59. Mais les pervers substituèrent à ces 
paroles d’autres que ce qu’on leur a dit. 
Ainsi, Nous fîmes descendre du ciel Ridjzan 
(un châtiment avilissant) 111 sur les injustes à 
cause de leur désobéissance [à Allah]. (Voir 
Tafsir Attabari vol I page 305). 

60. Et [rappelez-vous], quand Moû-sâ de¬ 
manda de l’eau pour son peuple, alors Nous 
dîmes: «Frappe le rocher avec ton bâton.» 
Et tout d’un coup, douze sources en jailli¬ 
rent, et certes, chaque tribu sut son propre 
abreuvoir ! - «Mangez et buvez de ce qu’Al- 
lah vous accorde ; et ne semez pas de 
troubles sur la terre comme des fauteurs de 
désordre». 

61. Et [rappelez-vous], quand vous dîtes : 
« Ô Moû-sâ, nous ne pouvons plus supporter 
une seule nourriture. Invoque donc ton Sei¬ 
gneur pour qu’il nous fasse sortir de la terre 
ce qu’elle fait pousser, de ses légumes, ses 
concombres, son Foûm (blé ou ail), ses 
lentilles et ses oignons !» - Il dit : « Voulez- 
vous échanger le meilleur pour le moins 
bon ? Descendez donc à n’importe quelle 
ville ; vous y trouverez certainement ce que 
vous demandez ! ». L’avilissement et la misè¬ 
re s’abattirent sur eux; ils encoururent la 
colère d’Allah. Il en fut ainsi parce qu’ils 
reniaient les Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...) d’Allah et 
qu’ils tuaient sans droit les prophètes. Cela 
parce qu’ils désobéissaient et transgressaient 
[les limites en désobéissant à Allah]. (C’est- 
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[1] Amir bin Sa’d bin Abî Waqqâç - qu’Allah les agrée - a dit qu’il a entendu son père 
interroger Ousâmah bin Zaïd - qu’Allah l’agrée - [en ces termes] : 

- Qu’est-ce que tu as retenu du Messager d’Allah au sujet de la peste ? 

- La peste, dit Ousâmah, est un châtiment avilissant qu’Allah a fait descendre sur un groupe 
des enfants d’Israël ou sur des gens qui ont vécu avant vous. Ainsi, si vous entendez parler de 
la peste dans une région, n’y allez pas. Et si elle est déclarée dans la région où vous vous 
trouvez, n’y sortez pas en cherchant à la fuir. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3473). 
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à-dire qu’ils commettaient des crimes et des 
péchés). 

62. Certes, ceux qui ont cru, les juifs, les 
chrétiens et les sabéens,^ quiconque a cru 
en Allah, au Jour dernier et a accompli de 
bonnes œuvres, tous auront leurs récompen¬ 
ses auprès de leur Seigneur ; ils n’éprouve¬ 
ront aucune crainte et ils ne seront jamais 
affligés.^ 

A 

63. Et [rappelez-vous O enfants d’Israël], 
quand Nous avons contracté un engagement 
avec vous et brandi sur vous le Mont [en 
disant] : « Tenez ferme ce que Nous vous 
avons donné et souvenez-vous de ce qui s’y 
trouve afin que vous soyez Mouttaqoûn 
(pieux, voir sourate 2 : verset 2) ! » 

64. Puis vous vous en détournâtes après 
cela ; n’eût été donc la grâce d’Allah et Sa 
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^1 Les Sabéens constituaient une ancienne nation qui vivait à Mousal [en Iraq] et qui 
proclamait : là ilâha iüaliâh (il n’y a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah) et lisait le 
Zaboûr (les Psaumes des Sabéens). Ils n’étaient ni juifs ni chrétiens. 

i 2 l Ce verset 62 de souratoul-baqarah et le verset 69 de la sourate 5 (la table servie) ne 
doivent pas être mal interprétés par le lecteur comme a dit Iboun Abbas - qu’Allah l’agrée - 
(Voir Tafsîr Attabari vol. 1, page 323) : en effet les dispositions de ces versets sont abrogées par 
le verset suivant : «Et quiconque désire une religion autre que l’Islam, ne sera point agréé et il 
sera, dans l’au-delà, parmi les perdants». Sourate 3 (la famille d'Imrân) : verset 85. Cela veut 
dire que depuis l’avènement de la mission prophétique de Mouhammad site jusqu’à la fin du 
monde, aucune forme d’adoration ne sera acceptée de qui que ce soit par Allah si cette 
adoration n’est pas faite dans la voie du Prophète Mouhammad ate qui l’a clairement exprimé 
ainsi : «Je jure par Celui qui détient l’âme de Mouhammad àfe en Sa Main, que quiconque de 
cette communauté aura entendu parler de moi, qu’il soit juif ou chrétien, puis mourra sans 
avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons du Feu». Rapporté par 
Mouslim [vol. I, le livre de la foi, Hadis no 240] d’après Aboû Houraïra - qu’Allah soit satisfait 
de lui-. 

L’Imân Annawawy - qu’Allah nous fasse miséricorde ainsi que lui - a dit en commentant ce 
Hadis : "Il renferme l’abrogation de toutes les religions depuis la mission prophétique de notre 
Prophète La parole du Prophète : «Quiconque de cette communauté aura entendu parler 
de moi...» signifie que quiconque est contemporain du Prophète et quiconque viendra après lui 
jusqu’au Jour Dernier, il leur incombe à tous d’entrer dans l’Islam en suivant le Prophète. 
Celui-ci a mentionné le juif et le chrétien en guise d’avertissement pour les autres hommes ; en 
effet, s’il incombe au juif et au chrétien de suivre le Prophète, eux qui ont reçu des révélations 
célestes, les autres hommes sont encore plus obligés de le suivre. Et Allah est plus Savant !" 
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miséricorde, vous seriez certes parmi les 
perdants. 

65. Vous avez certainement connu ceux 
des vôtres qui transgressèrent le Sabbat (le 
samedi). Eh bien Nous leur dîmes: «Soyez 
des singes méprisés et abjects ! » 

66. Nous fîmes donc de cela un exemple 
pour eux-mêmes et pour les générations 
futures et une leçon pour les Mouttaqoûn. 

67. [Et rappelez-vous] lorsque Moû-sâ dit 
à son peuple : « Certes Allah vous ordonne 
d’immoler une vache». Ils dirent: «Te mo¬ 
querais-tu de nous?». Il dit: «Qu’Allah me 
garde d’être du nombre des Djâhiloûn (des 
ignorants ou des stupides) ». 

68. Ils dirent : « Demande pour nous à 
ton Seigneur qu’il nous précise ce qu’elle 
doit être». Il dit: «Certes II (Allah) dit que 
c’est bien une vache, ni vieille ni vierge 
[mais d’un âge moyen, compris], entre les 
deux conditions. Faites donc ce qu’on vous 
commande». 

69. Us dirent : « Demande donc pour nous 
à ton Seigneur qu’il nous précise sa cou¬ 
leur». Il dit: «Il (Allah) dit que c’est une 
vache jaune, de couleur vive et plaisante à 
voir ». 

70. Ils dirent : « Demande pour nous à 
ton Seigneur qu’il nous précise ce qu’elle est 
car vraiment, pour nous, les vaches se res¬ 
semblent. Mais, nous y serions certainement 
bien guidés, si Allah le veut ». 

71. Il (Moû-sa) dit: «Il (Allah) dit que 
c’est bien une vache qui n’a pas été asservie 
à labourer la terre ni à arroser le champ, 
indemne d’infirmité et qui n’a d’autre cou¬ 
leur que le jaune». Ils dirent: «Maintenant, 
tu as apporté la vérité ! » Ils l’immolèrent 
alors, mais peu s’en fallut qu’ils ne l’eussent 
pas fait. 
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72. Et [rappelez-vous] quand vous aviez tué 
un homme et que vous vous êtes mis à vous 
disputer au sujet du crime ! ... Mais Allah a 
fait démasquer ce que vous dissimuliez. 

73. Nous dîmes donc : « Frappez-le (le 
tué) avec une partie [de la vache] ». C’est 
ainsi qu’Allah ressuscite les morts et vous 
montre Ses Ayât afin que vous raisonniez. 
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74. Puis, après cela, vos cœurs se sont 
endurcis; ils sont devenus comme des pier¬ 
res ou même plus durs encore ; car il y a des 
pierres d’où jaillissent les ruisseaux, d’autres 
se fendent pour qu’en surgisse l’eau, d’autres 
s’affaissent par crainte d’Allah. Et Allah 
n’est certainement jamais inattentif à ce que 
vous faites. 

75. Espérez-vous [croyants], que des gens 
pareils partageront avec vous la foi ? Alors 
qu’un groupe d’entre eux (les Juifs), après 
avoir entendu et compris la parole d’Allah 
(la Tawrât), la falsifièrent sciemment. 

76. Et quand ils (les juifs) rencontrent des 
croyants (les musulmans), ils disent: «Nous 
croyons » ; et, une fois qu’ils sont seuls entre 
eux, ils disent : « Allez-vous (juifs) leur confier 
(aux musulmans) ce qu’Allah vous a révélé [à 
propos de la description et des qualités du 
Prophète Mouhammad qui sont inscrites 
dans la Tawrât ] [1] pour qu’ils (les musul¬ 
mans) s’en fassent un argument contre vous 
(juifs) devant votre Seigneur ! Etes-vous 
donc (juifs) dépourvus de raison ? ». 

77. Ne savent-ils pas (les juifs) qu’en 
vérité Allah sait ce qu’ils cachent et ce qu’ils 
divulguent ? 

78. Et il y a parmi eux (les juifs) des 
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1*1 Voir la note no 24 qui commente le verset 42 de la sourate 2 (la vache). 
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illettrés qui ne savent rien du Livre hormis 
des prétentions et ils ne font que des conjec¬ 
tures. 

79. Malheur donc à ceux qui, de leurs 
propres mains, composent un livre puis le 
présentent comme venant d’Allah pour en 
tirer un vil profit ! Malheur à eux donc, à 
cause de ce que leurs mains ont écrit, et 
malheur à eux à cause du profit qu’ils en 
tirent ! 

80. Et ils (les juifs) ont dit : « Le Feu 
(celui du Jour de la résurrection) ne nous 
touchera que pour quelques jours comp- 

A 

tés ! » Dis-leur (O Mouhammad H§) : «Avez- 
vous pris un engagement avec Allah - car 
Allah ne manque jamais à Son engagement 
- ou alors dites-vous sur Allah ce que vous 
ne savez pas ? ». 

81. Bien au contraire ! Ceux qui font le 
mal et qui se font cerner par leurs péchés, 
ceux-là sont les gens du Feu (l’enfer) où ils 
demeureront éternellement. 

82. Et ceux qui croient [à l’Unicité d’Al¬ 
lah ou Tawhîd] et pratiquent les bonnes 
oeuvres, ceux-là sont les gens du Paradis où 
ils demeureront éternellement. (Voir sourate 
2: verset 257). 

83. Et [rappelle], lorsque Nous avons pris 
l’engagement des enfants d’Israël (disant) : 
«N’adorez rien hormis Allah (Seul), faites le 
bien envers les pères, les mères, les proches 
parents, les orphelins et les Ma-sâkîn ^ 
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^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : « Le Miskîn 
(singulier de Ma-sâkîn) n’est pas celui qui mendie çà et là et dont on se débarrasse par une ou 
deux bouchées [de nourriture] ou par une ou deux dattes. Mais le vrai Miskîn (nécessiteux) est 
celui qui n’a pas de quoi satisfaire ses besoins [immédiats] et à qui les gens ne prêtent pas 
attention pour lui donner la charité car il ne demande [rien] à personne». ( Çahîhoul - 
Boukhâry, Hadîs no 1479). (Voir aussi Tafsîr Attabari vol. 10, page 158 : commentaire du verset 
60 de la sourate 9). 
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(nécessiteux), dites de bonnes paroles aux 
gens (recommander le bien, interdire le mal 
et dire la vérité à propos de Mouhammad 
î|§) ; accomplissez régulièrement la Çalât et 
acquittez la Zakât ! Mais à l’exception d’un 
petit nombre de vous, vous manquiez à vos 
engagements en vous détournant de Nos 
commandements. (Tafsir Alqourtoubi, vol. 2 ; 
page 392). 

84. Et [rappelez-vous] lorsque Nous avons 
pris votre engagement (en vous disant) : 
«Ne versez pas vos sangs [par le meurtre], 
n’expulsez pas vos gens de leurs demeures. 
Puis vous y avez souscrit avec votre propre 
témoignage. 

85. Après cela, vous voilà entrain de vous 
entre-tuer, d’expulser de leurs maisons une 
partie d’entre vous en prêtant main forte [à 
leurs ennemis contre eux] par péché et 
agression. Mais quelle contradiction ! Si vos 
coreligionnaires vous viennent comme captifs 
vous les rançonnez alors qu’il vous était 
interdit de les expulser (de chez eux). Croy¬ 
ez-vous donc en une partie du Livre et 
rejetez-vous le reste ? Quelle est donc la 
récompense de ceux d’entre vous qui agis¬ 
sent de la sorte, sinon l’ignominie dans cette 
vie, et au Jour de la résurrection, ils seront 
voués au plus dur châtiment. Et Allah n’est 
pas inattentif à ce que vous faites. 

86. Voilà ceux qui ont échangé la vie 
présente contre la vie future. Leur châtiment 
ne sera pas diminué. Et ils ne seront point 
secourus. 
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87. Certes, Nous avons donné le Livre à 
Moû-sâ ; Nous avons envoyé après lui des 
prophètes successifs. Et Nous avons donné 

/V 

des preuves claires à ‘I-sâ fils de Maiyam, et 
Nous l’avons renforcé du Roûhoul-qoudous 
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[Saint-Esprit Djibrîl Olp). Est-ce que 

chaque fois qu’un Messager vous apportait 
des vérités contraires à vos désirs, vous vous 
enfliez d’orgueil ? Vous traitiez les uns d’im¬ 
posteurs et vous tuiez les autres. 

88. Et ils dirent: «Nos cœurs sont enve¬ 
loppés et impénétrables (ne comprennent 
pas la Parole d’Allah)». Non mais Allah les 
a maudits à cause de leur infidélité, ils ne 
croient que très peu. 

89. Et quand leur (les gens du Livre) vint 
d’Allah un Livre (le Qoufâri) confirmant celui 
qu’ils avaient déjà (la Tawrât et VlndjU) - alors 
qu’auparavant ils invoquaient Allah (pour la 
venue de Mouhammad afin d’avoir la 
suprématie sur les mécréants -, quand donc 
leur vint cela même qu’ils reconnaissaient, 
ils refusèrent d’y croire. Que la malédiction 
d’Allah soit sur les mécréants ! 

90. Comme est vil ce contre quoi ils ont 
troqué leurs âmes, pour avoir mécru en ce 
qu’Allah a fait descendre (le Qour’ân ), révol¬ 
tés à l’idée qu’Allah, de par Sa grâce, fasse 
descendre la révélation sur ceux de Ses 
serviteurs qu’il veut. Ils ont donc acquis 
colère sur colère. Et un châtiment avilissant 
attend les infidèles ! 

91. Et quand on leur dit (aux juifs) : 
«Croyez à ce qu’Allah a fait descendre», ils 
disent : « Nous croyons à ce qu’on a fait 
descendre à nous». Et ils rejettent le reste, 
alors qu’il est la vérité confirmant ce qu’il y 
avait déjà avec eux. Dis-[leur (O Mouham¬ 
mad Mj)]: «Pourquoi donc avez-vous tué 
auparavant les prophètes d’Allah, si vous 
étiez croyants ? ». 

92. Et en effet Moû-sâ vous est venu avec 
des preuves évidentes. Malgré cela, vous 
avez pris, en son absence, le veau [pour 
objet d’adoration] ; vous étiez alors Zhâli- 
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trioûîi (polythéistes et injustes). 

93. Et [rappelez-vous], lorsque Nous 
avons pris l’engagement de vous, et brandi 
sur vous le Mont en vous disant : « Tenez 
ferme à ce que Nous vous avons donné, et 
écoutez [Notre Commandement] ! ». Ils di¬ 
rent : «Nous avons écouté et désobéi». Et 
leurs cœurs furent passionnément épris du 
veau à cause de leur impiété. Dis: «Comme 
est mauvais ce que votre foi vous ordonne, si 
vous êtes croyants». 

94. Dis-[leur] : «Si l’UItime demeure au¬ 
près d’Allah est pour vous seuls, à l’exclu¬ 
sion des autres gens, souhaitez donc la mort 
[immédiate] si vous êtes véridiques ! ». 
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95. Or, ils ne la souhaiteront jamais, à 
cause de ce que leurs mains ont avancé (à 
cause de ce que leurs mains ont fait comme 
mal). Et Allah connaît bien les Zhâlimoûn. 

96. Et certes tu les (les juifs) trouveras les 
plus avides de cette vie, et même plus avides 
que ceux qui ont attribué des partenaires à 
Allah [et qui ne croient pas en la résurrec¬ 
tion : les mazdéens, les païens, les idolâtres]. 
Tel d’entre eux aimerait vivre mille ans. Mais 
une pareille longévité ne le sauvera pas du 
châtiment ! Et Allah voit bien leurs actions. 

97. Dis (Ô Mouhammad Sfe): 
«Quiconque est ennemi de Djibrîl [qu’il 
meurt de sa rage] car c’est lui qui, avec la 
permission d’Allah, a fait descendre sur ton 
cœur cette révélation (le Qouran) confir¬ 
mant ce qu’il y avait avant lui - (la Tawrât et 
llndjîï) - servant de guide et d’heureuse 
annonce aux croyants». 

98. «Quiconque est ennemi d’Allah, de 
Ses anges, de Ses messagers, de Djibrîl et de 
Mîkâ-îl... [Allah sera son ennemi] car Allah 
est l’ennemi des infidèles». 



$ fj % khi '>& 


•£ 





4Ü \JJ& (JO £jA 







Sourate 2. Al-Baqarah 


l ère Partie 


35 




y syü 10^ 


99. Et très certainement Nous avons fait 
descendre vers toi des Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations... qui 
informent en détail à propos des juifs et de 
leurs intentions secrètes). Et seuls les Fâsi- 
qoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah) n’y croient pas. 

100. N’est-ce pas que chaque fois qu’ils 
concluent un pacte, une partie d’entre eux le 
dénonce ? Non ! En vérité la plupart d’entre 
eux ne sont pas croyants. 

101. Et quand leur vint d’Allah un messa¬ 
ger (Mouhammad s|§) confirmant ce qu’il y 
avait déjà avec eux, certains à qui le Livre 
avait été donné jetèrent derrière leurs dos le 
Livre d’Allah comme s’ils ne savaient pas ! 

102. Et ils suivirent ce que les Chayâtin 
(les diables) racontent (comme magie) pen¬ 
dant le règne de Soulayman (Salomon) ; 
alors que Soulayman n’a jamais été mé¬ 
créant, mais bien les Chayâtîn qui enseignent 
aux gens la magie ainsi que ce qui est 
descendu aux deux anges Hâroût et Mâroût, 
à Babylone ; mais ceux-ci n’enseignaient rien 
(de cela) à personne, qu’ils n’aient dit 
d’abord : « Nous ne sommes rien qu’une 
tentation : ne sois pas mécréant (en appre¬ 
nant de nous la magie) » ; [de ces anges, les 
gens] apprennent ce qui sème la désunion 
entre l’homme et son épouse. Or ils ne sont 
capables de nuire à autrui qu’avec la permis¬ 
sion d’Allah. Et les gens apprennent ce qui 
leur nuit et ne leur est pas profitable. Et ils 
savent, très certainement, que celui qui ac¬ 
quiert [ce pouvoir magique] n’aura aucune 
part dans l’au-delà. Certes, quelle détestable 
marchandise pour laquelle ils ont vendu 
leurs âmes ! Si seulement ils savaient ! 

103. Et s’ils avaient cru et s’étaient gardés 
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du mal tout en vouant leur devoir à Allah, 
une récompense de la part d’Allah serait 
certes meilleure [pour eux]. Si seulement ils 
savaient ! 

104. Ô vous qui croyez ! Ne dites pas [au 

Messager d’Allah ^] : «Râ-inâ»^ 

(favorise-nous) mais dites : « Ounzournâ » 
(fais-nous comprendre) ; et écoutez ! Un 
châtiment douloureux sera pour les 
infidèles. 

105. Ni les mécréants parmi les gens du 
Livre (les juifs et les chrétiens) ni les Mou- 
chrikoûn (les idolâtres, les polythéistes, les 
mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, les 
païens) n’aiment qu’on fasse descendre sur 
vous un bienfait de la part de votre Sei¬ 
gneur, alors qu’Allah réserve à qui II veut Sa 
miséricorde. Et c’est Allah le Détenteur de 
l’abondante grâce. 

106. Quelque verset (révélation) que 
Nous abrogeons ou faisons oublier, Nous en 
apportons un meilleur ou un identique. Ne 
sais-tu pas qu’Allah est Omnipotent ? 
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107. Ne sais-tu pas qu’à Allah appartient 
le royaume des deux et de la terre, et qu’en 
dehors d’Allah vous n’avez ni Wali (protec¬ 
teur ou gardien) ni secoureur ? 



108. Ou bien voudriez-vous interroger vo¬ 
tre Messager (Mouhammad #§) comme on 
interrogea Moû-sâ auparavant (la question 
était : fais-nous voir Allah clairement) ? Qui¬ 
conque substitue la mécréance à la foi 
s’égare certes de la voie droite. 

109. Beaucoup de gens du Livre (les juifs 
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l 1 ! L’expression « Râ-ina » veut dire en Arabe: "Sois attentif, écoute-nous et nous t écoutons 
alors qu’elle veut dire en Hébreu : "Une insulte". Les juifs la prononçaient à l’intention du 
Prophète ^ visant ce dernier sens en Hébreu. Voir aussi : sourate 4 (les femmes) : verset 46. 
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et les chrétiens) aimeraient pouvoir vous 
rendre mécréants après que vous avez cru, 
par jalousie de leur part, après que la vérité 
(prouvant que Mouhammad Sg est bien le 
Messager d’Allah) leur soit venue. Pardon¬ 
nez et oubliez jusqu’à ce qu’Allah fasse venir 
Son commandement. 113 Allah est très certai¬ 
nement Omnipotent ! 

110. Et accomplissez la Çalât et acquittez 
la Zakât. Et tout ce que vous avancez de 
bien pour vous-mêmes (parmi les actes 
qu’Allah aime), vous le retrouverez auprès 
d’Allah, car Allah voit parfaitement ce que 
vous faites. 

111. Et ils ont dit: «Nul n’entrera au 
Paradis hormis les juifs ou les chrétiens». 

a 

Voilà leurs propres chimères. Dis (O Mou¬ 
hammad ^): «Donnez votre preuve, si 
vous êtes véridiques». 

112. Non, mais quiconque soumet sa face 
(son être) à Allah (quiconque suit la religion 
d’Allah = l’Islam, qui est le pur monothé¬ 
isme) étant Mouhsin [23 (celui qui fait le 
bien), aura sa rétribution auprès de son 
Seigneur (Allah). Pour des gens pareils, 
nulle crainte, et ils ne seront point attristés. 
(Voir Tafsir Iboun Kasir vol 1, page 154). 

113. Et les juifs disent : «Les chrétiens ne 
tiennent sur rien (ne suivent pas la vraie 
religion) » ; et les chrétiens disent : « Les juifs 
ne tiennent sur rien (ne suivent pas la vraie 
religion)», alors qu’ils (les juifs et les chré¬ 
tiens) lisent le Livre ! De même, ceux qui ne 
savent rien (les païens), tiennent un langage 
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W La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle du verset 29 de la sourate 9 (le 
repentir). (Tafsîr Attabari). 

[2] Le Mouhsin (singulier de Mouhsinoûn) est le bienfaiteur ou le bienfaisant c’est-à-dire qui 
accomplit de bonnes actions pour chercher uniquement l’amour d’Allah. Dans ses actions, il 
ne vise ni ostentation, ni célébrité, ni éloge. Et il les fait conformément à la Sounnah (voie) 
du Messager d’Allah Mouhammad 
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semblable au leur. Allah jugera donc au 
Jour de la résurrection, ce sur quoi ils 
s’opposent. 

114. Qui est plus injuste que celui qui 
empêche que dans les mosquées d’Allah, on 
mentionne Son Nom (pendant les prières et 
les invocations), et qui s’efforce de les dé¬ 
truire ? De telles gens ne devraient y entrer 
qu’apeurés. Pour eux, ignominie ici-bas, et 
dans l’au-delà un énorme châtiment. 
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115. A Allah seul appartiennent l’est et 
l’ouest. Où que vous vous tourniez (ou 
tourniez vos faces), la Face d'Allah est donc 
là (bien qu’il soit au-dessus de Son Trône). 
Certes, Allah est immensément Suffisant 
(pour les besoins de Ses créatures); Il est 
Omniscient. 

116. Et ils (les juifs, les chrétiens et les 
païens) ont dit: «Allah s’est donné un fils 
(des enfants ou une progéniture)».* 1 * Gloire 
à Lui (qu’il soit exalté, Il est au-dessus de ce 
qu’on Lui associe) ! Non ! Mais c’est à Lui 
qu’appartient ce qui est dans les cieux et la 
terre et c’est à Lui que tous obéissent (par 
l’adoration). 

117. Il est le Créateur des cieux et de la 
terre à partir du néant ! Lorsqu’il décide 
une chose, Il dit seulement : « Sois », et elle 
est aussitôt. 

118. Et ceux qui ne savent pas on dit : 
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[1] A propos de ce verset : « Et ils (les juifs, les chrétiens et les païens) ont dit : «Allah s’est 
donné un fils|(des enfants ou une progéniture)». Gloire à Lui (qu’il soit exalté, Il est au- 
dessus de ce qu’on Lui associe)!...», Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père- 
rapporte que le Prophète ^ a dit : «Allah a dit: "Le fils d’Adam M’a démenti alors qu’il ne 
lui convient pas de le faire et il M’a insulté alors qu’il ne lui convient pas de le faire. En ce 
qui concerne son démenti à Mon égard, c’est le fait de prétendre que Je le ne ressusciterai 
(recréerai) pas comme il était auparavant. Quant à son insulte à Mon égard, c’est le fait de 
dire que J’ai un enfant [ou une progéniture]. Or, que Je sois glorifié ! Je suis loin de prendre 
une compagne (femme) ou un enfant !"». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4482). 
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« Pourquoi Allah ne nous parle-t-Il pas (face 
à face), ou pourquoi un signe ne nous vient- 
il pas» ? De même, ceux d'avant eux disaient 
une parole semblable. Leurs cœurs se res¬ 
semblent. Nous avons clairement exposé les 
signes pour des gens qui ont la foi ferme. 

119. Certes, Nous t'avons envoyé (O 
Mouhammad $||) avec la vérité (l'Islam), en 
annonciateur (pour ceux qui croient et sui¬ 
vent ce que tu as apporté de ton Seigneur : 
ils entreront au Paradis) et avertisseur (pour 
ceux qui ne croient pas à ce que tu as 
apporté de ton Seigneur : ils entreront au 
Feu) et on ne te demande pas compte 
des gens de l’Enfer. 

120. Ni les juifs, ni les chrétiens ne seront 

A. 

jamais satisfaits de toi (O Mouhammad j)j|), 
jusqu’à ce que tu suives leur religion. Dis: 
« Certes, la guidée d'Allah (le pur monothé¬ 
isme islamique) est la vraie (et seule) gui- 

A 

dée». Mais si tu (O Mouhammad #g) suis 
leurs passions après ce que tu as reçu 
comme science (le Qour’ân), tu n’auras 
contre Allah ni Wali (protecteur ou gardien) 
ni secoureur. 

121. Ceux (parmi les enfants d’Israël qui 
ont embrassé l’Islam) à qui Nous avons 
donné le Livre (- la Tawrât - ou ceux parmi 
les compagnons de Mouhammad à qui Nous 
avons donné le Livre - le Qour’ân -) le 
récitent (obéissent à ses ordres et suivent ses 
enseignements) comme il doit être récité (et 
suivi) : ceux-là y croient. Et ceux qui ne 
croient pas (au Qour’ân) sont les perdants. 
(Voir Tafsîr Alqourtoubi, vol 2, page 95) 

A 

122. O enfants d’Israël, rappelez-vous 
Mon bienfait dont Je vous ai comblés et que 
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Il est obligatoire d’ajouter à l’apostolat (mission prophétique) de Mouhammad jg. (Cf. note 
Sourate 2 (la vache) : verset 62) 
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Je vous ai favorisés par-dessus le reste de 
'Âlamîn (hommes, djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah) [de votre époque]. 

123. Et craignez le jour (du Jugement) où 
nulle âme ne profitera à une autre, où l’on 
n’acceptera d’elle aucune compensation, et 
où aucune intercession ne lui sera utile. Et 
ils ne seront pas secourus. 

124. Et [rappelle] quand le Seigneur 
d’Ibrâhîm (Allah) l’éprouva par [certains] 
commandements/ 11 et qu’il les eut accom¬ 
plis, Il (Allah) lui dit: «Je vais faire de toi 
un Imam (leader) [à suivre] pour les gens». 
Ibrâhîm dit : « Et parmi ma descendance 
[fais aussi des leaders]». [Allah] répondit: 
«Mon engagement (apostolat) ne s’applique 
pas aux Zhâlimoûn (polythéistes et injus¬ 
tes) ». 

125. Et [rappelle], quand nous fîmes de 
la Maison (la Sainte Ka‘ba à la Mecque) un 
lieu de recours et de sécurité pour les gens - 
Adoptez donc le Maqàm (lieu) d’Ibrâhîm (la 
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II est dit que ces commandements sont nombreux et variés. F.n voici quelques uns: 

A) Inviter l’humanité au Tawhîd ou Doctrine de l'Unicité Divine [le pur monothéisme 
islamique]. 

B) Enseigner à l’humanité les Manâsik (tous les rites du pèlerinage - Hadj et ‘ Oumra -) comme 
il est mentionné dans le Qour’ân : sourate 2 (la vache) : verset 128, 

C) Pratiquer les bienséances relatives à la Fitrah (la saine nature ou la connaissance innée 
d’Allah, selon laquelle l’homme est créé). Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a 
entendu le Messager d’Allah ^ dire: «Cinq pratiques font parties de la Fitrah: 

1. La circoncision. 

2. Le rasage des poils du pubis. 

3. L’arrangement (coupe) des moustaches. 

4. La taille des ongles. 

5. L’épilation des poils des aisselles». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5891). 

Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah ^ a 
dit: «Arrangez les moustaches (coupez-les) et laissez la barbe pousser librement». ( Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5893). 

D) Il est aussi dit qu’Ibrâhim a été éprouvé : 

1. Lorsqu’il fut jeté dans le feu. 

2. Lorsqu’il lui fut ordonné de tuer son fils Ismâ-îl. 

(Tafsîr Iboun Kasîr, vol. 1, pages 164-166). 
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pierre sur laquelle se tint Ibrâhîm - <uU 
- lors de la construction de la Sainte 
Ka‘ba) pour lieu de prière (certaines de vos 
prières : par exemple les deux rakat après le 
Tawaf autour de la Sainte Ka‘ba). Et Nous 
confiâmes à Ibrâhîm et à Ismâ-îl qu’ils 
doivent purifier Ma Maison (la Sainte Ka'ba) 
pour ceux qui tournent autour, y font I’tikâf 
(retraite pieuse), s’y inclinent et s’y proster¬ 
nent (au cours de la prière). 

126. Et [rappelle] quand Ibrâhîm supplia : 

A 

«O mon Seigneur, fais de cette cité (Mak- 
kah ou la Mecque) un lieu de sécurité, et 
fais attribution de fruits à ceux qui parmi ses 
habitants auront cru en Allah et au Jour 
dernier», Il (Allah) répondit: «Et qui¬ 
conque n’y aura pas cru, alors Je lui concé¬ 
derai une courte jouissance puis Je le 
contraindrai au châtiment du Feu. Et quelle 
mauvaise destination » ! 

127. Et [rappelle] quand Ibrâhîm et [son 
fils] Ismâ-îl élevaient les fondations de la 
Maison (la Sainte Ka'ba à la Mecque), [ils 

A 

invoquèrent Allah en ces termes] : « O notre 
Seigneur, accepte [ce service] de notre part ! 
Tu es certes, l’Audient, l’Omniscient. 

128. Notre Seigneur ! Fais de nous des 
soumis à Toi, et de notre descendance une 
communauté soumise à Toi. Et montre-nous 
nos Manâsik (tous les rites du pèlerinage 
- Hadj et ‘Oumra -) et accepte notre repen¬ 
tir ; car c’est Toi certes l’Accueillant au 
repentir, le Très Miséricordieux. 

129. Notre Seigneur ! Envoie l’un des 
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^ Les Manâsik comprennent tous les rites de la ‘ Oumra et du Hadj ; entre autres : le Ihrâm ou 
formulation de l’intention à partir du Mîqât (limite sacrée), le Tawaf ou parcours autour de la 
Kaba, le Saï ou parcours entre les monts Çafâ et Marwa, la station à Arafat, le fait de passer la 
nuit à Mouzdalifa après Arafat, le séjour à Mina , le lancement des socles ou Djamarât, Y immolation 
des sacrifices... Pour plus de détails, voir note commentant le verset 196 de la Sourate 2. 
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leurs comme messager parmi eux (effective¬ 
ment Allah a exaucé leur invocation par 
renvoi de Mouhammad pour leur 

réciter Tes versets, leur enseigner le Livre 
(le Qour’âri) et la Hikmah (maîtrise des lois 
islamiques et de la jurisprudence ou sagesse 
ou encore prophétie), et les purifier. Tu es 
certes, le Tout Puissant, le Sage ! 

130. Et qui donc se détournera de la 
religion d’Ibrâhîm (le pur monothéisme isla¬ 
mique), sinon celui qui est insensé ? En 
effet, très certainement Nous l’avons choisi 
en ce monde ; et, dans l’au-delà, il sera 
certes du nombre des gens de bien. 

131. Quand son Seigneur lui avait dit : 
«Soumets-toi (sois musulman!)», il dit: «Je 
me soumets (en musulman) au Seigneur de 
‘Âlamîn (hommes, djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah)». 

132. Et cette [soumission à Allah qui est 
l’Islam fut recommandée par] Ibrâhîm à ses 
fils, de même que Ya‘qoûb [en ces termes] : 
«Ô mes fils, certes Allah vous a choisi la 
[vraie] religion : ne mourrez point donc, 
autrement qu’en soumis [à Allah] (en musul¬ 
mans, purs monothéistes). 

133. Ou bien étiez-vous témoins quand la 
mort approcha Ya‘qoûb et quand il dit à ses 
fils : « Qu’adorerez-vous après moi » ? Ils 
répondirent : « Nous adorerons ton Ilâh (ta 
divinité, Allah), le Ilâh (la divinité) de tes 
pères, Ibrâhîm, Ismâ-îl et Is-hâq, le Ilâh 
(divinité) Unique auquel nous sommes sou¬ 
mis (par l’Islam) ». 

134. Voilà une génération bel et bien 
révolue. A elle ce qu’elle a acquis, et à vous 
ce que vous avez acquis. On ne vous deman¬ 
dera pas compte de ce qu’ils faisaient. 

135. Ils ont dit : « Soyez juifs ou chrétiens, 
vous serez donc sur la bonne voie». Dis- 
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[leur Ô Mouhammad sgi] : «Non, mais nous 
suivons seulement la religion d’Ibrâhîm, le 
Hanîf (pur musulman monothéiste qui 
n’adorait qu’Allah Seul) et qui n’était point 
parmi les Mouchrikoûn (ceux qui adoraient 
d’autres divinités qu’Allah, voir sourate 2: 
verset 105 ).^ 

A 

136. Dites (O musulmans !) : «Nous croy¬ 
ons en Allah et en ce qu’on nous a révélé, et 
en ce qu’on a fait descendre vers Ibrâhîm et 
Ismâ-îl et Is-hâq et Ya‘qoûb et les Asbât 
(tribus issues des douze fils de Ya‘qoûb), et 

A 

en ce qui a été donné à Moû-sâ et à ‘I-sâ, et 
en ce qui a été donné aux prophètes, venant 
de leur Seigneur: nous ne faisons aucune 
distinction entre eux. Et à Lui nous sommes 
soumis (par l’Islam)». 

137. Alors, s’ils croient à ce à quoi vous 
croyez, ils seront certainement sur la bonne 
voie. Et s’ils s’en détournent, ils seront 
certes dans le schisme ! Alors Allah te suffira 
contre eux. Il est l’Audient, l’Omniscient. 

138. Notre Sibghah (religion) est la Sib- 
ghah d’Allah (l’Islam). Et quelle Sibghah est 
meilleure que celle d’Allah ? Et nous som¬ 
mes Ses adorateurs. [Voir Tafsir Iboun Ka- 
sir]. 

a 

139. Dis (O Mouhammad §|) [aux juifs 
et aux chrétiens] : « Discutez-vous avec nous 
au sujet d’Allah, alors qu’il est notre Sei¬ 
gneur et le vôtre ? Et nous serons récompen¬ 
sés pour nos actions et vous serez 
récompensés pour les vôtres ! Et nous Lui 
sommes sincères [dans notre adoration et 
notre soumission (autrement dit nous L’ado¬ 
rons Lui uniquement et rien d’autre et nous 
obéissons à Ses ordres)]. 
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^ Voir la note Sourate 1 (fâtihah) : verset 7 concernant les récits de Zaïd bin Amr bin 
Noufaïl à propos de la recherche de la vraie religion. 
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140. Ou dites-vous qu’Ibrâhîm, ïsmâ-îl, 
Is-hâq et Ya‘qoûb et les Asbât (tribus issues 
des douze fils de Ya*qoûb), étaient juifs ou 
chrétiens?». Dis: «Est-ce vous les plus 
savants, ou Allah?». Qui est plus injuste 
que celui qui cache un témoignage qu’il 
détient d’Allah (consistant à croire au Pro¬ 
phète Mouhammad quand il viendra, 
comme cela est mentionné dans leurs livres ; 
voir sourate 7: verset 157)1 Et Allah n’est 
pas inattentif à ce que vous faites. 

141. Voilà une génération bel et bien 
révolue. A elle ce qu’elle a acquis, et à vous 
ce que vous avez acquis. Et on ne vous 
demandera pas compte de ce qu’ils faisaient. 
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142. Les sots (les païens, les hypocrites et 
les juifs) parmi les gens vont dire : « Qui les 
a détournés (les musulmans) de leur Qibla 
(direction pour la prière) vers laquelle ils 
s’orientaient auparavant pendant la prière 
(c’est-à-dire vers Jérusalem)?». Dis: «C’est 
à Allah qu’appartiennent le Levant et le 
Couchant. Il guide qui II veut vers un droit 
chemin». 

143. Ainsi, Nous avons fait de vous [les 
vrais musulmans, qui suivent réellement le 
Prophète Mouhammad #§ et sa Sounnah (la 
voie légale)] une juste (et meilleure) com¬ 
munauté pour que vous soyez témoins pour 
les gens^ , et que le Messager (Mouham¬ 
mad $|§) soit témoin pour vous. Et Nous 
n’avions établi la Qibla vers laquelle tu te 
tournais auparavant pendant la prière que 
pour savoir qui suit le Messager (Mouham¬ 
mad ig?) et qui lui tourne les talons (qui 
désobéit au Messager). C’était un grand (et 
lourd) changement, sauf pour ceux qu’Allah 
a guidés. Et Allah ne laissera jamais votre 
foi se perdre (les prières que vous avez eu à 
accomplir en direction de Jérusalem), car 
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^ Aboû Sa-îd Alkhoudri - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Allah appellera Noûh le Jour de la résurrection et il répondra : 

- Labbaïka wa sa’daïka yâ rabbi (Je réponds à Ton appel et je suis à Tes ordres O mon 
Seigneur !)". 

- As-tu transmis Mon Message (le pur monothéisme) à ton peuple ?, lui demandera Allah. 

- Oui ! 

- Est-ce qu’il vous a transmis Mon Message (le pur monothéisme) ?, demandera Allah à son 
peuple. 

- Nous n’avons reçu aucun avertisseur !, répondra le peuple de Noûh. 

- Qui témoignera pour toi ?, demandera Allah à Noûh. 

- Mouhammad et sa communauté, répondra Noûh. 

Puis ils témoigneront qu’il a bien transmis le Message d’Allah à son peuple... Telle est 
l’explication de la parole d’Allah: «Ainsi, Nous avons fait de vous [les vrais musulmans, qui 
suivent réellement le Prophète Mouhammad et sa Sounnah (la voie légale)] une juste (et 
meilleure) communauté pour que vous soyez témoins pour les gens, et que le Messager 
(Mouhammad jg) soit témoin pour vous». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 4487). 






Sourate 2. Al-Baqarah 


2 ème Partie 


46 


Y 


Y S^l 


•JJ** 


Allah est certes, Compatissant et Très Misé¬ 
ricordieux pour les hommes. 

144. Certes nous te voyons (O Mouham- 
mad $É|) tourner le visage en tous sens vers 
le ciel. Nous te faisons donc t’orienter vers 
une Qibla qui te plaît. Tourne donc ton 
visage vers Almasdjidil-harâm (la Mosquée 
sacrée à Makkah). Où que vous soyez, 
toumez-y vos visages (pendant la prière). 
Certes, ceux à qui le Livre a été donné (les 
juifs et les chrétiens) savent bien que [votre 
direction vers la Ka'ba à Makkah pendant 
la prière] c’est la vérité venue de leur 
Seigneur. Et Allah n’est pas inattentif à ce 
qu’ils font. 

145. Certes si tu apportais toutes les Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...), à ceux à qui le Livre a été 
donné (les juifs et les chrétiens), ils ne 
suivraient pas ta Qibla (direction pour la 
prière) ! Et tu ne suivras pas leur Qibla ; et 
entre eux, les uns ne suivent pas la Qibla des 
autres. Et si tu suivais leurs passions après 
ce que tu as reçu comme science, tu seras, 
certes, du nombre des Zhâlimoûn (polythé¬ 
istes et injustes). 

146. Ceux à qui nous avons donné le 
Livre (les juifs et les chrétiens), le reconnais¬ 
sent (Mouhammad *|§) comme ils 
reconnaissent leurs enfants. Or une partie 
d’entre eux cache la vérité, alors qu’ils la 
savent (les qualités de Mouhammad ^ qui 
sont mentionnées dans la Tawrât et llnd- 

147. [Ceci] est la vérité venant de ton 
Seigneur. Ne sois donc pas de ceux qui 
doutent. 

148. A chaque nation une orientation 
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[1] Voir la note Sourate 2 (la vache) : verset 42 à propos des qualités de Mouhammad 
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vers laquelle elle se tourne (pour prier). 
Rivalisez donc dans les bonnes oeuvres. Où 
que vous soyez, Allah vous ramènera tous 
vers Lui (le Jour de la résurrection) car 
Allah est certes, Omnipotent. 

149. Et d’où que tu sortes (pour prier), 
tourne ton visage vers Almasdjidil-harâm (la 
Mosquée sacrée à Makkah). Oui, voilà bien 
la vérité venant de ton Seigneur. Et Allah 
n’est pas inattentif à ce que vous faites. 

150. Et d’où que tu sortes (pour prier), 
tourne ton visage vers Almasdjidil-harâm. Et 
où que vous soyez, tournez-y vos visages 
(quand vous priez), afin que les gens n’aient 
pas d’argument contre vous, sauf ceux d’en¬ 
tre eux qui sont de vrais injustes. Ne les 
craignez donc pas ; mais craignez-Moi pour 
que Je parachève Mon bienfait à votre 
égard, et que vous soyez bien guidés ! 

151. Ainsi (pour parachever Nos bienfaits 
sur vous), Nous avons envoyé parmi vous un 
messager de chez vous (Mouhammad #|) 
qui vous récite Nos versets (le Qour’ân), 
vous purifie, vous enseigne le Livre (le 
Qour’ân) et la Hikrnah (la Sounnah la loi 
islamique, le Fiqh ou jurisprudence) et vous 
enseigne ce que vous ne saviez pas. 

152. Souvenez-vous de Moi donc (par le 
Zikr, la prière, la glorification...)/^ Je Me 
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«Souvenez-vous de Moi donc (par le Zikr, la prière, la glorification...), Je Me souviendrai 
de vous». Ce verset nous rappelle ici un des principes fondamentaux de la loi islamique, qui 
est le principe de la réciprocité entre la nature de l’œuvre et celle de sa récompense. Ce 
principe est confirmé par maints passages du Qour’ân, notamment: «La récompense du mal 
est un mal égal ». Sourate 42 (la consultation) : verset 40 ; «La récompense de la bienfaisance est- 
elle autre chose que la bienfaisance ?». Sourate 55 (le Tout-Miséricordieux) : verset 60 ; ... Et dans 
un Hadîs Qoudousy ou Hadîs Saint, Allah le Très-Haut a dit par la bouche de Son Prophète 
Mouhammad : « Je Me tiens vis-à-vis de Mon serviteur conformément à l’opinion qu’il se fait 
de Moi et Je suis avec lui quand il Me mentionne (se souvient de Moi). S’il Me mentionne en 
lui-même. Je le mentionne en Moi-Même. S’il Me mentionne dans une assemblée, Je le 
mentionne dans une assemblée meilleure que la sienne. S’il s’approche de Moi d’un empan, = 
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souviendrai de vous. Remerciez-Moi (pour 
Mes faveurs innombrables) et ne soyez pas 
ingrats envers Moi. 

153. O vous qui croyez ! Cherchez secours 
dans l’endurance et la Çalât (la prière). Car 
Allah est avec les Çâbiroûn (les endurants). 

154. Et ne dites pas de ceux qui sont tués 
dans la voie d’Allah qu’ils sont morts. Au 
contraire ils sont vivants, mais vous en êtes 
inconscients. 

155. Très certainement, Nous vous éprou¬ 
verons par un peu de peur, de faim et de 
diminution de biens, de personnes et de 
fruits. Et fais la bonne annonce aux Çâbirîn 
(endurants), 

156. qui disent, quand un malheur les 
atteint : « Certes nous sommes à Allah, et 
c’est à Lui que nous retournerons ». 

157. Ceux-là reçoivent des Çalawât (des 
bénédictions et un pardon) de leur Seigneur, 
ainsi que la miséricorde ; et ceux-là sont les 
biens guidés. 

158. Aç-çafâ et Al Marwah (qui sont deux 
monts près de la Ka‘ba à Makkah) sont 
vraiment parmi les lieux sacrés d’Allah. 
Donc, quiconque fait pèlerinage (Hadj) à la 
Maison (la Ka‘ba à Makkah) ou fait la 
‘ Oumra , ne commet pas de péché en faisant 
le va-et-vient {SaV) entre ces deux monts. Et 
quiconque fait de son propre gré une bonne 
œuvre, alors Allah est Reconnaissant, Om¬ 
niscient. 

159. Certes ceux qui cachent ce que Nous 
avons fait descendre en fait de preuves et de 
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=Je M’approche de lui d’une coudée. S’il s’approche de Moi d’une coudée, Je M’approche de 
lui d’une brasse. S’il vient à Moi en marchant, Je vais à lui en courant». ( Çahîhoul-Boukhâry , 
Hadîs no 7405). Ainsi quiconque désire qu’Allah soit satisfait de lui, qu’il satisfasse Allah en 
se soumettant scrupuleusement par la parole et l’action aux prescriptions de son Seigneur. 
Voir note sur le Zikr au verset 28 de la sourate 13. 
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guide après l’exposé que Nous en avons fait 
aux gens, dans le Livre, voilà ceux qu’Allah 
maudit et que les maudisseurs maudissent, 

160. sauf ceux qui sont revenus à Allah, 
ont reformé le mal (réparé leur tort) et ont 
fait apparaître la vérité (qu’ils ont cachée). 
Ceux-là, Je reçois leur repentir. Car c’est 
Moi, l’Accueillant au repentir, le Très Misé¬ 
ricordieux. 

161. Certes, ceux qui ne croient pas et 
meurent mécréants, recevront la malédiction 
d’Allah, des anges et de tous les hommes. 
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162. Ils y demeureront éternellement 
(dans la malédiction et le Feu) ; le châtiment 
ne leur sera pas allégé, et on ne leur 
accordera pas le répit. 

163. Et votre Ilâh (divinité) est une divi¬ 
nité unique (Allah). Là Ilâha illâ houwa 
(pas de divinité digne d’adoration à part 
Lui), le Tout Miséricordieux, le Très Miséri¬ 
cordieux. 

164. Certes dans la création des deux et 
de la terre ; dans l’alternance de la nuit et 
du jour ; dans le navire qui vogue en mer, 
chargé de choses profitables aux gens ; dans 
l’eau (la pluie) qu’Allah fait descendre du 
ciel et par laquelle II rend la vie à la terre 
après qu’elle soit morte et y répand des 
bêtes de toute espèce ; dans la variation des 
vents ; et dans les nuages soumis entre le ciel 
et la terre ; en tout cela, il y a des Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) pour un peuple qui raisonne. 

165. Parmi les hommes, il en est qui 
prennent [pour objet d’adoration], en dehors 
d’Allah, des égaux [1] à Lui (Allah), en les 
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[1] Abdoullah - qu’Allah l’agrée - a dit : " Le Prophète si a dit un mot et j’en ai dit un autre. = 
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aimant comme on aime Allah. Or les croy¬ 
ants sont les plus ardents en l’amour d’Allah 
(ils L’aiment plus que toute autre chose). 
Quand les injustes verront le châtiment, ils 
sauront que la force tout entière est à Allah 
et qu’ Allah est dur en châtiment !... 

166. Quand les meneurs désavoueront (se 
déclareront innocents) les suiveurs à la vue 
du châtiment, les liens entre eux seront bien 
brisés ! 
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167. Et les suiveurs diront : « Si un retour 
(au bas-monde) nous était possible ! Alors 
nous les désavouerions (nous nous déclare¬ 
rions innocents d’eux) comme ils nous ont 
désavoués (en se déclarant innocents de 
nous)». Ainsi Allah leur montra leurs ac¬ 
tions, source de remords pour eux; mais ils 
ne pourront pas sortir du Feu. 

168. Ô gens ! De ce qui existe sur la 
terre, mangez le licite et le pur ; et ne suivez 
point les pas du Chaythân (Satan) car il est 
vraiment pour vous, un ennemi déclaré. 

169. Il ( Chaythân ) ne vous commande 
que le mal et le Fahchâ’ (la turpitude ou le 
péché) et de dire contre Allah ce que vous 
ne savez pas. 

170. Et quand on leur dit ; « Suivez ce 
qu’Allah a fait descendre», ils disent : « Non, 
mais nous suivrons les coutumes de nos 
ancêtres». Quoi ! [Suivront-ils] leurs ancêtres 
[même si ces derniers] ne raisonnaient pas 
et même s’ils n’avaient pas été dans la bonne 
direction? (Voir Tafsir Alqourtoubi , vol 2, 
page 214). 
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=Le Prophète a dit: «Quiconque meurt alors qu’il invoque (adore) encore un égal à Allah, 
entrera au Feu». [Moi] (Abdoullah), j’ai dit: "Quiconque meurt alors qu’il n’invoque (adore) 
aucun égal à Allah, entrera au Paradis". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4497). 
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171. Les mécréants ressemblent à [un 
troupeau de bétail] auquel on crie et qui 
entend seulement appel et voix confus. [Ils 
sont] sourds, muets, aveugles, ils ne raison¬ 
nent donc point. 

A 

172. O vous qui croyez (en l’Unicité d’Al¬ 
lah, au pur monothéisme) ! Mangez des 
[nourritures] licites que Nous vous avons 
attribuées, 111 Et remerciez Allah, si c’est Lui 
que vous adorez. 

173. Il vous est seulement interdit la chair 
d’une Màitah (bête morte), le sang, la viande 
de porc et ce sur quoi on a invoqué un autre 
qu’Allah (ou ce qui a été immolé pour une 
autre divinité autre qu’Allah ou sur lequel 
on n’a pas prononcé le nom d’Allah au 
moment de l’immolation). Il n’y a pas de 
péché sur celui qui est contraint sans toute¬ 
fois abuser ni transgresser, car Allah est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

174. Certes, ceux qui cachent ce qu’Allah 
a fait descendre du Livre et le vendent à vil 
prix (pour en tirer un profit mondain), ceux- 
là ne s’emplissent le ventre que de feu. Allah 
ne leur adressera pas la parole, au Jour de 
la résurrection, et ne les purifiera pas. Et il y 
aura pour eux un douloureux châtiment. 
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175. Ceux-là ont échangé la bonne direc¬ 
tion contre l’égarement et le pardon contre 
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[1] Amir - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu Annou’man bin Bachîr - qu’Allah 
l’agrée - dire qu’il avait entendu le Messager d’Allah dire: «Certes, le Haiâl (le licite) est 
évident et certes, le Harâm (l’illicite) est évident. Entre les deux [domaines] il y a des choses 
équivoques que beaucoup de gens ignorent. Ainsi, quiconque se retient [de faire] des choses 
équivoques, préserve sa religion et son honneur. Et quiconque tombe dans les choses 
équivoques, tombera dans le Harâm comme le berger dont le troupeau pâture autour d’un 
enclos réservé, risquant [à tout moment] d’y pénétrer. Or chaque souverain a un domaine 
réservé : celui d’Allah est [l’ensemble] de Ses interdits. N’est-ce pas qu’il y a dans le corps 
[humain] un morceau de chair qui, s’il est bon, tout le corps le sera et s’il est corrompu tout le 
corps le sera. N’est-ce pas que c’est le cœur». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 52). 
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le châtiment. Comme ils sont endurants 
[dans raccomplissement de mauvaises œu¬ 
vres qui les poussent] au Feu ! 

176. C’est pourquoi, Allah a fait descen¬ 
dre le Livre (le Qour’ân pour expliquer aux 
gens ce qui est bon et ce qui est mauvais) en 
toute vérité. Et ceux qui s’opposent au sujet 
du Livre sont dans une profonde divergence. 

111. Albin (la piété, la bonté et toute 
œuvre d’obéissance à Allah) ne consiste pas 
à tourner vos visages vers le Levant ou le 
Couchant (pendant les prières). Mais Albin 
est [la qualité] de celui qui croit en Allah, 
au Jour dernier, aux Anges, aux Livres et 
aux Prophètes^ 1 ^ qui donne de son bien, 
quelque amour qu’il en ait : aux proches, aux 
orphelins, aux Masâktn (nécessiteux), aux 
voyageurs indigents et à ceux qui demandent 
l’aide et pour délier les jougs ; qui accomplit 
la Çalâî et acquitte la Zakât. Et ceux qui 
remplissent leurs engagements lorsqu’ils se 
sont engagés, ceux qui sont endurants dans 
la misère, la maladie et quand les combats 
font rage, les voilà les véridiques et les voilà 
les vrais Mouttaqoûn (les pieux, voir sourate 
2 : verset 2) ! 

178. Ô vous qui croyez ! On vous a pre¬ 
scrit le Qiçâç (le talion) au sujet des tués : 
homme libre pour homme libre, esclave pour 
esclave, femme pour femme. Mais celui à 
qui son frère [ou les parents du défunt] aura 
pardonné de quelque façon, doit faire face à 
une requête convenable et doit payer des 
dommages de bonne grâce. Ceci est un 
allégement de la part de votre Seigneur et 
une miséricorde. Donc, quiconque après cela 
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[11 II est obligatoire d’ajouter foi à l’apostolat (mission prophétique) de Mouhammad jg|. (Voir 
note sourate 2 (la vache) : verset : 62. 
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transgresse (en tuant le meurtrier après avoir 
obtenu le prix du sang), aura un châtiment 
douloureux. 

179. C’est dans le Qiçâç que vous aurez 

A 

[la préservation de] la vie, O vous [qui êtes] 
doués d’intelligence, ainsi vous deviendrez 
des Mouttaqoûn. 

180. On vous a prescrit, quand la mort 
est proche de l’un de vous et s’il laisse des 
biens, de faire un testament en règle en 
faveur de son père et de sa mère et de ses 
plus proches. [Cela] est un devoir pour les 
Mouttaqoûn. 

181. Quiconque l’altère après l’avoir en¬ 
tendu, le péché reposera certes, sur ceux qui 
l’ont altéré ; certes, Allah est Audient et 
Omniscient. 

182. Mais quiconque craint d’un testateur 
quelque partialité, et réconcilie [les parties 
concernées], alors pas de péché sur lui car 
Allah est certes Pardonneur et Très Miséri¬ 
cordieux ! 

183. O vous qui croyez ! On vous a pre¬ 
scrit le Çiyâm ^ (jeûne islamique) comme 

Littéralement le Çiyâm ou Çawm veut dire : abstinence ou rétention. Allah le Très-Haut a 
dit dans le Saint Qour’ân en s’adressant à Maryam (Marie, mère de Jésus) : 

fij* -"L-j! fjrl' (dsi jji Ojii y\ > Lbd jJÜI y yj UU L-P 

«Mange donc et bois et que ton œil se réjouisse! Si tu vois quelqu’un d’entre les humains, dis-lui: 
" Assurément, j’ai voué un jeûne au Tout Miséricordieux: je ne parlerai donc aujourd’hui à aucun 
être humain». Sourate 19 (Maryam) : verset 26. 

Ainsi, le mot çawman dans le verset, veut dire abstinence : ici, abstinence de parler aux 

humains. 

Théologiquement, le Çiyâm veut dire : s’abstenir de certains actes tels que la consommation de 
nourriture, de boisson ; le rapport sexuel avec sa femme, de l’aube au coucher du soleil, avec 
l’intention du jeûne. 

Le jeûne fut prescrit pour les musulmans pendant la deuxième année de l’Hégire, c’est-à-dire 
du calendrier islamique donc en 624 de l’ère chrétienne. 

Le jeûne du Ramadhan est obligatoire car il fait partie des cinq piliers fondamentaux de 
l’Islam. Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père- rapporte en effet que le Messager 
d’Allah (5® a dit : « L’Islam est fondé sur cinq piliers : 

1) Témoigner qu’il n’y a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah et que Mouhammad = 
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=est le Messager d’Allah ; 2) Accomplir la Çalât ; 3) Donner la Zakât ; 4) Accomplir le Hadj 
(le pèlerinage à la Maison Sacrée à Makkah) ; 5) Accomplir le Çawm (le jeûne) de 
Ramadhan». ( Çahîhoui-Boukhâry , Hadîs no 8). 

Le jeûne du Ramadhan est obligatoire à quiconque remplit les conditions suivantes: 

1) être musulman; 2) être majeur; 3) jouir pleinement de ses facultés mentales, 4) être 
sédentaire c’est-à-dire non voyageur; 5) être physiquement capable; 6) être sain de tout 
empêchement. 

Ainsi, le jeûne du Ramadhan n'est pas obligatoire pour le mécréant car son jeûne n’est ni 
correct ni accepté d’Allah, étant donné que le jeûne est une adoration; or celle-ci n’est juste 
et valable qu’avec la foi. Si le mécréant devient musulman pendant le mois du Ramadhan, il 
ne lui incombe pas de rembourser les jours passés, à cause de la parole suivante d’Allah : 

«Dis à ceux qui ne croient pas, s’ils cessent, on leur pardonnera ce qui est passé». Sourate 8 (le 
butin) : verset 38. 

Et le Prophète ^ a dit : 

«L’Islam efface ce qui le précède (comme mauvaises actions) ». 

Cependant, si le mécréant s’islamise en plein jour de Ramadhan, il doit jeûner le restant de la 
journée s’il remplit les conditions du jeûne ; mais il n’a pas à rembourser la journée. 

QUELQUES MERITES DU JEÛNE DU RAMADHAN 
Parmi les multiples mérites et profits spirituels et matériels du jeûne du Ramadhan, on peut 
citer : 

1. Le jeûne est une forteresse contre les passions et les désirs. C’est pourquoi le Prophète 3Ü, 
l’a prescrit comme médicament pour ceux qui sont dans le besoin de se marier mais qui n ont 
pas les moyens de le faire. En effet, le jeûne exerce une influence extraordinaire sur les forces 
internes de l’homme et sur ses organes externes. Le Messager d’Allah sfe, a dit: «O jeunes 
gens, quiconque parmi vous est capable de se marier, qu il le fasse car le mariage aide 
efficacement au contrôle du regard et à la protection du sexe. Et quiconque ne peut se marier, 
alors, qu’il jeûne car le jeûne est un rempart [contre les turpitudesJ pour lui». Rapporté par 
Mouslim. Voir aussi: (< Çahîhoui-Boukhâry , Hadîs no 1905). 

2. Le jeûne est une protection contre le Feu. Cela ressort du Hadîs suivant du Prophète : 
«Tout serviteur d’Allah qui jeûne un seul jour dans la voie d’AUah, Celui-ci éloignera son visage 
du Feu d’une distance de 70 ans de marche». 

3. Les jeûneurs seront rétribués sans compter. 

4. Le jeûneur a deux joies : une joie au moment de rompre son jeûne et une autre lorsqu’il 
rencontrera son Seigneur. 

5. L’ haleine ou odeur de la bouche du jeûneur est plus agréable auprès d’Allah que l’odeur 
du musc. 

Ces trois derniers mérites sont réunis dans le Hadîs suivant que Aboû Houraïra - qu’Allah 
l’agrée - a rapporté du Messager d’Allah ^ : «Allah - à Lui la puissance et la gloire - a dit : 
"Toute œuvre du fils d'Adam lui appartient excepté le jeûne qui est à Moi et c’est Moi qui en 
fixerai la rétribution. Le jeûne est protection. Lorsqu’un d’entre vous jeûne un jour, qu’il 
s’abstienne de propos indécents et qu’il ne vocifère pas. Si quelqu un / injurie ou le dispute, qu il 
dise : "Je jeûne". Je jure par celui qui a l’âme de Mouhammad dans Sa Main, le relent ou l’odeur 
de la bouche du jeûneur au Jour de la Résurrection sera plus agréable auprès d’Allah que l’odeur 
du musc. Le jeûneur a deux joies : il se réjouit lorsqu ’il rompt son jeûne, et quand il rencontrera 
son Seigneur, il se réjouira de son jeûne ». Hadîs Divin rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim, et 
dans une version de ce dernier on lit : "La valeur des salaires de toutes les œuvres du fils— 
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=d’Adam est multipliée. La bonne action est payée par dix à sept cents fois sa valeur. Allah le 
Très-Haut a dit : «Sauf le jeûne qui est à Moi et c’est Moi qui en fixerai la rétribution. Il renonce 
en effet, à cause de Moi, à ses désirs charnels et à son manger. Le jeûneur a deux joies : il se 
réjouit lorsqu’il rompt son jeûne et quand il rencontrera son Seigneur, il se réjouira de son jeûne. 
La mauvaise haleine de la bouche du jeûneur est certainement plus agréable auprès d’Allah que 
l’odeur du musc". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no. 1894 et Mouslim nos. 2706-2707). 

Bien que toutes les pratiques d’adoration appartiennent à Allah, Il a privilégié le jeûne parce 
que le jeûne ne peut être observé en vue de faire de l’ostentation et nul en dehors d’Allah ne 
sait en réalité si quelqu’un jeûne ou non. Ainsi, le jeûne est une adoration sincère qui ne peut 
pas être tâchée d’hypocrisie. 

6. Le jeûne et le Qour’ân intercèdent en faveur du serviteur. Le Prophète jg, a en effet dit : 
«Le jeûne et le Qour’ân intercèdent en faveur du serviteur le jour du jugement : le jeûne dira : 
"O Seigneur, je l’ai empêché le manger et le désir, accepte donc mon intercession en sa faveur". 
Et le Qour’ân dira : "Je l’ai empêché de dormir la nuit, accepte donc mon intercession en sa 
faveur". Alors, Allah acceptera leur intercession en faveur du serviteur». Rapporté par Ahmad et 
autres. 

7. Le jeûne sert à effacer les péchés de l’homme vis-à-vis de son bien, son voisin et sa famille. 
Houzaïfa Ibn Yamâma - qu’Allah l’agrée - rapporte en effet que le Prophète jjg, a dit: "Le 
péché de l’homme vis-à-vis de sa famille, son bien et son voisin, est effacé par la prière, le jeûne et 
l’aumône". Rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim. 

Il s’agit bien entendu des petits péchés. Quant aux grands péchés tels que la calomnie, la 
médisance, la trahison, l’espionnage... ils ne seront pardonnés et effacés qu’après un sincère 
repentir et le pardon de ceux à qui on a commis du tort. 

8. Une porte spéciale appelée "Ar-Rayyane" est réservée dans le Paradis, aux jeûneurs. 

Le Prophète ^ a en effet dit : "Certes, il y a dans le Paradis une porte appelée " Ar-Rayyane " par 
laquelle entreront les jeûneurs le Jour de la Résurrection, nul en dehors d’eux n’entrera par cette 
porte ; dès qu’ils seront entrés, elle sera fermée". Rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim. Et dans 
la version d’Iboun Khouzaïma, on lit : "Une fois dedans, ils boiront l’eau du Paradis, et 
quiconque en boira ne sera plus assoiffé". 

9. Le jeûneur a une invocation exaucée pendant le mois du Ramadhan, plus précisément au 
moment de la rupture du jeûne. 

LES ACTES QUI ANNULENT LE JEÛNE 

Le jeûneur doit veiller le long de la journée à ne pas commettre les actes qui annulent son 
jeûne et ceux-ci se résument comme suit : 

a. manger 

b. boire 

Allah le Très-Haut a dit : «Mangez et buvez jusqu’à ce que se distingue, pour vous, le fil blanc de 
l’aube du fil noir de la nuit; puis accomplissez le jeûne jusqu’à la nuit». Sourate 2 (la vache) : 
verset 187. 

Ce verset montre qu’on peut manger et boire la nuit du Ramadhan jusqu’à l’apparition de 
l’aube. C’est pourquoi nous avons dit qu’il est préférable de retarder le Souhoûr afin de ne pas 
se rendormir après avoir mangé. Le verset montre ensuite qu’il est interdit de manger et de 
boire pendant la journée du Ramadhan en ce qui concerne les jeûneurs car Allah a dit : «Puis 
accomplissez le jeûne jusqu’à la nuit», (c’est-à-dire jusqu’à la tombée complète du soleil). 
Cependant si le jeûneur mange ou boit ou fait les deux à la fois dans l’oubli, son jeûne n’est 
pas annulé. Il doit seulement se retenir une fois qu’il s’est rappelé qu’il était en jeûne. Un= 
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=Hadîs authentique stipule en effet que: «Quiconque mange ou boit par oubli, quil continue 
alors son jeûne car c’est Allah qui l'a fait manger et boire ». Hadis rapporte par Al-Boukhary et 
Mouslim. 

Ainsi celui qui mange ou boit par oubli alors qu il jeûne, ne doit pas annuler son jeûne car il 
est correct et il n’a pas non plus à le rembourser. Cependant dès qu’il se rappelle, il doit 
cesser en rejetant la bouchée ou la gorgée d’eau qu il n a pas encore avalée. 

Ainsi, celui qui voit un jeûneur manger, doit lui rappeler son jeûne afin quil cesse aussitôt. 
Quant à celui qui continue de manger ou de boire après s'être rappelé, son jeûne devient nul ; 
il doit par conséquent le rembourser. De même celui qui mange ou boit sciemment, commet 
un péché et il lui incombe de se repentir, de demander le pardon d’Allah pour sa faute et de 
rembourser ce jour-là par un autre. Et il doit cesser aussi de manger ou de boire malgré que 
son jeûne est déjà coupé. Il ne lui incombe pas la compensation. 

c. les règles de la femme annulent le jeûne 

d. les lochies (ou sang d’après accouchement) annulent aussi le jeûne 

e. provoquer le vomissement annule le jeûne et il incombe à celui qui le fait, de rembourser 
ce jour-là par un autre. Mais celui qui vomit involontairement, son jeûne est normal et il ne 
rembourse rien. 

f. tout ce qui tient lieu de nourriture ou de boisson tel que le sérum. 

g. la masturbation, c’est-à-dire le fait de faire sortir le liquide spermatique par un moyen 
quelconque tel que le massage du sexe, le baiser ou le toucher voluptueux ou autre. Celui qui 
le fait, son jeûne s’annule et il doit le rembourser. 

h. faire sortir du sang par les saignées. Et cela annule aussi bien le jeûne du saigneur que 
celui du saigné ( Hadîs ) 

i. le rapport conjugal : quiconque commet un rapport conjugal avec sa femme alors qu’il jeûne, 
leurs jeûnes s’annulent et il incombe à l’homme de faire quatre choses : 

1ère chose : il doit continuer le jeûne jusqu'à la nuit sans manger ni boire ni répéter 1 acte 
conjugal. 

2è chose : il lui incombe de se repentir sincèrement auprès d’Allah en regrettant cet acte 
abominable qui est une transgression des prescriptions d’Allah et en décidant de ne plus 
répéter cela le restant de sa vie. 

3è chose : il lui incombe de rembourser le jeûne de ce jour-là par un autre jour de jeûne. 

4è chose : il lui incombe la compensation qui consiste à faire ce qui suit (par ordre de 
priorité) : 

a. affranchir un esclave musulman ou 

b. jeûner deux mois consécutifs ou 

c. nourrir soixante (60) pauvres ou 

d. s’il ne peut exécuter aucune de ces trois choses, alors l’obligation de la compensation est 
levée, et il n’encoure rien. 

LES COMPORTEMENTS OBLIGATOIRES QUE DOIT OBSERVER 
LE JEÛNEUR PENDANT LA JOURNEE : 

Ces comportements se résument comme suit : 

a. Exécuter les commandements d’Allah à leurs temps, notamment la prière obligatoire, la 
Zakât... 

b. Eviter les interdits d’Allah en tout temps et plus particulièrement pendant le jeûne. 

c. Eviter la médisance ou dénigrement qui consiste à révéler les défauts des autres [en tout 
temps et plus particulièrement pendant le mois de jeûne]. En effet la médisance est un= 
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on l’a prescrit à ceux d’avant vous, afin que 
vous soyez des Mouttaqoûn. 

184. [Observez le Çiyâm] pendant un 
nombre déterminé de jours. Quiconque d’en¬ 
tre vous est malade ou en voyage, devra 
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=péché grave qu’Allah ne pardonne pas avant que celui de qui on a médit, pardonne au 
médisant. C’est pourquoi il convient de demander le pardon de celui de qui on a médit afin 
qu’Allah pardonne le péché. Sinon le jour du jugement on payera le médit par les bonnes 
actions du médisant et si ce dernier n’a pas de bonnes actions à donner, on mettra les 
mauvaises actions du médit à son compte. 

d. Eviter la calomnie qui consiste à transmettre la parole de quelqu’un à un autre dans le but 
de semer le mal entre les deux. Le Prophète #|, a dit: «Le calomniateur n'entre pas au 
Paradis». Hadîs rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim. Ceci concerne tous les temps mais il 
devient plus grave pendant le jeûne. 

e. Eviter la tromperie, la tricherie et la fraude dans les transactions tels que l’achat, la vente, 
la fabrication ... car le Prophète s’est innocenté de tout trompeur ou tricheur en disant : 
«Quiconque nous triche n'est pas parmi nous». Hadîs rapporté par Mouslim. 

f. Eviter la musique et ses instruments car le Prophète 3g a dit: «Il y aura des gens de ma 
communauté qui rendront licites la fornication c’est-à-dire l'adultère, la soie pour les hommes, 
l'alcool et les instruments de musique». Hadîs rapporté par Al-Boukhâry. 

Regardez chers frères en Allah comment le Messager d’Allah jg a classé les instruments de 
musique parmi les grands interdits tels que l’adultère et la consommation de l’alcool; si les 
instruments de musique sont interdits, la musique est donc interdite au premier degré. On 
remarque que quiconque commet un seul de ces quatre interdits risque de les commettre tous. 
En effet celui qui possède un instrument de musique risque de le jouer et de l’écouter. Celui 
qui écoute la musique, risque de danser. Celui qui danse risque de le faire avec une femme 
qui ne lui appartient pas et par conséquent risque de commettre l’adultère avec elle. Quant à 
la boisson alcoolisée, celui qui la consomme est capable de tout : il peut voler, tuer ou se faire 
tuer. Et point besoin de preuve ou de démonstration à ce que nous disons car la réalité de la 
vie courante en témoigne. 

g. Le faux témoignage : Le Prophète gg a dit : «Quiconque ne s’abstient pas du faux témoignage 
et d'user du faux témoignage, Allah n'a pas besoin qu'il renonce à son manger et à son boire». 
Hadîs rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim. Cela signifie que quiconque ment en témoignant 
ou qui fait usage de faux témoignage, qu’il ne se fatigue pas de laisser son manger et son 
boire car Allah n’a pas besoin de son jeûne, c’est-à-dire qu’il ne l’accepte pas de lui. 

Et Djabir bn Abdillah-qu’Allah l’agrée-a dit: «Quand tu jeûnes, il faut que ton oreille jeûne, 
ainsi que tes yeux et ta langue en s'abstenant du mensonge et des interdits d'Allah, et éviter de 
faire mal à ton voisin, qu'il y ait en toi une dignité et une tranquillité, et que ton jour de jeûne soit 
différent de ton jour de rupture ». 

h. Il faut éviter de vociférer, c’est-à-dire de parler à haute voix en disant des grossièretés 
comme il faut éviter de répondre aux insultes des autres : le Prophète 3 g a dit : « Quand l'un 
de vous est dans son jour de jeûne, qu’il s'abstienne de dire des grossièretés et d'élever la voix. Si 
quelqu’un l’insulte ou le provoque à la querelle, qu’il dise: «Je jeûne». Hadîs rapporté par Al- 
Boukhâry et Mouslim. 
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jeûner un nombre égal d’autres jours. Mais 
pour ceux qui ne pourraient le supporter 
qu’avec grande difficulté (tels le vieillard, le 
malade chronique), il y a une compensation 
consistant à nourrir un Miskîn (pauvre) [cha¬ 
que jour durant tout le mois du jeûne]. Et si 
quelqu’un fait plus de son propre gré, c’est 
pour lui; mais il est mieux pour vous de 
jeûner ; si vous saviez 

185. [Ces jours sont] le mois de Ramad- 
han au cours duquel le Coran a été descen¬ 
du comme guide pour les gens, et preuves 
claires de la bonne direction et du discerne¬ 
ment (entre le vrai et le faux). Donc qui¬ 
conque d’entre vous aperçoit [le croissant 
lunaire la première nuit] du mois (de Ra- 
madhan, c’est-à-dire qui est présent à la 
maison et non en voyage), qu’il observe le 
Çiyâm ! Et quiconque est malade ou en 
voyage, alors qu’il jeûne un nombre égal 
d’autres jours. Allah veut pour vous la faci¬ 
lité, Il ne veut pas la difficulté pour vous, 
afin que vous en complétiez le nombre et 
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[1] La disposition (loi) de ce verset 184 est abrogée par celle du verset suivant (185) à quelque 
exception près en ce qui concerne le vieillard, le malade qui ne pense pas guérir... En effet, la 
prescription du jeûne s’effectua en deux étapes : 

— la première étape : le jeûne du Ramadhan était plus ou moins facultatif puisque les 
musulmans avaient le choix entre jeûner et compenser chaque jour de jeûne par la nourriture 
offerte aux pauvres. 

- la deuxième : la prescription définitive et individuelle : quand c’est le mois de Ramadhan, le 
musulman n’a pas le choix, il est obligatoire pour lui de jeûner tant qu’il remplit les conditions 
du jeûne. 

Al-Boukhâry et Mouslim rapportent en effet dans leurs deux authentiques recueils de Hadîs, 
d’après Salama bin Akwa, - qu’Allah l’agrée - que lorsque la parole suivante d’Allah 
descendit : «Et pour ceux qui ne pourraient le supporter (le jeûne) qu'avec grande difficulté , il y a 
une compensation consistant à nourrir un pauvre» : celui qui le voulait, rompait et compensait. 
Cela continua jusqu’à la révélation du verset suivant : «Donc, quiconque d'entre vous est présent 
en ce mois, qu’il jeûne ! Et quiconque est malade ou en voyage, qu’il jeûne alors un nombre égal 
d’autres jours». Sourate 2: verset 185. 

Ce dernier verset coranique abrogea donc le premier et Allah imposa le jeûne à tout musulman 
remplissant les conditions du jeûne, sans choix. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4507). 
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que vous proclamiez la grandeur d’Allah (en 
proclamant le Takbir : Allahou akbar : Allah 
est le plus grand) pour vous avoir guidés, et 
afin que vous soyez reconnaissants ! 

186. Et quand Mes serviteurs t’interro- 
gent (O Mouhammad sur Moi... Je suis 
tout proche (d’eux par Ma science, connais¬ 
sant parfaitement leurs états et leurs problè¬ 
mes) : Je réponds à l’appel de celui qui 
M’invoque quand il M’invoque (directement, 
sans l’intermédiaire d’un intercesseur). Qu’ils 
répondent donc à Mon appel, et qu’ils 
croient en Moi, afin qu’ils soient bien gui¬ 
dés.^ 


Allah le Très-Haut a dit après avoir mentionné la prescription du jeûne du Ramadhan ; «Et 
quand Mes serviteurs t'interrogent (O Mouhammad 0J sur Moi... Je suis tout proche (d'eux par 
Ma science, connaissant parfaitement leurs états et leurs problèmes) : Je réponds à l'appel de celui 
qui M'invoque quand il M'invoque (directement, sans l'intermédiaire d'un intercesseur). Qu’ils 
répondent donc à Mon appel, et qu’ils croient en Moi, afin qu'ils soient bien guidés». Sourate 2 
(la vache) : Verset 186. 

En vérité, ce verset est d’une importance capitale pour plusieurs raisons : 

A. Il met en évidence la miséricorde d’Allah, Sa bienveillance et Sa compassion envers Ses 
créatures, et cela apparaît dans Sa Sainte parole : «Et quand Mes serviteurs t'interrogent sur 
Moi...». 

B. Ce verset est une consolation pour les serviteurs et une source de sérénité morale et de 
tranquillité du cœur, à cause de la parole d’Allah : «Je suis tout proche». C’est-à-dire, Je suis 
tout proche de Mes serviteurs en général et en particulier les jeûneurs car le verset suit 
directement celui de l’obligation du jeûne, ce qui montre que les serviteurs en question sont 
avant tout les jeûneurs. Mais, le verset est bien entendu général car Allah - bien qu’installé 
sur Son Trône au dessus des deux- est toujours proche, par Sa science, Sa miséricorde et Sa 
surveillance, de Son serviteur soumis, en tout lieu que se trouve ce dernier et en tout temps. 
Donc, le serviteur d’Allah sachant que son Seigneur est proche de lui, cela lui procure une 
paix intérieure indescriptible, le conforte et le rend en même temps courageux face à tous les 
problèmes et dangers de la vie. Que peut-il craindre en effet si Allah le Puissant, le Très 
Grand, le Maître Absolu et le Dompteur de tout l’Univers, est tout proche de lui, prêt à le 
secourir et à le défendre contre ses ennemis et les fléaux de la vie ; prêt à répondre à son 
appel et à son invocation. Oui, Allah le Très-Haut affirme : «Je suis tout Proche : Je réponds à 
l'appel de celui qui M'invoque quand il M’invoque...». 

Remarquons ici la beauté et l’éloquence transcendantale du style coranique. Allah le Très- 
Haut dit: «Et quand Mes serviteurs t’interrogent sur Moi...», la réponse est: «Je suis tout 
proche». Il a ainsi donné directement la réponse au lieu d’ordonner au Prophète de la 
transmettre aux serviteurs, contrairement à tous les passages coraniques où il est fait mention 
de : "On t'interroge sur telle ou telle chose", la réponse est donnée sous la forme suivante : 
" Dis ..." = 
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Par exemple : 

a) «Ils t'interrogent sur les nouvelles lunes». 

La réponse: «Dis "Elles servent aux gens pour compter le temps et aussi pour le pèlerinage». 
Sourate 2 (la vache) : verset 189. 

b) «Ils t’interrogent: "Qu'est-ce qu'on doit dépenser ?». 

La réponse : « Dis "Ce que vous dépensez de bien , devait être pour le père et la mère, les proches, 
les orphelins, les pauvres et les voyageurs indigents... ». Sourate 2 (la vache) : verset 215. 

c) «Ils t’interrogent sur le vin et les jeux de hasard». 

La réponse : «Dis "Dans les deux il y a un grand péché... ». Sourate 2 (la vache) : verset 219. 

d) « Ils t’interrogent sur le fait de faire la guerre pendant les mois sacrés». 

La réponse : « Dis : "Combattre en ces mois, est un péché grave, mais plus grave encore auprès 
d’AUah est de faire obstacle au sentier d’Allah, d’être impie envers Allah... ». Sourate 2 (la vache) : 
verset 217. 

e) «Ils t’interrogent au sujet des orphelins ». 

La réponse : «Dis: "Leur faire du bien est la meilleure action». Sourate 2 (la vache) : verset 220. 

f) «Ils t'interrogent sur la menstruation des femmes». 

La réponse: «Dis: "C’est un mal. Eloignez-vous donc des femmes pendant les menstrues, et ne 
les approchez - pour la cohabitation- que quand elles sont pures. Quand elles se sont purifiées, 
alors, cohabitez avec elles suivant les prescriptions d’AUah. Certes, Allah aime ceux qui se 
repentent, et II aime ceux qui se purifient». Sourate 2 (la vache) : verset 222. 

g) «Ils t’interrogent sur ce qui leur est permis en matière de nourriture». 

La réponse : «Dis : "Vous sont permises les bonnes nourritures». Sourate 5 (la table servie) : verset 

4. 

h) «Ils t’interrogent au sujet du butin». 

La réponse : «Dis: "Le butin est à Allah et à Son Messager. Craignez Allah, maintenez la concorde 
entre vous et obéissez à Allah et à Son Messager si vous êtes croyants». Sourate 8 (le butin) : verset 1. 

i) «Ils t’interrogent au sujet de l'Esprit». 

La réponse : «Dis: "L’Esprit relève de l’Ordre de mon Seigneur. Et on ne vous a donné que peu 
de connaissance». Sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 85. 

j) «Ils t’interrogent sur l’Heure: "Quand arrivera-t-elle ?». 

La réponse : «Dis : "Seul mon Seigneur en a connaissance. Lui Seul la manifestera en son temps. 
Lourde sera-t-elle dans les deux et sur terre et elle ne viendra à vous que soudainement. Ils 
t’interrogent comme si tu en étais averti. Dis : "Seul Allah en a connaissance". Mais beaucoup de 
gens ne savent pas». Sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 187. 

Ainsi de suite... j’ai tenu à citer ces versets renfermant des questions et leurs réponses à cause 
des ensei gn ements édifiants qu’ils contiennent. Et vous avez pu constater que toutes les réponses 
à ce genre de questions sont venues sous la même forme qui est: «Dis...». 

Mais dans le verset de l’invocation, Allah a directement donné la réponse sans charger le 
Messager de la dire aux interrogateurs. Le secret ou la raison est qu’en matière d’invocation, 
il n’y a pas d’intermédiaire entre Allah et Ses serviteurs. C’est pourquoi II n’a pas ordonné au 
Prophète de communiquer aux gens la réponse, afin qu’ils sachent qu’ils peuvent et doivent 
s’adresser dans toutes leurs invocations à Allah et à Allah seul, sans mettre entre Lui et eux 
aucun intermédiaire qui qu’il soit et quelque soit sa place et sa proximité auprès d Allah. Il n y 
a aucun intermédiaire entre Allah et Ses serviteurs en matière d’adoration, notamment 
l’invocation : ni ange, ni prophète, ni saint, ni djinn, ni père, ni mère... 

Allah le Très-Haut a dit: «Certes, les mosquées sont exclusivement consacrées à Allah: n’y- 
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=invoquez donc personne avec Allah». Sourate 72 (les djinns): verset 18. Et parlant du 
Prophète et des djinns Allah dit: «Et quand le serviteur d'Allah s'est mis debout pour 
L'invoquer ; ils faillirent se ruer en masse sur lui. Dis: "Je n’invoque que mon Seigneur et ne Lui 
associe personne. Dis : je ne possède aucun moyen pour vous faire du mal, ni pour vous mettre 
sur la voie droite. Dis : vraiment, personne ne saura me protéger contre Allah ; et jamais je ne 
trouverai de refuge en dehors de Lui». Sourate 72 (les djinns ) : versets 19 à 22. 

Voilà ce qu’Allah ordonne à Son Messager de dire en présence des djinns qui, après avoir 
entendu ces exhortations coraniques, se sont convertis à l’Islam et sont retournés auprès de 
leur peuple pour l’inviter à croire à l’apostolat de Mouhammad 

Un autre aspect de la beauté du style coranique dans ce verset est le fait qu’Allah le Très- 
Haut ait dit: «Je suis tout proche...», puis II ajoute immédiatement: «Je réponds à l’appel de 
celui qui M’invoque quand il M’invoque». 

Il n’a pas dit «Je suis tout proche et Je réponds...», mais «Je suis tout proche Je réponds...», 
sans conjonction de coordination entre les deux. De même, Il a affirmé qu’il répond à l’appel 
de celui qui L’invoque quand il L’invoque, c’est-à-dire au moment où il L’invoque 
(immédiatement). 

En outre, Il a recommandé de L’invoquer tout en promettant d’y répondre : «Et votre Seigneur 
a dit : " Invoquez-Moi, Je vous répondrai. Ceux qui, par orgueil, se refusent de M’adorer entreront 
bientôt dans l’enfer, humiliés"». Sourate 40 (lepardonneur) : verset 60. 

Et le Prophète a dit : "L’invocation est l’adoration puis il récita le verset cité ci-haut. Il 
a par ailleurs dit : "Celui qui n’invoque pas Allah, Il (Allah) se fâche contre lui". Rapporté par 
Attirmizy et autres. Et dans un autre Hadîs divin, Allah le Très-Haut a dit : "O Mes serviteurs, si 
du premier au dernier, hommes et génies, vous vous tenez tous sur une même place pour Me 
solliciter, et si J'accordais à chacun sa demande, cela ne diminuerait en rien ce que Je possède, 
comme l’aiguille plongée dans l’océan n’en diminue rien...". Rapporté par Mouslim. 

L’invocation occupe une place très importante en Islam c’est pour cela qu’Allah, dans 
plusieurs versets, ordonne aux croyants de L’invoquer pour ainsi faire preuve de servitude, 
d’humilité et de pauvreté devant Sa grandeur et Sa Majesté. Il a par exemple dit, en plus des 
versets déjà cités : 

«Ne convoitez pas ce qu’Allah a attribué à certains d’entre vous plus qu’aux autres; aux hommes 
la part qu’ils ont acquise, et aux femmes la pan qu’elles ont acquise. Demandez plutôt à Allah de 
Sa grâce, car Allah est certes Omniscient». Sourate 4 (les femmes) : verset 32. 

Et le Messager d’Allah ||g, a dit : 

- "Rien n’est plus honoré auprès d’Allah que l’invocation". Rapporté par Attirmizy, Ibn Madjah 
et Alhâkim... 

- "Rien n’empêche le destin de se réaliser à part l’invocation et rien ne prolonge la vie à part 
les bonnes œuvres". Rapporté par Attirmizy, Ibn Madjah et Alhâkim. 

Définition de l’invocation 

Le mot "Doua’" en arabe revêt plusieurs sens. Cependant le sens visé ici, c’est demander ou 
implorer la miséricorde d’Allah, Son secours ou Son assistance, lui demander d’intervenir pour 
régler les problèmes, dissiper les angoisses... 

Cette invocation est faite par le fidèle serviteur d’Allah dans toutes les circonstances de la vie. 

Le sens de l’invocation par rapport à Allah. 

Par notre invocation, nous mettons en évidence (nous reconnaissons) certains attributs d’Allah 
parmi lesquels: 1) L’existence d’Allah; 2) La puissance d’Allah; 3) La générosité d’Allah; 4) 
La miséricorde d’Allah ; 5) L’audition ou ouïe d’Allah ; 6) La richesse d’Allah... = 
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Le sens de l’invocation par rapport au serviteur. 

Par son invocation le serviteur met en lumière (il affirme) : 1) Sa foi en Allah; 2) Sa pauvreté 
par rapport à Allah; 3) Son impuissance par rapport à Allah; 4) Sa dépendance vis-à-vis 
d’Allah.... 

Cependant, pour que notre invocation soit exaucée, certaines conditions et règles de 
bienséance doivent être connues et observées : 

1 _ Chercher les moments méritoires, les situations favorables et les places privilégiées, 
notamment : 

a) le dernier tiers de la nuit ; b) la nuit et la journée du Vendredi ; c) le mois du Ramadhan ; 
d) la nuit de la Destinée ou Laïlatoul-Qadr ; e) le jour d’Arafa; f) pendant la pluie; g) quand 
les rangs se rencontrent au cours du combat ; h) entre VAzzane et Vlqâma ; i) au moment où 
l’Iman monte sur la chaire pour le sermon du Vendredi, jusqu’à sa descente (en particulier au 
moment de la pause) ; j) pendant la prosternation ; k) au cours du voyage ; 1) au moment de 
rompre le jeûne; m) après une aumône; n) quand on est malade; o) quand on aperçoit la 
Ka‘ba ; p) dans la Rawada (une place privilégiée) à la Mosquée du Prophète à Médine. 2- 
Faire une bonne œuvre avant l’invocation, par exemple : 2 rakats , aumône, istighfar (demande 
du pardon)... 3- La pureté (la grande ou la petite ablution). 4- Faire face à la Qibla (direction 
de la Ka‘ba). 5- Lever les deux mains ouvertes vers le ciel. 6- Reconnaître ses péchés et se 
repentir sincèrement. 7- Etre sincère dans son invocation. H- Commencer I invocation par les 
louanges à Allah et les salutations adressées au Prophète, et la terminer ainsi. 9- Invoquer 
Allah par Ses Noms et Attributs de perfection avec des phrases sensées, par exemple : "O 
Miséricordieux fais-moi miséricorde", "Ô pardonneur, pardonne-moi"... 10- Choisir des 
invocations de portée simple qui sont tirées du Saint Qour'ân ou de la Sounnah. 11- Faire 
preuve d’humilité dans l’invocation. 12- Baisser la voix. /.?- Ne pas lever le regard vers le ciel. 
14- Généraliser l’invocation, c’est-à-dire demander pour soi et pour les autres musulmans. 15- 
Demander à Allah ce que l’on veut avec résolution. 16- Insister dans son invocation. 17- Ne 
pas demander du mal ni la rupture des liens de parenté. 18- Ne pas demander ce qui est déjà 
accompli. 19- Ne pas transgresser dans son invocation : demander par exemple à être 
Prophète ou ange... 20 - Eviter de consommer l’illicite. 21- Ne pas être pressé de recevoir la 
réponse d’Allah. 

Quelques personnes dont les invocations sont exaucées. 

Des Hadîs prophétiques authentiques font cas de plusieurs catégories de personnes dont les 
invocations sont exaucées par Allah. Nous pouvons en citer ; 

1- Le jeûneur (jeûne Islamique). 2- Le dirigeant juste. 3- L’oppressé (celui à qui on commet 
une injustice). 4- Le voyageur (un voyage licite). 5- L’invocation du parent en faveur ou 
contre son enfant. 7- L’invocation de l’enfant pieux pour ses parents. 8 - L’invocation du 
pèlerin (le Hadj). 10- L’invocation de celui qui accomplit la ‘Oumra. 11- L’invocation du 
combattant dans la voie d’Allah. 12— L’invocation du musulman qui ne demande pas du mal 
ou la rupture des liens de parenté. 13— L’invocation du malade (musulman). 14— L invocation 
du musulman qui visite un malade musulman. 15- L’invocation de deux musulmans qui se 
serrent la main avec amour. 16- L’invocation de celui qui aide un musulman en difficulté. 17- 
L’invocation de celui qui fait bien ses ablutions, prie et demande le pardon de ses péchés. 18- 
L’invocation de celui qui invoque Allah entre XAzâne et Ylqàmah. 19- L’invocation de celui 
qui invoque Allah par Son Grand Nom. 

Il faut préciser que l’invocation du serviteur musulman est sous exaucement tant qu’il n’a pas 
dit : ' Tai invoqué Allah et II n’a pas répondu". Cependant, la réponse divine vient sous= 
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187. On vous a permis, la nuit du Çiyâm, 
d’avoir des rapports sexuels avec vos fem¬ 
mes ; elles sont pour vous Libâs (des vête¬ 
ments ou couvertures: autrement dit vous 
trouvez du plaisir à vivre avec elles, comme 
cela est stipulé dans la sourate 7 (Al-A‘râf) : 
verset 189 et comme il est dit dans le Tafsir 
de Attabari) et vous êtes Libâs pour elles. 

Allah sait que vous aviez clandestinement 
des rapports sexuels avec vos femmes. Il 
vous a pardonnés et vous a graciés. Coïtez 
donc avec elles, maintenant, et cherchez ce 
qu’Allah a prescrit en votre faveur (comme 
progéniture) ; mangez et buvez jusqu’à ce 
que se distingue, pour vous, le fil blanc (la 
clarté) de l’aube du fil noir (l’obscurité de la 
nuit). Puis accomplissez le Çiyâm jusqu’à (la 
tombée de) la nuit. Mais n’ayez pas des 
relations sexuelles avec elles (vos femmes) 
pendant que vous êtes en I’tikâf (retraite 
pieuse) dans les mosquées. Voilà les limites 
(fixées) d’Allah : ne vous en approchez donc 
pas (au risque de les transgresser). C’est 

=plusieurs formes dont les plus fréquentes sont : 

1- Réponse directe à l’invocation du serviteur en résolvant son problème ou en satisfaisant 
son besoin... 

2- Retardement de la réponse pour la transformer en récompense qui sera mise dans la 
balance des bonnes œuvres du serviteur le Jour du jugement dernier. 

3- Mise (utilisation) de l’invocation pour détourner un malheur qui devait tomber sur le 
serviteur car, comme Ta dit le Prophète £jj| : « Rien n’empêche le destin de se réaliser à part 
l’invocation». 

4 - Mise de l’invocation pour effacer certains péchés du serviteur car : «Les bonnes œuvres 
dissipent les mauvaises...». Sourate 11 (Hoûd) : verset 114. 

Profitez donc, chers frères en Islam, pour invoquer votre Seigneur avec sincérité et conviction. 
Humiliez-vous devant lui et levez vos mains vers Lui, Il vous les remplira de ce que vous 
demandez car II a dit : «... Et II vous a donné de tout ce que vous Lui avez demandé». Sourate 
14 (Ibrâhîm): verset 34. Et dans un Hadîs il est dit: «Allah est Pudique et Généreux, Il 
éprouve de la honte à laisser retourner vides les mains qu’un serviteur lève vers Lui». 
Rapporté par Aboû Daoud et autres... 

Sachez enfin que c’est grâce à vos invocations qu’Allah s’occupe de vous, satisfait vos 
demandes et vos besoins. Il a en effet dit : «Dis: " Mon Seigneur ne saurait se soucier de vous 
n'était - ce votre invocation"». Sourate 25 (le discernement) : verset 77. 
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ainsi qu’Allah expose aux hommes Ses Ayât, 
afin qu’ils deviennent des Mouttaqoûn. 

188. Et ne dévorez pas mutuellement et 
injustement vos biens (par des voies illicites, 
illégales, tels que le vol, le détournement des 
deniers publics, la tricherie), et ne vous en 
servez pas pour corrompre des juges afin de 
vous permettre de dévorer une partie des 
biens des gens, injustement et sciemment. 

189. Ils t’interrogent sur les nouvelles 

lunes. Dis (Ô Mouhammad «Elles 

servent aux gens pour compter le temps, et 
aussi pour le Hadj. Et ce n’est pas un acte 
de Albirr (la piété, la bonté) que de rentrer 
chez vous par l’arrière des maisons. Mais 
Albirr est [la qualité] de celui qui craint 
Allah. Entrez donc dans les maisons par 
leurs portes. Et craignez Allah afin que vous 
réussissiez ! ». 

190. Combattez dans la voie d’Allah^ 11 
ceux qui vous combattent, et ne transgressez 





t 1 ! Ce verset est le premier révélé en ce qui concerne le Djihâd. Il a été par la suite suppléé 
par d’autres, comme le verset 36 de la sourate 9 (le repentir). 

Le Djihâd ou le combat sacré dans la voie d’Allah par tous les moyens (force, armement, 
logistique, finances, savoir...) occupe une place importante en Islam et constitue une des bases 
fondamentales sur lesquelles repose la religion islamique. En effet c’est grâce au Djihâd que : 
l’Islam continue à exister ; la parole d'Allah ( lâ ilâha illallâh) et Sa loi sont rehaussées ; et la 
religion est propagée. Si le Djihâd est abandonné - qu’Allah nous en préserve ! - 1 Islam sera 
détruit, les musulmans tomberont dans l’avilissement et perdront leur honneur; leurs terres 
seront occupées et leur loi disparaîtra. Ainsi, le Djihâd est un devoir obligatoire pour tout 
musulman. Et quiconque parmi les musulmans essaie de s’y dérober ou ne nourrit pas en son 
for intérieur le dessein de combattre dans la voie d’Allah, mourra avec certaines qualités des 
hypocrites. Abdoullah bin Mas-oûd - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a dit au Messager 
d’Allah m : 

- Ô Messager d’Allah ! Quelle est la meilleure œuvre [après la foi] ? 

- La Çalât (la prière) à son temps, répondit-il. 

- Et après cela (la prière) ? 

- L’obéissance et la bonté envers les parents (père et mère). 

- Et après cela ? 

- Le Djihâd dans la voie d’Allah. Puis le Messager d’Allah m se tut. Si je l’avais interrogé 
plus, il m’aurait répondu plus. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2782). 
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pas. Certes, Allah n’aime pas les transgres¬ 
seurs ! 

191. Et tuez-les (ceux qui vous combat¬ 
tent), où que vous les rencontriez; et chas- 
sez-les d’où ils vous ont chassés: la Fitnah 
(polythéisme, apostasie, épreuve, trouble, ca¬ 
lamité...) est plus grave que le meurtre. Mais 
ne les combattez pas près de Almasdjidil- 
harâm (le sanctuaire sacré à Makkah)^ 
avant qu’ils ne vous y aient combattus (les 
premiers). S’ils vous y combattent, tuez-les 
donc. Telle est la rétribution des mécréants. 

192. S’ils cessent, Allah est certes, Par- 
donneur et Très Miséricordieux. 

193. Et combattez-les jusqu’à ce qu’il n’y 
ait plus de Fitnah et que la religion soit 
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[1] Aboû Bakrah - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Le Prophète #| nous a fait une Khoutbah 
(discours religieux ou sermon) le jour de Nahr (le jour de sacrifice, le lOème de Zoul-Hidja). 
Il dit : 

- Savez-vous quel jour c’est aujourd’hui ? 

- Allah et Son Messager savent mieux, répondîmes-nous. Il se tut au point que nous pensâmes 
qu’il allait lui donner un autre nom que son nom. Puis, il dit : 

- N’est-ce pas que c’est le jour de Nahr (sacrifice) ? 

- C’est bien le jour de Nahr, répondîmes-nous. 

- Savez-vous quel mois c’est ? demanda-t-il. 

- Allah et Son Messager savent mieux, répondîmes-nous. Il se tut au point que nous pensâmes 
qu’il allait lui donner un autre nom que son nom. Puis, il dit : 

- N’est-ce pas que c’est Zoul-Hidja ? 

- C’est bien le mois de Zoul-Hidja, répondîmes-nous. 

- Savez-vous quel pays c’est ? demanda-t-il. 

- Allah et Son Messager savent mieux, répondîmes-nous. Il se tut au point que nous pensâmes 
qu’il allait lui donner un autre nom que son nom. Puis, il dit : 

- N’est-ce pas le pays sacré ? 

- C’est bien le pays sacré, répondîmes-nous. Il dit : 

- Certes, vos sangs et vos biens vous sont réciproquement interdits (sacrés) comme ce jour-ci 
est sacré dans ce mois sacré, dans ce pays sacré, jusqu’au jour où vous rencontrerez votre 
Seigneur. Ai-je transmis le message d’Allah ? 

- Oui ! répondirent les compagnons. Il dit : 

Sois témoin O Seigneur ! Que le présent informe donc l’absent car il se peut que celui à qui 
on apporte la nouvelle comprenne mieux que celui qui l’a entendue directement. Attention ! 
Ne redevenez pas après ma mort, des mécréants dont certains couperont le cou des autres. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1741). 
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entièrement à Allah Seul. 111 S’ils cessent, alors 
plus d’hostilités, sauf contre les Zhâlimoûn. 

194. Le mois sacré pour le mois sacré ! 
Et pour les choses interdites, il y a la loi 
d’égalité (Qiçâç : le talion). Alors, quiconque 
transgresse la prohibition contre vous, trans¬ 
gressez contre lui à transgression égale. Et 
craignez Allah. Et sachez qu’Allah est avec 
les Mouttaqoûn. 

195. Et dépensez pour la cause d’Allah 
(le Djihâd sous toutes ses formes). Et ne 
vous jetez pas par vos propres mains dans la 
destruction (en refusant de dépenser pour la 
cause d’Allah). Et faites le bien. Certes, 
Allah aime les Mouhsinoûn ^ (les bienfai¬ 
sants). 

196. Et accomplissez correctement (en 
faisant tous les rituels conformément à la 
voie du Prophète Mouhammad ^), pour 
Allah, le pèlerinage et la ‘Ouvrira (le grand 
et le petit pèlerinages à Makkah). t31 Si vous 
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[1] Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «J’ai reçu pour 
commandement de combattre les gens jusqu’à ce qu’ils disent: "La ilâha illallah 
Mouhammadour-ra-souloullah" (il n’y a pas de divinité digne d adoration hormis Allah et 
Mouhammad est le Messager d’Allah), qu’ils accomplissent la Çalât , qu’ils donnent la Zakât. 
S’ils s’en acquittent, alors, ils préservent de moi leurs sangs (vies) et leurs biens, excepté les 
droits de l’Islam. Et leur compte incombe à Allah Seul >». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 25). 

Voir la note commentant le verset 112 de la sourate 2. 

[3] Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée - a dit : "Le Hadj et la ‘ Oumra sont obligatoires pour tout 
musulman". Et Iboun Abbas - qu’Allah l'agrée - a dit : "La * Oumra et le Hadj sont 
conjointement mentionnés dans le Livre d’Allah le Très-Haut : «Et accomplissez correctement 
(faisant tous les rituels conformément à la voie du Prophète Mouhammad H), pour Allah le 
pèlerinage et la ‘Oumra (le grand et le petit pèlerinages à Makkah) »". Ceci montre donc 
l’obligation du Hadj et de la ‘ Oumra au moins une fois dans la vie du musulman qui en a les 
moyens. 

DEFINITION DE LA 1 * 3 4 OUMRA 

- Littéralement, ‘Oumra veut dire : visite. 

- Théologiquement (définition conventionnelle et technique), ‘Oumra veut dire : visiter la 
Maison Antique (Ka‘ba) suivant un rituel bien précis. 

DEFINITION DU HADJ 

- Littéralement, le Hadj veut dire : visée, c’est-à-dire se diriger vers un but donné. Et dans 
l’usage religieux et courant, il veut dire viser la Maison Sacrée d’Allah à la Mecque. = 
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- Théologiquement, le Hadj est un ensemble d’actes et de paroles bien déterminés qu’effectue 
un individu bien déterminé pendant une période bien déterminée et dans des lieux bien 
déterminés. 

L ’OBLIGATION DU HADJ 

L’obligation du Hadj est fixée par les trois principales sources de l’Islam à savoir le Saint 
Qour’ân, la Sounnah et l’Unanimité des savants musulmans : 

* Allah le Très-Haut a dit : «Et c’est un devoir envers Allah pour les gens qui ont les moyens , 
d’aller faire le pèlerinage de la Maison. Et quiconque ne croit pas ... Allah se passe largement des 
mondes». Sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 97. 

* Le Prophète prière et salut d’Allah sur lui, a dit : 

- «L’Islam est fondé sur cinq piliers: témoigner qu’il n’y a de divinité digne d’adoration 
hormis Allah et que Mouhammad est l’Envoyé d’Allah, observer la Çalât, donner la Zakât, 
faire le pèlerinage à la Maison Sacrée et jeûner le mois de Ramadhan]. Hadîs authentique 
rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim; et dans la version de ce dernier, on lit: [... jeûner le 
mois de Ramadhan et faire le pèlerinage de la Maison Sacrée ». 

- «Humains ! Allah vous a prescrit le Hadj , accomplissez-le donc». Rapporté par Mouslim. 

* Et la Oumma (communauté) islamique s’accorde unanimement sur l’obligation du Hadj , une 
unanimité formelle et indispensable à l’intégrité de la religion islamique. Par conséquent, 
quiconque réfute l’obligation du Hadj devient mécréant. Qu’Allah nous en préserve ! 

L’OBLIGATION DE LA ‘OUMRA 

En réalité la ‘Oumra est obligatoire une fois dans la vie de celui pour qui le Hadj est obligatoire. 
Il y a plusieurs arguments qui confirment cette obligation de la ‘Oumra, notamment : 

1) Le Prophète a dit: «... l’Islam consiste à ce que tu attestes qu’il n’y a pas de divinité 
digne d’adoration hormis Allah et que Mouhammad est le Messager d’Allah, que tu 
accomplisses la prière, que tu donnes la Zakât , que tu accomplisses le Hadj et la ‘Oumra, que 
tu te purifies de la grande souillure (Djanâha), que tu complètes bien ton ablution et que tu 
jeûnes le mois de Ramadhan ». Rapporté par Albaïhaqi et autres. 

2) «O Messager d’Allah, est-ce que le Djihâd est obligatoire pour les femmes?», demanda 
‘Aicha — qu’Allah soit satisfait d’elle —. Il répondit : «Oui, il y a un djihâd obligatoire pour les 
femmes dans lequel il n’y a pas de combat : le Hadj et la ‘Oumra ». Rapporté parAhmad. 

3) Un compagnon dit au Prophète : "Ô Messager d’Allah, mon père est un vieillard qui ne 
peut pas accomplir le Hadj et la ‘Oumra ni le voyage en litière". Il lui répondit : « Accomplis le 
Hadj et la ‘Oumra pour ton père». Rapporté parAboû Daoud et autres. 

4) Ibn Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - a dit : "Il n’y a pas de musulman à qui il 
n’incombe pas l’obligation du Hadj et de la ‘Oumra". Rapporté par Al-Boukhâry. 

Ainsi, la ‘Oumra et le Hadj ne sont obligatoires qu’une seule fois pour quiconque remplit les 
conditions exigées. 

LES CONDITIONS D’OBLIGATION DE LA ( OUMRA ET DU HADJ 
Le Hadj et la ‘Oumra bien que prescrits par l’Islam, ne deviennent effectivement obligatoires 
pour un homme que s’il remplit les conditions suivantes : 

1. Etre musulman 

2. Jouir pleinement de ses facultés mentales. 

3. Atteindre la puberté c’est-à-dire l’âge d’accomplir les prescriptions islamiques. 

4. Jouir de sa pleine liberté c’est-à-dire ne pas être soumis à quelqu’un : cas de l’esclave, du 
prisonnier... 

5. Avoir la capacité physique et matérielle. Cette capacité sous-entend la santé, les moyens, = 
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=la sécurité de la route... 

6. On exige pour la femme la présence du mari ou d’un parent qui lui est interdit au mariage 
ou la compagnie de femmes dignes de confiance. 

LES MERITES DU HA DJ ET DE LA ‘OUMRA 

Le Hadj et la ‘ Oumra renferment beaucoup de mérites et de profits sur tous les plans de la 
vie: religieux, social, éducatif, culturel, politique... et relatifs à ce bas monde et à l’au-delà. 
Parmi les mérites sur le plan religieux, on peut citer : 

1. Le Hadj permet au musulman de revenir de ses péchés comme le jour de sa naissance. 

Le Prophète prière et salut d’Allah sur lui, a dit: «Quiconque vient accomplir le Hadj à 
cette Maison (Ka'ba) sans commettre de rapport sexuel avec sa femme ni un acte de 
perversité, revient comme le jour où sa mère l’a mis au monde». Rapporté par Al-Boukhâry et 
Mouslim. 

Le rapport sexuel est strictement interdit pendant l’état de sacralisation du pèlerin comme 
nous le verrons inchâ-Allah plus loin. 

2. Les péchés commis entre deux 'Oumra s sont pardonnés. 

Le Prophète jfe, a dit : « D’une 'Oumra à l’autre, ce qu'il y a entre les deux comme (petits) 
péchés est pardonné ». Rapporté par Al-Boukhâry et Mouslim. 

3. Le Hadj pieux n'a de récompense que le Paradis comme l’a dit le Prophète iH : «... Et le 
Hadj pieux n’a de récompense que le Paradis »>. Rap/torté par Al-Boukhâry et Mouslim. 

Et le Hadj pieux est celui qui est accompli suivant les conditions et bienséances exigées, et à 
travers lequel le pèlerin ne vise pas l’ostentation, la recherche de la renommée, et ne commet 
ni désobéissance ni actes immoraux. 

4. Le Hadj efface les péchés antérieurs comme l’a précisé le Prophète : «... Et le Hadj 
efface les péchés antérieurs». Rapporté par Mouslim. 

5. Le Hadj pieux compte parmi les meilleures œuvres. 

On demanda au Prophète : "Quelle est la meilleure œuvre ?". Il répondit : «La foi en Allah 
et en Son Messager». On demanda: "Et après cela?". Il répondit: «La lutte ( djihâd ) dans la 
voie d’Allah». On demanda encore: "Et après?". Il répondit : «Le Hadj pieux». Rapporté par 
Al-Boukhâry. 

6. Le Hadj et la ‘ Oumra chassent la pauvreté et les péchés. 

Le Prophète a dit : « Multipliez le Hadj et la 'Oumra car ils chassent la pauvreté et les 
péchés comme le soufflet du forgeron chasse les impuretés du fer, de l’or et du diamant, et le 
Hadj pieux n’a de récompense que le Paradis». Rapporté par Annassâ-i. 

7. Le Hadj est le Djihâd des femmes. 

Le Prophète a dit : « Oui, il y a un djihâd obligatoire pour les femmes dans lequel il n’y a 
pas de combat : le Hadj et la 4 Oumra ». Rapporté par Ahmad. 

Et dans une autre version, il dit à ‘Aïcha : « Vous avez le meilleur et le plus joli djihâd : le 
pèlerinage de la Maison, un pèlerinage pieux». Rapporté par Annassâ-i. 

8. Le pèlerin est un hôte d’Allah. 

Le Prophète a dit : « Le combattant dans la voie d’Allah, le pèlerin, et celui qui accomplit 
la 'Oumra sont les hôtes d’Allah. Il les a appelés et ils ont répondu ; et II leur accordera ce 
qu’ils demanderont». Rapporté par Iboun Madjah. 

9. Le Hadj et la ‘ Oumra tiennent lieu de djihâd pour les faibles. 

Le Prophète a dit: «Le djihâd du vieillard, du petit, du faible et de la femme, c’est le 
Hadj et la ‘Oumra ». Rapporté par Annassâ-i. 

10. Le jour d’Arafa est le jour où Allah affranchit le plus du Feu. = 
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Le Prophète j]j|, a dit : « Il n’y a pas de jour où Allah affranchit du Feu, plus de serviteurs que 
le jour d’Arafa...». Rapporté par Mouslim. 

Et le jour d’Arafa est le 2e jour du Hadj ou encore le 9e jour du mois du Zoul-Hidja (mois du 
Hadj). 

11. «La meilleure invocation est celle du jour d’Arafa». Rapporté par Attirmizi. 

12. Une ‘Oumra accomplie pendant le mois de Ramadhan équivaut à un Hadj en compagnie 
du Prophète ü|, comme il l’a dit : « Certes, une * Oumra accomplie pendant le mois de 
Ramadhan équivaut à un Hadj accompli en ma compagnie». Rapporté par Aî-Boukhâry et 
Mouslim . 

Voilà, en gros quelques mérites du Hadj et de la * Oumra sur le plan religieux. Il faut ajouter à 
cela que : « Chaque pas que le pèlerin fait, Allah lui prescrit dix bonnes actions, lui efface dix 
mauvaises actions et l’élève de dix degrés». Rapporté par Ahmad. 

En outre, la Pierre Noire témoignera en faveur de tout pèlerin qui l’aura embrassée ou 
touchée avec foi et sincérité. 

Cependant, ces grands mérites attachés au Hadj et à la ‘ Oumra ne seront obtenus que par 
ceux qui accomplissent leur Hadj ou ‘ Oumra uniquement pour Allah suivant la voie ou 
Sounna du Prophète comme il l’a dit : « Prenez vos rites d’après mon modèle », et dans 
une autre variante : «Prenez vos rites selon mon modèle car je ne sais pas, peut-être que je ne 
ferai plus de Hadj après celui-ci». Rapporté par Mouslim. 

PILIERS ET ACTES OBLIGATOIRES DU HADJ 

A- Les piliers du Hadj 

Le Hadj comporte quatre piliers qui sont : 

1) L’intention ou Ihrâm consistant à entrer dans l’état sacré du Hadj. 

2) La station à Arafa. 

3) Tawâfoul-Ifâdha c’est-à-dire le parcours (7 fois) autour de la Ka‘ba qui commence à partir 
du jour de la fête (le 10 Zoul-Hidjdja) jusqu’au 13 Zoul-Hidjdja. 

4) Le SaV c’est-à-dire le parcours (7 fois) entre Çafâ et Marwah. 

Quiconque laisse un pilier , son Hadj devient invalide. 

B- Les actes obligatoires du Hadj 

1) L’intention ou Ihrâm à partir de la limite sacrée ou à partir du domicile pour les gens de la 
Mecque et ceux qui sont sous la même loi qu’eux. 

2) La station jusqu’au coucher du soleil pour celui qui s’y est rendu, à Arafa. 

3) Passer la nuit à Mouzdalifa, sauf pour les faibles (femmes, vieillards, malades...) à qui il est 
permis de quitter Mouzdalifa après minuit. 

4) Passer deux ou trois nuits à Mina après la fête. 

5) Le lancement des socles, à commencer par le plus grand socle le jour de la fête du 
sacrifice ; puis tous les trois, respectivement du plus petit au plus grand, durant les trois jours 
passés à Mina. 

6) Raser la tête ou en diminuer les cheveux. 

7) Le Tawaf d’adieu. 

Quiconque laisse un acte obligatoire du Hadj, il lui incombe de sacrifier une bête en 
compensation. 

PILIERS ET ACTES OBLIGATOIRES DE LA ‘OUMRA 
A- Les Piliers de la ‘Oumra : 

1) L’intention ou Ihrâm à partir de la limite sacrée. 

2) Le Tawaf ou le parcours autour de la Ka‘ba, (7 fois). = 
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3) Le Sai’ ou parcours entre Çafâ et Marwah , 7 fois. 

Quiconque laisse un pilier, son ‘Oumra devient invalide. 

B- Les actes obligatoires de la ‘ Oumra ; 

1) L’intention ou Ihrâm à partir de Tan-îm pour les gens de la Mecque... 

2) Raser la tête ou en diminuer les cheveux. 

Quiconque laisse un acte obligatoire de la 'Oumra, il lui incombe d’immoler une bête en 
compensation. 

Ce qu’il faut savoir avant de sortir pour le Hadj ou la 'Oumra. 

En plus des bienséances recommandées pendant le voyage, il convient à quiconque décide de 
se rendre aux lieux saints de l’Islam pour accomplir un des rites du pèlerinage, de savoir que : 

1. Le pèlerinage grand ou petit, est une prescription divine donc une adoration et non un 
voyage lucratif ou touristique. 

2. Se rendre au pèlerinage, c’est répondre à l’appel d’Allah, appel qu’il a commandé à 
Ibrâhîm de lancer à l’intention de toute l’Humanité depuis le jour qu’il avait fini la 
construction de la Sainte Ka‘ba. Ibrâhîm, prière et salut d’Allah sur lui, dit: «O Seigneur, ma 
voix ne parvient pas à tout le monde». Allah lui répondit : «Appelle seulement et c’est à Moi 
de faire entendre qui Je veux». C’est ainsi que ceux qui accomplissent le pèlerinage sont ceux 
qui ont entendu cet appel d’Ibrâhîm par la volonté d’Allah exalté et loué soit-il : «Et fais aux 
gens une annonce pour le Hadj. Ils viendront vers toi, à pied, et aussi sur toute monture , venant 
de tout chemin éloigné, pour participer aux avantages qui leur ont été accordés et pour évoquer le 
nom d’Allah aux jours fixés...». Sourate 22 (le pèlerinage): versets 27 et 2H. 

3. Le pèlerin doit choisir une provision licite et suffisante pour son pèlerinage comme Allah a 
dit : « Et prenez vos provisions ; mais vraiment la meilleure provision est la piété. Et redoutez-Moi, 
Ô doués d’intelligence ! ». Sourate 2 (la vache) : verset 197. 

4. Le pèlerin doit se repentir sincèrement, conformément aux conditions détaillées plus haut. 

5. Le pèlerin doit se renseigner sur tout ce qui concerne le Hadj et la ‘Oumra afin d’être 
clairvoyant vis-à-vis de ces rites. 

6. Le pèlerin doit choisir une compagnie qui l’aide à craindre Allah et à connaître les règles 
du pèlerinage. 

7. Le pèlerin doit consigner en présence de témoins ce que les gens lui doivent et régler ceux 
à qui il doit, ou demander leur autorisation avant de partir. 

8. Le pèlerin doit recommander à son entourage la crainte d’Allah consistant à pratiquer les 
prescriptions divines et à s’éloigner des interdits. 

9. Le pèlerin doit viser à travers son pèlerinage, la Face d’Allah, la Demeure Dernière et la 
Proximité Divine. 

10. Le pèlerin doit faire de son mieux pour acquérir l’agrément d’Allah à travers ses paroles 
et actions. 

11. Le pèlerin doit veiller à l’accomplissement des prières en commun. 

12. Le pèlerin doit se garder de porter atteinte à la personne de ses frères musulmans, à leur 
honneur et à leurs biens. 

13. Le pèlerin doit se comporter envers ses frères musulmans comme il souhaite qu’ils se 
comportent envers lui. 

14. Le pèlerin doit se garder de calomnier les autres, de les dénigrer, de médire d’eux ou de 
s’en moquer, car toutes ces actions sont interdites en tout temps et en tout lieu ; mais leur 
interdiction devient encore plus grave pendant ces jours saints du Hadj et dans ces lieux bénis 
où les musulmans du monde entier se rencontrent pour évoquer Allah, Le supplier et= 
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=s’humilier devant Sa Grandeur. 

15. Le pèlerin doit faire preuve d’humilité en visitant les lieux saints de l’Islam en particulier 
la Mecque et Médine. 

16. Le pèlerin doit savoir qu’il a le choix d’accomplir parmi les trois rites du Hadj celui qui lui 
plaît à savoir: le Tamattou’ (^i), le Quirân (û\jù\) et Vlfrâd (>\ >Vi). 

* Le Tamattou’ consiste à formuler l’intention de la ‘ Oumra seulement et à se désacraliser 
(revenir à la vie normale) puis rester à la Mecque jusqu’au jour du Hadj. Celui qui formule ce 
rite de Tamattou’ doit sacrifier une bête le jour de la fête de Tabaski et s’il n’en a pas les 
moyens, il doit jeûner trois (3) jours pendant le Hadj et sept (7) jours après le retour au 
domicile. 

* Le Qirân consiste à formuler l’intention de la ‘ Oumra et du Hadj ensemble et à rester en 
état sacré après la "Oumra, jusqu’à finir les étapes du Hadj . Et celui qui formule l’intention du 
Qirân doit amener avec lui son sacrifice. 

* Quant à Vlfrâd , il consiste à formuler l’intention du Hadj seulement et à rester dans l’état 
sacré jusqu’à la fin du Hadj. 

Les Miqat ou limites sacrées pour le Hadj et la *Oumra 
Il y en a deux sortes : 

A- Les Miqat (limites sacrées) relatives aux temps 

1) pour la "Oumra, c’est toute l’année. 

2) pour le Hadj, ce sont les mois du Hadj seulement, à savoir: Chawwal, Zoul-Qa’da et la 
première décade du Zoul-Hidjdja, respectivement le 10e, le lie et le 12e mois du calendrier 
islamique. 

B— Les Miqat (limites sacrées) relatives aux lieux : elles sont au nombre de cinq : 

1) Zoul-Houlaïfa pour les habitants de Médine. 

2) Aldjouhfa pour les habitants de Châm (Syrie, Liban, Jordanie, Palestine, Afrique du Nord, 
Afrique de l’Ouest..). 

3) Qamoul-Manazil pour les habitants de Nadjid. 

4) Yalamlam pour les habitants du Yémen. 

5) Zâtou-Irq pour les habitants de l’Iraq. 

Ces lieux sont fixés par le Prophète qui a bien précisé : « Ils sont pour les habitants desdits 
pays et pour les autres qui les traversent en vue d’accomplir le Hadj et la ‘ Oumra ». 

Par conséquent, il est obligatoire de respecter ces endroits quel que soit le moyen de transport 
utilisé. 

Remarque très importante 

La deuxième limite sacrée c’est-à-dire Aldjouhfa, est une localité qui n’existe pas aujourd’hui. 
Les pèlerins entrent en état de sacralisation à partir de Rabigh qui se trouve à 22 miles à 
l’ouest de Aldjouhfa soit à 186 km de Makkah. Pour les pèlerins venant de l’Afrique de 
l’Ouest en avion, ce lieu correspond au passage sur la Mer Rouge ; raison pour laquelle il leur 
est recommandé de faire tous leurs préparatifs avant de monter à bord, de sorte qu’ils 
puissent formuler l’intention du Hadj ou de la ‘ Oumra au signal de l’équipage de l’avion. 
Sinon, arrivés à Djedda, ils seront obligés de retourner à la limite sacrée la plus proche pour 
formuler l’intention du rite à accomplir ; et de préférence aller à Médine qui constitue un lieu 
de visite pour les pèlerins. Et à partir de Médine, ils entrent en état de sacralisation à Zoul- 
Houlaïfa qui se trouve sur la route Médine-Makkah, à 13 km de la Mosquée du Prophète et à 
420 km de la Ka‘ba (à Makkah). Quant aux pèlerins qui continuent directement de Djedda à 
Makkah sans avoir formulé l’intention dans l’avion et sans retourner à une autre limite= 
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=sacrée, il leur incombe d'immoler une bête en compensation de cette faute, sans quoi leur 
pèlerinage restera incomplet. Qu’Allah nous fasse comprendre Sa religion et qu’il nous 
conforme à ce qu’il aime et agrée ! 

l^es actes à faire à la limite sacrée 

Le pèlerin doit se préparer au niveau du Miqât ou limite sacrée. Ces préparatifs consistent à : 

1- Se laver (le grand lavage comme le jour du Vendredi) ; 2- Se parfumer; 3- Couper les ongles ; 

4- Arranger les moustaches. 

Signalons que le musulman ne doit ni raser sa barbe ni la diminuer ici ou ailleurs car la barbe 
est une tradition du Prophète Mouhaminad ïfe, qui a rigoureusement recommandé aux 
musulmans de la laisser pousser librement parce qu’elle constitue un des signes distinctifs 
entre le musulman et le mécréant d'une part, et entre l’homme et la femme d’autre part ; le 
Prophète l’a précisé dans plusieurs Hadi$, entre autres: «Distinguez-vous des polythéistes en 
arrangeant vos moustaches et en laissant vos barbes pousser librement». 

5- Raser les poils du pubis; 6- Arracher ou raser les poils des aisselles; 7- Se chausser de 
sandales ou toutes chaussures non fermées; H- Se vêtir de deux pagnes blancs pour les 
hommes. Quant à la femme, elle est libre de porter l’habit qui lui plaît car il n’y a aucune 
tenue obligatoire pour la femme pendant le Hadj. Cependant, elle est tenue de se conformer 
aux prescriptions islamiques concernant l'habillement de la femme. Elle ne doit pas non plus 
s’habiller à la façon des hommes car, par la bouche de Son Prophète Allah a maudit toute 
femme qui imite les hommes dans ce qui leur est propre, et 11 a maudit tout homme qui imite 
les femmes dans ce qui leur est propre... 

9- Prier deux rakats : que ce soit à l’occasion d'une prière obligatoire ou qu’il s’agisse d’une 
prière surérogatoire, peu importe. 

10- Prononcer l’intention après les deux rakat en disant : « Labbaïka 'Oumra» ou «Labbàikal- 
lahoumma ‘ Oumra» s’il veut accomplir la Oumra seulement, ou s’il choisit le Tamattou’. Dans 
le cas où il choisit le Qirân ou Vïfrâd , il dit: - l.abbaïka Hadjan» ou « Labbaïka! - lahoumma 
Hadjim ». Puis, le pèlerin prononce à haute voix la Talbia : « Labbaïkal-lahoumma labbaïka , 
labbaïka lâ charîka laka labbaïka. Innal-hamda wa ru'mata laka wal moulk f là charîka lak». 
Quant à la femme, elle n’élève pas sa voix mais la baisse plutôt de façon à ne se faire 
entendre que d’elle-même. Elle doit aussi découvrir son visage et ses mains. 

Remarque: Ces préparatifs peuvent se faire à partir de la maison ou de l’hôtel. Cependant, on 
ne doit formuler l’intention du Hadj ou de la Oumra qu’une fois arrivé au Miqât. 

Depuis ce dernier lieu, les pèlerins proclament la Talbia: les hommes à haute voix et les 
femmes à basse voix, jusqu’à leur arrivée à la Mecque. Une fois que le pèlerin a formulé 
l’intention du Hadj ou de la ‘Oumra en prononçant la Talbia, il est entré dans l’état sacré et 
certains actes lui sont interdits jusqu’à la fin de son pèlerinage. 

Les actes interdits au pèlerin en état sacré 
Il est interdit au pèlerin en état d’Ihrâm (état sacré) de : 

1- Porter un habit cousu en ce qui concerne les hommes ; 2- Porter des chaussures fermées 
comme les souliers... en ce qui concerne les hommes; 3- Se couvrir la tête en ce qui concerne 
les hommes ; 4 - Se parfumer ; 5- Raser les cheveux ; 6- Couper les ongles ; 7- Se marier ; 8- 
Marier; 9- Chasser le gibier; 10- Avoir des rapports sexuels; 11- Procéder à tout ce qui 
conduit au rapport sexuel telles que les paroles d’amour, les plaisanteries avec son conjoint, 
... ; 12- Porter une voilette ou cache œil en ce qui concerne les femmes ; 13- Porter des gangs 
en ce qui concerne les femmes. 

Résumé de la ‘Oumra 
La ‘Oumra se résume comme suit : = 
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êtes empêchés (pour les compléter), alors 
faites un Hady (sacrifice) qui vous soit facile 
(mouton, vache, chameau). Et ne rasez pas 
vos têtes avant que le Hady (l’offrande : 
l’animal à sacrifier) n’ait atteint son lieu 
d’immolation. Si l’un d’entre vous est malade 
ou souffre d’une affection de la tête (néces¬ 
sitant le rasage), qu’il fasse alors la Fidyah 
(la rançon) par un Çiyâm (de trois jours) ou 
par une Çadaqah (aumône qui suffit pour 
nourrir six pauvres) ou par un sacrifice (un 
mouton). Quand vous retrouverez ensuite la 
paix, quiconque a joui d’une vie normale 
après avoir fait la ‘ Oumra en attendant le 
pèlerinage (c’est-à-dire celui qui a fait le rite 
de Tamattou ’), doit faire un Hady (sacrifice) 
qui lui soit facile. S’il n’a pas les moyens, 
qu’il jeûne trois jours pendant le Hadj et 
sept jours une fois rentré chez lui, soit en 
tout dix jours. Cela est prescrit pour celui 
dont la famille n’habite pas auprès de Al- 
masdjidil-harâm (la Mosquée sacrée). Et 
craignez Allah. Et sachez qu’Allah est dur 
en punition. 

197. Le Hadj a lieu dans des mois connus 
(du calendrier islamique, c’est-à-dire le lOè 
mois, le lié mois, et les dix premiers jours du 
12è mois soit deux mois et dix jours). Si l’on 
se décide à l’accomplir (en entrant dans l’état 
d7 hrâm ou état sacré), alors point de rap¬ 
ports sexuels, point de perversité, point de 
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1- L’intention au niveau du Mïqât; 2- Le Tawaf; 3- Le Sai’ ; 4- Diminuer les cheveux ou se 
raser. 

Résumé du Hadj (Tamattou*) 

1- L’intention le 8 Zoul-Hidja ; 2- Aller à Mina le 8 Zoul-Hidja pour y passer la journée et la 
nuit ; 3- La station à Arafa le 9 Zoul-Hidja ; 4- Passer la nuit du 9 au 10 Zoul-Hidja à 
Mouzdalifa; 5- Retourner à Mina le 10 Zoul-Hidja pour: a)- lancer le grand socle; b)- 
sacrifier; c)- se raser ou se coiffer; d)- aller à la Mecque pour le Tawâf et le sai’. 6- 
Retoumer à Mina pour passer les nuits des 11, 12 et 13 Zoul-Hidja ; 7- Lancer les 3 socles 
après Zouhr les 11, 12 et 13 Zoul-Hidja ; 8- Le tawaf d’adieu. 
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dispute pendant le Hadj. Et le bien que vous 
faites, Allah le sait. Et prenez vos provisions 
(avec vous); mais vraiment la meilleure pro¬ 
vision est la Taqwa (piété, bonté, droiture...). 
Et craignez-Moi, O doués d’intelligence ! 

198. Ce n’est pas un pêché que d’aller en 
quête de quelque grâce de votre Seigneur 
(pendant le pèlerinage en faisant du com¬ 
merce). Puis, quand vous déferlez depuis 
Arafa, évoquez Allah (par la glorification, la 
louange, la prière, l’invocation...), à Al- 
Mach-aroul-Haram (à Mouzdalifah). Et invo- 
quez-Le (en Lui demandant tout bien) com¬ 
me Il vous a montré la bonne voie, quoique 
auparavant vous étiez du nombre des égarés. 

199. Ensuite déferlez par où les gens 
déferlèrent, et demandez pardon à Allah. 
Car Allah est Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux. 
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200. Et quand vous aurez achevé vos 
Manâsik^ (rites), alors souvenez-vous d’Al¬ 
lah comme vous vous souvenez de vos pères, 
et plus ardemment encore. Mais il est des 
gens qui disent seulement : « Seigneur ! Ac- 
corde-nous [le bien] ici-bas ! » Pour ceux-là, 
nulle part dans l’au-delà. 

201. Et il est des gens qui disent: «Sei¬ 
gneur ! Accorde-nous belle part ici-bas, et 
belle part aussi dans l’au-delà; et protège- 
nous du châtiment du Feu ! »P^ 
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ll] Voir la note commentant le verset 128 de la sourate 2. 

^ «Rabbanâ atinâ fid-dounyâ ha-sanatan wa fü-âkhirati ha-sanatan wa qinâ azâban-nâr 
(« Seigneur ! Accorde-nous belle part ici-bas, et belle part aussi dans l’au-delà ; et protège-nous 
du châtiment du Feu ! »). Cette invocation Qour’âniquc résume en fait tout ce que le 
musulman cherche comme biens dans ce monde et dans l’autre. En effet, le mot «ha-sanatan » 
englobe tout ce qu’Allah nous pourvoit : connaissance, richesse, enfants... C’est pourquoi le 
Messager d’Allah invoquait souvent Allah par cette invocation. Anas - qu’Allah l’agrée - 
rapporte en effet, que le Prophète a l’habitude de dire: «Seigneur! Accorde-nous belle part 
ici-bas, et belle part aussi dans l’au-delà ; et protège-nous du châtiment du Feu ! ». ( Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 4522). 
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202. Ceux-là auront une part de ce qu’ils 
auront acquis. Et Allah est prompt à faire 
rendre compte. 

203. Et évoquez Allah pendant un nom¬ 
bre de jours déterminés^ 11 Mais, quiconque 
se dépêche pour partir au bout de deux 
jours, il n’y a aucun péché sur lui s’il se 
comporte en piété et quiconque reste pour 
faire trois jours, il n’y a aucun péché sur lui 
s’il se comporte en piété (et si son but est de 
faire le bien). Et craignez Allah. Et sachez 
que c’est vers Lui que vous serez rassemblés. 

204. Il y a parmi les gens celui dont la 
parole sur la vie présente te plaît (O Mou- 
hammad #§), et qui prend Allah à témoin 
de ce qu’il a dans son cœur, tandis que c’est 
le plus acharné discuteurJ 21 

A. 

205. Dès qu’il tourne le dos (à toi O 
Mouhammad #|), il parcourt la terre pour y 
semer le désordre et saccager culture et 
bétail. Et Allah n’aime pas le désordre. 
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206. Et quand on lui dit : «Crains Allah», 
l’orgueil criminel s’empare de lui (davanta¬ 
ge), l’enfer lui suffira, et quel mauvais lieu 
de repos certes ! 

207. Et il y a parmi les gens celui qui se 
sacrifie pour la recherche de l’agrément 






^ Ce sont les trois jours de séjour à Mina pendant le Hadj y c’est-à-dire le llème, le 12ème et 
le 13ème jours du Zoul-Hidjdja. Fendant ces trois jours, les musulmans et en particulier les 
pèlerins, proclament la grandeur d’Allah en disant : Allahou akbar (Allah est le plus Grand), 
ils procèdent aussi à l’immolation des Hady ou sacrifices et au lancement des Djamarâî 
(socles) après la prière du Zhouhr. 

^ ‘Aïcha - qu’Allah soit satifait d’elle - rapporte que le Prophète a dit : « Le plus détesté des 
hommes auprès d’Allah est l’homme le plus acharné discuteur». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
2457 et 4523). 

Aboû Oumamah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Je garantis 
une maison dans le Paradis à quiconque laisse la discussion même s’il a raison. Et je garantis 
une maison au milieu du Paradis à quiconque laisse le mensonge même en plaisantant. Je 
garantis également une maison au plus haut lieu du Paradis à quiconque a un haut niveau de 
caractère». Hadîs rapporté par Aboû Dawoûd, Attirmizi, Annassâ-i et Iboun Madjah. 





Sourate 2. Al-Baqarah 


2 ème Partie 


76 


Y 


y Sj2J» 




d’Allah. Et Allah est Compatissant envers 
Ses serviteurs. 

A _ 

208. O vous qui croyez ! Entrez parfaite¬ 
ment dans l’Islam (en obéissant à toutes les 
règles et lois de la religion islamique), et ne 
suivez point les pas du Chaythân (Satan), car 
il est certes pour vous un ennemi déclaré. 

209. Puis, si vous glissez en arrière, après 
que les preuves (Mouhammad ce Qour'ân 
et l’Islam) vous soient venues, sachez alors 
qu’Allah est Tout Puissant et Sage. 
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210. Qu’attendent-ils sinon qu’Allah leur 
vienne à l’ombre des nuées de même que les 
anges et que leur sort soit (alors) réglé ? Et 
c’est à Allah que toute chose est ramenée 
(en ce qui concerne sa décision). 

211. Demande aux enfants d’Israël com¬ 
bien de Ayât, Nous leur avons apportés ! Or, 
quiconque change le bienfait d’Allah après 
qu’il lui soit parvenu (en renonçant, par 
exemple, à la religion d’Allah -l’Islam- pour 
accepter le Koufr - la mécréance -)... alors, 
Allah vraiment est dur en punition. 

212. On a enjolivé la vie présente à ceux 
qui ne croient pas, et ils se moquent de ceux 
qui croient. Mais les pieux seront au-dessus 
d’eux, au Jour de la résurrection. Et Allah 
accorde (de Sa Générosité, Ses bénédictions, 
Ses bienfaits et Ses faveurs) à qui II veut, 
sans compter. 

213. Les gens formaient (à l’origine) une 
seule communauté (croyante). Puis (après 
leurs divergences), Allah envoya des prophè¬ 
tes comme annonciateurs et avertisseurs; et 
Il fit descendre avec eux le Livre contenant 
la vérité, pour régler parmi les gens leurs 
divergences. Mais, ce sont ceux-là mêmes à 
qui il avait été apporté [l’Ecriture Sainte], 
qui se mirent à en discuter, après que les 
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preuves leur furent venues, par esprit de 
rivalité ! Puis Allah, de par Sa Grâce, guida 
ceux qui crurent à cette vérité sur laquelle 
les autres discutaient. Et Allah guide qui II 
veut vers la voie droite. 

214. Pensez-vous entrer au Paradis alors 
que vous n’avez pas encore subi [des épreu¬ 
ves] semblables à celles que subirent ceux 
qui vécurent avant vous ? Misère et maladie 
les avaient touchés ; et ils furent secoués 
jusqu’à ce que le Messager, et avec lui, ceux 
qui avaient cru, se fussent écriés : « Quand 
[viendra] le secours d’Allah ? » Oui ! Le 
secours d’Allah est sûrement proche. 

215. Ils t’interrogent (Ô Mouhammad 
#§): «Qu’est-ce qu’on doit dépenser?». 
Dis : « Ce que vous dépensez de bien devrait 
être pour le père et la mère, les proches, les 
orphelins, les Masâkîn (les pauvres) et les 
voyageurs indigents. Et tout ce que vous 
faites de bien, vraiment Allah le sait». 

216. Le Djihâd [1] vous a été prescrit (Ô 
musulmans) alors qu’il vous est désagréable. 
Or, il se peut que vous ayez de l’aversion 
contre une chose alors qu’elle vous est un 
bien. Et il se peut que vous aimiez une 
chose alors qu’elle vous est mauvaise. C’est 
Allah qui sait, alors que vous ne savez pas. 

217. Ils t’interrogent sur le fait de faire la 
guerre pendant les mois sacrés (c’est-à-dire 
le 1er, le 7ème, le llème et le 12ème, mois 
du calendrier islamique). Dis: «Y combattre 
est un péché grave (ou transgression),^ 
mais plus grave encore auprès d’Allah est de 
faire obstacle au sentier d’Allah, d’être impie 
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^ Voir la note commentant le verset 190 de la sourate 2. 

I2] La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle du verset 36 de la sourate 9 : 
«...Combattez les associateurs (polythéistes) sans exception comme ils vous combattent sans 
exception...». 
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envers Celui-ci et Almasdjidil-harâm (la Mos¬ 
quée sacrée), et d’expulser de là ses habi¬ 
tants. Et la Fitnah (l’association à Allah) 
est plus grave que le meurtre». Or, ils ne 
cesseront de vous combattre jusqu’à, s’ils 
peuvent, vous détourner de votre religion (le 
pur monothéisme islamique). Et ceux parmi 
vous qui abjureront leur religion et mourront 
infidèles, vaines seront pour eux leurs ac¬ 
tions dans la vie immédiate et la vie future. 
Voilà les gens du Feu : ils y demeureront 
éternellement. 

218. Certes, ceux qui ont cru, émigré (à 
cause de la religion d’Allah) et lutté dans la 
voie d’Allah, ceux-là espèrent la miséricorde 
d’Allah. Et Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux. 

219. Ils t’interrogent (Ô Mouhammad #£) 
sur le vin et les jeux de hasard.^ Dis : 


hl La Fitnah : voir sourate 2 : verset 19]. 

[2] La fabrication et la consommation de l’alcool sont formellement interdites en Islam. Il y a 
plusieurs preuves du Qour'ân et de la Sounnah qui confirment cette interdiction stricte. Cette 
dernière a été faite en trois étapes dans le Saint Qour'ân : 

Première étape : Allah le Très-Haut a dit : «//.v t'interrogent (Ô Mouhammad sur le vin et 
tes jeux de hasard. Dis : «Dans les deux il y a un grand péché et (quelques) avantages pour les 
gens ; mais dans les deux, le péché est plus grand que l'utilité *>. Sourate 2 (la vache) : verset 219. 
Deuxième étape : Allah le Très-Haut a dit : « Ô vous qui croyez ! Ne vous approchez pas de la 
Çalât alors que vous êtes ivres, jusqu’à ce que vous compreniez ce que vous dites... ». Sourate 4 
(les femmes) : verset 43. 

Troisième et dernière étape : Allah le Très-Haut a dit: «Ô vous qui croyez! Le vin, le jeu de 
hasard, les pierres dressées, les flèches de divination ne sont qu ’une abomination, oeuvre du diable. 
Ecartez-vous-en, afin que vous réussissiez. Le diable ne veut que jeter parmi vous, à travers le vin et 
le jeu de hasard, Vinimité et la haine, et vous détourner de l'évocation d'Allah et de la Çalât. Allez- 
vous donc y mettre fin ? ». Sourate 5 (la table servie) : versets 90 et 91. 

La disposition (loi) de ces derniers versets abroge donc celle du verset 43 de la sourate 4 et 
celle du verset 219 de la sourate 2 et l’interdiction est devenue définitive. Et plusieurs Hadîs du 
Prophète confirment cette interdiction, notamment : 

1- Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah âjg 
a dit: «Quiconque boit de l’alcool dans ce monde et meurt sans se repentir, sera privé de 
l’alcool de l’au-delà». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5575). 

2- Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah |jjg dire : « Parmi les 
[petits] signes de la fin du monde il y a : la prédominance de l’ignorance, la régression du 
savoir [religieux], l’extension de l’adultère (la fornication), la consommation [excessive] de= 
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«Dans les deux il y a un grand péché et 
[quelques] avantages pour les gens; mais 
dans les deux, le péché est plus grand que 
Futilité ». Et ils t’interrogent : « Que doit-on 
dépenser (en charité) ? » Dis : « Ce qui reste 
[après satisfaction] de vos besoins». Ainsi, 
Allah vous explique Ses versets afin que vous 
méditiez, 

220. sur ce monde et sur l’au-delà ! Et ils 
t’interrogent au sujet des orphelins. Dis : 
«Leur faire du bien est la meilleure action. 
Si vous les mêlez à vous (dans tout ce que 
vous faites, au lieu de les tenir à l’écart), ce 
sont vos frères [en religion]». Allah distin¬ 
gue celui qui sème le désordre (en dilapidant 
leurs biens) de celui qui fait le bien (en 
prenant soin de leurs biens). Et si Allah 
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=l’alcool, la diminution des hommes et l’augmentation des femmes au point qu’il y aura 
cinquante (50) femmes pour un seul homme». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5577). 

3- Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Celui qui fornique 
perd la foi au moment de la fornication, celui qui boit de l’alcool perd la foi au moment où il 
le boit et celui qui vole perd la foi au moment où il vole». En racontant ce Hadîs d’Aboû 
Houraïra, Aboû Bakr ajoutait à la fin : "Celui qui s’accapare par la force (illicitement) un bien 
au vu et au su de tout le monde, n’est pas croyant au moment où il commet cet acte". 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5578). 

Le jeu de hasard [sous toutes ses formes: loterie, pari mutuel (PMU), jackpot, poker ...] est 
également interdit en Islam. Son interdiction a été faite en deux étapes dans le Saint Qour’ân : 
Première étape : Allah le Très-Haut a dit: «Ils t’interrogent (Ô Mouhammad ) sur le vin et 
les jeux de hasard. Dis: «Dans les deux il y a un grand péché et [quelques] avantages pour les 
gens ; mais dans les deux, le pêché est plus grand que l’utilité». Sourate 2 : verset 219. 

Deuxième étape : Allah le Très-Haut a dit : «Ô vous qui croyez! Le vin, le jeu de hasard, les 
pierres dressées, les flèches de divination ne sont qu’une abomination, œuvre du diable. Ecartez- 
vous-en, afin que vous réussissiez. Le diable ne veut que jeter parmi vous, à travers le vin et le jeu 
de hasard, l’inimité et la haine, et vous détourner de l’évocation d’Allah et de la Çalât. Allez-vous 
donc y mettre fin ?». Sourate 5 (la table servie) : versets 90 et 91. 

La disposition (loi) de ces derniers versets a abrogé donc celle du verset 219 de la sourate 2 et 
l’interdiction est devenue définitive. Et plusieurs Hadîs du Prophète ^ confirment cette 
interdiction, notamment le Hadîs suivant : 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah H a dit : « Quiconque 
jure en disant dans son juron : "Par Lât et Ouzzâ", qu’il dise : "Là ilâha illallâh". Et quiconque 
dit à son compagnon : "Viens jouer avec moi le jeu de hasard", qu’il fasse une aumône [pour se 
racheter de cette parole]». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4860). 

Lât et Ouzzâ sont deux idoles parmi les idoles des païens arabes du temps du Prophète jgg. 
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avait voulu, Il vous aurait accablés. Certes 
Allah est Tout Puissant et Sage. 

221. Et n’épousez pas les Mouchrikât (les 
femmes idolâtres) tant qu’elles n’auront pas 
la foi (en adorant Allah Seul), et certes, une 
esclave croyante vaut mieux qu’une Mouchri- 
kah (une femme idolâtre), même si elle vous 
enchante. Et ne donnez pas (vos filles) en 
mariage aux Mouchrikoûn ^ (hommes ido¬ 
lâtres) tant qu’ils n’auront pas la foi (en 
adorant Allah Seul), et certes, un esclave 
croyant vaut mieux qu’un Mouchrik (homme 
idolâtre) même s’il vous enchante. Car ceux- 
là (les Mouchrikoûn hommes et femmes) 
[vous] invitent au Feu ; tandis qu’Allah invi¬ 
te, de par Sa Grâce, au Paradis et au 
pardon. Et II expose clairement aux gens Ses 
Ayât afin qu’ils se souviennent ! 

222. Et ils t’interrogent sur la menstrua¬ 
tion des femmes. Dis : « C’est un Azâ (une 
chose malsaine pour le mari que d’avoir des 
rapports sexuels avec sa femme pendant 
qu’elle a ses menstrues). Eloignez-vous donc 
de [vos] femmes pendant les menstrues, et 
ne les approchez (pour les rapports sexuels) 
que quand elles se seront purifiées (quand 
elles auront pris un bain rituel). Une fois 
qu’elles se sont purifiées, alors allez à elles 
suivant les prescriptions d’Allah car Allah 
aime ceux qui se repentent, et II aime ceux 
qui se purifient (en lavant proprement et 
rituellement leurs corps pour les prières) ». 

223. Vos épouses sont pour vous un 
champ de labour; allez à votre champs 
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[1] Le terme " Mouchrikoûn " désigne les polythéistes, les païens, les idolâtres, les mécréants vis- 
à-vis de TUnicité d’Allah et vis-à-vis de la mission prophétique de Mouhammad âjj|. 

[2] Il faut signaler ici qu’en Islam, il n’y a pas de honte à dire la vérité même si certains termes 
employés peuvent paraître lourds à dire. Allah le Très-Haut a en effet dit : «Et Allah n'éprouve 
pas de honte à dire la vérité». Sourate 33 (les coalisés) : verset 53. = 
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quand et comme vous le voulez et œuvrez 
(de bonnes actions ou demandez à Allah de 
vous donner une pieuse progéniture) pour 
vous-mêmes à l’avance. Craignez Allah et 
sachez que vous Le rencontrerez [dans l’au- 
delà], et fais gracieuses annonces aux croy¬ 
ants (Ô Mouhammad #|) ! 

224. Et n’usez pas [du nom] d’Allah dans 
vos serments, pour vous dispenser de faire le 
bien, d’être pieux et de réconcilier les 
gensJ 1 -* Et Allah est Audient et Omniscient. 

225. Ce n’est pas pour les expressions 
non intentionnées dans vos serments qu’Al- 
lah vous saisit : Il vous saisit pour ce que vos 
cœurs ont acquis. Et Allah est Pardonneur 
et Patient. 

226. Ceux qui font le serment de se priver 
de leurs femmes,'^ ils doivent attendre un 
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La parole d’Allah : « Vos épouses sont pour vous un champ de labour; allez à votre champ 
quand et comme vous le voulez...», permet au mari de faire l’amour avec sa femme comme bon 
lui semble et dans la position qui leur plaît : de devant ou de derrière à la seule condition que 
ce soit dans le sexe de la femme et non dans l’anus comme cela est notifié par la Sounnah 
authentique du Prophète 

^ Il n’est pas recommandé, en Islam, de jurer par Allah de faire telle ou telle chose. Si cela 
arrive quand-même à un musulman et qu’après coup il trouve une solution meilleure à la 
décision objet de son serment, il lui est permis de faire ce qui est meilleur et d’expier le 
serment. 

Voir Sourate 5 (la table servie) : verset 89 comment faire l’expiation. 

Allah le Très-Haut a dit : «Allah ne vous sanctionne pas pour la frivolité dans vos serments, mais 
Il vous sanctionne pour les serments que vous contractez délibérément. L'expiation en sera de 
nourrir dix pauvres, de ce dont vous nourrissez normalement vos familles ou de les habiller ou de 
libérer un esclave. Quiconque n'en trouve pas les moyens devra jeûner trois jours. Voilà l'expiation 
pour vos serments, lorsque vous avez juré. Et tenez à vos serments. Ainsi Allah vous explique Ses 
versets, afin que vous soyez reconnaissants!». Sourate 5 (la table servie): verset 89. Ainsi, 
l’expiation du serment se fait par une des quatre choses suivantes classées par ordre de 
priorité : 

1. Nourrir dix (10) pauvres de ce dont on nourrit sa famille. 

2. Habiller dix (10) pauvres. 

3. Libérer un esclave. 

4. Jeûner trois (3) jours. 

^ Iboun Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - disait au sujet de ce serment= 
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délai de quatre mois. Et s’ils reviennent (de 
leur serment en changeant leur idée pendant 
cette période) celui-ci (le serment) sera 
annulé, car Allah est certes Pardonneur et 
Très Miséricordieux ! 

227. Mais s’ils se décident au divorce, 
[celui-ci devient exécutoire] car Allah est 
certes Audient et Omniscient. 

228. Et les femmes divorcées doivent ob¬ 
server un délai d’attente de trois menstrues 
(avant de se remarier) ; et il ne leur est pas 
permis de dissimuler (en refusant de décla¬ 
rer) ce qu’Allah a créé dans leurs ventres, si 
elles croient en Allah et au Jour dernier. Et 
leurs époux seront plus en droit de les 
reprendre pendant cette période, s’ils veu¬ 
lent la réconciliation. Et elles ont des droits 
(sur leurs maris en ce qui concerne les 
dépenses de la vie conjugale) équivalents [à 
ceux de] leurs maris sur elles (comme obéis¬ 
sance et respect), conformément à la bien¬ 
séance. Mais les hommes sont supérieurs à 
elles d’un grade (en termes de responsabi¬ 
lité !). Et Allah est Tout Puissant et Sage. 

229. Le divorce est permis pour seule¬ 
ment deux fois. Alors, c’est soit la reprise 
conformément à la bienséance, soit la libéra¬ 
tion avec gentillesse. Et il ne vous est pas 
permis de reprendre quoi que ce soit de 
votre Mahr (la dot que vous leur aviez 
donnée lors du mariage), - à moins que tous 
deux ne craignent de ne point pouvoir se 
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= (Ilâ ’ : "Si le délai expire, le mari doit retenir sa femme conformément à la bienséance 

ou la divorcer comme Allah le Très-Haut a dit". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5291). 

Iboun Oumar ajoutait: "Si le délai de quatre mois expire, le mari devra divorcer sa femme 
mais le divorce ne se produira que si le mari le déclare. Cela a été mentionné par Ousmâne, 
Ali, Aboû Dardâ’, ‘Aïcha et douze autres compagnons du Prophète jg§. (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 5291). 

Le Ilâ’ est le serment que formule un mari consistant à ne pas avoir de rapports sexuels avec 
sa femme pour une période déterminée. 
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conformer aux ordres imposés par Allah. Si 
donc vous craignez que tous deux ne puis¬ 
sent se conformer aux ordres d’Allah, alors 
ils ne commettent aucun péché si la femme 
demande le KhouV [1] . Voilà les ordres 
d’Allah. Ne les transgressez donc pas. Et 
ceux qui transgressent les ordres d’Allah, 
ceux-là sont les Zhâlimoûn (polythéistes et 
injustes). 

230. S’il divorce d’avec elle (la troisième 
fois) alors elle ne lui sera plus licite tant 
qu’elle n’aura pas épousé un autre. Et s’il 
(ce dernier) la répudie, alors les deux (la 
femme et le premier mari) ne commettent 
aucun péché en reprenant la vie commune, 
pourvu qu’ils pensent pouvoir tous deux se 
conformer aux ordres d’Allah. Voilà les 
ordres d’Allah, qu’il expose aux gens qui 
comprennent. 

231. Et quand vous divorcez d’avec vos 
épouses, et que leur délai expire, alors 
reprenez-les conformément à la bienséance 
ou libérez-les conformément à la bienséance. 
Mais ne les retenez pas pour leur faire du 
tort : vous transgresseriez alors et quiconque 
agit ainsi se fait du tort à lui-même. Ne 
prenez pas en moquerie les versets (les lois) 
d’Allah. Et rappelez-vous le bienfait d’Allah 





(J8*“ -dri Sî ^ ôté 

ô^ L-jÜc. ôté ôté Ç-jj 



% 

ÔÜ éW'i jdi» ô*j bôÜJ téïrf 

4ü\ ç-ôU \j-Uü Vj 


[1] Le KhouV est un divorce dans lequel la femme rachète sa liberté de son mari en lui 
remboursant la totalité ou une partie de la dot (Mahr). Le KhouV avait lieu du vivant du 
Prophète Iboun Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte en effet que la 
femme de Sâbit bin Qais se présenta chez le Prophète ^ et lui dit : 

— O Messager d’Allah ! Sâbit bin Qais, je ne lui reproche rien en ce qui concerne son 
comportement et sa religion mais je crains d’être ingrate étant musulmane (si je reste avec 
lui). 

— Est-ce que tu lui remettras son jardin [contre le divorce] ? lui demanda le Messager d’Allah 

5Ü- 

- Oui ! répondit-elle. 

- O Sâbit ! Accepte ton jardin et divorce-la une seule fois, dit le Messager d’Allah à Sâbit. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5273). 
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(l’Islam) envers vous, ainsi que le Livre (le 
Qour’ân) et la Hikmah (la Sounnah du Pro¬ 
phète, la loi islamique, Fiqh ou jurispruden¬ 
ce) qu’il vous a fait descendre, et par 
lesquels II vous exhorte. Et craignez Allah, 
et sachez qu’Allah est Omniscient. 

232. Et quand vous divorcez d’avec vos 
épouses, et que leur délai expire, alors ne les 
empêchez pas de renouer avec leurs (an¬ 
ciens) époux, s’ils s’agréent l’un l’autre, et 
conformément à la bienséance. Voilà à quoi 
est exhorté celui d’entre vous qui croit en 
Allah et au Jour dernier. Ceci est plus 
décent et plus pur pour vous. Et Allah sait, 
alors que vous ne savez pas. 

233. Et les mères qui veulent donner un 
allaitement complet allaiteront leurs bébés 
deux ans complets. Au père de l’enfant de les 
nourrir et de les vêtir de manière convenable. 
Nul ne doit supporter plus que ses moyens. 
La mère n’a pas à subir de dommage à cause 
de son enfant, ni le père, à cause de son 
enfant. Même obligation pour l’héritier. Et si, 
après s’être consultés, tous deux tombent 
d’accord pour décider le sevrage, nul grief à 
leur faire. Et si vous voulez mettre vos 
enfants en nourrice, nul grief à vous faire non 
plus, à condition que vous acquittiez la rétri¬ 
bution convenue (à la mère), conformément 
à l’usage. Et craignez Allah, et sachez qu’Al¬ 
lah observe ce que vous faites. 

234. Ceux des vôtres que la mort frappe 
et qui laissent des épouses, celles-ci doivent 
observer une période d’attente de quatre 
mois et dix jours [avant de se remarier]. 
Passé ce délai, on ne vous reprochera pas la 
façon dont elles disposeront d’elles-mêmes 
d’une manière convenable (c’est-à-dire qu’el¬ 
les peuvent se remarier). Allah est Parfaite¬ 
ment Connaisseur de ce que vous faites. 
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235. Et on ne vous reprochera pas de 
faire, aux femmes, allusion à une proposition 
de mariage, ou d’en garder secrète l’inten¬ 
tion. Allah sait que vous allez songer à ces 
femmes. Mais ne leur promettez rien secrè¬ 
tement sauf à leur dire des paroles convena¬ 
bles [conformément à la loi islamique]^ . Et 
ne vous décidez au contrat de mariage qu’à 
l’expiration du délai prescrit. Et sachez 
qu’Allah sait ce qu’il y a dans vos âmes. 
Prenez donc garde à Lui, et sachez aussi 
qu’Allah est Pardonneur et Plein de mansué¬ 
tude. 

236. Vous ne faites point de péché en 
divorçant d’avec des épouses que vous n’avez 
pas touchées, et à qui vous n’avez pas fixé 
leur Mahr (la dot que le mari donne lors du 
mariage). Donnez-leur toutefois - l’homme 
aisé selon sa capacité, l’indigent selon sa 
capacité- quelque bien (un cadeau) convena¬ 
ble dont elles puissent jouir. C’est un devoir 
pour les bienfaisants. 

237. Et si vous divorcez d’avec elles sans 
les avoir touchées (sans avoir eu des rap¬ 
ports sexuels avec elles), mais après fixation 
de leur Mahr, versez-leur alors la moitié du 
Mahr que vous avez fixé, à moins qu’elles ne 
s’en désistent, ou que ne se désiste celui 
entre les mains de qui est la conclusion du 
mariage (en remboursant la totalité du 
Mahr). Le désistement est plus proche de 
Taqwa (piété, bonté, droiture..). Et n’oubliez 
pas votre faveur mutuelle. Car Allah voit 
parfaitement ce que vous faites. 

238. Soyez assidus aux (cinq) Çalawât 
[prières] (obligatoires) et surtout la Çalât 
médiane (celle de YAçr) et tenez-vous 
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[1 ^ Lui dire par exemple : "Heureux sera celui qui aura une femme comme toi". 

T71 «\ 1 

1 J La priere de YAçr occupe une place très importante en Islam si bien que celui qui la= 
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debout devant Allah, avec humilité^ . 

239. Mais si vous craignez (un ennemi), 



=manque intentionnellement encoure de graves péchés et est considéré comme un grand 
perdant, comme cela ressort des Hadîs suivants : 

1. Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager 
d’Allah ^ a dit : «Celui qui rate [intentionnellement] la prière de YAçr est comme celui qui a 
perdu sa famille et son bien». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 552). 

2. Aboû Almalîh a dit : "Nous étions avec Bouraïdah au cours d’une bataille pendant un jour 
nuageux, quand il dit : "Empressez-vous d’accomplir très tôt la prière de YAçr car j’ai entendu 
le Prophète dire: «Quiconque laisse [intentionnellement] la prière de l’Açr passer par 
rapport à son temps fixe, verra ses œuvres annulées». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 553). 

[1] Celui qui prie est en dialogue direct avec son Seigneur Allah, c’est pourquoi Celui-ci a dit: 
«Et tenez-vous debout devant Allah, avec humilité». 

Or, il n’est pas rare de voir des musulmans en prière se gratter ici et là, gesticuler de façon 
incontrôlée, suivre du regard ceux qui passent, se retourner, épousseter leur habit, regarder 
leur montre,... De telles personnes ne ressentent-elles pas la présence de leur Seigneur en 
pareille occasion ? Ne réalisent-elles pas qu elles sont en conversation directe avec Allah le 
Très-Haut ? 

Pourtant, dans la vie courante, nous voyons comment les gens se tiennent avec humilité et 
crainte devant leurs supérieurs hiérarchiques lorsqu'ils sont en dialogue avec eux. Et cet état 
d’humilité et de crainte devient plus manifeste lorsque le subordonné se reproche quelque 
chose vis-à-vis de son supérieur. 

Que dire alors de celui qui se tient debout, couvert de péchés et de fautes, devant Celui qui 
l’a créé et qui connaît parfaitement ce qu'il divulgue et ce qu’il cache? Peut-on seulement ne 
pas se sentir humble, craintif et respectueux devant la grandeur et la puissance d’Allah, pour 
qui l’on s’incline et se prosterne en posant sur le sol la plus altière partie de son corps qui est 
le front. 

Or la récompense de notre Çalàt est fonction du degré d’humilité et de crainte avec lequel 
nous accomplissons cette Çalàt , ainsi que l’a signifié le Messager d’Allah dans le Hadîs 
suivant : 

« Certes, il arrive que l’homme finisse sa Çalàt alors qu’on ne lui en a prescrit que le dixième, 
ou le neuvième ou le huitième, le septième, le sixième, le cinquième, le quart, le tiers ou la 
moitié». Hadîs vrai rapporté par Ahmad, Aboû Daoud et Iboun Hibbâne. 

La crainte dans la Çalàt c’est comme l’âme dans le corps. Or un corps sans âme est un corps 
mort dont on ne peut plus se servir. De même une Çalàt sans crainte ni humilité est une Çalàt 
morte sans âme ni esprit, qui ne sera pas acceptée par Allah le Très-Haut. Au contraire, elle 
invoque Allah contre celui qui l’a accomplie en lui disant: «Qu’Allah te néglige comme tu 
m’as négligée et bafouée». 

Or la Çalàt n’est une corvée que pour ceux qui n’éprouvent aucune joie à l’accomplir. Ceux 
qui savent l’importance de cette rencontre avec leur Seigneur accomplissent leur Çalàt comme 
il faut : à son temps et dans les normes et conditions exigées physiquement et moralement, 
afin d’y trouver la joie, un soulagement, une jouissance, un délice. C’est une telle Çalàt qui 
invoque Allah en faveur de celui qui l’accomplit en lui disant: «Qu’Allah te protège comme 
tu m’as protégée ! ». C’est une telle Çalàt qui empêche le serviteur de commettre des 
turpitudes et des péchés comme Allah le Très-Haut en témoigne : «En vérité, la Çalàt préserve 
de la turpitude et du blâmable». Sourate 29 (l’araignée) : verset 45. 
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alors accomplissez la Çalàt (la prière) en 
marchant ou sur vos montures. [1] 2 Puis 
quand vous êtes en sécurité, évoquez Allah 
comme II vous a enseigné ce que vous ne 
saviez pas. 

240. Ceux d’entre vous que la mort frap¬ 
pe et qui laissent des épouses, doivent laisser 
un testament en faveur de leurs épouses 
pourvoyant à un an d’entretien sans les 
expulser de chez elles. Si ce sont elles qui 
partent, alors on ne vous reprochera pas ce 
qu’elles font de convenable pour elles-mê¬ 
mes (par exemple le mariage), Allah est 
Tout Puissant et SageJ 2 ^ 

241. Les divorcées ont droit à la jouissan¬ 
ce d’une allocation convenable (durant la 
période de viduité seulement), [constituant] 
un devoir pour les Mouttaqoûn. 

242. C’est ainsi qu’Allah vous explique 
Ses Ayât (lois), afin que vous raisonniez. 

243. N’as-tu pas vu (Ô Mouhammad gé) 
ceux qui sortirent de leurs demeures - il y 
en avait des milliers - par crainte de la 
mort? Puis Allah leur dit: «Mourez». 
Après quoi II les rendit à la vie. Certes, 
Allah est Détenteur de la faveur envers les 
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[1] A cause de l’importance de la prière, son obligation ne tombe jamais et le moment de son 
accomplissement ne doit jamais être négligé : qu’il pleuve, qu’il vente ou qu’il neige ; qu’il 
fasse chaud ou qu’il fasse froid ; par temps humide ou par temps sec ; que l’on soit riche ou 
pauvre, gai ou triste, bien portant ou malade, sédentaire ou voyageur, en sécurité ou en 
guerre... Çâlih bin Khawât rapporte, en effet, de ceux qui ont accompli la prière de crainte en 
compagnie du Messager d’Allah au cours de la bataille de Zâtour-Riqâ’, ce qui suit: "Un 
groupe de gens s’aligna derrière lui (le Prophète) tandis qu’un groupe affrontait l’ennemi. Il 
pria avec eux une rakat puis resta debout dans la deuxième rakat tandis qu’ils complétaient 
leur deuxième rakat. Puis ce groupe s’en alla pour affronter l’ennemi et l’autre groupe restant 
vint s’aligner derrière le Prophète. Celui-ci pria sa deuxième rakat avec eux puis s’assit en 
attendant qu’ils finissent leur deuxième rakat. Puis le Prophète prononça le Tasiîm (salut) 
final". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4129). 

[2] La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle du verset 12 de la sourate 4 (les 
femmes). 
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gens; mais la plupart des gens ne sont pas 
reconnaissants. 

244. Et combattez dans la voie d’Allah. 
Et sachez qu’Allah est Audient et Omnis¬ 
cient. 

245. Quiconque prête à Allah de bonne 
grâce, Il le lui rendra multiplié plusieurs fois. 
Allah restreint ou étend [Ses faveurs]. Et 
c’est à Lui que vous retournerez. 
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246. N’as-tu pas su l’histoire des notables, 
parmi les enfants d’Israël, lorsqu’après Moû-sâ 
ils dirent à un prophète à eux : « Désigne-nous 
un roi, pour que nous combattions dans la 
voie d’Allah». Il dit: «Et si vous ne combat¬ 
tiez pas quand le combat vous sera prescrit ? » 
Ils dirent: «Et qu’aurions-nous à ne pas 
combattre dans la voie d’Allah, alors qu’on 
nous a expulsés de nos maisons et qu’on a 
capturé nos enfants ? » Et quand le combat 
leur fut prescrit, ils tournèrent le dos, sauf un 
petit nombre d’entre eux. Et Allah connaît 
bien les Zhâlimoûn (polythéistes et injustes). 

247. Et leur prophète (Samuel «Jp) 
leur dit: «Voici qu’Allah vous a envoyé 
Taloût pour roi.» Ils dirent: «Comment 
régnerait-il sur nous ? Nous avons plus de 
droit que lui à la royauté. On ne lui a même 
pas prodigué beaucoup de richesses ! » Il 
dit : « Allah, vraiment l’a élu sur vous, et a 
accru sa part quant au savoir et à la condi¬ 
tion physique ». Et Allah alloue Son pouvoir 
à qui II veut. Allah a la grâce immense et II 
est Omniscient. 

248. Et leur prophète (Samuel Up) 
leur dit: «Le signe de son investiture sera 
que le Tàboût (le coffre en bois) va vous 
revenir; renfermant la Sakînah^ (paix et 
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[1] Albarâ - qu’Allah l’agrée - a dit : "Un homme lisait le Qour’ân et il y avait à côté de lui= 
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réconfort inspirés) par votre Seigneur, et 
contenant les reliques de ce que laissèrent la 
famille de Moû-sâ et la famille de Hâroûn. 
Les anges le porteront. Voilà bien là un 
signe pour vous, si vous êtes croyants ! » 

249. Puis au moment de partir avec les 
troupes, Taloût dit: «Voici: Allah va vous 
éprouver par une rivière : quiconque y boira 
ne sera plus des miens; et quiconque n’y 
goûtera pas sera des miens, excepté celui qui 
y puisera un coup dans le creux de sa main». 
Ils en burent, sauf un petit nombre d’entre 
eux. Puis, lorsqu’ils l’eurent traversée (la 
rivière), lui et ceux des croyants qui l’accom¬ 
pagnaient, ils dirent : « Nous voilà sans force 
aujourd’hui contre Djâloût (Goliath) et ses 
troupes ! » Ceux qui étaient convaincus qu’ils 
auront à rencontrer Allah dirent : « Combien 
de fois une troupe peu nombreuse a, par la 
grâce d’Allah, vaincu une troupe très nom¬ 
breuse ! Et Allah est avec les Çâbiroûn 
(endurants) ». 

250. Et quand ils affrontèrent Djâloût et 
ses troupes, ils dirent : « Seigneur ! Déverse 
sur nous l’endurance, affermis nos pas et 
donne-nous la victoire sur ce peuple infidè¬ 
le». 

251. Ils les mirent en déroute, par la 
grâce d’Allah. Et Dawoûd (David) tua Djâ¬ 
loût ; et Allah lui (Dawoûd) donna la royau¬ 
té (après la mort de Djâloût et de Samuel) 
et la Hikmah (la prophétie)/ 11 et lui ensei¬ 
gna ce qu’il voulut. Et si Allah ne neutrali- 
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=son cheval qui était attaché avec deux cordes. Un nuage se mit alors à descendre 
graduellement sur cet homme au point que son cheval se mit à s’agiter [de crainte]. Au matin, 
l’homme en informa le Prophète qui répondit : « C’était de la Sakînah qui descendait à cause 
de la lecture du Qour’ân»". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5011). 

^ Voir Tafsîr Attabari, vol. 2, page 632. 
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sait pas une partie des hommes par une 
autre, la terre serait certainement corrom¬ 
pue. Mais Allah est Détenteur de la faveur 

A 

pour les Alamîn. 

252. Voilà les versets d’Allah, que Nous 
te (Mouhammad #§) récitons avec la vérité. 
Et tu es, certes parmi les Envoyés.^ 






* 










Dans plusieurs versets coraniques, Allah affirme l’apostolat de Mouhammad $g. Exemple : 

1. «Par le Qour’ân plein de sagesse, tu (Mouhammad) es certes du nombre des envoyés sur un 
chemin droit». Sourate 36 (Yâ-sîn) : versets 2 à 4. 

2. «Mouhammad est le Messager d’Allah». Sourate 48 (la victoire éclatante) : verset 29. 

De même, Allah a affirmé la mission d’autres messagers tels que Ilyâs, Loût et Younoûs : 

- «Certes, Ilyâs était du nombre des messagers». Sourate 37 (les rangés) : verset 123. 

- «Certes, Loût était du nombre des messagers». Sourate 37 (les rangés) : verset 133 . 

- « Certes, Younoûs était du nombre des messagers». Sourate 37 (les rangés) : verset 139. 
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253. Parmi ces messagers, Nous avons 
favorisé certains par rapport à d’autres.^ Il 
en est à qui Allah a parlé (directement) ; et 
Il en a élevé d’autres en grades (d’honneur). 
A ‘î-sâ fils de Maryam Nous avons apporté 
les preuves, et l’avons fortifié par le Rou- 
houl-qoudous (Saint-Esprit c’est-à-dire Dji- 
brîl). Et si Allah avait voulu, les gens qui 
vinrent après eux ne se seraient pas entre- 
tués, après que les preuves leur furent ve¬ 
nues ; mais ils se sont opposés : les uns 
restèrent croyants, les autres furent infidèles. 
Si Allah avait voulu, ils ne se seraient pas 
entre-tués ; mais Allah fait ce qu’il veut. 

254. O vous qui croyez ! Dépensez de ce 
que Nous vous avons attribué, avant que 
vienne le jour où il n’y aura ni rançon, ni 
amitié, ni intercession. Et ce sont les mé¬ 
créants qui sont les Zhâlimoûn . 

255. [AUahou là ilâha illâ houwa] Allah ! 
Point de divinité (digne d’adoration) à part 
Lui, le Vivant, Celui qui subsiste par Lui- 
Même « Al-Qayyoum » (qui entretient et pro¬ 
tège tout ce qui existe). Ni somnolence ni 
sommeil ne Le saisissent. A Lui appartien¬ 
nent ce qui est dans les deux et ce qui est 
sur la terre. Qui peut intercéder auprès de 
Lui sans Sa permission ? Il connaît leur passé 
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^ Le Prophète a dit par exemple qu’il a obtenu dnq faveurs qu’aucun autre (messager ou 
prophète) avant lui n’a obtenues. Djâbir bin ‘Abdillah - qu’Allah l’agrée - rapporte en effet 
que le Prophète ^ a dit : 

a) Allah m’a secouru grâce à une terreur [qu’il jette dans le cœur de l’ennemi] à un mois de 
marche. 

b) Allah a rendu pour moi [et pour ma communauté] la terre entière comme lieu de prière et 
un moyen de purification (Tayammoum ou ablution pulvérale). Par conséquent, pour 
quiconque de ma communauté, quand arrive l’heure de la prière, qu’il prie là où il se trouve. 

c) Allah m’a rendu le butin halâl (licite et légal) alors qu’il n’était rendu licite à personne 
avant moi. 

d) Allah m’a accordé le privilège de la [Grande Intercession] le Jour de la résurrection. 

e) Chaque prophète était envoyé spécifiquement à son peuple, tandis que je suis envoyé à 
toute l’Humanité. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 335). 
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et leur futur. Et, de Sa science, ils n’embras¬ 
sent que ce qu’il veut. Son Repose-pied 
« Koursy » [1] déborde les deux et la terre 
dont la garde ne Lui cause aucune peine. Et 
Il est le Très-Haut, le Très-Grand.^ 

256. Nulle contrainte en religion ! Car le 
bon chemin s’est distingué de l’égarement. 
Donc, quiconque mécroît au Thâghoût 131 
(tout ce qui est adoré en dehors d’Allah) et 
croit en Allah a sans doute saisi l’anse la 
plus solide, qui ne peut se briser. Et Allah 
est Audient et Omniscient. 

257. Allah est le Wali (l’Ami, le Protec¬ 
teur et le Guide) de ceux qui ont la foi : Il 
les fait sortir des ténèbres pour la lumière. 
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bl Le « Koursy » veut dire littéralement "Repose-pied ou piédestal". Il est le plus souvent 
confondu avec le mot "Arche" si bien que le verset est connu chez bon nombre des musulmans 
sous le nom de "Verset du Trône". Or le Koursy est bien différent de l’Arche dont Allah a fait 
mention dans plusieurs versets. Citons entre autres ; le verset 58 de la sourate 1, le verset 3 de la 
sourate 10, le verset 5 de la sourate 20, le verset 15 de la sourate 85... Le Prophète Mouhammad 
a dit dans un Hadîs vrai, que le Koursy comparé à l’Arche (Trône) est comme une bague 
jetée dans le désert. Si le " Koursy " [qui déborde les deux et la terre] n’est rien par rapport à 
l’Arche, que dire alors de la grandeur de l’Arche et que dire de la grandeur de leur Créateur 
Allah ? 

Iboun Taymiyya a dit qu’on rapporte de Mouhammad bin Abdillah et d’autres savants 
religieux que le Koursy se trouve devant l’Arche, au niveau des pieds. (Fatâwa - Sentences - 
dTboun Taymiyya, vol.5, pages 54 et 55). 

[2] Ce verset s’appelle Ayatoul-koursy. Il est le verset le plus important du Saint Qoufân 
comme l’a dit le Prophète. Quiconque le récite à la fin de chaque prière obligatoire, rien ne le 
sépare du Paradis que la mort. (Hadîs). Il est une protection contre le Chaythan (Satan). 
Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a en effet, dit : "Le Messager d’Allah m’a confié la garde 
de la Zakât de Ramadhan, alors quelqu’un est venu en voler une partie. Je l’ai attrapé et lui 
ai dit: "Je vais te conduire chez le Messager d’Allah". Aboû Houraira raconta entièrement le 
récit et dit : "Cette personne m’a dit : "Quand tu vas au lit récite alors Ayatoul-koursy. Il y a 
une garde de la part d’Allah qui te protégera et aucun Chaythan ne t’approchera jusqu’au 
matin". Le Prophète dit: «Il t’a dit la vérité alors qu’il est menteur. C’est Chaythân». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5010 et no 2311). 

1 3 1 Le mot Thâghoût englobe toutes les fausses divinités. Il désigne en effet tout ce qui est 
adoré en dehors d’Allah : Satan, diables, idoles, pierres, soleil, étoiles, anges, êtres humains 
tels que les messagers d’Allah qui ont été injustement adorés par leurs disciples, les saints, les 
tombes, les souverains, les chefs, l’argent... bref tout ce qui est adoré autre qu Allah. Parfois, 
le mot Thâghoût désigne un juge qui donne de faux jugements. Voir versets 51 et 60 de la 
sourate 4. (Tafsîr Iboun Kasîr vol.l, page 512 ). 
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Quant à ceux qui ne croient pas, ils ont pour 
Awliyâ (défenseurs, alliés) les Thâghoût (les 
fausses divinités et les faux leaders) qui les 
font sortir de la lumière pour les ténèbres. 
Voilà les gens du Feu, où ils demeurent 
éternellement. 

258. N’as-tu pas su [Phistoire de] celui 
qui, parce qu’Allah Pavait fait roi, argumenta 
contre Ibrâhîm au sujet de son Seigneur 
(Allah) ? Ibrâhîm ayant dit : « Mon Seigneur 
(Allah) est Celui qui donne la vie et la 
mort», «Moi aussi, dit l’autre, je donne la 
vie et la mort». Alors dit Ibrâhîm : «Puisque 
Allah fait venir le soleil du Levant, fais-le 
donc venir du Couchant». Le mécréant resta 
alors confondu. Allah ne guide pas les Zhâ- 
limoûn (polythéistes et injustes). 

259. Ou comme celui qui passait par un 
village désert et dévasté: «Comment Allah 
va-t-Il redonner la vie à celui-ci après sa 
mort ? », dit-il. Allah le fit alors mourir et le 
garda (mort) pendant cent ans. Puis II le 
ressuscita en disant : « Combien de temps as- 
tu demeuré (mort) ? » «Je suis resté un jour, 
dit l’autre, ou une partie de la journée. ». 
«Non! dit Allah, tu es resté cent ans. 
Regarde donc ta nourriture et ta boisson: 
rien ne s’est gâté ; mais regarde ton âne... Et 
pour faire de toi un signe pour les gens, 
regarde ces ossements, comment Nous les 
assemblons et les revêtons de chair». Et 
quand cela lui fut clairement mis en éviden¬ 
ce, il dit: «Je sais [à présent] qu’Allah est 
Omnipotent (Capable de faire toute chose) ». 

260. Et [rappelle] quand Ibrâhîm dit : « Ô 
mon Seigneur ! Montre-moi comment Tu 
ressuscites les morts». Il (Allah) dit: «Ne 
crois-tu pas encore ? » « Si (je crois bien) ! 
dit Ibrâhîm ; mais c’est pour que mon cœur 
soit rassuré». «Prends donc, dit Allah, qua- 
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tre oiseaux, apprivoise-les [et coupe-les en 
petits morceaux] puis, sur des monts séparés, 
mets-en un fragment ensuite appelle-les : ils 
viendront à toi en toute hâte. Et sache 
qu’Allah est Tout Puissant et Sage ». 

261. Ceux qui dépensent leurs biens dans 
la voie d’Allah ressemblent à un grain du¬ 
quel naissent sept épis, chaque épi [donnant] 
cent grains. En effet, Allah multiplie la 
récompense à qui II veut et Allah est im¬ 
mensément Généreux, et II est Omniscient. 

262. Ceux qui dépensent leurs biens dans 
la voie d’Allah sans faire suivre leurs larges¬ 
ses ni d’un rappel ni d’un tort (par exemple 
une insulte), auront leur récompense auprès 
de leur Seigneur. Nulle crainte pour eux, et 
ils ne seront point affligés. 

263. Une parole agréable et un pardon 
valent mieux qu’une Çadaqah (aumône) sui¬ 
vie d’un tort. Allah est Riche (n’a besoin de 
rien), et II est Indulgent. 

264. O vous qui croyez ! N’annulez pas 
vos Çadaqât (aumônes) par un rappel ou un 
tort, comme celui qui dépense son bien par 
ostentation devant les gens sans croire en 
Allah et au Jour dernier. Il ressemble à un 
rocher recouvert de terre : qu’une averse 
l’atteigne, elle le laisse dénué. Ils (de pareils 
hommes) ne tireront aucun profit de leurs 
actes. Et Allah ne guide pas les gens mé¬ 
créants. 



265. Et ceux qui dépensent leurs biens, 
cherchant l’agrément d’Allah, tout en étant 
convaincus (de Sa récompense), ils ressem¬ 
blent à un jardin sur une colline : qu’une 
averse l’atteigne, il double ses fruits ; à 
défaut d’une averse qui l’atteint, c’est la 
rosée. Et Allah voit parfaitement ce que 
vous faites. 
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266. L’un de vous aimerait-il avoir un 
jardin de dattiers et de vignes sous lequel 
coulent les ruisseaux, et qui lui donne toutes 
espèces de fruits, et qu’un tourbillon conte¬ 
nant du Feu s’abatte sur son jardin et le 
brûle, alors qu’il est atteint par la vieillesse 
et que ses enfants sont encore petits (incapa¬ 
bles de subvenir à leurs besoins) ? Ainsi 
Allah vous explique Ses Ayât afin que vous 
méditiez ! [1 ^ 

267. O vous qui croyez ! Dépensez des 
meilleures choses que vous avez [licitement] 
gagnées et des récoltes que Nous avons fait 
sortir de la terre pour vous. Et ne vous 
tournez pas vers ce qui est vil pour en faire 
dépense. Ne donnez pas ce que vous-mêmes 
n’accepteriez qu’en fermant les yeux ! Et 
sachez qu’Allah est Riche (n’a besoin de 
rien) et qu’il est Digne de louange. 

268. Le Chaythân vous fait craindre la 
pauvreté et vous recommande de commettre 
le Fahchâ (mauvaises actions, détournement, 
usure, vol, péchés...); tandis qu’Allah vous 
promet pardon et faveur venant de Lui. Et 
Allah est immensément Généreux, et II est 
Omniscient. 

269. Il donne la Hikmah ^ (sagesse) à 
qui II veut. Et celui à qui la Hikmah est 
donnée, vraiment, c’est un bien immense qui 
lui est donné. Mais seuls les doués d’intelli¬ 
gence s’en souviennent. 

270. Quelles que soient les dépenses que 
vous avez faites (telles les aumônes pour la 








m Oumar - qu’Allah soit satisfait de lui - a dit : "C’est un exemple qu’Allah donne, d’un 
homme riche qui œuvrait dans l’obéissance à Allah le Très-Haut. Puis Chaythân lui fut envoyé 
par Allah et il se mit à commettre des péchés jusqu’à finir ses bonnes œuvres". (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 4538). 

[2] La Hikmah veut dire littéralement sagesse. Mais elle veut dire ici la connaissance et la 
compréhension du Qoufân et de la Sounnah ainsi que la capacité de parler et d’œuvrer 
correctement, conformément à la voie droite. 
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cause d’Allah), ou le vœu que vous avez fait, 
Allah le sait. Et pour les Zhâlimoûn , pas de 
secoureurs ! 

271. Si vous donnez ouvertement vos Ça - 
daqàty c’est bien ; mais si vous les donniez en 
cachette aux indigents, c’est mieux encore 
pour vous. [Dans l’un ou l’autre cas] Il 
(Allah) effacera une partie de vos méfaits. 
Allah est Parfaitement Connaisseur de ce 
que vous faites. 

272. Ce n’est pas à toi (Ô Mouhammad 
^|) qu’incombe leur guidée, mais c’est Allah 
qui guide qui II veut. Et tout ce que vous 
dépensez de vos biens sera à votre avantage, 
et vous ne dépensez que pour la recherche 
de la Face d’Allah. Et tout ce que vous 
dépensez de vos biens dans les bonnes 
œuvres, vous en serez récompensés pleine¬ 
ment. Et vous ne serez pas lésés. 

273. [Vos Çadaqât peuvent être destinées] 
aux nécessiteux qui se sont confinés dans la 
voie d’Allah, ne pouvant parcourir le monde, 
et que l’ignorant croit riches parce qu’ils ont 
honte de mendier - tu les reconnaîtras à 
leurs aspects - Ils n’importunent personne 
en mendiant. 111 Et tout ce que vous dépen¬ 
sez de vos biens, Allah le sait parfaitement. 

274. Ceux qui, de nuit et de jour, en 
secret et ouvertement, dépensent leurs biens 
(dans les bonnes œuvres pour servir la cause 
d’Allah), ont leur salaire auprès de leur 
Seigneur. Ils n’ont rien à craindre et ils ne 
seront point affligés. [2] 
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[1] Le terme "Ilhâfa" veut dire littéralement: demander avec importunité. Cependant l’Imâm 
Attabari dans son Tafsîr ainsi que la majorité des savants religieux, s’accordent pour dire que 
le terme "Ilhâfa" veut dire : Ne rien demander aux gens. 

[2] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Allah le Très-Haut 
mettra sous Son Ombre sept catégories de personnes le jour [de la résurrection] où il n’y aura 
que Son Ombre : 1) Un dirigeant juste ; 2) Un jeune homme qui a passé sa jeunesse dans= 
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275. Ceux qui consomment le Ribâ (l’in¬ 
térêt usuraire) ne se tiendront (au jour du 
Jugement dernier) que comme se tient celui 
que le toucher de Chaythân (Satan) a boule¬ 
versé. Cela, parce qu’ils disent : « Le com¬ 
merce est tout à fait comme le Ribâ ». Alors 
qu’Allah a rendu licite le commerce, et 
illicite le Ribâ. Celui donc qui cesse [de 
consommer le Ribâ] dès que lui est venue 
une exhortation de son Seigneur, peut con¬ 
server ce qu’il a acquis auparavant; et son 
cas dépend d’Allah [qui le jugera]. Mais 
quiconque récidive (en consommant à nou¬ 
veau le Ribâ après avoir su cette loi]... alors 
les voilà (les récidivistes) les gens du Feu ! 
Ils y demeureront éternellement. 

276. Allah anéantit le Ribâ et fait fructi¬ 
fier les Çadaqât. Et Allah n’aime pas tout 
mécréant pécheur. 

277. Certes, ceux qui ont cru, ont fait de 
bonnes oeuvres, accompli la Çalât et acquitté 
la Zakât , auront leur récompense auprès de 
leur Seigneur. Pas de crainte pour eux, et ils 
ne seront point affligés. 

A 

278. O vous qui croyez ! Craignez Allah ; 
et renoncez au reliquat du Ribâ , si vous êtes 
croyants. 111 
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=I’adoration d’Allah ; 3) Un homme dont le cœur est attaché aux mosquées (il y prie les cinq 
pneres quotidiennes avec amour) ; 4) Deux hommes qui se sont aimés en Allah : en Lui ils se 
sont rencontrés et en Lui ils se sont séparés ; 5) Un homme qui dit : "Moi, je crains Allah" 
quand il est appelé par une femme charmante et de naissance noble (haut rang social), à faire 
le mal ; 6) Un homme qui fait une aumône en la cachant au point que sa main gauche ignore 
ce que sa main droite donne ; 7) Et un homme qui se rappelle Allah dans la solitude et dont 
les yeux versent des larmes [par crainte ou amour de son Seigneur]. (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 1423). 

^ Awn bin Abî Djouhaïfa - qu’Allah l’agrée - a dit : "J’ai vu mon père acheter un esclave qui 
pratiquait la profession de poseur de ventouses, [il cassa alors les instruments de l’esclave]. Je 
l’interrogeai alors sur son action, il me répondit : "Le Prophète jg a interdit la consommation 
du prix d’un chien et du sang. Il a interdit le tatouage et la consommation du Ribâ et il a 
maudit le faiseur d’images [d’êtres vivants]". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadî§ no 2086). 
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279. Et si vous ne le faites pas, alors 
recevez l’annonce d’une guerre de la part 
d’Allah et de Son messager. [1] Et si vous 
vous repentez, vous aurez vos capitaux. 
Vous ne léserez personne (en demandant 
plus de vos capitaux), et vous ne serez 
point lésés (en recevant moins de vos capi¬ 
taux). 

280. Au [débiteur] qui est dans la gêne, 
accordez un sursis jusqu’à ce qu’il soit dans 
l’aisance. Mais il est mieux pour vous de 
faire remise de la dette par charité ! Si vous 
saviez 

281. Et craignez le jour où vous serez 
ramenés vers Allah. Alors chaque âme sera 
pleinement rétribuée de ce qu’elle aura 
acquis. Et ils ne seront point lésés. 

A 

282. O vous qui croyez ! Quand vous 
contractez une dette à échéance déterminée, 
mettez-la en écrit ; et qu’un scribe l’écrive, 




Et dans une version : "... Le Prophète a interdit la consommation du prix du sang, du chien 
et de la prostitution. Il a maudit celui qui donne ou prend le Ribâ, la tatoueuse et la tatouée 
ainsi que le faiseur d’images (d’êtres vivants)". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadî§ no 5962). 

Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que Bilâl apporta une fois, des dattes 
du genre Bami au Prophète sj||. Celui-ci dit : 

- Où est-ce que tu as eu ce genre de dattes ? 

- J’avais des dattes de basse qualité et je les ai échangées contre le genre Bami à raison de 
deux "çâ" (unité de mesure équivalente à 4 Mud et le Mud = 1100g environ) de mes dattes 
contre un "çâ" de Bami, répondit Bilâl. 

- Méfiez-vous ! Méfiez-vous ! C’est le Ribâ sans aucun doute ! C’est le Ribâ sans aucun 
doute ! Ne procède pas ainsi ! Si tu veux faire ainsi, vends d’abord ta datte puis achète l’autre 
datte avec l’argent, dit le Prophète (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2312). 

Le Prophète a vu en rêve un homme qui nageait dans une rivière et qui avait une pierre qu’il 
essayait d’avaler sans cesse. Les anges lui expliquèrent que c’était le consommateur du Ribâ. 
Voir l’intégralité du Hadîs (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7047). 

^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : « Il y avait un 
homme qui donnait des emprunts aux gens. Il disait à son domestique : "Si le débiteur est 
pauvre, pardonne-le afin qu’Allah nous pardonne". Ainsi, quand il rencontra Allah (après sa 
mort), Allah lui pardonna». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3480). Ce Hadîs nous rappelle 
encore le principe de la réciprocité entre la nature de l’œuvre et celle de sa récompense. Voir 
note Sourate 2 (la vache) : verset 152. 
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entre vous, en toute justice; un scribe n’a 
pas à refuser d’écrire selon ce qu’Allah lui a 
enseigné; qu’il écrive donc, et que dicte le 
débiteur : qu’il craigne Allah son Seigneur, 
et se garde d’en rien diminuer. Si le débiteur 
est gaspilleur ou faible ou incapable de 
dicter lui-même, que son représentant dicte 
alors en toute justice. Faites-en témoigner 
par deux témoins d’entre vos hommes ; et à 
défaut de deux hommes (disponibles), que 
ce soit alors un homme et deux femmes 
d’entre ceux que vous agréez comme té¬ 
moins, en sorte que si l’une d’elles s’égare, 
l’autre puisse lui rappeler. Et que les té¬ 
moins ne refusent pas quand ils sont appelés 
(pour le témoignage). Ne vous lassez pas 
d’écrire la dette, qu’elle soit petite ou gran¬ 
de, ainsi que son terme : c’est plus équitable 
auprès d’Allah, et plus droit pour le témoi¬ 
gnage, et plus susceptible d’écarter les dou¬ 
tes. Mais s’il s’agit d’une marchandise 
présente que vous négociez entre vous, dans 
ce cas, il n’y a pas de péché à ne pas l’écrire. 
Mais prenez des témoins lorsque vous faites 
une transaction entre vous ; et qu’on ne fasse 
aucun tort à aucun scribe ni à aucun témoin. 
Si vous le faisiez, cela serait une perversité 
en vous. Et craignez Allah. Alors Allah vous 
enseigne et Allah est Omniscient. 

283, Mais si vous êtes en voyage et ne 
trouvez pas de scribe, un gage^ reçu suffit. 
S’il y a entre vous une confiance réciproque, 
que celui à qui on a confié quelque chose la 
restitue (fidèlement) ; et qu’il craigne Allah 
son Seigneur. Et ne cachez pas le témoigna¬ 
ge : quiconque le cache a, certes, un cœur 






jsz % % as jjj 3 ^ 




£ ùl ^ * ÿ ÿ ^ 
ijiç&lÇ % JazS 

», •'>' A ,r *>, 



-1 Jr? 3 


U w itlpt % yÿi\ 



j*ytj <iit 


4P 


JC-c- 


y •; ~-£ , , 

SjG o> lyÜjZ 



-K > * s, s s 

lii «jt la 

a Lti a & fa a 




-'T ? -i **' ri î :< 

AÜi |>4—>'J «!>**** tjXA-JU 





■$ $ a: & 

s £■" > % / >:< » ' < 

»— J*) jlâ J-àf 

ai ‘•a*' ^ y 'a s a zf .ff ,.^1^ 
Uj AÜl t^jjt 

v^- j»j »■!' ^Jt l^dSo j 

U-J AJjtj /C-ii f’i* 


^ Le gage est permis en Islam, en effet, ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - a dit : "Le 
Prophète a acheté de la nourriture à crédit chez un juif et lui a donné son armure en 
gage". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2509). 
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pécheur. Allah est Omniscient de ce que 
vous faites. 

284. Cest à Allah qu’appartiennent ce 
qui est dans les deux et ce qui est sur la 
terre. Que vous manifestiez ce qui est en 
vous ou que vous le cachiez, Allah vous en 
demandera compte. Puis II pardonnera à qui 
Il veut, et châtiera qui II veut. Et Allah est 
Omnipotent. 

285. Le Messager (Mouhammad 4É) a 
cru en ce qu’on a fait descendre vers lui 
venant de son Seigneur, et (aussi) les croy¬ 
ants : tous ont cru en Allah, à Ses anges, à 
Ses livres et à Ses messagers [en disant] : 
«Nous ne faisons aucune distinction entre 
Ses messagers ». Et ils ont dit : « Nous avons 
entendu et obéi. Seigneur, nous [implorons] 
Ton pardon. C’est à Toi que sera le retour». 

286. Allah n’impose à aucune âme une 
charge supérieure à sa capacité. Elle sera 
récompensée du bien qu’elle aura fait, punie 
du mal qu’elle aura fait. Seigneur, ne nous 
châtie pas s’il nous arrive d’oublier ou de 
commettre une erreur. Seigneur ! Ne nous 
charge pas d’un fardeau lourd comme Tu as 
chargé ceux qui vécurent avant nous. Sei¬ 
gneur ! Ne nous impose pas ce que nous ne 
pouvons pas supporter, efface nos fautes, 
pardonne-nous et fais-nous miséricorde. Tu 
es Notre Mawlâ (Maître), accorde-nous donc 
la victoire sur les peuples infidèles. 
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Aboû Mas-oûd Albadry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah jg a dit : 
« Quiconque récite les deux derniers versets de souratoul-baqarah, ils lui suffisent [pour tout 
bien et contre tout mal]. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4008). 
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Sourate 3 ALI-IMRAN 
(La Famille d’Imrân) 



^ l V 

y 


9^‘ 


Au nom d’Allah , 

/e 7bwf Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



* 



1. Alif, Lâm, Mîm (Ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour’ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. [Allahou lâ ilâha illâ houwa] Allah ! 
Point de divinité [digne d’adoration] à part 
Lui, le Vivant, Celui qui subsiste par Lui- 
Même « Al-Qayyoum » [qui entretient et pro¬ 
tège tout ce qui existe]. 

3. Il a fait descendre sur toi (Mouham- 
mad sH) le Livre (le Qour’ân) avec la vérité, 
confirmant les Livres descendus avant lui. Et 
Il fit descendre la Tawrât (la Torah) et 
ITndjîl (l’Evangile), 

4. auparavant, en tant que guide pour les 
gens. Et II a fait descendre le critère de 
discernement (entre le vrai et le faux). Ceux 
qui ne croient pas aux Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) 
d’Allah auront, certes, un dur châtiment ! 
Et, Allah est Tout Puissant, Détenteur du 
pouvoir de punir. 

5. Rien, vraiment, ne se cache d’Allah de 
ce qui existe sur la terre ou dans le ciel. 

6. C’est Lui qui vous donne forme dans 
les matrices, comme II veut. [Lâ ilâha illâ 
houwa ] Point de divinité [digne d’adoration] 
à part Lui, le Tout Puissant, le Sage. 

A 

7. C’est Lui qui a fait descendre sur toi (O 
Mouhammad #§) le Livre (le Qour’ân) : il s’y 
trouve des versets sans équivoque, qui sont la 
base du Livre (c’est-à-dire les versets de 
Ahkâm - les commandements -, de Farâ-idh 
- les prescriptions ou obligations -, et de 
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Houdoûd - les peines légales à infliger aux 
malfaiteurs tels que les voleurs, les adultè¬ 
res.. -), et d’autres versets qui peuvent prêter 
à des interprétations diverses. Les gens, donc, 
qui ont aux cœurs une inclinaison vers l’éga¬ 
rement, • mettent l’accent sur les versets à 
équivoque, cherchant la Fitnah (la dissension) 
en essayant de leur trouver une interpréta¬ 
tion, alors que nul n’en connaît l’interpréta¬ 
tion, à part Allah. Mais ceux qui sont bien 
enracinés dans la science disent : « Nous y 
croyons, (aux versets clairs comme ceux à 
équivoque) : tout est de la part de notre 
Seigneur ! » Mais, seuls les doués d’intelligen¬ 
ce s’en rappellent. (Voir Tafsir Attabari). 

8. [Ils disent] : « O notre Seigneur ! Ne 

laisse pas dévier nos cœurs [de la vérité] 

après que Tu nous aies guidés ; et accorde- 

nous Ta miséricorde. C’est Toi, certes, le 

Grand Donateur ! 

* 

9. O notre Seigneur ! C’est Toi qui ras¬ 
sembleras les gens, un jour en quoi il n’y a 
point de doute. Allah, vraiment, ne manque 
jamais à Sa promesse. 

10. Ceux qui ne croient pas, ni leurs biens 
ni leurs enfants ne les mettront aucunement 
à l’abri de la punition d’Allah. Ils seront du 
combustible pour le Feu, 


/•/{>/ T îf • / Î-- 

V' 5Ï Cj Üj 
















j\3 


11. comme les gens de Fir’awn (Pharaon) 
et ceux qui vécurent avant eux. Ils avaient 
traité de mensonges Nos Ayât. Allah les 
saisit (détruisit) donc, pour leurs péchés. Et 
Allah est dur en punition. 

12. Dis (O Mouhammad ^) à ceux qui 
ne croient pas : « Vous serez vaincus bientôt ; 
et vous serez rassemblés vers l’enfer. Et quel 
mauvais endroit pour se reposer ! » 

13. Il y eut déjà pour vous (O juifs) un 
signe dans ces deux troupes qui s’affrontèrent 
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(au cours de la bataille de Badr) : l’une 
combattait dans la voie d’Allah; et l’autre 
était mécréante. Ces derniers voyaient [les 
croyants] de leurs propres yeux, deux fois 
plus nombreux qu’eux-mêmes. Ainsi, Allah 
secourt qui II veut de Son aide. Voilà bien là 
un exemple pour les doués de clairvoyance ! 

14. On a enjolivé aux gens l’amour des 
choses qu’ils désirent : femmes, enfants, tré¬ 
sors thésaurisés d’or et d’argent, chevaux 
marqués, bétail et champs ; tout cela est 
objet de jouissance pour la vie présente, 
alors que c’est auprès d’Allah qu’il y a le 
bon retour. 
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15. Dis : « Puis-je vous apprendre quelque 
chose de meilleur que tout cela? Pour les 
Mouttaqoûn il y a, auprès de leur Seigneur, 
des Jardins sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux, pour y demeurer éternellement, et 
aussi, Azwâdjoum-moutahhara ^ (des con¬ 
joints purifiés), et l’agrément d’Allah.» Et 
Allah est Clairvoyant sur [Ses] serviteurs, 

A 

16. qui disent : « O notre Seigneur, nous 
avons foi ; pardonne-nous donc nos péchés, 
et protège-nous du châtiment du Feu», 

17. [ce sont] les endurants, les véridiques, 
les obéissants, ceux qui dépensent (donnent 
la Zakât, et les aumônes dans la voie d’Al¬ 
lah) et ceux qui implorent pardon juste 
avant l’aube. 

18. Allah atteste, et aussi les anges et les 
doués de science, que [Lâ ilâha illâ houwa] 
Point de divinité [digne d’adoration] à part 
Lui, le Mainteneur de la justice. [Lâ ilâha 
illâ houwa ] Point de divinité [digne d’adora¬ 
tion] à part Lui, le Tout Puissant, le Sage ! 

19. Certes, la religion acceptée d’Allah, 
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Voir la note commentant le verset 25 de la sourate 2 
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c’est l’Islam. Ceux auxquels le Livre a été 
apporté (les juifs et les chrétiens) ne se sont 
disputés, par agressivité entre eux, qu’après 
avoir reçu la science. Et quiconque ne croit 
pas aux Ayât d’Allah... alors Allah est 
prompt à demander compte ! 

20. S’ils te contredisent (O Mouhammad 
|g), dis-leur: «Je me suis entièrement 
soumis à Allah, moi et ceux qui m’ont 
suivi». Et dis à ceux à qui le Livre a été 
donné (les juifs et les chrétiens), ainsi qu’aux 
illettrés (les païens arabes) : «Avez-vous em¬ 
brassé l’Islam?» S’ils embrassent l’Islam, ils 
seront bien guidés. Mais, s’ils tournent le 
dos... Ton devoir n’est que la transmission 
(du message). Allah, sur [Ses] serviteurs, est 
Clairvoyant. [1] 

21. Ceux qui ne croient pas aux Ayât 
d’Allah tuent sans droit les prophètes et 
tuent les gens qui commandent la justice. 
Annonce-leur un châtiment douloureux. 


22. Ce sont eux dont les œuvres sont 
devenues vaines, ici-bas comme dans l’au- 
delà. Et pour eux, pas de secoureurs ! 


23. N ’as-tu pas vu comment agissent ceux 
qui ont reçu une part du Livre, et qui sont 
maintenant invités au Livre d’Allah pour 
trancher leurs différends ; comment un grou¬ 
pe des leurs tourne le dos et s’esquive ? 

24. C’est parce qu’ils disent : « Le Feu ne 
nous touchera que pour un nombre de jours 
déterminés. Et leurs mensonges les trompent 
en religion. 
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^ Voir la note commentant le verset 119 de la sourate 2. 
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25. Eh bien comment seront-ils, quand 
Nous les aurons rassemblés, en un jour sur 
quoi il n’y a point de doute (le Jour de la 
résurrection), et que chaque âme sera plei¬ 
nement rétribuée selon ce qu’elle aura ac¬ 
quis ? Et ils ne seront point lésés. 

26. Dis (Ô Mouhammad $g) : «Ô Allah, 
Maître de l’autorité absolue. Tu donnes 
l’autorité à qui Tu veux, et Tu arraches 
l’autorité à qui Tu veux; et Tu donnes la 
puissance à qui Tu veux, et Tu humilies qui 
Tu veux. Le bien est en Ta main et Tu es 
Omnipotent. 

27. Tu fais pénétrer la nuit dans le jour, 
et Tu fais pénétrer le jour dans la nuit (par 
exemple l’augmentation et la diminution des 
heures de la nuit et de la journée pendant 
l’hiver et l’été), et Tu fais sortir le vivant du 
mort, et Tu fais sortir le mort du vivant. Et 
Tu accordes attribution à qui Tu veux, sans 
compter ». 

28. Que les croyants ne prennent pas, 
pour Awliyâ (alliés, défenseurs) des infidèles, 
au lieu de croyants. Quiconque le fait 
contredit la religion d’Allah, à moins que 
vous ne cherchiez à vous protéger d’eux. 
Allah vous met en garde contre Lui-même. 
Et c’est vers Allah le retour. 
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A 

29. Dis (O Mouhammad ig) : «Que vous 
cachiez ce qui est dans vos poitrines ou que 
vous le divulguiez, Allah le sait. Il connaît 
tout ce qui est dans les deux et sur la terre. 
Et Allah est Omnipotent. 

30. Le jour où chaque âme se trouvera 
confrontée avec ce qu’elle aura fait de bien et 
ce qu’elle aura fait de mal ; elle souhaitera qu’il 
y ait entre elle et ce mal une longue distance ! 
Allah vous met en garde contre Lui-même. 
Allah est Compatissant envers [Ses] serviteurs. 



•y r 9 s s s " ^ ^ , />j , 

/r ot V of* d* }y m 







Sourate 3. Ali-Imrân 


3 ème Partie 


106 


r 


j*£> <J| S JJ** 


A 

31. Dis (O Mouhammad 3 g): «Si vous 
aimez [vraiment] Allah, suivez-moi (acceptez 
le pur monothéisme islamique en suivant le 
Qour’ân et la Sounnah). Allah vous aimera 
alors et vous pardonnera vos péchés. Allah 
est Pardonneur et Très Miséricordieux. 

a 

32. Dis (O Mouhammad sg): «Obéissez 
à Allah et au Messager. Et si vous tournez 
le dos... alors Allah n’aime pas les infidè- 
les 

33. Certes, Allah a élu Adam, Noûh, la 
famille d’Ibrâhîm et la famille d’Imrân au- 
dessus de tout le ‘Â lamîn, 

34. en tant que descendants les uns des 
autres, et Allah est Audient et Omniscient. 

35. [Rappelle] quand la femme d’Imrân 

A 

dit : « O mon Seigneur, je T’ai voué en toute 
exclusivité cet [enfant] qui est dans mon 
ventre (pour être libre de toute occupation 
mondaine et Te servir uniquement). Accep- 
te-le donc, de moi. C’est Toi certes l’Audient 
et l’Omniscient». 

36. Puis, lorsqu’elle eut accouché de l’en¬ 
fant (Maryam), elle dit : « Seigneur, voilà 
que j’ai accouché d’une fille»; or Allah 
savait mieux ce dont elle avait accouché ! Le 
garçon n’est pas comme la fille. «Je l’ai 
nommée Maryam, [2] et je la place, ainsi que 
sa descendance, sous Ta protection contre le 
Chaythân (Satan), le banni». 

37. Son Seigneur (Allah) l’agréa alors du 
bon agrément, la fit croître en belle croissan¬ 
ce. Et II en confia la garde à Zakariyyâ. 
Chaque fois que celui-ci entrait auprès d’elle 
dans le Mihrâb (le Sanctuaire), il trouvait près 
d’elle de la nourriture. Il dit : « Ô Maryam, 
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^ Voir la note commentant le verset 119 de la sourate 2 et la note commentant le verset 20 de 
la sourate 3. 

[2] Maryam veut dire littéralement moyens mais ici le terme veut dire servante d’Allah. 
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d’où te vient cette nourriture?». Elle dit: 
«Cela me vient d’Allah». Il donne certes la 
nourriture à qui II veut sans compter. 

38. Alors, Zakariyyâ invoqua son Sei- 

A 

gneur, et dit : « O mon Seigneur, donne-moi, 
venant de Toi, une excellente descendance. 
Car Tu es Celui qui entends bien l’invoca¬ 
tion ». 

39. Alors, les anges l’appelèrent pendant 
que, debout, il priait dans le Mihrâb : « Voilà 
qu’Allah t’annonce la naissance de Yahya, 
confirmateur d’une parole d’Allah (la nais- 

A 

sance miraculeuse de ‘I-sâ à partir du Com¬ 
mandement d’Allah. Quand II veut une 
chose, Il dit : « Sois ! » et la chose voulue 
est). Il sera un chef, un chaste (gardé loin de 
toute relation sexuelle avec les femmes), un 
prophète et [il sera] du nombre des gens de 
bien». 

A 

40. Il dit : « O mon Seigneur, comment 
aurais-je un garçon maintenant que la vieil¬ 
lesse m’a atteint et que ma femme est 
stérile»? Il (Allah) dit: «Comme cela!». 
Allah fait ce qu’il veut. 

A 

41. « O mon Seigneur, dit Zakariyyâ, don¬ 
ne-moi un signe». «Ton signe, dit Allah, 
c’est que pendant trois jours tu ne pourras 
parler aux gens que par gestes. Et évoque 
beaucoup Ton Seigneur (en Le louant enco¬ 
re et encore) ; et, glorifie-Le, en fin et en 
début de journée». 

42. Et [rappelle] quand les anges dirent : 

A 

« O Maryam, certes Allah t’a élue et purifiée 
(du polythéisme et de l’incrédulité) ; et il t’a 

A 

elue au-dessus des femmes de Alamîn [de 
son époque]. 

43. «O Maryam, obéis à Ton Seigneur 
(en L’adorant sans rien Lui associer), pro¬ 
sterne-toi, et incline-toi avec les Râki-oûn 
(ceux qui s’inclinent) ». 








^ JL» 


Attî J Û *J' 





jté ôL Ci J-*^ '-r’J J té 
, * ^ . 

£s,ss / '' ss , -s. •* // ✓ » 

\ S/] .wd' 











Sourate 3. Ali-Imrân 


3 ème Partie 


108 


T 


r m 


<ji <JI ® 


44. Ce sont là [une partie] des nouvelles 
de l’inconnaissable (des peuples passés) que 

A 

Nous te révélons (O Mouhammad gg). Car 
tu n’étais pas là lorsqu’ils jetaient leurs 
calames pour décider qui se chargerait de 
Maryam ! Tu n’étais pas là non plus lors¬ 
qu’ils se disputaient. 

45. [Rappelle] quand les anges dirent : 

A 

«O Maiyam, voilà qu’[en réalité] Allah t’an¬ 
nonce une parole de Sa part : son nom sera 

A 

le Massîh (le Messie) T-sâ, fils de Maiyam, 
illustre ici-bas comme dans l’au-delà, et l’un 
des rapprochés d’Allah». 

46. Il parlera aux gens dans le berceau^ 
et en son âge mûr et il sera du nombre des 
gens de bien». 

A 

47. Elle dit : « O mon Seigneur ! Com¬ 
ment aurais-je un enfant alors qu’aucun 
homme ne m’a touchée?». «C’est ainsi!» 
dit-il. Allah crée ce qu’il veut. Quand II 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Aliah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Aucun [bébé] n’a 
parlé au berceau à part trois : 1) ‘î-sâ ; 2) [l’enfant du berger dont l’histoire est la suivante] : il y 
avait parmi les enfants d’Israël un homme appelé Djouraïdj. Il priait quand sa mère l’appela, il 
se dit : "Je réponds à son appel ou je continue à prier ? [Il continua à prier]. Sa mère dit alors : 
"Seigneur, ne le fais pas mourir avant qu’il voie le visage des prostituées !". Djouraïdj était ainsi 
dans son ermitage quand une femme vint à lui dans le dessein de le séduire mais il refusa [de 
répondre à sa séduction]. Elle s’en alla alors et s’offrit à un berger qui l’accepta. Elle accoucha 
[plus tard] d’un enfant qu’elle attribua à Djouraïdj. Les gens allèrent alors à son ermitage pour 
le détruire et le déloger en l’accablant d’injures. Djouraïdj fit alors ses ablutions et pria puis 
vint près du nouveau-né et lui dit : "Qui est ton père O enfant ?" L’enfant répondit : "Le 
berger". Alors les gens [s’excusèrent] et dirent [à Djouraïdj] : "Nous reconstruirons ton ermitage 
en or!". Il répondit: "Non! Reconstruisez-le en boue [comme il était]»; 3) [Le bébé qui a 
parlé à sa mère et dont l’histoire suit] : une femme parmi les enfants d’Israël allaitait son bébé 
quand un héros monté sur un cheval passa ; elle dit : « Seigneur, fais que mon enfant sois 
comme ce cavalier!". Le bébé lâcha le sein et dit: "Seigneur, ne fais pas de moi comme ce 
cavalier !" puis il reprit le sein pour continuer à téter. Aboû Houraïra ajouta : "On dirait que je 
vois encore le Prophète sucer son doigt (pour montrer Pacte de l’enfant)". Puis la mère passa 
près d’une esclave que l’on torturait ; elle dit : "Seigneur, ne fais pas de mon enfant comme 
cette esclave". L’enfant lâcha alors le sein et dit: "Seigneur, fais que je sois comme cette 
esclave". La mère dit alors : "Mais pourquoi ?". L’enfant lui répondit : "Le cavalier est un tyran 
parmi les tyrans et cette esclave est injustement accusée d’adultère et de vol alors qu’elle est 
innocente". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3436). 
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décide d’une chose, Il lui dit seulement : 
« Sois !» ; et elle est aussitôt. 

48. «Et [Allah] lui (‘î-sâ) enseignera 
l’Ecriture, la Hikmah (les propos infaillibles 
des prophètes, la sagesse), la Tawrât et 
VlndjîL 

49. Et II sera le messager aux enfants 
d’Israël, [et leur dira] : «En vérité, je viens à 
vous avec un signe de la part de votre 
Seigneur. Pour vous, je forme de la glaise 
comme la figure d’un oiseau, puis je souffle 
dedans : et, par la permission d’Allah, cela 
devient un oiseau. Et je guéris l’aveugle-né 
et le lépreux, et je ressuscite les morts, par 
la permission d’Allah. Et je vous apprends 
ce que vous mangez et ce que vous amassez 
dans vos maisons. Voilà bien là un signe, 
pour vous, si vous êtes croyants ! 

50. Et je confirme ce qu’il y a dans la 
Tawrât révélée avant moi, et je vous rends 
licite une partie de ce qui vous était interdit. 
Et j’ai certes apporté un signe de votre Sei¬ 
gneur. Craignez Allah donc, et obéissez-moi. 

51. En vérité, Allah est mon Seigneur et 
votre Seigneur. Adorez-Le donc (Lui Seul) : 
voilà la voie droite ». 

52. Puis, quand ‘î-sâ ressentit de l’incré¬ 
dulité de leur part, il dit: «Qui sont mes 
Hawâriyyoûn (disciples ou alliés) dans la voie 
d’Allah ? » Les apôtres dirent : « Nous som¬ 
mes les alliés d’Allah. Nous croyons en 
Allah. Et sois témoin que nous Lui sommes 
soumis (nous sommes musulmans). 

A 

53. O notre Seigneur ! Nous avons cru à 
ce que Tu as fait descendre et nous avons 

A 

suivi le messager (T-sâ). Inscris-nous donc 
parmi ceux qui témoignent [qu’il n’y a de 
divinité digne d’adoration hormis Allah: là 
ilâha illallâh] ». 
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54. Ils complotèrent et Allah complota. 
Et Allah est certes le meilleur de ceux qui 
complotent. 

A A 

55. [Rappelle] quand Allah dit: «O ‘I-sâ, 
certes, Je vais te prendre, 1 ^ t’élever vers 



KS ^ üÆ û\ 


^ Le verbe "tawajfa" duquel dérive le substantif "moutawaffi' ne veut pas dire ici faire mourir 
ou mettre fin à la vie de quelqu’un comme il est incorrectement traduit par certains. C’est le 
même verbe qui est utilisé dans les versets coraniques suivants : 

«Allah reçoit les âmes au moment de leur mort ainsi que celles qui ne meurent pas au cours de 
leur sommeil. Il retient celles à qui II a décrété la mort tandis qu'il renvoie les autres jusqu'à un 
terme fixé... ». Sourate 39 (les groupes) : verset 42. 

«Et, la nuit, c’est Lui (Allah) qui prend vos âmes, et II sait ce que vous avez acquis pendant le 
jour. Puis, Il vous ressuscite le jour afin que s'accomplisse le terme fixé...». Sourate 6 (les 
bestiaux) : verset 60. 

Mathr Alwarrâq a dit : "Inni moutawaffîk " veut dire : "Je vais te retirer de ce bas monde". Ce 
n’est pas donc le retrait pour la mort. Et c’est ainsi que Iboun Djarîr (Attabari) a dit. Pour la 
majorité des commentateurs, le verbe veut dire ici le sommeil comme Allah l’a dit. Puis ils ont 
cité les versets ci-haut. Et le Prophète disait en se réveillant : « Louange à Celui qui nous a 
rendu la vie après nous l’avoir retirée». (Voir Tafsîr Iboun Kasîr, vol. I, page 487). 

Il ne faut pas donc confondre le rappel de ‘I-sâ et sa mort car en Islam, la foi consiste aussi à 
croire au retour de ‘I-sâ sur terre. Et quiconque n’y croit pas est un mécréant qui dément 
Allah et Son Messager Mouhammad âjj§. 

Le Très Haut a dit en effet, expliquant une des causes de la malédiction des juifs : «et à cause 
leur parole : «Nous avons vraiment tué le Christ, ‘I-sâ, fils de Maryam, le Messager d'Allah»... Or, 
ils ne l'ont ni tué ni crucifié ; mais ce n 'était qu 'un faux semblant ! Et ceux qui ont discuté sur son 
sujet sont vraiment dans l'incertitude: ils n'en ont aucune connaissance certaine, ils ne font que 
suivre des conjectures et ils ne l'ont certainement pas tué, mais Allah l'a élevé vers Lui. Et Allah 
est Tout Puissant et Sage. Il n’y aura personne, parmi les gens du Livre, qui n'aura pas foi en lui 
avant sa mort. Et au Jour de la résurrection, il sera témoin contre eux». Sourate 4 (les femmes) : 
versets 157 à 159. 

Et le Prophète jg a dit d’après un Hadîs rapporté par Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée- : « Je 
jure par Celui qui détient mon âme en Sa Main, très bientôt descendra parmi vous Iboun 
Maryam (le fils de Maryam : ‘î-sâ) et jugera [l’Humanité] avec justice. Il brisera la croix, tuera 
le porc et abolira la Djizya. L’argent abondera au point que nul ne l’acceptera d’un autre 
[comme aumône]. Une seule prosternation [faite pour Allah dans la prière] vaudra mieux que 
le bas monde et ce qu’il renferme. Puis Aboû Houraïra ajouta : "Lisez si vous voulez la parole 
d’Allah : «Il n'y aura personne, parmi les gens du Livre, qui n'aura pas foi en lui avant sa mort. 
Et au Jour de la résurrection, il sera témoin contre eux Sourate 4 (les femmes) : verset 159. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3448). 

Et le Prophète ajouta dans un autre Hadîs : « Que serez-vous le jour où Iboun Maryam (le fils 
de Maryam: *î-sâ) descendra et jugera parmi vous [par la loi du Qour'ân et non celle de 
l’Evangile] ? ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3449). 

* La Djizya est la taxe perçue sur les non musulmans qui, au lieu d’embrasser l’Islam, gardent 
leur religion tout en vivant dans un pays islamique. Cette taxe est payée en contre-partie de la 
protection qu’ils reçoivent. Cependant, quand T-sâ viendra, il n’acceptera pas cette Djizya. 11 = 
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Moi, te purifier de [l'imputation mensongère 
selon laquelle tu es fils de Dieu, imputation 
forgée par] ceux qui n’ont pas cru et rendre 
supérieurs ceux qui te suivent (les monothé¬ 
istes qui adorent Allah seulement) au-dessus 
de ceux qui ne croient pas [à l’Unicité 
d’Allah, qui nient certains de Ses messagers 
tels que Mouhammad (§§), î-sâ, Moû-sa, ou 
qui rejettent Ses Livres révélés : la Tawrât , 
llndjîl et le Qour y ân\ jusqu’au Jour de la 
résurrection. Puis, c’est vers Moi que sera 
votre retour, et Je jugerai, entre vous, de ce 
sur quoi vous vous opposiez. 

56. Quant à ceux qui n’ont pas cru, Je les 
châtierai d’un dur châtiment, ici-bas tout 
comme dans l’au-delà; et pour eux pas de 
secoureurs. 

57. Et quant à ceux qui ont cru (à l’Uni¬ 
cité d’Allah) et ont fait de bonnes œuvres, Il 
leur donnera leurs récompenses. Et Allah 
n’aime pas les Zhâlimoûn. 

58. Voilà ce que Nous te récitons (Ô 
Mouhammad îg) des versets et de la 
révélation sage (du Qour’ân). 

59. Pour Allah, l’exemple de î-sâ est 
comme celui d’Adam qu’il créa de poussiè¬ 
re, puis II lui dit « Sois !» : et il fut. 

60. [C’est] la vérité venant de ton Sei¬ 
gneur. Ne sois donc pas du nombre des 
sceptiques. 

61. A ceux qui te contredisent à son 
propos, maintenant que tu en es bien infor¬ 
mé [à propos du fait que î-sâ est bien un 
esclave d’Allah et il n’a aucune part dans la 
Divinité], tu n’as qu’à dire [Ô Mouhammad 
sl|] : «Venez, appelons nos fils et les vôtres, 
nos femmes et les vôtres, nos propres per¬ 
sonnes et les vôtres, puis implorons Allah 
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=exigera plutôt que tous les hommes embrassent l’Islam, il n’y aura aucune alternative. 
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pour qu’il frappe de Sa malédiction les 
menteurs». 

62. Voilà, certes, le récit véridique [à 
propos de T-sâ]. Et wa mâ min ilâhin illallâh 
(il n’y a pas de divinité [digne d’adoration] à 
part Allah). En vérité, c’est Allah qui est le 
Tout Puissant, le Sage. 

63. Si donc ils tournent le dos (et refusent 
d’accepter ces preuves et signes évidents)... 
alors Allah connaît bien les semeurs de 
corruption ! 

A A 

64. Dis [O Mouhammad 5g] : «O gens 
du Livre (juifs et chrétiens), venez à une 
parole commune entre vous et nous : que 
nous n’adorions qu’Allah (Seul), sans rien 
Lui associer, et que nous ne prenions point 
les uns les autres pour seigneurs en dehors 
d’Allah».^ Puis, s’ils tournent le dos, dites: 






ZjL £ $ vt XI -pz'j 




^ Iboun Abbass - qu’Allah soit satisfait de lui - rapporte aussi que Aboû Soufiyân Bin Harb 
l’a informé que Héraclius l’avait interpellé en compagnie de ses compagnons Qouraïchites 
alors qu’ils étaient en Syrie en tant que commerçants. Cela eut lieu au moment du pacte 
conclu entre le Messager d’Allah et Aboû Soufiyân et les infidèles de Qouraïch. 

Ils se rendirent alors auprès de Héraclius alors présent à Ilya où ils le trouvèrent entouré des 
notables byzantins. Il appela son interprète et demanda : 

- Qui d’entre vous est le parent le plus proche de cet homme qui prétend être prophète ? 

- Moi ! dit Aboû Soufiyân. 

- Approchez-le de moi [dit Héraclius à ses gardes] et approchez ses compagnons en les 
mettant derrière lui. S’adressant à son interprète : Dis-leur que je voudrais interroger leur 
compagnon au sujet de cet homme : s’il me ment, qu’ils le démentent. 

"Par Allah, n’était-ce la honte qu’ils rapportent que j’ai menti, j’aurais menti devant les 
questions de Héraclius" affirma Aboû Soufiyân. 

- Quelle est la catégorie de sa famille parmi vous ? demanda Héraclius. 

- C’est un noble, répondit Aboû Soufiyân. 

- Est-ce que quelqu’un avait prétendu à la prophétie parmi vous avant lui ? 

- Non ! 

- Parmi ses ancêtres y a-t-il eu un roi ? 

- Non ! 

- Qui le suit parmi le peuple : les nobles ou les faibles (la basse classe) ? 

- La basse classe. 

- Ceux qui le suivent augmentent-ils en nombre ou diminuent-ils ? 

- Ils augmentent en nombre. 

- Est-ce que quelqu’un apostasie par dédain de cette religion (renie sa foi) après l’avoir 
embrassée ? = 
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- Non ! 

- Est-ce que vous l’accusiez de mensonge avant qu’il ne prétende à la prophétie ? 

- Non ! 

- Est-ce qu’il trahit ? 

- Non ! Cependant, il y a une trêve entre lui et nous et nous ne savons pas comment il agira 
durant cette période de trêve. Je n’ai pu trouver une issue pour dire quelque chose contre le 
Prophète hormis cette dernière parole, ajouta Aboû Soufian. 

- Est-ce que vous l’avez combattu ? 

-Oui. 

- Qui emportait la victoire parmi vous ? 

- Parfois nous l’emportions et parfois il l’emportait. 

- Que vous recommande-t-il alors ? 

- Il dit: «Adorez Allah seul et ne Lui associez rien et abandonnez ce qu’adoraient vos 
pères». Il nous recommandait aussi la Çalât (la prière musulmane), la sincérité, le respect des 
liens de parenté. 

Héraclius dit à son interprète : "Dis à Aboû Soufian que je l’ai interrogé sur le rang de la 
famille du Prophète et il m’a répondu que c’est un noble. C’est le cas de tous les Messagers : 
ils sont toujours choisis parmi les plus nobles de leurs peuples. J’ai demandé si quelqu’un avait 
tenu ce langage avant lui, il m’a répondu non. Si quelqu’un avait dit cela avant lui, j’aurais 
répondu que c’est un homme qui imite la parole d’un autre avant lui. Je lui ai demandé si 
parmi ses ancêtres il y eut un roi et il m’a répondu non ; sinon j’aurais dit que c’est quelqu’un 
qui cherche à reconquérir le pouvoir de son père. Je lui ai demandé ensuite s’ils l’accusaient 
de mensonge avant sa prétention à la prophétie et il m’a répondu non ; j’ai su alors que s’il a 
pu s’empêcher de mentir contre les gens il ne peut pas imputer des mensonges à Allah. Je lui 
ai demandé après cela si ce sont les nobles ou les gens du bas peuple qui le suivent et il m’a 
répondu que ce sont plutôt les faibles qui le suivent ; il en est ainsi de tous les compagnons 
des messagers. Je lui ai demandé si leur nombre s’accroissait ou diminuait et il m’a fait savoir 
qu il augmentait ; et c est ainsi le cas de la foi jusqu’à ce qu’elle soit achevée. Je lui ai ensuite 
demandé si 1 un d eux fait apostasie par dédain pour cette religion après l’avoir embrassée et il 
m a dit non ; et c est ainsi le cas de la foi quand sa douceur parvient aux cœurs. Et quand je 
lui ai demandé s’il trahit ses engagements il m’a répondu non; et c’est aussi le cas des 
messagers car ils ne trahissent jamais. A propos de ce qu’il leur recommande, il m’a dit qu’il 
leur recommande d’adorer Allah seul sans rien Lui associer, il leur interdit l’adoration des 
idoles et leur ordonne la prière, la sincérité, la pudeur. S’il est véridique dans ce qu’il m’a dit, 
il conquerra la place que j’occupe en ce moment. Je savais que ce prophète est déjà suscité 
mais je ne m attendais pas qu’il soit issu d’eux. Si seulement je pouvais me délivrer, je serais 
allé à sa rencontre. Quand je serais auprès de lui, je lui laverais les pieds". Puis il demanda la 
lettre du Messager d Allah que Dihya a apporté au chef de Bousra qui l’envoya à 
Héraclius. On la lut et en voici la teneur : « Au Nom d’Allah le Tout Miséricordieux le Très 
Miséricordieux, de Mouhammad le serviteur et Messager d’Allah à Héraclius, chef des 
byzantins. Que le salut d Allah soit sur celui qui suit la guidée. Je t’appelle selon la formule 
de l’Islam. Embrasse l’Islam, tu seras sauvé et tu auras de la part d’Allah une double 
recompense . Et si tu refuses, tu porteras le fardeau des Ariens : « Ô gens du Livre, venez à une 
parole commune entre vous et nous: que nous n’adorions qu’Allah sans rien Lui associer, et que 
nous ne nous prenions point les uns les autres pour seigneurs en dehors d’Allah; s’ils tournent le 
dos, dites alors : "Soyez témoins que nous, nous sommes soumis"». Aboû Soufian continua : = 
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«Soyez témoins que nous, nous sommes 
soumis (musulmans)». 

/N 

65. O gens du Livre (juifs et chrétiens), 
pourquoi discutez-vous au sujet d’Ibrâhîm, 
alors que la Tawrât et Vlndjîl ne sont des¬ 
cendus qu’après lui ? Ne raisonnez-vous 
donc pas ? 

66 . Vous avez bel et bien discuté à pro¬ 
pos d’une chose dont vous avez connaissan¬ 
ce. Mais pourquoi discutez-vous de choses 
dont vous n’avez pas connaissance ? Or 
Allah sait, tandis que vous ne savez pas. 

67. Ibrâhîm n’était ni juif ni chrétien. 




="Quand la lecture fut finie, le vacarme prit place, des voix s'élevèrent et on nous fit sortir. Je 
dis alors à mes compagnons: l’affaire d’Iboun Abî Kabcha* (un sobriquet qu’on donnait au 
Prophète) devient sérieuse au point que le roi des byzantins le craint à présent. Et je ne cessai 
point d’être convaincu depuis lors que le Messager d’Allah triomphera jusqu’au jour où Allah 
me fit embrasser l’Islam' 1 . 

En outre Iboun Annatour le gouverneur d’Ilya racontait que quand Héraclius arriva en Syrie, 
il était mal à l’aise au point que certains patriarches lui dirent : "Tu as vraiment changé de 
couleur". Iboun Annatour continua : "Héraclius était un devin qui aimait l’astrologie. Interrogé 
sur ce métier, il répondit : "J’ai vu en rêve la nuit passée que le roi des circoncis est apparu. 
Quel peuple pratique donc la circoncision ?". On lui répondit : "Il n’y a que les juifs qui 
pratiquent la circoncision mais peu t’importe leur cas. Donne l’ordre aux gouverneurs des 
villes de ton royaume pour qu’on tue tous les juifs". 

Entre temps le messager du roi de Ghassan fit son entrée et informa Héraclius de l’apparition 
du Messager d’Allah Héraclius donna ensuite l’ordre de vérifier si le messager (qui était 
arabe) n’était pas circoncis. On le trouva circoncis et quand on l’interrogea sur cette pratique 
chez les arabes, il répondit qu’ils la font. Héraclius conclua alors : "Ainsi c’est bien le roi de ce 
peuple qui est apparu". Puis il dépêcha une lettre à un de ses amis à Roumia qui l’égalisait en 
science. Il se dirigea ensuite vers Hims mais il reçut la réponse à sa lettre avant d’y arriver. La 
réponse concorda avec son opinion sur l’apparition du Prophète et confirmait qu’il était 
effectivement un prophète. Héraclius convoqua alors les grandes personnalités de Byzance à 
son palais de Hims et donna l’ordre de condamner toutes les portes puis il leur dit : "O 
byzantins ! Cherchez-vous le bonheur et la droiture ainsi que l’affermissement de votre 
pouvoir? Suivez alors cet homme, c’est-à-dire le Prophète". Ils se ruèrent alors autour des 
portes comme des bêtes sauvages mais ils les trouvèrent fermées. Devant leur refus de l’Islam, 
Héraclius perdit espoir de leur faire accepter la foi. Il ordonna de les faire retourner en leur 
disant : "J’ai voulu seulement vous mettre à l’épreuve pour voir votre attachement à votre 
religion". Satisfaits de cela, ils se prosternèrent devant lui. Tel était le dernier cas de 
Héraclius". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7), voir aussi (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4553). 

* Aboû Kabcha n’est pas le nom du père du Prophète jg, mais c’était une moquerie de la 
part d’Aboû Soufiyân en guise d’hostilité à l’égard du Messager d’Allah jg. 
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Mais il était Hanîf (pur monothéiste qui 
n’adorait qu’Allah Seul) musulman (entière¬ 
ment soumis à Allah). Et il n’était point du 
nombre des Mouchnkoûn (les idolâtres, les 
polythéistes, les mécréants vis-à-vis de l’Uni¬ 
cité d’Allah, les païens).^ 

68. Certes les hommes les plus dignes de 
se réclamer d’Ibrâhîm, sont ceux qui l’ont 
suivi, ainsi que ce Prophète-ci (Mouhammad 

et ceux qui ont cru (les musulmans). Et 
Allah est le Wall (ami, protecteur ou gar¬ 
dien) des croyants. 

69. Une partie des gens du Livre (juifs et 
chrétiens) aurait bien voulu vous égarer. Or 
ils n’égarent qu’eux-mêmes ; et ils n’en sont 
pas conscients. 



£0*2 $ O ? Cjïj 
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70. Ô gens du Livre (juifs et chrétiens), ^-£3 ^ jjfe 

pourquoi ne croyez-vous pas aux Ayât d’Al¬ 
lah (les verset concernant Mouhammad 
qui sont contenus dans la Tawrât et l’Indjîl ), 
cependant que vous êtes témoins (de leur 
véracité) ? 

71. Ô gens du Livre (juifs et chrétiens), ^ 

pourquoi mêlez-vous le faux au vrai et 
cachez-vous sciemment la vérité ? [2] 



SOUX4—«1 fO'j 


Voir la note à propos des récits de Zaïd bin Amr bin Noufaïl et la note commentant le verset 
135 de la sourate 2. 

Anas — qu Allah 1 agrée — raconte qu’il y avait un homme chrétien qui avait embrassé 
1 Islam et avait lu la sourate 2 (Albaqarah) et la sourate 3 (Ali-Imrân). Il était devenu le scribe 
(écrivait les révélations) du Prophète. Il retourna par la suite au christianisme et se mit à 
raconter à qui voulait l’entendre que le Prophète Mouhammad ne connaissait rien en dehors 
de ce que lui-même écrivait pour lui. Lorsque Allah le fit mourir, ses compagnons 
l’enterrèrent. Mais le lendemain, ils retrouvèrent le corps sur la tombe, la terre l’ayant rejeté. 
Ils dirent : "Ceci est l’œuvre de Mouhammad et de ses compagnons. Ils ont déterré le corps de 
notre compagnon pour se venger du fait qu’il a abandonné leur religion". Ils recreusèrent alors 
profondément la tombe et réintégrèrent le corps. Mais le lendemain, ils retrouvèrent le corps 
sur la tombe, la terre l’ayant à nouveau vomi. Ils dirent : "Ceci ne peut être que l’œuvre de 
Mouhammad et de ses compagnons. Ils ont deterre le corps de notre compa gn on pour se 
venger du fait qu’il a abandonné leur religion". Ils creusèrent pour la troisième fois, et 
enfouirent le corps le plus profondément qu’ils le pouvaient. Et une troisième fois, le corps = 
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72. Ainsi dit une partie des gens du 
Livre : «Au début du jour, croyez à ce qui a 
été révélé à ceux qui ont cru (les musul¬ 
mans), mais, à la fin du jour, rejetez-le, afin 
qu’ils retournent [à leur ancienne religion]. 

73. [Et les gens du Livre disent à leurs 
coreligionnaires] : « Ne croyez que ceux qui 
suivent votre religion...» Dis [O Mouham- 
mad ü|] : «La vraie guidée est la guidée 
d’Allah». [Et ils disent encore: Vous ne 
devez ni approuver ni reconnaître] que quel¬ 
qu’un d’autre que vous, puisse recevoir com¬ 
me ce que vous avez reçu (de la révélation) 
de sorte qu’ils (les musulmans) ne puissent 
argumenter contre vous auprès de votre 
Seigneur. Dis[-leur Ô Mouhammad ig] : En 
vérité la grâce est en la Main^ d’Allah. Il 
la donne à qui II veut. La grâce d’Allah est 
immense et II est Omniscient. 
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=a été rejeté. Ils reconnurent alors que Mouhammad et ses compagnons n’y étaient pour rien 
et abandonnèrent le corps. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3617). 

[1] Les Çifât (Attributs) d’Allah le Très Haut. di oiw 

JA -XJlj J* "'S ^ whS ^ ijj t* 
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Tout ce qui est révélé dans le Livre d’Allah (le Saint Qour’ân) comme Çifât (attributs) d’Allah 
le Très Haut tels que le Visage ou Face, les Yeux, la Main, la Jambe, Sa Venue [le Jour du 
jugement dernier pour trancher entre les créatures], Son Istawa (Elévation au dessus du 
Trône)... et tous les attributs par lesquels le Prophète a qualifié Allah dans l’authentique 
Sounnah tels que le Nouzoûl (Sa descente chaque nuit au ciel le plus proche), Son Rire, Son 
Ta-adjoub (Etonnement)..., les savants religieux qui s’attachent au Qour’ân et à la Sounnah, 
croient à tous ces attributs sans exception et confirment leurs sens pour Allah, sans Ta’wîl 
(interprétation de leurs sens par des choses qui ne conviennent pas) ou Tachbîh (comparaison 
ou ressemblance aux attributs des créatures) ou Ta’thîl (négation de ces attributs ou de leurs 
sens comme ceux qui disent qu’Allah n’a ni Visage, ni Main, ni Yeux...). Or tous ces attributs 
mentionnés dans le Saint Qour’ân et l’authentique Sounnah , sont conformes à la grandeur 
d’Allah exalté soit-Il. Et il n’y a aucune ressemblance entre Ses créatures et Lui ni entre Ses 
Attributs et ceux de Ses créatures comme II l’a dit : 

1. «Il n’y a rien qui Lui ressemble et c’est Lui l’Audient, le Clairvoyant». Sourate 42 (la 
consultation) : verset 11. 

2. «Et nul n’est égal (comparable) à Lui». Sourate 112 (le monothéisme pur) : verset 4. 
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74. Il réserve à qui II veut Sa miséricorde 
(l’Islam, le Qour’ân et la Prophétie). Et 
Allah est Détenteur d’une grâce immense. 

75. Et parmi les gens du Livre (les juifs et 
les chrétiens), il y en a qui, si tu lui confies 
un Qintar (une énorme somme d’argent), te 
le rend. Mais il y en a aussi qui, si tu lui 
confies un dinar (une infime quantité d’ar¬ 
gent), ne te le rendra que si tu l’y contrains 
sans relâche. Tout cela parce qu’ils disent : 
«Ces [arabes] qui n’ont pas de livre n’ont 
aucun chemin pour nous contraindre». Ils 
profèrent des mensonges contre Allah alors 
qu’ils savent. 

76. Au contraire, quiconque remplit sa 
promesse et craint Allah... Certes, Allah 
aime les Mouttaqoûn. 

77. Certes, ceux qui vendent à vil prix 
leur engagement avec Allah ainsi que leurs 
serments n’auront aucune part dans l’au-delà 
(le Paradis), et Allah ne leur parlera pas et 
ne les regardera pas au Jour de la Résurrec¬ 
tion ; Il ne les purifiera pas ; et ils auront un 
châtiment douloureux. 

78. Et il y a parmi eux certains qui 
roulent leurs langues [en lisant] le Livre 
pour vous faire croire que cela provient du 
Livre, alors qu’il n’est point du Livre ; et ils 
disent: «Ceci vient d’Allah», alors qu’il ne 
vient pas d’Alah. Ils disent sciemment des 
mensonges contre Allah. 

79. Il ne conviendrait pas à un être hu¬ 
main à qui Alah a donné le Livre, le Houkm 
(la connaissance et la compréhension des 
lois religieuses) et la Prophétie, de dire 
ensuite aux gens : « Soyez mes adorateurs, à 
l’exclusion d’Alah » ; mais au contraire, [il 
devra dire] : Devenez des Rabbâniyyoun (des 
savants religieux qui pratiquent ce qu’ils 
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savent et exhortent les autres), puisque vous 
enseignez le Livre et vous l’étudiez». 

80. Et il ne va pas vous recommander de 
prendre les anges et les prophètes pour sei¬ 
gneurs (divinités).^ Vous commanderait-il 
de rejeter la foi, vous qui êtes Musulmans 
[soumis aux ordres d’Allah] ? (Tafsîr Attabari). 

81. Et lorsqu’Allah prit cet engagement 
des prophètes: «Chaque fois que Je vous 
accorderai un Livre et de la Sagesse, et 
qu’ensuite un messager viendra vous confir¬ 
mer ce qui est avec vous, vous devrez croire 
en lui, et vous devrez lui porter secours. » Il 
leur dit : « Consentez-vous et acceptez-vous 
Mon pacte à cette condition ? » « Nous con¬ 
sentons», dirent-ils. «Soyez-en donc té¬ 
moins, dit Allah. Et Je suis, avec vous, parmi 
les témoins. 

82. Quiconque ensuite tournera le dos... 
alors ce sont eux qui seront les Fâsiqoûn (les 
rebelles, les pervers, ceux qui désobéissent à 
Allah)». 

83. Désirent-ils une autre religion que 
celle d’Allah (le pur monothéisme islamique 
consistant à adorer uniquement Allah sans 
rien Lui associer), alors que tout ce qui 
existe dans les deux et sur terre se soumet à 
Lui, bon gré, mal gré, et que c’est vers Lui 
qu’ils seront ramenés ? 

84. Dis [Ô Mouhammad ^] : «Nous 
croyons en Allah, à ce qu’on a fait descendre 
sur nous, à ce qu’on a fait descendre sur 
Ibrâhîm, Ismâ-îl, Is-hâq, Ya‘qoûb et les As- 
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[1] Oumar - qu’Allah soit satisfait de lui - rapporte qu’il a entendu le Prophète dire : 
«N’exagérez pas dans mes éloges comme les chrétiens ont exagérés dans l’éloge d’Iboun 
Maryam ( l î-sâ), car je suis seulement le serviteur d’Allah. Dites donc : "Le serviteur d’Allah et 
Son Messager"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3445). 

* Les chrétiens ont exagéré dans l’éloge de ‘î-sâ au point qu’ils l’ont pris pour divinité en 
dehors d’Allah ou comme le fils d’Allah. Gloire à Allah ! 
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bât (tribus issues des douze fils de Ya‘qoûb), 
et à ce qui a été donné à Moû-sâ, à ‘î-sâ et 
aux prophètes, de la part de leur Seigneur : 
nous ne faisons aucune différence entre eux ; 
et c’est à Lui (Allah) que nous sommes 
soumis (par l’Islam)». 

85. Et quiconque désire une religion au¬ 
tre que l’Islam, ne sera point agrée, et il 
sera, dans l’au-delà, parmi les perdants. [1] 

86. Comment Allah guiderait-Il des gens 
qui ont mécru après avoir cru et témoigné 
que le Messager (Mouhammad |g) est 
véridique, et après que les preuves leur sont 
venues ? Allah ne guide pas les gens injustes. 

87. Ceux-là, leur rétribution sera qu’ils 
auront sur eux la malédiction d’Allah, des 
anges et de tous les êtres humains. 

88. Ils y demeureront éternellement. Le 
châtiment ne leur sera pas allégé, et ils 
n’auront aucun répit, 

89. excepté ceux qui, par la suite, se 
repentiront et se réformeront : car Allah est 
certes Pardonneur et Très Miséricordieux. 

90. En vérité, ceux qui ne croient plus 
après avoir eu la foi, et laissent augmenter 
encore leur mécréance [vis-à-vis du Qour’ân 
et du Prophète Mouhammad #|], leur 
repentir ne sera jamais accepté [car ils se 
sont repentis seulement par leurs bouches et 
non par leurs cœurs]. Ceux-là sont vraiment 
les égarés. 

91. Ceux qui ne croient pas et qui meu¬ 
rent mécréants, il ne sera jamais accepté 
d’aucun d’eux de se racheter même si pour 
cela il [donnait] le contenu, en or, de la 
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[1] Voir la note commentant le verset 119 de la sourate 2, la note commentant le verset 20 de la 
sourate 3 et la note commentant le verset 32 de la sourate 3. 
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terre [entière] comme rançon.^ 11 Ils auront © & 

un châtiment douloureux, et ils n’auront 
point de secoureurs. 


ï 1 ! Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «On amènera 
l’homme mécréant le jour de la résurrection et on lui dira : "Suppose que tu aies le contenu 
de la terre [entière] en or, le donnerais-tu pour te racheter ? 

- Oui !, répondra-t-il. . 

- Mais on t’a demandé plus simple que cela (l’acceptation de l’Islam) mais tu as refuse, lui 

rétorquera-t-on». (Çahîhoul-Boukhâry, Hcidîs no 6538). 



Sourate 3. Àli-Imrân 4 eme Partie 


121 


£ I 


(J ^ ^ ^ ® j 


92. Vous n’atteindriez Albirr (la piété ou 
la droiture qui fait mériter l’ultime récom¬ 
pense d’Allah c’est-à-dire le Paradis) que si 
vous faites largesses [pour la cause d’Allah] 
de ce que vous chérissez. Et tout ce dont 
vous faites largesses, Allah le sait certaine¬ 
ment bien. 

93. Toute nourriture était licite aux en¬ 
fants d’Israël, sauf celle qu’Israël lui-même 
s’interdit avant que ne descendit la Tawrât. 

A 

Dis[-leur O Mouhammad ^|] : «Apportez la 
Tawrât et lisez-la, si ce que vous dites est 
vrai ! » 

94. Donc, quiconque, après cela, invente 
des mensonges contre Allah... ceux-là sont 
donc, les vrais Zhâlimoûn (les vrais injustes 
et les vrais mécréants). 

95. Dis [Ô Mouhammad jg|] : «C’est 
Allah qui dit la vérité. Suivez donc la reli¬ 
gion d’Ibrâhîm, le Hanîf (pur monothéiste 
qui n’adorait qu’Allah Seul) et qui n’était 
point du nombre des Mouchrikoûn (les ido¬ 
lâtres, les polythéistes, les mécréants vis-à-vis 
de l’Unicité d’Allah, les païens). 

96. Certes, la première Maison [de culte] 
qui a été édifiée pour les gens, c’est bien 
celle de Bakkah (Makkah ou la Mecque), 
bénie et servant de bonne direction pour les 
Alamîn (hommes et djinns). 

97. Là se trouvent des signes évidents, 
parmi lesquels Maqâm [l’endroit où] Ibrâhîm 
s’est tenu debout ; et quiconque y entre est 
en sécurité. Et aller faire le Hadj (le pèleri¬ 
nage à Makkah) de la Maison (la Ka‘ba) est 
un devoir envers Allah pour les gens qui en 
ont les moyens (transport, provision, sécurité 
de la route...) ; et quiconque refuse de croire 
(quiconque nie le Hadj), alors il est un 
mécréant [vis-à-vis] d’Allah, et Allah Se pas¬ 
se largement des Alamîn (hommes, djinns et 
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tout ce qui existe autre qu’Allah).^ 

98. Dis: «Ô gens du Livre (juifs et chré¬ 
tiens), pourquoi ne croyez-vous pas aux Ayâî 
d’Allah, alors qu’Allah est témoin de ce que 
vous faites ? » 

99. Dis : « Ô gens du Livre, pourquoi 
obstruez-vous la voie d’Allah à celui qui a la 
foi, et pourquoi voulez-vous rendre cette 
voie tortueuse, alors que vous êtes [person¬ 
nellement] témoins [du fait que Mouham- 
mad <jg| est bien l’Envoyé d’Allah et que 
l’Islam, c’est-à-dire la religion d’Allah, con¬ 
siste à L’adorer sans rien Lui associer] ! » Et 
Allah n’est pas inattentif à ce que vous 
faites. 

100. Ô vous qui croyez ! Si vous obéissez 
à un groupe de ceux auxquels on a donné le 
Livre (juifs et chrétiens), il vous rendra 
certainement mécréants après que vous avez 
eu la foi. 

101. Et comment pouvez-vous ne pas croire, 
alors que les versets d’Allah vous sont récités, 
et que parmi vous se trouve Son messager 
(Mouhammad i|) ? Quiconque s’attache 
fortement à Allah [en suivant la religion 
d’Allah (l’Islam), en pratiquant autant que 
possible ce qu’Allah a ordonné de faire], il 
est certes guidé vers un droit chemin. 

102. Ô vous qui croyez ! Craignez Allah 
[en pratiquant autant que possible ce qu’il a 
ordonné de faire et en vous abstenant abso¬ 
lument de tout ce qu’il a interdit] comme II 
doit être craint (c’est-à-dire Lui obéir, Lui 
être reconnaissant et L’évoquer toujours). Et 
ne mourez qu’en pleine soumission (en mu- 
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111 a) Voir la note commentant le verset 196 de la sourate 2. 

b) Le Hadj efface les péchés antérieurs de la même façon que embrasser l’Islam ou émigrer 
pour la cause d’Allah efface les mauvaises actions passées. (Voir Çahîhou Mouslim, vol 1 
chapitre 52). 
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sulmans totalement soumis à Allah). 

103. Et cramponnez-vous tous ensemble 
au Habl (câble, c'est-à-dire le Qour’ân) d’Al¬ 
lah et ne soyez pas divisés ; [1] et rappelez- 
vous le bienfait d’Allah sur vous : lorsque 
vous étiez ennemis, c’est Lui qui réconcilia 
vos cœurs. Puis, par Son bienfait, vous êtes 
devenus frères [en Islam]. Et alors que vous 
étiez au bord d’un abîme de feu, c’est Lui 
qui vous en a sauvés. Ainsi, Allah vous 
montre Ses Ayât afin que vous soyez bien 
guidés. 

104. Que soit issue de vous une commu¬ 
nauté qui appelle à [tout ce qui est] bien, 
ordonne le Ma'roûf (le pur monothéisme ou 
Tawhid ainsi que tout ce que l’Islam ordon¬ 
ne de faire) et interdit le Mounkar (polythé¬ 
isme ou Chirk , mécréance et tout ce que 
l’Islam interdit de faire). Et ce seront eux 
(ceux qui forment ce groupe) qui réussiront. 

105. Et ne soyez pas comme ceux qui se 
sont divisés et se sont mis à discuter, après 
que les preuves leur furent venues, et ceux- 
là auront un énorme châtiment. 
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106. Au jour (de la résurrection) où cer¬ 
tains visages s’éclaireront, et que d’autres 
s’assombriront. A ceux dont les visages se¬ 
ront assombris [il sera dit]: «Avez-vous 
mécru après avoir eu la foi ? Eh bien, goûtez 
donc au châtiment, pour avoir renié la foi». 

107. Et quant à ceux dont les visages 
s’éclaireront, ils seront dans la miséricorde 
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[1] Ce verset est une sevère mise en garde pour les croyants contre la division au sein de 
l’Islam. Le Prohète si a dit dans un Hadîs rapporté par Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - : 
«Les juifs et les chrétiens se sont divisés en 71 ou 72 sectes et cette Oumma (islamique) sera 
divisée en 73 sectes dont toutes iront à l’enfer sauf une seule, à savoir celle qui suit ce sur 
quoi je suis aujourd’hui, mes compagnons et moi (la voie de ceux qui suivent et appliquent le 
Qour’ân et la Sounnah). {Hadîs rapporté par Attirmizy, ïbn Mâdjah et Aboû Dawoûd). 
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d’Allah (le Paradis), où ils demeureront 
éternellement. 

108. Tels sont les versets d’Allah ; Nous 
te les récitons [Ô Mouhammad avec 
vérité. Et Allah ne veut point léser les 
Âlamîn (hommes et djinns). 

109. A Allah appartient tout ce qui est 
dans les deux et sur la terre. Et c’est vers 
Allah que toute chose sera ramenée [pour 
être décidée ou jugée]. 

110. Vous (les vrais croyants monothéis¬ 
tes, qui suivez la religion de Mouhammad 
jg| et sa Sounnah) êtes la meilleure 
communauté qu’on ait fait surgir pour les 
hommes car vous ordonnez le Ma ‘roûf\ inter¬ 
disez le Mounkar et croyez à Allah..^ Si les 
gens du Livre (les juifs et les chrétiens) 
croyaient, ce serait meilleur pour eux; il y 
en a qui ont la foi, mais la plupart d’entre 
eux sont des Fâsiqoûn (les rebelles, les 
pervers, ceux qui désobéissent à Allah). 

111. Ils ne sauront jamais vous causer de 
grand mal, seulement une nuisance (par la 
langue) ; et s’ils vous combattent, ils vous 
tourneront le dos, et ils n’auront alors point 
de secours. 

112. Où qu’ils se trouvent, ils sont frappés 



A) Abou Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte à propos de ce verset : «Vous (les vrais 
croyants monothéistes, qui suivez la religion de Mouhammad ^ et sa Sounnah) êtes la 
meilleure communauté qu’on ait fait surgir pour les hommes...»: c’est-à-dire vous êtes les 
meilleurs hommes pour les gens car vous les amènerez au Paradis entraînés par des chaînes au 
cou (allusion aux prisonniers de guerre), [vous les sauverez ainsi du Feu]. (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 4557). 

B) Abou Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Allah s’étonne* 
des gens qui entreront au Paradis enchaînés». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 3010). 

* L’Etonnement d’Allah est un attribut que le Prophète Lui a confirmé. Nous le Lui 
confirmons aussi sans interprétation ni comparaison à l’étonnement des créatures. Allah Lui- 
Même s’est affirmé cet attribut dans Son Coran lorsqu’il a dit : «Et si tu dois t’étonner, rien de 
plus étonnant que leurs dires: «Quand nous serons poussière, reviendrons-nous vraiment à une 
nouvelle création ?». Sourate 13 (le tonnerre), verset 5. Voir la note au verset 73 de la sourate 3 
(la famille d’Imran) à propos des Attributs d’Allah. 
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d’avilissement, à moins d’un secours provi¬ 
dentiel d’Allah ou d’un pacte conclu avec les 
hommes. Ils ont encouru la colère d’Allah, 
et les voilà frappés de malheur, pour n’avoir 
pas cru aux Ayât d’Allah, et pour avoir 
assassiné injustement les prophètes, et aussi 
pour avoir désobéi [à Allah] et transgressé 
[les limites d’Allah par l’insoumission, les 
crimes et les péchés]. 

113. Mais ils ne sont pas tous pareils. Il 
est, parmi les gens du Livre, une communau¬ 
té droite qui, aux heures de la nuit, récite les 
versets d’Allah en se prosternant. 
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114. Ils croient en Allah et au Jour der¬ 
nier, ordonnent le Ma ‘roûf (le pur monothé¬ 
isme ou Tawhid ainsi que tout ce que l’Islam 
ordonne de faire et suivent le Prophète 
Mouhammad i§), interdisent le Mounkar 
(polythéisme ou Chirk, mécréance et tout ce 
que l’Islam interdit de faire et l’opposition 
au Prophète Mouhammad #|) et concourent 
aux bonnes œuvres. Ceux-là sont parmi les 
gens de bien. 

115. Et quelque bien qu’ils fassent, il ne 
leur sera pas dénié. Car Allah connaît bien 
les Mouttaqoûn. 

116. Quant à ceux qui ne croient pas [en 
Allah, à Mouhammad $jj| en tant que 
Messager d’Allah et à ce qu’il a apporté 
d’Allah], ni leurs biens, ni leurs enfants ne 
pourront jamais leur servir contre la punition 
d’Allah. Et ce seront les gens du Feu : ils y 
demeureront éternellement.^ (Tafsîr Atta- 
bari, vol 4 y page 58). 

117. Ce qu’ils dépensent dans la vie pré¬ 
sente ressemble à un vent glacial qui s’abat 
sur un champ appartenant à des gens qui se 
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^ Voir la note commentant le verset 85 de la sourate 3. 
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sont fait du tort à eux-mêmes, et le détruit 
(c’est-à-dire que la bonne action est acceptée 
uniquement de celui qui est monothéiste et 
qui ajoute foi à tous les prophètes, y compris 
le Christ et Mouhammad ü|). Car ce n’est 
pas Allah qui leur cause du mal, mais ils se 
font du mal à eux-mêmes. 

A 

118. O vous qui croyez, ne prenez pas de 
Bithânah (confidents, conseillers, consultants, 
alliés, amis) parmi ceux qui ne sont pas de 
votre religion (les païens, les juifs, les chré¬ 
tiens, les hypocrites...) [car] ils ne manqueront 
pas de vous bouleverser. Ils souhaiteraient 
que vous soyez en difficulté. La haine certes 
s’est manifestée dans leurs bouches, mais ce 
que leurs poitrines cachent est encore plus 
énorme. Voilà que Nous vous exposons les 
Ayât. Si vous pouviez raisonner ! 

119. Vous (musulmans) vous les aimez, 
alors qu’ils ne vous aiment pas ; et vous avez 
foi dans l’Ecriture tout entière (la Tawrât et 
rindjîl) [alors qu’ils ne croient pas au 
Qour’ân]. Et lorsqu’ils vous rencontrent, ils 
disent « Nous croyons » ; et une fois seuls, de 
rage contre vous, ils se mordent les bouts 
des doigts. Dis : « Mourrez de votre rage » ; 
en vérité, Allah connaît fort bien le contenu 
des cœurs [c’est-à-dire tous leurs secrets]. 

120. Qu’un bien vous touche, ils s’en 
affligent. Qu’un mal vous atteigne, ils s’en 
réjouissent. Mais si vous êtes endurants et 
Mouttaqoûn , leur manigance ne vous causera 
aucun mal. Allah cerne (connaît) parfaite¬ 
ment tout ce qu’ils font. 

121. Et [rappelle-toi Ô Mouhammad s||] 
lorsqu’un matin, tu quittas ta famille, pour 
assigner aux croyants les postes de combat [à 
Ouhoud] et Allah est Audient et Omnis¬ 
cient. 

122. Quand deux de vos groupes songè- 
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rent à fléchir ! Alors qu’Allah est leur Wali 
(allié, soutien) à tous deux ! Car, c’est en 
Allah que les croyants doivent placer leur 
confiance. 

123. Allah vous a donné la victoire, à 
Badr, alors que vous étiez humiliés. Craignez 
Allah donc, [1] afin que vous soyez recon¬ 
naissants ! 

124. Et [rappelle-toi] Ô Mouhammad #g] 
lorsque tu disais aux croyants: «Ne vous 
suffit-il pas que votre Seigneur [Allah] vous 
fasse descendre en aide trois milliers d’an¬ 
ges ? » 

125. Mais oui ! Si vous êtes endurants et 
pieux, et qu’ils (les ennemis) vous assaillent 
immédiatement, votre Seigneur vous enverra 
en renfort cinq mille anges marqués distinc¬ 
tement. 

126. Et Allah ne le fit que [pour vous 
annoncer] une bonne nouvelle, et pour que 
vos cœurs s’en rassurent. La victoire ne peut 
venir que d’Allah, le Tout Puissant, le Sage ; 




127. pour anéantir une partie des mé¬ 
créants ou pour les humilier (par la défaite) 
et qu’ils en retournent donc déçus. 

128. Tu n’as aucune part [Ô Mouhammad 
Ët dans l’ordre (divin), mais c’est à Allah 
que revient] la décision d’accepter leur re¬ 
pentir ou de les châtier, car ils sont bien des 
Zhâlimoûn (polythéistes, injustes, désobéis¬ 
sants et malfaiteurs). 

129. A Allah appartient tout ce qui est 
dans les deux et sur la terre. Il pardonne à 
qui II veut, et II châtie qui II veut.... Et Allah 
est Pardonneur et Très Miséricordieux. 







[1] C’est-à-dire : abstenez-vous de toutes les catégories de péchés et de mauvaises actions 
qu’Allah a interdites pour vous. Aimez-Le d’un amour fort, et accomplissez toutes les 
catégories de bonnes oeuvres qu’il vous a ordonnés de faire. 
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130. O vous qui croyez ! Ne pratiquez pas 
le Ribâ ^ (l’usure) en multipliant démesuré¬ 
ment votre capital. Et craignez Allah afin 
que vous réussissiez ! 



131. Et craignez le Feu préparé pour les 
mécréants. 

132. Et obéissez à Allah et au Messager 
(Mouhammad #g) afin qu’il vous soit fait 
miséricorde !^ 

133. Et concourez au pardon de votre 
Seigneur, et à un jardin (Paradis) large 
comme les deux et la terre, préparé pour les 
Mouttaqoûn (les pieux, voir sourate 2 (la 
vache) verset 2), 

134. qui dépensent [pour la cause d’Al¬ 
lah] dans l’aisance et dans l’adversité,qui 
dominent leur rage [4] et pardonnent à autrui 





& IjLUj 










^ a) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Evitez les sept 
grands péchés destructeurs». Les compagnons dirent: "O Messager d’Allah, quels sont-ils?". Il 
répondit : « 1 ) le Chirk (polythéisme consistant à donner des égaux à Allah dans l’adoration, le 
jugement, l’amour...) ; 2) la pratique de la magie ou de la sorcellerie ; 3) le fait de tuer une vie 
qu’Allah a rendue sacrée sauf de bon droit (ce que la loi islamique autorise) ; 4) la 
consommation du Ribâ (usure ou intérêt); 5) la consommation des biens de l’orphelin; 6) le 
fait de tourner le dos à l’ennemi au combat et de fuir devant lui ; 7) et le fait d’accuser 
[d’adultère] des femmes croyantes, vertueuses et insouciantes (qui ne pensent même pas à 
commettre une turpitude)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2766). 
c) et d) : voir la note commentant le verset 278 de la sourate 2. 

Voir la note au verset 85 de la sourate 3. 

^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «L’homme, 
pour chacune de ses articulations, doit verser l’aumône chaque jour que le soleil se lève. 
Pratiquer l’équité entre deux personnes est une aumône, aider un homme à enfourcher sa 
monture ou lui monter ses bagages est une aumône, dire une bonne parole est une aumône, 
tout pas effectué vers un lieu de prière est une aumône et enfin écarter de la voie publique ce 
qui est nuisible est également une aumône». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2891). 

* Pour faire preuve de gratitude envers Allah d’avoir gardé son corps sain et sauf, l’homme 
doit verser de l’aumône pour chaque articulation ou accomplir de bonnes œuvres avec les 
organes de son corps. 

[4] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Le fort 
n’est pas celui qui terrasse les autres, mais le fort est celui qui se maîtrise au moment de la 
colère». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6114). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme dit au Prophète $g : "Fais-moi une 
recommandation !". Le Prophète ig répondit: «Ne te mets pas en colère». L’homme réitéra= 
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- car Allah aime les Mouhsinoûn ^ (les 
bienfaisants) 

135. et pour ceux qui, s’ils ont commis 
quelque Fâhichah (turpitude) ou causé quel¬ 
que préjudice à leurs propres âmes (en 
désobéissant à Allah), se souviennent d’Al¬ 
lah et demandent pardon pour leurs péchés 

- et qui est-ce qui pardonne les péchés sinon 
Allah ? - et qui ne persistent pas sciemment 
dans le mal qu’ils ont faitJ 2 ^ 

136. Ceux-là ont pour récompense le par¬ 
don de leur Seigneur, ainsi que les Jardins 
[du Paradis] sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux, pour y demeurer éternellement. Com¬ 
me est beau le salaire de ceux qui font le 
bien [conformément aux ordres d’Allah] ! 



& ^ ££ 


üt 
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-sa demande plusieurs fois et le Prophète lui répondit chaque fois: «Ne te mets pas en 
colère». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6116). 

[1] Les Mouhsinoûn ce sont les bienfaiteurs ou bienfaisants, c’est-à-dire ceux qui accomplissent 
de bonnes actions pour chercher uniquement l’amour d’Allah. Ils ne font ces actions ni par 
ostentation ni pour rechercher la célébrité ou l’éloge des gens et conformément à la Sounnah 
(voie) du Messager d’Allah Mouhammad 

La formule reine pour demander l'absolution des péchés : 

Chaddâd bin Aws - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : La formule reine pour 
demander l’absolution des péchés consiste à dire : 


iL >J.\ U hjïjj J* ufj cilv- üîj .diî VJ Ji V Jj dif J4L1» : Jji oi 

j* j»" :JU . «cJÎ VJ wJjiljl V -oU ^âpli 4 iy\j eLiLi JJÜ lj,\ 4 U Vé 

if Çr4 ôl J? hi yy y*j J-Ul y 4^ yj J*' y yé ^-4 jl JJ ^ y oLi 1* ù y 


■ J-âil uL jJI y y • *£>*!' L> ; 

« Allâhoumma anta rabbî lâ ilâha illâ anta, khalaqtanî wa ana ’abdouka wa ana ’alâ a’hdika wa 
wa’dika mastata’tou, a’oûzou bika min charri mâ çana’tou, aboû-ou laka bini’matika alayya wa 
aboû-ou bizambî, faghfir-lî fainnahou lâ yaghfirouz-zounoûba illâ anta.». Quiconque aura 
prononcé en toute sincérité cette invocation au cours de la journée, s’il meurt le même joui 
avant la nuit, il sera des gens du Paradis. Et quiconque l’aura prononcée en toute sincérité au 
cours de la nuit, s’il meurt la même nuit avant le lever du jour, il sera du nombre des 
habitants du Paradis. 


TRADUCTION: 

«O Allah ! Tu es mon Seigneur, il n’y a de divinité (digne d’adoration) que Toi, c’est Toi qui 
m’as créé et je suis Ton esclave ; je suis soumis à Tes Promesses autant que je le puis, je 
cherche refuge auprès de Toi contre le mal que j’ai commis; je reconnais Tes bienfaits doni 
Tu m’as comblé et je reconnais mon péché. Pardonne-moi car nul autre que Toi n’absout les 
péchés». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6306). 
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137. Certes, beaucoup d’événements [et 
de mésaventures de la vie ont été affrontés 
par les nations] du passé avant vous (comme 
vous avez affronté la bataille de Ouhoud). 
Parcourez donc la terre, et voyez ce qu’il est 
advenu de ceux qui traitaient [les prophètes] 
de menteurs. 

138. Ceci (ce Qour’ân) est un exposé 
pour les gens, un guide, et une exhortation 
pour les Mouttaqoûn. 

139. Ne vous laissez pas battre [par vos 
ennemis], ne vous affligez pas alors que vous 
êtes les supérieurs [en force], si vous êtes de 
[vrais] croyants. 

140. Si une blessure [ou la mort] vous 
atteint, [soyez sûrs qu’une] blessure pareille 
[ou la mort] atteint aussi l’ennemi. Ainsi 
faisons-Nous alterner les jours (bons et mau¬ 
vais) parmi les gens, afin qu’Allah reconnais¬ 
se ceux qui ont cru, et qu’il choisisse parmi 
vous des martyrs - et Allah n’aime pas les 
Zhâlimoûn -. 

141. Et afin qu’Allah teste [ou purifie de 
leurs péchés] ceux qui ont cru, et anéantisse 
les mécréants. 

142. Comptez-vous entrer au Paradis 
avant qu’Allah ne teste parmi vous ceux qui 
luttent [dans Sa voie] et qu’il teste ceux qui 
sont Çâbiroûn (endurants) ? 

143. Certes, vous avez souhaité la mort 
(mourir en martyrs) avant de la rencontrer. 
Vous l’avez donc vue maintenant de vos 
propres yeux, ouvertement. 

144. Mouhammad [i§] n’est qu’un 
messager. En effet, des messagers sont pas¬ 
sés avant lui. S’il mourait donc, ou s’il était 
tué, retourneriez-vous sur vos talons [en 
mécréants] ? Quiconque retourne sur ses 
talons ne nuira en rien à Allah; et Allah 
récompensera bientôt les reconnaissants. 
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145. Personne ne peut mourir que par la 
permission d’Allah, et au moment prédéter¬ 
miné. Quiconque veut la récompense ici-bas, 
Nous lui en donnons. Quiconque veut la 
récompense de l’au-delà, Nous lui en don¬ 
nons et Nous récompenserons bientôt les 
reconnaissants. 

146. Combien de prophètes ont combattu 
[pour la cause d’Allah], en compagnie de 
beaucoup de savants religieux. Ceux-ci ne 
fléchirent pas à cause de ce qui les atteignit 
dans la voie d’Allah. Ils ne faiblirent pas et 
ils ne cédèrent point. Et Allah aime les 
Çâbiroûn. 

147. Et ils n’eurent que cette parole : 
«Seigneur, pardonne-nous nos péchés ainsi 
que nos excès [dans nos comportements et 
l’accomplissement de nos devoirs pour Toi], 
affermis nos pas et donne-nous la victoire 
sur les gens mécréants». 

148. Allah, donc, leur donna la récom¬ 
pense ici-bas, ainsi que la belle récompense 
de l’au-delà. Et Allah aime les gens Mouhsi- 
noûn (voir notes à : sourate 3 (la famille 
dlmran) : verset 134 et sourate 9 (le repentir) ; 
verset 120). 

a 

149. O vous qui croyez ! Si vous obéissez 
à ceux qui ne croient pas, ils vous feront 
retourner en arrière (en ce qui concerne la 
foi). Et vous reviendrez perdants.^ 


yy v cyj y* ^y 

© U&ù 



Uj 4jjl 4 t) ijLij 


✓ < * > .''s 


G iZ; ijiî cl ^ ^ 












y» y ù— 


"-t.' 

u:p 









éf 



.1 


^ Ce qui est dit à propos des musulmans qui vivent dans un pays de Chirk (là où le 
polythéisme est pratiqué et où on interdit au musulman l’exercice de son culte) : Soumourah 
bin Djoundoûb - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah % a dit: «Quiconque 
(parmi les musulmans) rencontre, s’assemble, vit avec et séjourne [en permanence] avec un 
Mouchrik (polythéiste ou un mécréant vis-à-vis de PUnicité d’Allah) et consent aux voies ci 
opinions de ce Mouchrik et aime vivre avec lui, il (le musulman) est comme lui (le 
Mouchrik)». Ce Hadîs montre qu’un musulman ne doit pas rester dans un pays de Chirk ou 
tout au moins ne doit pas vouer son alliance aux polythéistes jusqu’à préférer vivre avec eux 
Au contraire, il doit émigrer dans un pays où il peut pratiquer librement son Islam. (Voir le 
livre de Djihâd d’Aboû Dawoûd). 
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150. Mais c’est Allah votre Mawlâ (Pa¬ 
tron, Maître, Allié, Protecteur). Il est le 
meilleur des secoureurs. 

151. Nous allons jeter l’effroi dans les 
cœurs des mécréants. Car ils ont associé à 
Allah (des idoles) sans aucune preuve des¬ 
cendue de Sa part. Le Feu sera leur refuge. 
Quel mauvais séjour que celui des Zhâli - 
moûn ! 

152. Et certes, Allah a tenu Sa promesse 
envers vous, quand par Sa permission vous 
les tuiez (vos ennemis) sans relâche, jus¬ 
qu’au moment] où vous avez fléchi, où vous 
vous êtes disputés à propos de l’ordre don¬ 
né, et vous avez désobéi après qu’il vous eut 
montré [la victoire] que vous aimez ! Il en 
était parmi vous qui désiraient la vie ici-bas 
et il en était parmi vous qui désiraient l’au- 
delà. Puis II vous a fait reculer devant eux, 
afin de vous éprouver. Et certes II vous a 
pardonné. Et Allah est Détenteur de la 
grâce envers les croyants. 

153. [Rappelez-vous] quand vous fuyiez 
sans vous retourner vers personne, cepen¬ 
dant que, derrière vous, le Messager [Mou- 
hammad #|] vous appelait. Alors II vous 
infligea angoisse sur angoisse, afin que vous 
n’ayez pas de chagrin pour ce qui vous a 
échappé ni pour les revers que vous avez 
subis. Et Allah est parfaitement Connaisseur 
de ce que vous faites. 

154. Puis II fit descendre sur vous, après 
l’angoisse, la tranquillité : un sommeil qui 
enveloppa une partie d’entre vous, tandis 
qu’une autre partie était soucieuse pour elle- 
même [et cherchait comment fuir et laisser 
les autres et le Prophète #§] et avait des 
pensées sur Allah non conformes à la vérité, 
des pensées dignes de l’époque de l’ignoran¬ 
ce. Ils disaient : « Est-ce que nous avons une 
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part dans cette affaire ? » Dis [Ô Mouham- 
mad $|g] : «L’affaire toute entière est à 
Allah.» Ce qu’ils ne te révèlent pas, ils le 
cachent en eux-mêmes : « Si nous avions eu 
un choix quelconque dans cette affaire, dis¬ 
ent-ils, nous n’aurions pas été tués ici. » Dis : 
«Eussiez-vous été dans vos maisons, ceux 
pour qui la mort était décrétée seraient 
sortis pour l’endroit où la mort les atten¬ 
dait». Ceci afin qu’Allah éprouve ce que 
vous avez dans vos poitrines [comme mau¬ 
vaises pensées], et qu’il purifie [1] ce que 
vous avez dans vos cœurs. Et Allah connaît 
ce qu’il y a dans les cœurs. 

155. Ceux d’entre vous qui ont tourné le 
dos, le jour où les deux armées se rencon¬ 
trèrent [à la bataille de Ouhoud], c’est 
seulement le Chaythân (Satan) qui les a fait 
broncher, à cause d’une partie de leurs 
[mauvaises] actions. Mais certes, Allah leur 
a pardonné. Car vraiment Allah est Pardon- 
neur et Indulgent ! 

156. O vous qui croyez ! Ne soyez pas 
comme ces mécréants (les hypocrites) qui 
dirent à propos de leurs frères partis en 
voyage ou pour combattre : « S’ils étaient 
chez nous, ils ne seraient pas morts, et ils 
n’auraient pas été tués». Allah en fit un 
sujet de regret dans leurs cœurs. C’est Allah 
qui donne la vie et la mort. Et Allah observe 
bien ce que vous faites. 

157. Et si vous êtes tués dans la voie 
d’Allah ou si vous mourez, un pardon de la 
part d’Allah et une miséricorde valent mieux 
que ce qu’ils amassent. 

158. Que vous mouriez ou que vous soyez 
tués, c’est vers Allah que vous serez rassemblés. 
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[1] Le verbe "Youmahhiç" a trois sens en Arabe: 1) Tester; 2) Purifier; 3) Débarrasser de 
(Tafsîr Alqourtoubi). 
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159. C’est par quelque miséricorde de la 
part d’Allah que tu as été si doux envers 
eux ! Maïs si tu étais rude, au cœur dur, ils 
se seraient enfuis de ton entourage. Pardon¬ 
ne-leur donc [leurs fautes], et implore pour 
eux le pardon [d’Allah]. Et consulte-les à 
propos des affaires ; puis une fois que tu t’es 
décidé, confie-toi donc à Allah. Allah aime, 
en vérité, ceux qui Lui font confiance. 

160. Si Allah vous donne Son secours, nul 
ne peut vous vaincre. S’il vous abandonne, 
qui donc après Lui vous donnera secours ? 
C’est à Allah [Seul] que les croyants doivent 
faire confiance. 

161. Un prophète n’est pas quelqu’un à 
s’approprier du butin. Et quiconque trompe 
ses compagnons en commettant le Ghou- 
loul viendra avec ce qu’il se sera appro¬ 
prié [illégalement] le Jour de la résurrection. 
Alors, à chaque individu on rétribuera plei¬ 
nement ce qu’il aura acquis. Et ils ne seront 
point lésés. 

162. Est-ce que celui qui cherche l’agré- 
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[1] Le Ghouloûl c’est le fait de voler le butin de la guerre avant sa distribution. Allah le Très 
Haut a dit: «Et quiconque trompe ses compagnons en commettant le Ghouloul, viendra avec ce 
qu’il se sera approprié [illégalement]». 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte : «Le Prophète nous a prononcé un discours dans 
lequel il a rappelé le Ghouloûl en soulignant son énormité et sa gravité en tant que péché. Il 
dit : « Que je ne rencontre personne parmi vous le Jour de la résurrection, portant sur son cou 
un mouton qui bêlera ou un cheval qui hennira. Quand un tel [détourneur] me dira ensuite : 
"O Messager d’Allah ! Secoure-moi (intercède en ma faveur)", je lui dirai : « Je ne peux rien 
pour toi car j’ai transmis le message d’Allah. [Que je ne rencontre non plus personne parmi 
vous le Jour de la résurrection]^ portant sur son cou un chameau qui blatérera. Quand un tel 
[détoumeur] me dira ensuite : "Ô Messager d’Allah ! Secoure-moi (intercède en ma faveur)”, je 
lui dirai: «Je ne peux rien pour toi car j’ai transmis le message d’Allah. [Que je ne rencontre 
non plus personne parmi vous le Jour de la résurrection], portant sur son cou de l’or et de 
l’argent. Quand un tel [détoumeur] me dira ensuite: "Ô Messager d’Allah! Secoure-moi 
(intercède en ma faveur)", je lui dirai : «Je ne peux rien pour toi car j’ai transmis le message 
d’Allah. [Que je ne rencontre non plus personne parmi vous le Jour de la résurrection], portant 
sur son cou des vêtements qui battront. Quand un tel [détoumeur] me dira ensuite: "Ô 
Messager d’Allah ! Secoure-moi (intercède en ma faveur)", je lui dirai : « Je ne peux rien pour 
toi car j’ai transmis le message d’Allah.» (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3073). 
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ment d’Allah [en évitant de s’approprier 
injustement une partie du butin] ressemble à 
celui qui encourt le courroux d’Allah [en 
commettant le Ghoulouî] ? Et dont le refuge 
sera l’enfer ? Et quelle mauvaise destina¬ 
tion ! 

163. Us ont des grades [différents] auprès 
d’Allah et Allah observe bien ce qu’ils font. 

164. Allah a très certainement fait une 
faveur aux croyants lorsqu’il a envoyé chez 
eux un messager issu d’eux-mêmes (Mou- 
hammad jg), qui leur récite Ses versets (le 
Qour’ân ), les purifie [de leurs péchés pour 
l’avoir suivi] et leur enseigne le Livre (le 
Qour’ân) et la Hikmah (la sagesse et la 
Sounnah du Prophète c’est-à-dire sa voie et 
sa pratique d’adoration), bien qu’ils fussent 
auparavant dans un égarement évident. 111 
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[1] A propos de l’obligation de suivre la Sounnah du Prophète : 

Moudjâhid a dit à propos de la parole d’Allah le Très Haut: «... Et fais de nous un guide pour 
les pieux» : "fais de nous une communauté qui suit les Mouttaqoûn (les pieux) qui nous ont 
précédés, et qui servira de modèle à suivre pour les générations à venir". Ibnou Awn a dit : "Il 
y a trois choses que j’aime pour moi-même et pour mes frères, à savoir: 1) La Sounnah du 
Prophète qu’ils doivent apprendre et se renseigner à son sujet; 2) Le Qour’ân qu’ils doivent 
comprendre et se renseigner à son sujet auprès des gens (savants) ; 3) Le fait de se démarquer 
(se mettre à l’écart) des gens tant qu’ils ne projettent pas de faire le bien". (Çahîhoul- 
Boukhâry, vol. 9 [Livre 96: L’obligation de s’attacher au Qour’ân et à la Sounnah], chapitre 2, 
suite au Hadîs no 7274). 

A) Houzaïfa - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Certes, Al- 
amânah (la fidélité, la responsabilité morale, l’honnêteté et tous les devoirs recommandés par 
Allah) est descendue du ciel et s’est implantée dans les racines (profondeurs) des hommes (les 
croyants fidèles). Puis, le Qour’ân est descendu, les gens l’ont lu et ont appliqué la Sounnah 
(ils ont fortifié leur Amânah grâce au Qour’ân et à la Sounnah). (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
7276). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Toute ma 
communauté entrera au Paradis sauf celui qui refuse». Ils (les compagnons) dirent: "Ô 
Messager d’Allah! Et qui refusera?". Il répondit: «Quiconque m’obéit entrera au Paradis et 
quiconque me désobéit a refusé d’entrer au Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7280). 

C) Djâbir bin Abdillah - qu’Allah l’agrée — a dit : "Des anges sont venus auprès du Prophète 
m, pendant qu’il dormait. Certains ont dit : "Il dort". Les autres ont répliqué : "Certes, ses yeux 
dorment mais son cœur est éveillé". Ils dirent : "Il y a certes, une parabole pour votre = 
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165. [Quoi donc] ! Quand un [seul] mal¬ 
heur vous a atteint, vous avez dit : «D’où vient 
cela ? ». Alors que vous en avez jadis infligé le 
double [à vos ennemis] ? Réponds-leur : « Il 
vient de vous-mêmes [à cause de vos mauvai¬ 
ses actions] ». Certes Allah est Omnipotent. 

166. Et tout ce que vous avez subi, le jour 
[de la bataille de Ouhoud] où les deux 
troupes se rencontrèrent, c’est par permis¬ 
sion d’Allah, et afin qu’il teste les croyants, 

167. et qu’il distingue les hypocrites. On 
avait dit à ceux-ci: «Venez combattre dans 
la voie d’Allah, ou repoussez [au moins 
l’ennemi loin de vous] », ils dirent : « Bien 
sûr que nous vous suivrions si nous étions 
sûrs qu’il y aurait une guerre». Ils étaient, ce 
jour-là, plus près de la mécréance que de la 
foi. Ils disaient de leurs bouches ce qui 
n’était pas dans leurs cœurs. Et Allah sait 
fort bien ce qu’ils cachaient. 
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=compagnon (le Prophète)". L’un d’eux dit: "Proposez-lui une parabole (un exemple)". 
Certains ont dit : "Il dort". Les autres ont répliqué : "Certes, ses yeux dorment mais son cœur 
est éveillé". Ils dirent : "Son exemple est celui d’un homme qui a construit une maison, y a 
offert un banquet et a envoyé un messager pour inviter les gens. Ainsi, quiconque a accepté 
l’invitation a pénétré dans la maison et a mangé [des plats servis] du banquet. Et quiconque 
n’a pas accepté l’invitation n’est pas entré dans la maison et n’a pas mangé [des plats servis] 
du banquet". Puis, les anges dirent : "Interprétez-lui cette parabole afin qu’il la comprenne". 
Alors certains ont dit : "Il dort". Les autres ont répliqué : "Certes, ses yeux dorment mais son 
cœur est éveillé". Ils dirent : "La maison est le Paradis et le messager est Mouhammad gjg. 
Quiconque obéit à Mouhammad obéit certainement à Allah et quiconque désobéit à 
Mouhammad âjjjg a certainement désobéit à Allah. Mouhammad «H a séparé les gens (c’est-à- 
dire qu’à travers son message, le bien est désormais distinct du mal et les croyants [sont 
distincts] des mécréants). (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7281). 

D) Aboû Mou-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Mon exemple et 
l’exemple de ce avec quoi je suis envoyé sont comme l’exemple d’un homme qui se présenta à 
un peuple et lui dit : "J’ai vu l’armée ennemie de mes propres yeux et je suis pour vous 
l’avertisseur nu (clair, évident). Ainsi, protégez-vous. Une partie des gens lui ont obéi en 
prenant la fuite pendant la nuit pour se mettre en sécurité. Tandis que l’autre partie a refusé 
de croire et est restée sur place jusqu’au matin. L’armée vient les envahir et les détruire. Tel 
est l’exemple de celui qui m’obéit en suivant ce que j’ai apporté [de mon Seigneur] et 
l’exemple de celui qui me désobéit en refusant de suivre ce que j’ai apporté [de mon 
Seigneur]. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7283). 
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168. [Ce sont] ceux qui sont restés dans 
leurs foyers et qui dirent à leurs frères : 
«S’ils nous avaient obéi, ils n’auraient pas 
été tués ». Dis : « Ecartez donc de vous la 
mort, si vous êtes véridiques». 

169. Ne pense pas que ceux qui ont été 
tués dans la voie d’Allah, soient morts. Au 
contraire, ils sont vivants, auprès de leur 
Seigneur, bien pourvus 

170. et joyeux de la faveur qu’Allah leur 
a accordée, et ravis que ceux qui sont restés 
derrière eux et ne les ont pas encore rejoints 
(ceux qui ne sont pas encore morts en 
martyrs), ne connaîtront aucune crainte et 
ne seront point affligés. 

171. Ils sont ravis d’un bienfait d’Allah et 
d’une faveur, et du fait qu’Allah ne laisse 
pas perdre la récompense des croyants. 

172. Ceux qui, quoique atteints de blessu¬ 
re, répondirent à l’appel d’Allah et du Mes¬ 
sager (Mouhammad <ig), il y aura une 
énorme récompense pour ceux d’entre eux 
qui ont agi en bien et pratiqué la piété. 

173. Certes ceux (les croyants) à qui les 
hommes (les hypocrites) disaient : « En vé¬ 
rité, les gens (les païens) se sont rassemblés 
contre vous [en formant une grande armée ; 
par conséquent, craignez-les». Mais cela ne 
fit qu’accroître leur foi et ils dirent: «Allah 
nous suffit ; Il est notre meilleur garant ». [1] 

174. Ils revinrent donc avec un bienfait 
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Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - a dit : "La parole d’Allah : «Allah nous 
suffit ; Il est notre meilleur garant», a été dite par Ibrâhîm r ^_Ji U* quand il a été jeté dans le 
Feu. Elle a été aussi dite par Mouhammad quand les hommes (les hypocrites) leur dirent : 
«En vérité, les gens (les païens) se sont rassemblés contre vous [en formant une grande 
armée; par conséquent, craignez-les». Mais cela ne fit qu’accroître leur foi et ils dirent: 
«Allah nous suffit ; Il est notre meilleur garant». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4563). 

Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - a dit : "La dernière parole d’Ibrahîm 

quand il a été jeté dans le Feu fut: "Allah me suffit; Il est mon meilleur garant». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4564). 
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de la part d’Allah et une grâce. Nul mal ne 
les toucha et ils suivirent ce qui satisfait 
Allah. Et Allah est Détenteur d’une grâce 
immense. 

175. C’est seulement le Chaythân (Satan) 
qui vous fait peur de ses Awliyâ (alliés, amis 
c’est-à-dire les polythéistes et ceux qui nient 
rUnicité d’Allah et la mission de Son Mes¬ 
sager (Mouhammad N’ayez donc pas 
peur d’eux. Mais ayez peur de Moi, si vous 
êtes [vraiment] croyants. 

A 

176. N’aie (O Mouhammad ?g|) aucun 
chagrin pour ceux qui se jettent rapidement 
dans la mécréance. En vérité, ils ne nuiront 
en rien à Allah. Allah tient à ne leur 
assigner aucune part de biens dans l’au-delà. 
Et pour eux il y aura un énorme châtiment. 

177. Certes, ceux qui auront troqué la 
croyance contre la mécréance ne nuiront en 
rien à Allah. Et il y aura pour eux un 
châtiment douloureux. 

178. Que ceux qui n’ont pas cru ne comp¬ 
tent pas que ce délai que Nous leur accor¬ 
dons est à leur avantage. Si Nous leur 
accordons un délai, c’est seulement pour 
qu’ils augmentent leurs péchés. Et il y aura 
pour eux un châtiment avilissant. 

179. Allah n’est point tel qu’il laisse les 
croyants dans l’état où vous êtes jusqu’à ce 
qu’il distingue le mauvais du bon. Et Allah 
n’est point tel qu’il vous dévoile le Ghaïb 
(l’inconnaissable). Mais Allah choisit par Ses 
messagers qui II veut. Croyez donc en Allah 
et à Ses messagers. Et si vous avez la foi et 
la piété, vous aurez alors une récompense 
énorme. 

180. Que ceux qui gardent avec avarice ce 
qu’Allah leur donne par Sa grâce [comme 
richesse] ne comptent point cela comme bon 
pour eux [en refusant de donner la Zakât 
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obligatoire]. Au contraire, c’est mauvais pour 
eux : au Jour de la résurrection, on leur 
attachera autour du cou ce qu’ils ont gardé 
avec avarice. [1] C’est Allah qui a l’héritage 
des deux et de la terre. Et Allah est Parfai¬ 
tement Connaisseur de ce que vous faites. 

181. Allah a certainement entendu la pa¬ 
role de ceux (les juifs) qui ont dit : «Allah est 
pauvre et nous somme riches». Nous enregis¬ 
trons leur parole, ainsi que leur meurtre, sans 
droit, des prophètes. Et Nous leur dirons : 
«Goûtez au châtiment de la fournaise. 

182. Cela, à cause de ce que vos mains 
ont accompli [antérieurement comme mau¬ 
vais actes] ! » Car Allah ne fait point de tort 
à [Ses] serviteurs. 

183. Ceux-là mêmes (les juifs) qui ont 
dit : « Vraiment Allah nous a enjoint de ne 
pas croire en un messager tant qu’il ne nous 
a pas apporté une offrande que le Feu 
[descendu du ciel] consume». Dis: «Des 
messagers avant moi vous sont, certes, venus 
avec des preuves, et avec ce que vous avez 
dit [demandé]. Pourquoi donc les avez-vous 
tués, si vous êtes véridiques» ? 

A 

184. S’ils te traitent de menteur (O Mou- 
hammad #§), des prophètes avant toi ont 
certes été traités de menteurs. Ils étaient 
venus avec les Bayyinât (preuves claires), les 
Psaumes et le Livre lumineux. 

185. Toute âme goûtera la mort. Mais 
c’est seulement au Jour de la résurrection 
que vous recevrez votre entière rétribution. 
Quiconque donc sera écarté du Feu et 
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A propos de ce verset, Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager 
d’Allah gjjg a dit: «A quiconque Allah a accordé une richesse et qui ne prélève pas sa Zakiit, 
sa richesse lui sera présentée le Jour de la résurrection comme un serpent venimeux avant 
deux glandes à venin, qui s’enroulera autour de son cou et le mordra sur les joues en lm 
disant : "Je suis ta richesse, je suis ton trésor"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4565). 
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introduit au Paradis, aura certes réussi. Et la 
vie présente n’est qu’un objet de jouissance 
trompeuse. 

186. Certes vous serez éprouvés dans vos 
biens et vos personnes ; et certes vous enten¬ 
drez de la part de ceux à qui le Livre a été 
donné avant vous (les juifs et les chrétiens), 
et de la part des polythéistes, beaucoup de 
propos désagréables. Mais si vous êtes endu¬ 
rants et pieux... voilà bien la meilleure 
résolution à prendre [en toute affaire]. 

187. [Et rappelle quand] Allah prit, de 

ceux auxquels le Livre a été donné (les juifs 
et les chrétiens), cet engagement : « Exposez- 
le, certes, aux gens et ne le cachez pas (en 
particulier les nouvelles de la venue du 
Prophète Mouhammad et la 

connaissance religieuse)». Mais ils l’ont jeté 
derrière leur dos et l’ont vendu à vil prix. 
Quel mauvais commerce ils ont fait ! 

188. Ne pense point que ceux-là qui exul¬ 
tent de ce qu’ils ont fait, et qui aiment qu’on 
les loue pour ce qu’ils n’ont pas fait, ne 
pense point donc, qu’ils trouvent une échap¬ 
patoire au châtiment. Pour eux, il y aura un 
châtiment douloureux ! 

189. A Allah appartient le royaume des 
deux et de la terre. Et Allah est Omnipo¬ 
tent. 

190. En vérité, dans la création des deux 
et de la terre, et dans l’alternance de la nuit 
et du jour, il y a certes des signes pour les 
doués d’intelligence, 

191. qui, debout, assis, couchés sur leurs 
côtés, évoquent Allah [toujours] et méditent 
sur la création des deux et de la terre [en 
disant] : «O notre Seigneur ! Tu n’as pas créé 
[tout] cela en vain. Gloire à Toi [Tu es bien 
au dessus de ce qu’on T’associe comme parte¬ 
naires] ! Garde-nous du châtiment du Feu. 
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192. O notre Seigneur ! Quiconque Tu 
fais entrer dans le Feu, Tu le couvres 
vraiment d’ignominie. Et pour les Zâlimoûn 
(les polythéistes et les injustes), il n’y a pas 
de secoureurs ! 

A 

193. O notre Seigneur ! Nous avons en¬ 
tendu l’appel de celui (Mouhammad qui 
a appelé ainsi à la foi : « Croyez en votre 
Seigneur» et dès lors nous avons cru. Ô 
notre Seigneur, pardonne-nous nos péchés, 
efface de nous nos méfaits, et place-nous, à 
notre mort, avec les Ab-râr (les gens de bien 
c’est-à-dire les croyants monothéistes, les 
pieux, les vertueux..). 

A 

194. O notre Seigneur ! Donne-nous ce 
que Tu nous as promis par Tes messagers. 
Et ne nous couvre pas d’ignominie au Jour 
de la résurrection. Car Toi, Tu ne manques 
pas à Ta promesse». 

195. Leur Seigneur a alors exaucé leur 
prière (disant) : «En vérité, Je ne laisse pas 
perdre le bien que quiconque parmi vous a 
fait, homme ou femme, car vous êtes les uns 
des autres. Ceux donc qui ont émigré, qui 
ont été expulsés de leurs demeures, qui ont 
été persécutés dans Mon chemin, qui ont 
combattu, qui ont été tués, Je tiendrai certes 
pour expiées leurs mauvaises actions, et les 
ferai entrer dans les Jardins [du Paradis] 
sous lesquels coulent les ruisseaux, comme 
récompense de la part d’Allah». Quant à 
Allah, c’est auprès de Lui qu’est la plus belle 
récompense. 

196. Que ne t’abuse point la versatilité 
[pour la prospérité] dans le pays, de ceux 
qui sont infidèles. 

197. Piètre jouissance ! Puis leur refuge 
sera l’enfer. Et quelle détestable couche ! 

198. Mais quant à ceux qui craignent leur 
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Seigneur, ils auront des Jardins [du Paradis] 
sous lesquels coulent les ruisseaux, pour y 
demeurer éternellement : un lieu d’accueil 
de la part d’Allah. Et ce qu’il y a auprès 
d’Allah est meilleur, pour les Ab-râr. 

199. Il y a certes, parmi les gens du Livre 
(les juifs et les chrétiens), ceux qui croient 
en Allah et en ce qu’on a fait descendre vers 
vous et en ce qu’on a fait descendre vers 
eux. Ils sont humbles envers Allah, et ne 
vendent point les versets d’Allah à vil prix. 
Voilà ceux dont la récompense est auprès de 
leur Seigneur. En vérité, Allah est prompt à 
faire les comptes. 

200. O vous qui croyez ! Soyez [plus] 
endurants [que vos ennemis]. Incitez-vous à 
l’endurance. Luttez constamment [contre 
l’ennemi] et craignez Allah, afin que vous 
réussissiez ! 
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Sourate 4 AN-NISÂ 9 (Les Femmes) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



A 

1. O hommes ! Craignez votre Seigneur 
qui vous a créés d’un seul être (Adam), et a 
créé de celui-ci son épouse (Hawwâ), et qui 
de ces deux là a fait répandre [sur la terre] 
beaucoup d’hommes et de femmes. Craignez 
Allah au nom duquel vous vous implorez les 
uns les autres (vous demandez vos droits 
mutuels), et craignez de rompre les liens du 
sang (les relations de parenté). 111 Certes 
Allah vous observe parfaitement. 

2. Et donnez aux orphelins leurs biens ; 




^ Djoubaïr bin Mouth-im - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète dire: 
«N’entrera pas au Paradis celui qui rompt les liens de parenté». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs 
no 5984). Voir aussi la note no 21, sourate 2 (la vache) : verset 27. 
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n’y substituez pas le mauvais (vous apparte¬ 
nant) au bon (leur appartenant). Ne mangez 
pas leurs biens [en les mêlant] avec les 
vôtres : c’est vraiment un grand péché. 111 

3. Et si vous craignez de n’être pas justes 
envers les orphelins,... il est permis d’épou¬ 
ser deux, trois ou quatre, parmi les femmes 
qui vous plaisent, mais, si vous craignez de 
n’être pas justes avec celles-ci, alors une 
seule ou des esclaves que vous possédez. 
Cela, afin de ne pas faire d’injustice. 

4. Et donnez aux femmes [que vous épou¬ 
sez] leur Mahr (dot obligatoire donnée à la 
femme par le mari lors du mariage), de bon 
cœur. Si de bon gré elles vous en abandon¬ 
nent une partie, disposez-en alors à votre 
aise sans craindre aucun mal (car Allah l’a 
rendu licite pour vous). 

5. Et ne confiez pas aux incapables vos 
biens dont Allah a fait un moyen de sub¬ 
sistance pour vous J 21 Mais prélevez-en, pour 
eux, nourriture et vêtement; et parlez-leur 
gentiment et convenablement. 

6. Et éprouvez [la capacité] des orphelins 
jusqu’à ce qu’ils atteignent [l’aptitude] au 
mariage ; et si vous ressentez en eux une 
bonne conduite, remettez-leur leurs biens. 
Ne les utilisez pas [pour vous-mêmes] avec 
gaspillage et dissipation, avant qu’ils ne 
grandissent. Quiconque (parmi les tuteurs) 
est aisé devrait s’abstenir de se payer lui- 
même. S’il est pauvre, alors qu’il en utilise 
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[1] Voir note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 130. 

[2] Almoughîrah bin Chou’ba - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Certes, 
Allah vous a interdit : la désobéissance aux parents (père et mère, tant qu’ils ne vous 
ordonnent pas une désobéissance à Allah), l’enterrement des filles vivantes, le refus de donner 
aux autres leurs droits (par exemple le refus de donner la Zakât obligatoire). Il (Allah) 
réprouve pour vous le bavardage inutile et les "on-dit" [pouvant conduire à calomnier les 
autres et à médire d’eux], l’abondance des questions sur des sujets controversés en religion et 
la dilapidation (gaspillage) des biens». (Çahîhoul-Boukhâty, Hadîs no 2408). 
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raisonnablement (en juste rétribution du 
service rendu) : et lorsque vous leur remettez 
leurs biens, faites-le en présence de témoins. 
Mais Allah suffit pour observer et compter. 

7. Aux hommes revient une part de ce 
qu’ont laissé le père et la mère ainsi que les 
proches ; et aux femmes une part de ce 
qu’ont laissé le père et la mère ainsi que les 
proches, que ce soit peu ou beaucoup : une 
part légalement fixée. 

8. Et lorsque les proches parents, les 
orphelins et les Masâkîn (les nécessiteux) 
assistent au partage, offrez-leur quelque cho¬ 
se de l’héritage, et parlez-leur gentiment et 
convenablement. 

9. Et ceux (les exécuteurs testamentaires 
et les tuteurs [d’orphelins]) qui redoutent de 
laisser après eux une descendance faible au 
sujet de laquelle ils s’inquiètent, qu’ils crai¬ 
gnent donc Allah et qu’ils prononcent des 
paroles justes. 

10. Ceux qui mangent (disposent) injuste¬ 
ment des biens des orphelins ne font que 
manger du Feu dans leurs ventres. Ils brûle¬ 
ront bientôt dans les flammes de l’enfer. 
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11. Voici ce qu’Allah vous enjoint au sujet 
de vos enfants (vos héritiers) : au fils, une 
part équivalente à celle de deux filles. S’il n’y 
a que des filles, deux ou plus, à elles alors 
deux tiers de ce que le défunt laisse. Et s’il 
n’y en a qu’une, à elle alors la moitié. Quant 
au père et à la mère du défunt, à chacun 
d’eux le sixième de ce qu’il laisse, s’il a un 
enfant. S’il n’a pas d’enfant et que son père 
et sa mère héritent de lui, à sa mère alors le 
tiers. Mais s’il a des frères, à la mère alors le 
sixième, [la distribution se faisant dans tous 
les cas] après exécution du testament qu’il 
aurait laissé et/ou paiement de [ses] dettes. 
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De vos ascendants ou descendants, vous ne 
savez pas qui est plus près de vous en utilité. 
Ceci est un ordre obligatoire de la part 
d’Allah, car AJlah est, certes, Omniscient et 
Sage. 

12. Et à vous la moitié de ce que laissent 
vos épouses, si elles n’ont pas d’enfants. Si 
elles ont un enfant, alors à vous le quart de 
ce qu’elles laissent, après exécution du testa¬ 
ment qu’elles auraient laissé et/ou paiement 
de [leurs] dettes. Et à elles (vos femmes) un 
quart de ce que vous laissez, si vous n’avez 
pas d’enfant. Mais si vous avez un enfant, à 
elles alors le huitième de ce que vous laissez 
après exécution du testament que vous au¬ 
riez laissé et/ou paiement de [vos] dettes. Et 
si un homme ou une femme, meurt sans 
héritier direct, cependant qu’il laisse un frère 
ou une sœur, à chacun de ceux-ci alors, un 
sixième. S’ils sont plus de deux, tous alors 
participeront au tiers, après exécution du 
testament et/ou paiement des dettes, sans 
préjudice à quiconque. C’est un Commande¬ 
ment d’Allah ! Et Allah est Omniscient et 
Indulgent. 

13. Telles sont les limites [établies par] 
Allah (ou les décrets en ce qui concerne les 
lois d’héritage). Et quiconque obéit à AJlah 
et à Son messager (Mouhammad #|), Il le 
fera entrer dans les Jardins [du Paradis] sous 
lesquels coulent les ruisseaux, pour y demeu¬ 
rer éternellement. Et voilà la grande réus¬ 
site. 

14. Et quiconque désobéit à Allah et à 
Son messager (Mouhammad #|), et 
transgresse Ses ordres, Il le fera entrer au 
Feu pour y demeurer éternellement. Et 
celui-là aura un châtiment avilissant. 

15. Celles de vos femmes qui forniquent, 
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faites témoigner à leur encontre quatre d’en¬ 
tre vous. S’ils témoignent, alors confinez-les 
(ces femmes) dans vos maisons jusqu’à ce 
que la mort les rappelle ou qu’Allah décrète 
un autre ordre à leur égard.^ 

16. Les deux d’entre vous (homme et 
femme) qui l’ont commise (la fornication), 
sévissez contre eux. [2] S’ils se repentent 
ensuite (promettent à Allah qu’ils ne récidi¬ 
veront pas et ne commettront pas d’autres 
péchés semblables) et se réforment, alors 
laissez-les en paix. Allah demeure Accueil¬ 
lant au repentir (Celui qui pardonne et 
accepte le repentir) et [Il est] Très Miséri¬ 
cordieux. 

17. Allah accepte seulement le repentir 
de ceux qui font le mal par ignorance et qui 
aussitôt se repentent. Voilà ceux de qui 
Allah accepte le repentir. Et Allah est Om¬ 
niscient et Sage. 

18. Mais l’absolution n’est point réservée 
à ceux qui font de mauvaises actions jusqu’au 
moment où la mort se présente à l’un d’eux, 
et qui s’écrie : « Certes, je me repens mainte¬ 
nant» non plus pour ceux qui meurent mé¬ 
créants. Et c’est pour eux que Nous avons 
préparé un châtiment douloureux. 

A 

19. O vous qui croyez ! Il ne vous est pas 
licite d’hériter des femmes contre leur gré. 
Ne les empêchez pas de se remarier dans ie 
but de leur ravir une partie du Mahr que 
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^ La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle du verset 2 de la sourate 24 (la 
lumière) qui ordonne de donner cent coups de fouet au célibataire fomicateur et de lapider à 
mort le marié fomicateur, si quatre (4) témoins confirment la fornication. 

^ Voir note sourate 24 (la lumière) : verset 2.. 

Mahr ; c’est la dot que le mari donne [ou prend l’engagement de donner] à la femme lors 
du mariage. 
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vous leur aviez donné, à moins qu’elles ne 
viennent à commettre un péché prouvé (la 
fornication). Et cohabitez avec elles conve¬ 
nablement. Si vous avez de l’aversion envers 
elles durant la vie commune, il se peut que 
vous ayez de l’aversion pour une chose dont 
Allah fera la source d’un grand bonheur. 

20. Si vous voulez substituer une épouse 
à une autre, et que vous ayez donné à l’une 
un quintar [d’or], (c’est-à-dire une importan¬ 
te somme à titre de Mahr ), n’en reprenez 
rien. Quoi ! Le reprendriez-vous par injustice 
et [avec un] péché manifeste ? 

21. Comment oseriez-vous le reprendre, 
après que l’union la plus intime vous ait 
associés l’un à l’autre et qu’elles aient obte¬ 
nu de vous un engagement solennel ? 
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22. Et n’épousez pas les femmes que vos 
pères ont épousées, exception faite pour le 
passé. C’est une turpitude, une abomination, 
et quelle mauvaise conduite ! 


O 
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23. Vous sont interdites (pour le mariage) 
vos mères, vos filles, vos sœurs, vos tantes 
paternelles et vos tantes maternelles, les 
filles d’un frère et les filles d’une sœur, vos 
mères qui vous ont allaités, vos sœurs de 
lait, les mères de vos femmes, vos belles- 
filles qui sont sous votre tutelle et qui sont 
issues des femmes avec qui vous avez con¬ 
sommé le mariage; mais si le mariage n’a 
pas été consommé, ceci n’est pas un péché 
de votre part (d’épouser leurs filles) ; les 
femmes de vos fils nés de vos reins ; et 
d’avoir pour épouses deux sœurs réunies en 
même temps, exception faite pour le passé. 
Car vraiment Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux ; 




Sourate 4. An-Nisâ’ 


5 ème Partie 


148 


0 Jl 


1 f- UmwJ I 6 j 


24. [Vous sont] aussi [interdites] parmi 
les femmes, les femmes déjà mariées [à 
d'autres hommes], sauf celles (vos esclaves) 
que vous possédez en toute propriété. Pre¬ 
scription d’Allah sur vous ! A part cela, il 
vous est permis de les rechercher (pour le 
mariage), avec Mahr (dot que le mari donne 
à la femme lors du mariage) en vous servant 
de vos biens et en concluant mariage, non 
en débauchés. Puis, de même que vous 
jouissez d’elles, donnez-leur leur Mahr , com¬ 
me une chose due. Il n’y a aucun péché 
contre vous si vous concluez un accord 
quelconque entre vous [pour donner plus] 
après la fixation du Mahr . Car AJlah est, 
certes, Omniscient et Sage. 

25. Et quiconque parmi vous n’a pas les 
moyens pour épouser des femmes libres 
(non-esclaves) croyantes, eh bien (il peut 
épouser) une femme parmi celles de vos 
esclaves croyantes. Allah connaît mieux votre 
foi, car vous êtes les uns des autres (de la 
même religion). Et épousez-les avec l’autori¬ 
sation des leurs (tuteurs, Awliyâ ou maîtres) 
et donnez-leur un Mahr convenable ; elles 
(les esclaves précitées) devraient être vertu¬ 
euses et non pas livrées à la débauche ni 
ayant des amants clandestins. Si, une fois 
engagées dans le mariage, elles commettent 
l’adultère, elles reçoivent la moitié du châti¬ 
ment qui revient aux femmes [célibataires] 
libres (non-esclaves)J 1 ^ Ceci est autorisé à 
celui d’entre vous qui craint la débauche ; 
mais ce serait mieux pour vous d’être endu¬ 
rants. Et Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux. 
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^ Pour les esclaves hommes et femmes, célibataires et mariés, s’ils commettent l’adultère, leur 
punition est de cinquante (50) coups de fouet (la moitié de la punition infligée aux 
célibataires libres). Il n’y a ni lapidation à mort ni bannissement pour les esclaves. 
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26. Allah veut vous éclairer (sur ce qui 
est légal et ce qui est illégal), vous montrer 
les voies des hommes d’avant vous, et aussi 
accueillir votre repentir. Et Allah est Omnis¬ 
cient et Sage. 

27. Et Allah veut accueillir votre repentir. 
Mais ceux qui suivent les passions veulent 
que vous (croyants) deviiez grandement (de 
la voie droite). 

28. Allah veut vous alléger (les obliga¬ 
tions) car l’homme a été créé faible. 

29. O vous qui croyez ! Que les uns 
d’entre vous ne mangent pas les biens des 
autres illégalement! Mais qu’il y ait du 
négoce (légal), entre vous, par consentement 
mutuel. Et ne vous tuez pas vous-mêmes. 
Allah, en vérité, est Très Miséricordieux 
envers vous J ^ 

30. Et quiconque commet cela, par excès 
et par iniquité, Nous le jetterons au Feu. Et 
cela est facile pour Allah. 


31. Si vous évitez les grands péchés^ qui 
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^ L'interdiction du suicide en Islam. 

Sâbit bin Dhahhâk - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit ; « Quiconque jure 
intentionnellement et faussement par une religion autre que l’Islam, il sera considéré alors 
comme ce qu’il a dit (s’il dit par exemple : "Si une telle chose n’est pas vraie, que je sois juif. 
Il sera effectivement un juif s’il ment). Et quiconque se suicide avec un morceau de fer (ou 
n’importe quelle autre chose), il sera châtié dans le Feu avec ce morceau de fer (ou la chose 
avec laquelle il s’est suicidé). (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1363). 

Djoundab - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Un homme a été atteint 
d’une blessure, et s’est suicidé. Allah a dit : «Mon serviteur M’a devancé en se suicidant, ainsi 
Je lui interdis le Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1364). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Quiconque s’étrangle 
pour se suicider continuera à s’étrangler dans l’Enfer et quiconque se poignarde en se 
suicidant continuera à se poignarder dans l’Enfer». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 1365). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Evitez les sept = 
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vous sont interdits, Nous effacerons vos 
[petits] péchés de votre compte, et Nous 
vous ferons entrer dans un endroit hono¬ 
rable (le Paradis). 

32. Ne convoitez pas ce qu’Allah a attri¬ 
bué aux uns d’entre vous plus qu’aux autres ; 
aux hommes la part qu’ils ont acquise, et 
aux femmes la part qu’elles ont acquise. 
Demandez plutôt à Allah de Sa grâce. Car 
Allah, certes, est Omniscient. 
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33. A tous Nous avons désigné des héri¬ 
tiers pour ce (la propriété) que leur laissent 
leurs père et mère, leurs proches parents, et 
ceux envers qui, de vos propres mains, vous 
vous êtes engagés [par fraternité], donnez- 
leur donc leur part [par Waçiyya : testa¬ 
ment],^ car Allah, en vérité, est témoin de 
tout. 

34. Les hommes sont responsables (pro¬ 
tecteurs et pourvoyeurs) des femmes, en 
raison des faveurs qu’Allah accorde à ceux- 
là sur celles-ci, et aussi à cause des dépenses 
(pour les supporter) qu’ils font de leurs 
biens. Les femmes vertueuses sont obéissan¬ 
tes (à Allah et à leurs maris), et protègent 
ce qui doit être protégé (leur chasteté et les 
biens de leurs maris), pendant l’absence de 
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=grands péchés destructeurs». Les compagnons dirent: "Ô Messager d’Allah, quels sont-ils?". 
Il répondit : « 1) Le Chirk (polythéisme consistant à donner des égaux à Allah dans 
l’adoration, le jugement, l’amour...); 2) La pratique de la magie ou de la sorcellerie; 3) Le 
fait de tuer une vie qu’Allah a rendue sacrée sauf de bon droit (ce que la loi islamique 
autorise) ; 4) La consommation du Ribâ (usure ou intérêt) ; 5) La consommation des biens de 
l’orphelin ; 6) Le fait de tourner le dos à l’ennemi au combat et de fuir devant lui ; 7) Et le 
fait de lancer des accusations [d’adultère] contre des femmes croyantes vertueuses et 
insouciantes (qui ne pensent même pas à commettre une turpitude)». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 6857 et no 2766). 

^ Voir (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2292). 
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leurs époux, avec la protection d’Allah. Et 
quant à celles dont vous craignez la dés¬ 
obéissance, exhortez-les [dans un premier 
temps], [ensuite] éloignez-vous d’elles dans 
leurs lits et frappez-les [en dernier ressort] 
(légèrement et si cela est utile). Si elles 
arrivent à vous obéir, alors ne cherchez plus 
de voie contre elles. Allah est certes, Haut 
et Grand ! 

35. Si vous craignez le désaccord entre les 
deux [époux], envoyez alors un arbitre de sa 
famille à lui, et un arbitre de sa famille à 
elle. Si les deux veulent la réconciliation, 
Allah rétablira l’entente entre eux. Allah est 
certes, Omniscient et parfaitement Connais¬ 
seur. 

36. Adorez Allah et ne Lui donnez aucun 
associé (dans Son adoration, Sa loi ou Son 
amour). Agissez avec bonté envers (vos) 
père et mère, les proches, les orphelins, les 
Masâkîn (les nécessiteux), le proche voisin, 
le voisin lointain, le collègue et le voyageur 
[que vous rencontrez], et ceux qui sont en 
votre possession (esclaves, employés, ani¬ 
maux ...). Allah n’aime pas, en vérité, le 
présomptueux, l’arrogant. 

37. Ceux qui sont avares et ordonnent 
l’avarice aux autres, et cachent ce qu’Allah 
leur a donné de par Sa grâce. Nous avons 
préparé pour les mécréants un châtiment 
avilissant. 

38. Et [aussi] ceux qui dépensent leurs 
biens avec ostentation devant les gens, et ne 
croient ni en Allah ni au Jour dernier [ils 






Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Chaque jour où les 
serviteurs parviennent au matin, deux anges descendent du ciel. L’un dit : "Ô Seigneur, accorde 
une compensation à quiconque dépense dans Ta voie" et l’autre dit : "Ô Seigneur, accorde une 
perte à quiconque refuse de dépenser dans Ta voie"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1442). 
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sont les amis de Chaythân (Satan)]. Et 
quiconque prend Chaythân pour ami insépa¬ 
rable, quel mauvais ami a-t-il alors ! 

39 . Qu’auraient-ils à perdre ou à se re¬ 
procher s’ils avaient cru en Allah et au Jour 
dernier et dépensé (dans l’obéissance) de ce 
qu’Allah leur a attribué ? Allah, est certes 
Savant d’eux (de ce qu’ils font). 

40 . Certes, Allah ne lèse [personne], fût- 
ce du poids d’un atome.S’il est une 
bonne action, Il la double, et accorde une 
grosse récompense de Sa part. 
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41 . Comment seront-ils quand Nous fe- 



I1] Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que certaines gens ont dit au temps du 
Prophète^ : "Ô Messager d’Allah ! Est-ce que nous verrons notre Seigneur le Jour de la 
résurrection ? Le Prophète a répondu : « Oui ! Est-ce que vous avez de la difficulté à voir le 
soleil à midi s’il fait clair sans aucun nuage?». Ils répondirent: "Non!". Il dit: «Est-ce que 
vous avez de la difficulté à voir la lune quand elle est pleine pendant une nuit sans nuage ? ». 
Ils répondirent : "Non Le Prophète dit : «Vous n’aurez pas de difficulté à voir Allah le Très 
Haut le Jour de la résurrection tout comme vous n’avez pas de difficulté à voir l’un d’eux (le 
soleil et la lune). Quand viendra le Jour de la résurrection, un héraut criera: "Que chaque 
communauté suive ce qu’elle adorait". Tous ceux qui adoraient autre chose qu’Allah, tels que 
les adorateurs d’idoles et autres fausses divinités, seront précipités dans l’Enfer. Il ne restera 
que ceux qui adoraient Allah : les pieux et les pervers, ainsi que quelques uns des gens du 
Livre. On appellera alors les juifs et on leur dira: "Qu’est-ce que vous adoriez?". Ils 
répondront: "Nous adorions Ouzaïr le fils d’Allah". On leur rétorquera : "Vous avez menti car 
Allah n’a jamais pris une compagne et ne s’est jamais attribué un enfant. Que voulez-vous 
donc ?" Ils répondront : "Nous avons soif Ô Seigneur ! Donne-nous donc à boire". On leur 
dira : "Présentez-vous pour boire". Sur ce, on les rassemblera et on les conduira vers l’Enfer 
qui ressemblera à un mirage dont les différentes parties s’entre-mangent [de rage]. Ils 
tomberont alors tous dans le Feu. Puis on appellera les chrétiens et on leur dira : "Qu’est-ce 
que vous adoriez?". Ils répondront: "Nous adorions ‘î-sâ (Jésus) le fils d’Allah". On leur 
rétorquera : "Vous avez menti car Allah n’a jamais pris une compagne et ne s’est jamais 
attribué un enfant. Que voulez-vous donc?". Ils répondront comme les juifs et on les 
précipitera dans le Feu. Quand il ne restera que ceux qui adoraient Allah: les pieux et les 
pervers, le Seigneur de ‘Âlamîn (hommes, djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah) viendra 
alors vers eux sous une image proche de celle qu’ils se faisaient de Lui. On leur dira ensuite : 
"Qu’est-ce que vous attendez ? Que chaque communauté suive ce qu’elle adorait !". Ils 
répondront : "Nous nous sommes séparés des gens dans le bas monde alors que nous avions 
grand besoin d’eux et nous ne les avions pas suivis [dans leur égarement et mécréance]. Nous 
attendons à présent notre Seigneur que nous adorions. Il dira : "Je suis votre Seigneur". Ils 
diront alors deux ou trois fois : "Nous n’adorons rien en dehors d’Allah". (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 4581). Voir aussi note sourate 68 (la plume) : verset 42. 
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rons venir de chaque communauté un té- 

A 

moin et que Nous te (O Mouhammad $g) 
ferons venir comme témoin contre ces gens- 
ci ? 

42. Ce jour-là, ceux qui n’ont pas cru et 
qui ont désobéi au Messager (Mouhammad 
3Ü), préféreraient que la terre fût nivelée 
sur eux et ils ne sauront cacher à Allah 
aucune parole.^ 

A 

43. O vous qui croyez ! N’approchez pas 
de la Çalât alors que vous êtes ivres, jusqu’à 
ce que vous compreniez ce que vous dites, et 
aussi quand vous êtes en état de Djanâba 
(impureté rituelle due à la sortie du sperme) 
- à moins que vous ne soyez en voyage [sans 
assez d’eau ou que vous soyez en transit 
dans une mosquée] - jusqu’à ce que vous 
ayez pris un bain rituel. Si vous êtes malades 
ou en voyage ou si l’un de vous revient du 
lieu où il a fait ses besoins ou si vous avez 
été en contact avec des femmes (par les 
relations sexuelles) et vous ne trouviez pas 
d’eau, alors recourez à une terre pure, et 
passez-vous-en sur vos visages et sur vos 
mains ( Tayammoum ). [2] Allah, en vérité est 
Indulgent et Pardonneur. 

44. N’as-tu pas vu ceux (les juifs) qui ont 
reçu une partie du Livre acheter l’égarement 
et chercher à ce que vous vous égariez du 
[droit] chemin ? 

45. Allah connaît mieux vos ennemis. Et 
Allah suffit comme Wall (protecteur). Et 
Allah suffit comme secoureur. 

46. Il en est parmi les Juifs qui détour- 




Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

^ Le Tayammoum se fait de la façon suivante : poser les paumes des mains sur le sol puis les 
frotter l’une contre l’autre pour dégager la poussière ; les passer ensuite sur le visage et sur les 
mains. 
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nent les mots de leur sens, et disent : «Nous 

A 

avions entendu (O Mouhammad j|g), mais 
nous avons désobéi», «Ecoute (O Mouham¬ 
mad Ig) sans qu’il te soit donné 
d’entendre», et favorise-nous «Râ’ina»^ 
tordant la langue et attaquant la religion. Si 
au contraire ils disaient: «Nous avons en¬ 
tendu et nous avons obéi», «Ecoute», et 
«Regarde-nous», ce serait meilleur pour 
eux, et plus droit. Mais Allah les a maudits à 
cause de leur mécréance; leur foi est donc 
bien médiocre. 

47. Ô vous (les juifs et les chrétiens) à 
qui on a donné le Livre, croyez à ce que 
Nous avons fait descendre (sur Mouhammad 
5É|), en confirmation de ce que vous aviez 
déjà, avant que Nous effacions des visages 
(en les rendant comme des nuques : sans 
nez, sans bouche et sans yeux) et les retour¬ 
nions sens devant derrière, ou que Nous les 
maudissions comme Nous avons maudit les 
gens du Sabbat. 1 ^ Car le commandement 
d’Allah est toujours exécuté.^ 

48. Certes Allah ne pardonne pas qu’on 
Lui donne quelque associé (dans Son adora¬ 
tion, Sa loi, Son amour...). A part cela, Il 
pardonne [tout autre péché] à qui II veut. 
Mais quiconque donne à Allah quelque 
associé commet un énorme [et impardonna¬ 
ble] péché. 1 ^ 
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[1] L’expression « Râ-ina » veut dire en Arabe: "Sois attentif, écoute-nous et nous t’écoutons" 
alors qu’elle veut dire en Hébreu : "Une insulte". Les juifs la prononçaient à l’intention du 
Prophète jjjg visant ce dernier sens en Hébreu. Voir aussi note sourate 2 (la vache) : verset 104. 

Ce verset est un sévère avertissement pour les juifs et les chrétiens, en ce sens qu’ils 
doivent obligatoirement croire au Messager d’Allah Mouhammad #5, suivre son message (le 
pur monothéisme islamique) et suivre le Qour’ân. 

Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85 ; note sourate 3(la famille d’Imrân) : verset 
116 et note sourate 8 (le butin) : verset 39. 

^ Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Certes, Allah le Très Haut 
dira à l’homme qui subira le plus petit châtiment de l’Enfer : "Suppose que tu aies tout ce= 
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49. N’ as-tu pas vu ceux-là (les juifs et les 
chrétiens)* 1 ^ qui se déclarent purs ? Mais 
c’est Allah qui purifie qui II veut ; et ils ne 
seront point lésés, fût-ce l’équivalent d’un 
Fatîl (pellicule recouvrant le creux situé au 
dos d’un noyau de datte). 

50. Regarde comme ils inventent le men¬ 
songe à l’encontre d’Allah. Et çà, c’est assez 
comme péché manifeste ! 

51. N’as-tu pas vu ceux-là, à qui une 
partie du Livre a été donnée, ajouter foi au 
Djibt et au Tâghoût} 2 ^ et dire en faveur de 
ceux qui ne croient pas : « Ceux-là sont 
mieux guidés (sur le chemin) que ceux qui 
ont cru (les musulmans) » ? 

52. Voilà ceux qu’Allah a maudits ; et 
quiconque Allah maudit, jamais tu ne trou- 


=qui est sur la terre, le donnerais-tu pour te racheter [et te sauver du Feu] ?". "Oui !", 
répondra-t-il. Allah lui dira alors : "Je t’ai certes demandé ce qui est plus petit que cela depuis 
que tu étais dans la colonne vertébrale d’Adam,* à savoir l’interdiction de Me donner des 
égaux ( Chirk ). Mais tu t’es refusé à tout sauf à Me donner des égaux». ( Çahîhoul-Boukhàn , 
Hadîs no 3334). 

* Allusion au passage coranique suivant : «Et quand ton Seigneur tira des reins des fils d'Adam 
leurs descendants et les fit témoigner sur eux-mêmes: «Ne suis-Je pas votre Seigneur?» Us 
répondirent: «Mais si, nous en témoignons...» - afin que vous ne disiez point, au Jour de la 
résurrection : « Vraiment, nous n ÿ avons pas fait attention »,) : ou que vous disiez (tout simplement 
«Nos ancêtres autrefois donnaient des associés à Allah, et nous sommes leurs descendants, après 
eux . Vas-Tu nous détruire pour ce qu'ont fait les imposteurs ?». Sourate 7 (Al-A'râf) : versets 172 
et 173. 

En fait, il n’y a pas de péché impardonnable ici-bas en ce sens que quiconque se repent de 
son péché même si c’est le Chirk (l’association à Allah ou le polythéisme), s’il se repent 
sincèrement en l’abandonnant pour toujours, Allah lui pardonnera car II a dit: «Dis: «Ô Mes 
serviteurs qui avez commis des excès à votre propre détriment, ne désespérez pas de la miséricorde 
d'Allah. Car Allah pardonne tous les péchés. Oui, c’est Lui le Pardonneur, le Très 
Miséricordieux». Sourate 39, verset 53. 

Cependant celui qui meurt polythéiste, il ne sera pas pardonné. 

^ Voir Tafsîr Ibnou Kasîr, vol. 1, page 680. 

^ Djibt et Tâghoût ont le même sens. Le mot Tâghoût englobe toutes les fausses divinités. Il 
désigne en effet tout ce qui est adoré en dehors d’Allah: Satan, diables, idoles, cailloux, soleil, 
étoiles, anges, êtres humains tels que les messagers d’Allah qui ont été injustement adorés par 
leurs disciples, les saints, les tombes, les souverains, les chefs... bref tout ce qui est adoré autre 
qu’Allah. Parfois, le mot Tâghoût désigne un juge qui donne de faux jugements. Voir sourate 4 
(les femmes) : versets 51 et 60 (Tafsîr Iboun Kasîr vol.1, page 512). 
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veras pour lui de secoureur. 

53. Possèdent-ils une partie du pouvoir ? 
Ils ne donneraient pas un Naqîr (creux situé 
au dos d’un noyau de datte) aux gens. 

54. Envient-ils aux gens (Mouhammad 

et ses partisans) ce qu’Allah leur a donné de 
par Sa grâce ? Or, Nous avons donné à la 
famille d’Ibrâhîm le Livre et Al Hikmah (la 
Sounnah révélation divine faite à ces pro¬ 
phètes mais non écrite sous la forme d’un 
livre) ; et Nous leur avons donné un immen¬ 
se royaume. 

55. Certains d’entre eux ont cru en lui 
(Mouhammad #|), d’autres d’entre eux s’en 
sont écartés. L’Enfer leur suffira comme 
flamme (pour y être brûler ). 1 ^ 

56. Certes, ceux qui ne croient pas à Nos 
Ayât, Nous les brûlerons bientôt dans le Feu. 
Chaque fois que leurs peaux auront été con¬ 
sumées, Nous leur donnerons d’autres peaux 
en échange afin qu’ils goûtent au châtiment. 
Allah est certes Tout Puissant et Sage ! 

57. Et quant à ceux qui ont cru (à 
l’Unicité d’Allah le pur monothéisme de 
l’Islam) et fait de bonnes œuvres, bientôt 
Nous les ferons entrer dans les Jardins sous 
lesquels coulent des ruisseaux. Ils y demeu¬ 
reront éternellement. Il y aura là pour eux 
Azwâdjoum-moutahhara ^ (conjoints puri¬ 
fiés). Et Nous les ferons entrer sous un 
ombrage épais^ [dans l’éternel et vaste 
Paradis]. 

58. Certes, Allah vous commande de ren- 
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[1 -* Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 25. 

^ Anas bin Malik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Certes, il y a dans 
le Paradis un arbre dont le cavalier marchera sous son ombre pendant cent ans sans la 
traverser». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3251). 
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dre les dépôts à leurs ayants droit, et quand 
vous jugez entre des gens, de juger avec 
équité. Quelle bonne exhortation qu’Allah 
vous fait ! Allah est, en vérité, Celui qui 
entend et qui voit tout. 

59. O vous qui croyez ! Obéissez à Allah, 
et obéissez au Messager (Mouhammad #|) 
et à ceux d’entre vous (musulmans) qui 
détiennent le commandement. Puis, si vous 
vous disputez en quoi que ce soit, renvoyez- 
le à Allah et au Messager ($H), si vous 
croyez en Allah et au Jour dernier. Ce sera 
bien mieux et de meilleure interprétation (et 
aboutissement). 

60. N’as-tu pas vu ceux (les hypocrites) 
qui prétendent croire à ce qu’on a fait 

A 

descendre vers toi (O Mouhammad #§) et à 
ce qu’on a fait descendre avant toi ? Ils 
veulent prendre pour juge (dans leurs diffé¬ 
rends) le Tâghoûî (les faux juges), alors 
que c’est en lui qu’on leur a commandé de 
ne pas croire. Mais Chaythân veut les con¬ 
duire très loin, dans l’égarement. 

61. Et lorsqu’on leur dit : «Venez vers ce 
qu’Allah a fait descendre et vers le Messager 
(Mouhammad #§)», tu vois les hypocrites 
s’écarter loin de toi. 
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62. Comment [agiront-ils] quand un mal¬ 
heur les atteindra, à cause de ce qu’ils ont 
préparé de leurs propres mains ? Puis ils 
viendront alors près de toi, jurant par Allah : 
«Nous n’avons voulu que le bien et la 
réconciliation». 

63. Voilà ceux (les hypocrites) dont Allah 
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Tâghoût : juge injuste. Voir note sourate 2 (la vache) : verset 256 
[2] Ce verset 60 a été révélé à propos d’un hypocrite qui prétendait être musulman. Il avait eu 
un différend avec un juif et au lieu de faire parvenir son cas au Prophète il alla consulter 
un devin. Pour plus de détails, voir Tafsîr Attabari. 
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sait ce qu’ils ont dans leurs cœurs. Ne 
leur tiens donc pas rigueur, exhorte-les, et 
dis-leur sur eux-mêmes des paroles convain¬ 
cantes (qu’ils croient en Allah, qu’ils L’ado¬ 
rent, qu’ils Lui obéissent et qu’ils Le 
craignent). 

64. Nous n’avons envoyé de messager que 
pour qu’il soit obéi, par la permission d’Al¬ 
lah. Si, lorsqu’ils ont fait du tort à leurs 
propres personnes ils venaient à toi (Mou- 
hammad #|) en implorant le pardon d’Allah 
et si le Messager demandait le pardon pour 
eux, ils trouveraient, certes, Allah, Très 
Accueillant au repentir, Très Miséricordieux. 

65. Non!... Par ton Seigneur! Ils ne se¬ 
ront pas croyants aussi longtemps qu’ils ne 
t’auront demandé (à toi Mouhammad jg) 
de juger de leurs disputes et qu’ils n’auront 
éprouvé nulle angoisse pour ce que tu auras 
décidé, et qu’ils se soumettent complètement 
[à ta sentence]. 

66. Si Nous leur avions prescrit ceci : 
« Tuez-vous vous-mêmes » (que les innocents 
tuent les coupables), ou «Sortez de vos 
demeures », ils ne l’auraient pas fait, sauf un 
petit nombre d’entre eux. S’ils avaient fait ce 
à quoi on les exhortait, cela aurait été 
certainement meilleur pour eux, et (leur foi) 
aurait été plus affermie. 

67. Alors Nous leur aurions donné certai¬ 
nement, de Notre part, une grande récom¬ 
pense, 

68. et Nous les aurions guidés certes vers 
un droit chemin. 

69. Quiconque obéit à Allah et au Messa¬ 
ger (Mouhammad ïg)... ceux-là seront avec 
ceux qu’Allah a comblés de Ses bienfaits : 
les prophètes, les véridiques, les martyrs et 
les vertueux. Et quels bons compagnons que 
ceux-là ! 
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70. Cette grâce vient d’Allah. Et Allah 
suffit comme Parfait Connaisseur. 

A 

71. O vous qui croyez ! Prenez vos pré¬ 
cautions et partez en expédition par détache¬ 
ments ou en masse. 

72. Parmi vous, il y aura certes quelqu’un 
qui tardera [à aller au combat dans la voie 
d’Allah] et qui, si un malheur vous atteint, 
dira : « Certes, Allah m’a fait une faveur en 
ce que je ne me suis pas trouvé en leur 
compagnie » ; 

73. et si c’est une grâce qui vous atteint 
(victoire, butin) de la part d’Allah, il se 
mettra, certes, à dire, comme s’il n’y avait 
aucune affection entre vous et lui : « Quel 
dommage ! Si j’avais été avec eux, j’aurais 
alors acquis un gain énorme (une bonne part 
du butin) ». 

74. Qu’on combatte donc dans la voie 
d’Allah, ceux qui troquent la vie présente 
contre la vie future. Et quiconque combat 
dans la voie d’Allah, tué ou vainqueur, Nous 
lui donnerons bientôt une énorme récom¬ 
pense. 

75. Et qu’avez vous à ne pas combattre 
dans la voie d’Allah, et pour la cause des 
faibles : hommes, femmes et enfants qui 
disent : « Seigneur ! Fais-nous sortir de cette 
cité dont les gens sont injustes, et assigne- 
nous de Ta part un allié, et assigne-nous de 
Ta part un secoureur». 

76. Les croyants combattent dans la voie 
d’Allah, et ceux qui ne croient pas combat¬ 
tent dans le sentier du Tâghoût (Satan). [1] 
Eh bien, combattez les alliés de Chaythân, 

[1] Tâghoût : Voir note sourate 2 (la vache) : verset 256.. 
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car la ruse de Chaythân est certes, faible. 

77. N’as-tu pas vu ceux auxquels on avait 
dit : « Abstenez-vous de combattre, accom¬ 
plissez la Çalât et acquittez la Zakât ! » Puis 
lorsque le combat leur fut prescrit, voilà 
qu’une partie d’entre eux se mit à craindre 
les gens comme on craint Allah, ou même 
d’une crainte plus forte encore, et à dire : 
« Ô notre Seigneur ! Pourquoi nous as-Tu 
prescrit le combat ? Pourquoi n’as-Tu pas 
reporté cela à un peu plus tard ? » Dis : « La 
jouissance ici-bas est éphémère, mais la vie 
future est [de loin] meilleure pour quiconque 
est pieux. Et on ne vous lésera pas fût-ce 
d’un Fatîl (pellicule recouvrant le creux situé 
au dos d’un noyau de datte). 

78. Où que vous soyez, la mort vous 
atteindra, fussiez-vous dans des tours impre¬ 
nables. Qu’un bien les atteigne, ils disent : 
«C’est de la part d’Allah.» Qu’un mal les 
atteigne, ils disent: «C’est dû à toi (O 
Mouhammad 3g)». Dis: «Tout est 
d’Allah.» Mais qu’ont-ils ces gens, à ne 
comprendre presque aucune parole ? 

79. Tout bien qui t’atteint vient d’Allah, 
et tout mal qui t’atteint vient de toi-même. 
Et Nous t’avons envoyé (Ô Mouhammad 
3g) aux gens comme Messager. Et Allah 
suffit comme témoin.^ 

80. Quiconque obéit au Messager (Mou¬ 
hammad 3H) obéit certainement à Allah. Et 
quiconque tourne le dos... Nous ne t’avons 
pas envoyé (Ô Mouhammad 3g) à eux 
comme gardien.^ 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 

121 A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Quiconque m’obéit, obéit certainement à Allah et quiconque me désobéit, désobéit 
certainement à Allah. Quiconque obéit au souverain que j’ai nommé, m’obéit certainement 
et quiconque désobéit au souverain que j’ai nommé, me désobéit certainement ».= 
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81. Ils disent : « Obéissance ! » Puis sitôt 
sortis de chez toi, une partie d’entre eux 
délibère au cours de la nuit de tout autre 
chose que ce qu’elle t’a dit. [Cependant] 
Allah enregistre ce qu’ils font la nuit. Par¬ 
donne-leur donc et place ta confiance en 
Allah. Et Allah suffit comme Protecteur. 

82. Ne méditent-ils donc pas sur le 
Qour’ân ? S’il provenait d’un autre qu’Allah, 
ils y trouveraient certes maintes contradic¬ 
tions ! 

83. Quand leur parvient une nouvelle 
rassurante ou alarmante, ils la diffusent. S’ils 
la rapportaient au Messager et aux déten¬ 
teurs du commandement parmi eux, ceux 
d’entre eux qui cherchent à être éclairés 
auraient appris [la vérité] (de la bouche du 
Prophète et des détenteurs du commande¬ 
ment). Et n’eussent été la grâce d’Allah sur 
vous et Sa miséricorde, vous auriez suivi 
Chaythân , à part quelques-uns. 

84. Combats donc (Ô Mouhammad 
dans la voie d’Allah, tu n’es responsable que 
de toi-même, et incite les croyants (au 
combat). Allah arrêtera certes la violence 
des mécréants. Allah est plus redoutable en 
force et plus sévère en punition. 

85. Quiconque intercède d’une bonne in¬ 
tercession, en aura une part; et quiconque 
intercède d’une mauvaise intercession porte¬ 
ra une part de responsabilité. Et Allah est 
Puissant sur toute chose. 

86. Si on vous fait une salutation, saluez 
d’une façon meilleure ; ou bien rendez-la 
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= (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7137). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Toute ma 
communauté entrera au Paradis sauf celui qui refuse». Ils (les compagnons) dirent: ’() 
Messager d’Allah! Et qui refusera?". Il répondit: «Quiconque m’obéit entrera au Paradis et 
quiconque me désobéit a refusé d’entrer au Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7280). 
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(simplement). Certes, Allah tient compte de 
tout.^ 

87. [Allahou là ilâha illâ houwa] Allah ! 
Point de divinité [digne d’adoration] à part 
Lui ! Très certainement II vous rassemblera 
au Jour de la résurrection, point de doute 
là-dessus. Et qui est plus véridique qu’Allah 
en parole ? 

88. Qu’avez-vous à vous diviser en deux 
factions au sujet des hypocrites ? Alors 
qu’Allah les a refoulés (dans leur infidélité) 
pour ce qu’ils ont acquis. Voulez-vous guider 
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Allah tient compte même de la façon dont on répond au Salâm (salutation) des gens. Ainsi, 
nous devons répondre par une salutation meilleure ou égale à celle qui nous a été adressée. 
Par exemple, si le Salam est adressé comme suit : "As-salâmou ‘ alaïkoum " (Que la paix d’Allah 
soit sur vous !) : 1) Celui qui y répond par : "Wa alaïkoumous-salam !" (Que la paix d’Allah soit 
également sur vous!), a dix (10) bonnes actions à son compte; 2) Celui qui y répond par: 
"Wa alaïkoumous-salâm wa rahmatoullah !" (Que la paix et la miséricorde d’Allah soient sur 
vous !), a vingt (20) bonnes actions à son compte ; 3) Celui qui y répond par : "Wa 
alaïkoumous-salâmou wa rahmatoullahi wa barakâtouh !" (Que la paix, la miséricorde, et les 
bénédictions d’Allah soient sur vous !), a trente (30) bonnes actions à son compte. 

Le salut a été institué pour l’Humanité depuis la création du premier être humain (Adam <uU 
f*Ji). Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte en effet que le Prophète ^ a dit: «Allah 
créa Adam à Son Image.* Sa taille était de soixante (60) coudées.** Quand II le créa, Il lui 
dit : «Vas saluer ce groupe d’anges qui sont assis et écoute comment ils vont te saluer car leur 
salutation sera ta salutation et celle de ta descendance». Adam leur dit: "As-salâmou 
alaïkoum". Ils répondirent : "Wa alaïkoumous-salâm wa rahmatoullah !". Ils ajoutèrent donc à 
sa formule : "wa rahmatoullah !". Ainsi, quiconque entrera au Paradis sera de la taille et à 
l’image d’Adam. Et depuis la création d’Adam, sa progéniture n’a cessé de diminuer de taille 
jusqu’à ce jour». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6227). 

«Allah créa Adam à Son Image...» c’est-à-dire qu’il lui a donné la vie, la connaissance, la 
faculté d’entendre, de voir et de comprendre. Cependant, les facultés d’Adam sont bien 
différentes de celles d’Allah. Il n’y a que la ressemblance des noms. En effet, Allah possède la 
vie, la connaissance, la faculté d’entendre, de voir, de comprendre..., comme II en a donné à 
Adam. Mais il n’y a aucune comparaison possible entre Allah le créateur et Adam la créature, 
de même il n’y a aucune comparaison possible entre leurs attributs. Allah a dit : 

1. «Il nÿ a rien qui Lui ressemble et c’est Lui VAudient, le Clairvoyant». Sourate 42 (la 
consultation) : verset 11. 

2. «Et nul n’est égal (comparable) à Lui». Sourate 112 (le monothéisme pur) : verset 4. 

**«Sa taille était de soixante (60) coudées», une coudée est égale à environ 50 cm soit 50x60 
= 3000 cm soit 30 mètres. 

En outre, Allah ne mange pas, ne dort pas et n’a aucun besoin ; tandis qu’Adam mange, dort 
et a des besoins. (Pour plus de détails, voir Fathoul-bâri (le commentaire de Çahîhoul- 
Boukhâry, vol. 6 page 108 et vol 13page 238). 






Sourate 4. An-Nisâ’ 


5 ème Partie 


163 




i f LnnJîJ I 8j 


ceux qu’Allah égare ? Et quiconque Allah 
égare, tu ne lui trouveras pas de chemin 
(pour le ramener). 

89. Ils aimeraient vous voir mécréants, 
comme ils ont mécru : alors vous seriez tous 
égaux ! Ne prenez donc pas de Awliyâ (al¬ 
liés) parmi eux, jusqu’à ce qu’ils émigrent 
dans la voie d’Allah. Mais s’ils tournent le 
dos, saisissez-les alors, et tuez-les où que 
vous les trouviez ; et ne prenez parmi eux ni 
Walî (allié) ni secoureur, 

90. excepté ceux qui se joignent à un 
groupe avec lequel vous avez conclu une 
alliance, ou ceux qui viennent chez vous, les 
cœurs serrés d’avoir à vous combattre ou à 
combattre leur propre tribu. Si Allah avait 
voulu, Il leur aurait donné l’audace (et la 
force) contre vous, et ils vous auraient 
certainement combattu. [Par conséquent], 
s’ils restent neutres à votre égard et ne vous 
combattent point, et qu’ils vous offrent la 
paix, alors, Allah ne vous donne pas de 
chemin contre eux. 

91. Vous en trouverez d’autres qui cher¬ 
chent à avoir votre confiance, et en même 
temps la confiance de leur propre tribu. 
Toutes les fois qu’on les pousse vers l’asso¬ 
ciation (l’idolâtrie), ils y retombent en mas¬ 
se. [Par conséquent], s’ils ne restent pas 
neutres à votre égard, ne vous offrent pas la 
paix et ne retiennent pas leurs mains (de 
vous combattre), alors saisissez-les et tuez- 
les où que vous les trouviez. Contre ceux-ci, 
Nous vous avons donné autorité manifeste. 

92. Il n’appartient pas à un croyant de 
tuer un autre croyant, si ce n’est par erreur. 
Quiconque tue par erreur un croyant, qu’il 
affranchisse alors un esclave croyant et re¬ 
mette à sa famille [du tué] la Diya (le prix 
du sang), à moins que celle-ci n’y renonce 
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par charité. Mais si [le tué] appartenait à un 
peuple ennemi à vous et qu’il soit croyant, 
qu’on affranchisse alors un esclave croyant. 
S’il appartenait à un peuple auquel vous êtes 
liés par un pacte, qu’on verse alors à sa 
famille la Diya et qu’on affranchisse un 
esclave croyant. Celui qui n’en trouve pas les 
moyens, qu’il jeûne deux mois d’affilée pour 
être pardonné par Allah. Allah est Omnis¬ 
cient et Sage. 

93. Quiconque tue intentionnellement un 
croyant, sa rétribution alors sera l’Enfer, 
pour y demeurer éternellement. Allah l’a 
frappé de Sa colère, Ta maudit et lui a 
préparé un énorme châtiment. [1] 

A 

94. O vous qui croyez ! Lorsque vous 
sortez pour lutter dans la voie d’Allah, voyez 
bien clair (ne vous hâtez pas) et ne dites pas 
à quiconque vous adresse le salut (de l’Is¬ 
lam) : « Tu n’es pas croyant », convoitant les 
biens de la vie ici-bas. Or c’est auprès 
d’Allah qu’il y a beaucoup de butin. C’est 
ainsi que vous étiez auparavant ; puis Allah 
vous a accordé Sa grâce (vous a guidés sur 
la voie de l’Islam). Voyez donc bien clair. 
Allah est certes Parfaitement Connaisseur de 
ce que vous faites. 

95. Ne sont pas égaux ceux des croyants 
qui restent chez eux - sauf ceux qui ont 
quelque infirmité - et ceux qui luttent corps 
et biens dans la voie d’Allah. Allah donne à 
ceux qui luttent corps et biens un grade 
d’excellence sur ceux qui restent chez eux. 
Et à chacun Allah a promis la meilleure 
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[1] A) Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah 
M a dit: «Le croyant ne cessera d’être en liberté dans sa religion tant qu’il ne tue pas 
quelqu’un illégalement». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6862). 

B) Voir notes sourate 5 (la table servie) : versets 27, 32, 45 et 50. 
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récompense ; et Allah a mis les combattants 
au-dessus des non combattants en leur ac¬ 
cordant une rétribution immense : 

96. des grades de supériorité de Sa part 
ainsi qu’un pardon et une miséricorde. Allah 
est Pardonneur et Très Miséricordieux. 

97. Ceux qui ont fait du tort à eux-mêmes 
(en restant parmi les mécréants alors que 
l’obligation de l’émigration leur était pre¬ 
scrite), les anges enlèveront leurs âmes en 
disant : « Où en étiez-vous ? » (à propos de 
votre religion) «Nous étions impuissants sur 
terre », dirent-ils. Alors les anges diront : 
« La terre d’Allah n’était-elle pas assez vaste 
pour vous permettre d’émigrer ? » Voilà bien 
ceux dont le refuge est l’Enfer. Et quelle 
mauvaise destination ! [1] 

98. A l’exception des impuissants : hom¬ 
mes, femmes et enfants, incapables de se 
débrouiller, et qui ne trouvent aucune voie : 

99. à ceux-là, il se peut qu’Allah donne le 
pardon. Allah est Clément et Pardonneur. 

100. Et quiconque émigre dans la voie 
d’Allah trouvera sur terre maints refuges et 
abondance. Et quiconque sort de sa maison, 
émigrant vers Allah et Son Messager, et que 
la mort atteint, sa récompense incombe à 
Allah. Et Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux. 

101. Et quand vous (musulmans) parcou¬ 
rez la terre, ce n’est pas un péché pour vous 
de raccourcir la Çalât , si vous craignez que 
les mécréants ne vous mettent à l’épreuve 
(ne vous attaquent), car les mécréants de¬ 
meurent pour vous un ennemi déclaré. 

102. Et lorsque tu (Ô Mouhammad g§) 
te trouves parmi eux, et que tu les diriges 
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Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 149. 
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dans la Çalât, qu’un groupe d’entre eux se 
mette debout en ta compagnie, en gardant 
leurs armes. Puis lorsqu’ils ont terminé la 
prosternation, qu’ils passent derrière vous et 
que vienne l’autre groupe, ceux qui n’ont 
pas encore célébré la Çalât. A ceux-ci alors 
d’accomplir la Çalât avec toi, prenant leurs 
précautions, et leurs armes. Les mécréants 
aimeraient vous voir négliger vos armes et 
vos bagages, afin de tomber sur vous en une 
seule masse. Vous ne commettez aucun 
péché si, incommodés par la pluie ou mala¬ 
des, vous déposez vos armes ; cependant 
prenez garde. Certes, Allah a préparé un 
châtiment avilissant pour les mécréants. 111 

103. Quand vous avez accompli la Çalât , 
évoquez le nom d’Allah, debout, assis ou 
couchés sur vos côtés. Puis lorsque vous êtes 
en sécurité, accomplissez la Çalât (normale¬ 
ment), car la Çalât demeure, pour les croy¬ 
ants, une prescription à des temps 
déterminés. 

104. Ne faiblissez pas dans la poursuite 
du peuple [ennemi]. Si vous souffrez, lui 
aussi souffre comme vous souffrez, tandis 
que vous espérez d’Allah ce qu’il n’espère 
pas (le Paradis). Allah est Omniscient et 
Sage. 

105. Nous avons fait descendre vers toi 
(Ô Mouhammad i§) le Livre (ce Qouran ) 
avec la vérité, pour que tu juges entre les 
gens selon ce qu’Allah t’a montré (t’a appris 
à travers la révélation divine). Et ne te fais 
pas l’avocat des traîtres. 

106. Et implore d’Allah le pardon^ 21 car 
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[1] Voir note sourate 2 (la vache) : verset 239. 

[2] Uistighfâr (la demande de pardon) du Prophète ^ par jour. 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Par Allah ! 
Je demande certes, le pardon d’Allah et me repens à Lui plus de soixante-dix (70) fois par 
jour». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6307). 
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Allah est certes Pardonneur et Très Miséri¬ 
cordieux. 

107. Et ne discute pas en faveur de ceux 
qui se trahissent eux-mêmes. Allah vraiment, 
n’aime pas le traître et le pécheur. 

108. Ils cherchent à se cacher des gens 
(leur cacher leurs délits), mais ils ne cher¬ 
chent pas à se cacher d’Allah. Or, Il est avec 
eux (par Sa Connaissance) quand ils tiennent 
la nuit des paroles qu’il n’agrée pas. Et 
Allah ne cesse de cerner (par Sa science) ce 
qu’ils font. 

109. Voilà les gens en faveur desquels 
vous discutez dans la vie présente. Mais qui 
va discuter pour eux devant Allah au Jour 
de la résurrection ? Ou bien qui sera leur 
protecteur ? 

110. Quiconque agit mal ou fait du tort à 
lui-même, puis aussitôt implore d’Allah le 
pardon, trouvera Allah Pardonneur et Très 
Miséricordieux. 

111. Quiconque acquiert un péché, ne 
l’acquiert que contre lui-même. Et Allah est 
Omniscient et Sage. 

112. Et quiconque commet une faute ou 
un péché puis en accuse un innocent, se 
rend coupable alors d’une injustice et d’un 
péché manifeste. 

113. Et n’eussent été la grâce d’Allah sur 
toi (O Mouhammad g§) et Sa miséricorde, 
une partie d’entre eux t’aurait bien volon¬ 
tiers égaré. Mais ils n’égarent qu’eux-mêmes, 
et ne peuvent en rien te nuire. Allah a fait 
descendre sur toi le Livre et la Hikmah 
(maîtrise des lois islamiques et de la juris¬ 
prudence, c’est-à-dire la Sounnah du Pro¬ 
phète), et t’a enseigné ce que tu ne savais 
pas. Et la grâce d’Allah sur toi (Ô Mouham¬ 
mad #1) est immense. 

114. Il n’y a rien de bon dans la plus 
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grande partie de leurs conversations secrètes, 
squf si run d’eux ordonne une Çadaqah 
(charité dans la voie d’Allah), ou Ma'roûf (le 
pur monothéisme islamique et toutes les 
bonnes et vertueuses actions qu’Allah a 
ordonné de faire), ou une conciliation entre 
les gens. Et quiconque le fait, cherchant 
l’agrément d’Allah, à celui-là, Nous donne¬ 
rons bientôt une récompense énorme. 

115. Et quiconque fait scission d’avec le 
Messager (Mouhammad après que le 
droit chemin lui est apparu et suit un sentier 
autre que celui des croyants, alors Nous le 
laisserons comme il s’est détourné, et le 
brûlerons dans l’Enfer. Et quelle mauvaise 
destination ! [1] 

116. Certes, Allah ne pardonne pas qu’on 
Lui donne des associés. A part cela, Il 
pardonne à qui II veut. Quiconque donne 
des associés à Allah s’égare, très loin dans 
l’égarement. 

117. Ce ne sont que des femelles qu’ils 
(tous ceux qui adorent autre chose qu’Allah) 
invoquent, en dehors de Lui. Et ce n’est que 
Chaythân le rebelle qu’ils invoquent. 

118. Allah l’a ( Chaythân ) maudit et celui- 
ci a dit: «Certainement, je saisirai parmi 
Tes serviteurs, une partie déterminée. 

119. Certes, je ne manquerai pas de les 
égarer, je leur donnerai de faux espoirs, je 
leur commanderai, et ils fendront les oreilles 
aux bestiaux; je leur commanderai, et ils 
altéreront la création d’Allah ». Et qui¬ 
conque prend Chaythân pour Walt au lieu 
d’Allah, sera, certes, voué à une perte évi¬ 
dente.^ 
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[1] Voir note sourate 3 (la famille d’îmrân) : verset 85, 
^ Voir note sourate 59 (l'exode) : verset 7. 
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120. Il ( Chaythân ) leur fait des promesses 
et leur donne de faux espoirs. Et Chaythân 
ne leur fait que des promesses trompeuses. 

121. Voilà ceux dont le refuge est l’Enfer. 
Et ils ne trouveront aucun moyen d’y échap¬ 
per ! 

122. Et quant à ceux qui ont cru (à 
l’Unicité d’Allah - pur monothéisme islami¬ 
que -) et fait de bonnes œuvres, Nous les 
ferons entrer bientôt dans les Jardins sous 
lesquels coulent les ruisseaux (le Paradis), 
pour y demeurer éternellement. Promesse 
d’Allah en vérité. Et qui est plus véridique 
qu’Allah en parole ? 

123. Ceci ne dépend ni de vos désirs 
(vous musulmans) ni des gens du Livre (les 
juifs et les chrétiens). Quiconque fait un mal 
sera rétribué pour cela, et ne trouvera en sa 
faveur, hormis Allah, ni allié ni secoureur. 

124. Et quiconque, homme ou femme, 
fait de bonnes œuvres, tout en étant [vrai] 
croyant... les voilà ceux qui entreront au 
Paradis ; et on ne leur fera aucune injustice, 
fût-ce d’un Naqîr. 

125. Qui est meilleur en religion que celui 
qui soumet à Allah son être (suit la religion 
d’Allah), tout en étant Mouhsin (se confor¬ 
mant à la Loi révélée) et suivant la religion 
d’Ibrâhîm^ le Hanîf (pur monothéiste islami¬ 
que - qui n’adore rien en dehors d’Allah -), 
homme de droiture ? Et Allah avait pris 
Ibrâhîm pour Khalîl (ami privilégié). 

126. C’est à Allah qu’appartient tout ce 
qui est dans les cieux et sur la terre. Et 
Allah embrasse toute chose (de Sa science 
et de Sa puissance). 

127. Et ils te consultent à propos de ce 


l*j 

© bfc 

EJ 


jZj il»- -\CJ ÏJül lJ-3 

* y } y 9 K 




üî $ 1# % ^ vk ££ sz * 

' \J ** JA r> 'J' k.4 

di£3j& j*> !>•' y 

f ' >K\Z> S\' 

(ffip il)JJ 

AÜ, J—*-' 

,s y y >y »> />/ 




y\ <tü' jJê'j 


ofj^' <4 Lj 

JD iLi 



ü' Ji eL-àS^ 4 


Voir /lofe sourate 2 (la vache) : verset 135 à propos des récits de Zaïd bin Amr bin Noufail 
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qui a été décrété au sujet des femmes. Dis : 
«Allah vous donne Son décret là-dessus, en 
plus de ce qui vous est récité dans le Livre, 
au sujet des orphelines auxquelles vous ne 
donnez pas ce qui leur a été prescrit (comme 
Mahr et héritage), et que vous désirez épou¬ 
ser, et au sujet des mineurs encore d’âge 
faible». Vous devez agir avec équité envers 
les orphelins. Et de tout ce que vous faites 
de bien, Allah est, certes, Omniscient. 

128. Et si une femme craint de son mari 
abandon ou indifférence, alors ce n’est pas 
un péché pour les deux s’ils se réconcilient 
par un compromis quelconque, et la récon¬ 
ciliation est meilleure, puisque les âmes sont 
portées à la ladrerie. Mais si vous agissez en 
bien et vous êtes pieux... Allah est, certes, 
Parfaitement Connaisseur de ce que vous 
faites. 

129. Vous ne pourrez jamais être équita¬ 
bles entre vos femmes, même si vous en êtes 
soucieux. Ne vous penchez pas tout à fait 
vers l’une d’elles (en lui donnant plus de 
votre temps et de provisions), au point de 
laisser l’autre comme en suspens (en situ¬ 
ation de ni divorcée ni mariée). Mais si vous 
vous réconciliez et vous êtes pieux... Allah 
est, certes, Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux. 

130. Si les deux se séparent (par le divor¬ 
ce), Allah de par Sa largesse, accordera de 
Ses bienfaits en abondance à chacun d’eux. 
Et Allah est plein de largesses et parfaite¬ 
ment Sage. 

131. A Allah seul appartient tout ce qui 
est dans les deux et sur la terre. «Craignez 
Allah ! » Voilà ce que Nous avons enjoint à 
ceux auxquels avant vous le Livre fut donné, 
tout comme à vous-mêmes (musulmans). Et 
si vous ne croyez pas (cela ne nuit pas à 
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Allah, car) très certainement à Allah Seul 
appartient tout ce qui est dans les deux et 
sur la terre. Et Allah se suffit à Lui-Même 
(indépendant de tout besoin) et II est digne 
de louange. 

132. A Allah Seul appartient tout ce qui 
est dans les deux et sur la terre. Et Allah 
suffit pour s’occuper de tout. 

133. S’il voulait, il vous ferait disparaître, 
O gens, et en ferait venir d’autres. Car Allah 
en est très Capable. 

134. Quiconque désire la récompense ici- 
bas, c’est auprès d’Allah [Seul et personne 
d’autre] qu’est la récompense d’ici-bas tout 
comme celle de l’au-delà. Et Allah entend et 
observe tout. 

135. O vous qui croyez ! Observez stricte¬ 
ment la justice et soyez des témoins [véridi¬ 
ques] comme Allah l’ordonne, fût-ce contre 
vous mêmes, contre vos père et mère ou 
proches parents. Qu’il s’agisse d’un riche ou 
d’un besogneux, Allah a priorité sur eux 
deux (et II est plus connaisseur de leur 
intérêt que vous). Ne suivez donc pas les 
passions (de vos cœurs), afin de ne pas 
dévier de la justice. Si vous portez un faux 
témoignage ou si vous le refusez, [sachez 
que] Allah est Parfaitement Connaisseur de 
ce que vous faites. [1] 

A 

136. O vous qui croyez ! Soyez fermes en 
votre foi en Allah, en Son messager (Mou- 
hammad $6), au Livre (le Qour’ân) qu’il a 
fait descendre sur Son messager, et au Livre 
qu’il a fait descendre avant. Quiconque ne 
croit pas en Allah, à Ses anges, à Ses livres, 
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Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ fut interrogé au sujet des grands 
péchés. Il répondit: «Le Chirk (le fait de donner des égaux) à Allah, la désobéissance aux 
parents [père et mère tant qu’ils n’ordonnent pas une désobéissance à Allah], le meurtre et U- 
faux témoignage». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2653). 
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à Ses messagers et au Jour dernier, s’égare, 
loin dans l’égarement. 

137. Ceux qui ont cru, puis sont devenus 
mécréants, puis ont cru de nouveau, ensuite 
sont redevenus mécréants, et n’ont fait que 
croître en mécréance, Allah ne leur pardon¬ 
nera pas et ne les guidera pas vers un 
chemin (droit). 

138. Annonce aux hypocrites qu’il y a 
pour eux un châtiment douloureux. 

139. Ceux qui prennent pour Awliyâ des 
mécréants au lieu des croyants, est-ce la 
puissance qu’ils recherchent auprès d’eux? 
(En vérité) la puissance appartient entière¬ 
ment à Allah. 

140. Dans le Livre (ce Qour'ân ), il vous a 
déjà révélé ceci : lorsque vous entendez 
qu’on renie les versets (le Qour'ân ) d’Allah 
et qu’on s’en raille, ne vous asseyez point 
avec ceux-là jusqu’à ce qu’ils entreprennent 
une autre conversation. Sinon (si vous restez 
avec eux), vous serez comme eux. Allah 
rassemblera, certes, les hypocrites et les 
mécréants, tous, dans l’Enfer. 

141. Ils (les hypocrites) restent dans l’ex¬ 
pectative à votre égard ; si une victoire vous 
vient de la part d’Allah, ils disent : 
« N’étions-nous pas avec vous ?» ; et s’il en 
revient un avantage aux mécréants, ils leur 
disent : « Est-ce que nous n’avons pas mis la 
main sur vous pour vous soustraire aux 
croyants ? » Eh bien, Allah jugera entre vous 
au Jour de la résurrection. Et jamais Allah 
ne donnera une voie [pour triompher] aux 
mécréants contre les croyants. 

142. Les hypocrites cherchent à tromper 
Allah, mais c’est Allah qui les trompe. 111 Et 
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Voir sourate 57 (le fer) : versets 12 à 15. 
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lorsqu’ils se lèvent pour la Çaiât , ils se lèvent 
avec paresse et par ostentation envers les 
gens. A peine évoquent-ils Allah. 

143. Ils sont indécis (entre les croyants et 
les mécréants), n’appartenant ni aux uns ni 
aux autres. Or, quiconque Allah égare, ja¬ 
mais tu ne trouveras de chemin pour lui 
[menant à la vérité - l’Islam -]. 

A 

144. O vous qui croyez ! Ne prenez pas 
pour Awliyâ les mécréants au lieu des croy¬ 
ants. Voudriez-vous donner à Allah une 
preuve évidente contre vous ? 

145. Les hypocrites seront, certes, au plus 
bas fond du Feu, et tu ne leur trouveras 
jamais de secoureur,^ 

146. sauf ceux qui se repentent, s’amen¬ 
dent, s’attachent fermement à Allah, et Lui 
vouent une foi exclusive (en n’adorant que 
Lui, en ne faisant le bien que pour recher¬ 
cher Son agrément et non par ostentation). 
Ceux-là seront avec les croyants. Et Allah 
donnera aux croyants une énorme récom¬ 
pense. 

147. Pourquoi Allah vous infligerait-il un 
châtiment si vous êtes reconnaissants et 
croyants ? Allah est Reconnaissant et Om¬ 
niscient. 
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[11 a) Abdoullah bin Amr - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Quiconque 
a en lui quatre caractéristiques sera un hypocrite pur et quiconque en a une parmi elles, aura 
une caractéristique de l’hypocrisie jusqu’à ce qu’il s’en débarrasse ; 

1. Si on lui confie un dépôt, il trahit. 

2. S’il parle, il ment. 

3. S’il prend un engagement, il le trahit. 

4. S’il se dispute avec quelqu’un il se montre insolent (prononce des grossièretés et des 
insultes)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 34). 

b) Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 54. 

c) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Le pire des gens 
auprès d’Allah le Jour de la résurrection sera l’homme au double visage. Il se présente à ceux 
ci avec un visage et à ceux-là avec un autre visage». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6058). 
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148. Allah n’aime pas qu’on profère de 
mauvaises paroles sauf quand on a été 
injustement provoqué. Et Allah est Audient 
et Omniscient. 

149. Que vous divulguiez (par de bons 
mots de remerciement) un bienfait (dont 
quelqu’un vous a comblé), ou que vous le 
taisiez, ou bien que vous pardonniez un 
mal... Alors Allah est Pardonneur et Omni¬ 
potent. 

150. Ceux qui ne croient pas en Allah et 
à Ses messagers, et qui veulent faire distinc¬ 
tion entre Allah et Ses messagers (en croy¬ 
ant en Allah et en refusant de croire à Ses 
Messagers) et qui disent : « Nous croyons en 
certains d’entre eux mais ne croyons pas en 
d’autres», et qui veulent prendre un chemin 
intermédiaire (entre la foi et la mécréance), 

151. les voilà les vrais mécréants ! Et 
Nous avons préparé pour les mécréants un 
châtiment avilissant. 

152. Et ceux qui croient en Allah et à Ses 
messagers et qui ne font pas de différence 
entre ces derniers, voilà ceux à qui II donne¬ 
ra leurs récompenses. Et Allah est Pardon¬ 
neur et Très Miséricordieux. 

153. Les gens du Livre (les juifs) te 
demandent de leur faire descendre du ciel 
un Livre. Ils ont déjà demandé à Moû-sâ 
quelque chose de bien plus grave quand ils 
dirent : « Fais-nous voir Allah à découvert ! » 
Alors la foudre les frappa pour leur tort. 
Puis ils adoptèrent le veau (comme idole) 
même après que les preuves leur furent 
venues. Nous leur pardonnâmes cela et don¬ 
nâmes à Moû-sâ une autorité déclarée. 

154. Et pour [obtenir] leur engagement, 
Nous avons brandi au-dessus d’eux le Mont 
Tour, Nous leur avons dit : « Entrez par la 
porte en vous prosternant » ; Nous leur avons 
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dit : « Ne transgressez pas (par des œuvres 
pour ici-bas) le Sabbat (samedi) » ; et Nous 
avons pris d’eux un engagement ferme. [1] 

155. [Nous les avons maudits] à cause de 
leur rupture de rengagement, leur mécréan¬ 
ce aux révélations d’Allah, leur meurtre 
injustifié des prophètes, et leur parole : 
«Nos cœurs sont [enveloppés] et imperméa¬ 
bles (nous ne comprenons pas ce que disent 
les messagers)». En réalité, c’est Allah qui a 
scellé leurs cœurs à cause de leur mécréan¬ 
ce, car ils ne croyaient que très peu. 

156. Et à cause de leur mécréance (les 
juifs) et de l’énorme calomnie qu’ils pronon¬ 
cent contre Maryam (selon laquelle elle 
serait coupable de fornication), 

157. et à cause de leur parole [fanfaron¬ 
ne] : «Nous avons vraiment tué le Christ, ‘î- 
sâ, fils de Maryam, le Messager d’Allah»... 
Or, ils ne l’ont ni tué ni crucifié ; mais ce 
n’était qu’un faux semblant (ils ont tué un 
homme que Allah a fait ressembler à ‘î-sâ) ! 
Et ceux qui ont discuté sur son sujet sont 
vraiment dans l’incertitude : ils n’en ont 
aucune connaissance certaine, ils ne font 
que suivre des conjectures et ils ne l’ont 
certainement pas tué, 

158. mais Allah l’a élevé vers Lui. Et 
Allah est Tout Puissant et Sage. 

159. Il n’y aura personne, parmi les gens 
du Livre, qui n’aura pas foi en lui (T-sâ fils 
de Maryam en tant que simple Messager 






A) L_i 








fit/* Ôî' bh* 

✓ „> _ __ ^ J. ^ s, 

-d.il' Jj - 41 J 

V < » > //■ ' 

(J* 

5®) l *Lb 



i<25^. ,/■<;» ,<> * *(<-■ • "'JM s*" 


[1J Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «On a dit 
aux Banî-Israël (les juifs) : "Entrez par la porte en vous prosternant et demandez la 
«rémission» [de vos péchés]. Mais ils changèrent ces paroles, ils entrèrent plutôt en rampant 
sur leurs fesses et en disant: «Une graine de blé dans un cheveu*». ( Çahîhoul-Boukhàn , 
Hadîs no 3403). 

* Ils ont dit ceci pour ridiculiser l’ordre d’Allah puisqu’ils sont des désobéissants. Allah les a 
donc sévèrement punis en leur envoyant un châtiment (probablement sous la forme de 
calamités diverses). (Voir Tafsîr Attabari, vol. 1). 
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d’Allah et en tant qu’être humain) avant sa 
mort [11 . Et au Jour de la résurrection, il 
sera témoin contre eux. 

160. C’est à cause des iniquités des juifs 
que Nous leur avons rendu illicites les bon¬ 
nes nourritures qui leur étaient licites, et 
aussi à cause de ce qu’ils obstruent la voie 
d’Allah, [à eux-mêmes et] à beaucoup de 
monde, 

161. et à cause de ce qu’ils prennent le 
Ribâ (intérêt usuraire) - qui leur étaient 
pourtant interdit - et parce qu’ils mangent 
illégalement les biens des gens. A ceux 
d’entre eux qui sont mécréants Nous avons 
préparé un châtiment douloureux. 

162. Mais ceux d’entre eux qui sont enra¬ 
cinés dans la connaissance, ainsi que les 
croyants, (tous) ont foi à ce qu’on a fait 
descendre sur toi (O Mouhammad #g) et à 
ce qu’on a fait descendre avant toi. Et quant 
à ceux qui accomplissent la Çalât , paient la 
Zakât et croient en Allah et au Jour dernier, 
ceux-là Nous leur donnerons une énorme 
récompense. 

163. Certes, Nous t’avons fait [Ô Mou¬ 
hammad #|] une révélation^ 21 comme Nous 
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[11 Voir note sourate 3 (la famille d'Imrân) : verset 55. 

L’expression «avant sa mort» peut s’interpréter de deux façons: 

1. Avant la mort de ‘I-sâ (Jésus) après sa descente (son retour) du ciel. 

2. Avant la mort du juif ou du chrétien, au moment de l’apparition de l’ange de la mort, où il 
se rendra compte que ‘î-sâ n’était qu’un serviteur et un envoyé d’Allah et n’avait aucune part 
de divinité. 

121 Comment la Révélation coranique a commencé. 

Aïcha, la Mère des croyants - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte que Hâris Bin Hichâm - 
qu’Allah l’agrée - a demandé au Messager d’Allah |jj| : "Ô Messager d’Allah ! Comment 
reçois-tu la Révélation?". Le Messager d’Allah ^ répondit: «Parfois sous forme de bruit 
d’une cloche, et c’est la plus pénible forme pour moi. Quand le porteur de la Révélation s’en 
va, je retiens tout ce qui m’a été révélé. Parfois, ce dernier se présente à moi sous forme d’un 
ange qui me parle». ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - dit en parlant du Prophète: "Je 
l’ai vu recevoir la Révélation dans une journée glaciale, il transpirait et la sueur coulait de = 
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en fîmes à Noûh et aux prophètes après lui. 
Et Nous avons fait révélation à Ibrâhîm, à 
Ismâ-îl, à Is-hâq, à Ya‘qoûb, à Al Asbât (aux 
Tribus), à ‘î-sâ, à Ayyoûb, à Hâroûn et à 
Soulayman, et Nous avons donné le Zabour 
à Dâwoûd. 

164. Et il y a des messagers dont Nous 
t’avons raconté l’histoire précédemment, et 
des messagers dont Nous ne t’avons point 
raconté l’histoire - et Allah a parlé à Moû- 
sâ de vive voix - 

165. en tant que messagers, annonciateurs 
et avertisseurs, afin qu’après la venue des 
messagers il n’y eût pour les gens point 
d’argument devant Allah. Allah est Tout 
Puissant et Sage. 

166. Mais Allah témoigne de ce qu’il a 

A 

fait descendre (le Qoufàn) vers toi (O 
Mouhammad ÿ|), Il l’a fait descendre en 
toute connaissance. Et les anges en témoi¬ 
gnent. Et Allah suffit comme témoin. 

167. Ceux qui ne croient pas (tout en dissi¬ 
mulant la vérité au sujet du Prophète Mouham¬ 
mad #| et son message de pur monothéisme 
islamique annoncé dans la Tawrât et l’Indjîl) 
et qui obstruent la voie d’Allah s’égarent 
certes loin dans l’égarement. 

168. Ceux qui ne croient pas et qui prati¬ 
quent l’injustice (en dissimulant la vérité au 
sujet du Prophète Mouhammad #§ et son 
message de pur monothéisme islamique an¬ 
noncé dans la Tawrât et ITndjîl), Allah n’est 
nullement disposé à leur pardonner, ni à les 
guider dans un chemin 

169. [autre] que le chemin de l’Enfer où 
ils demeureront éternellement. Et cela est 
facile à Allah. 
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=son front suite à cette Révélation". (Çahîhoul-Boukhâry, le livre du début de la Révélation 
coranique au messager d’Allah ^ Hadîs no 2). 
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170. Ô gens ! Le Messager (Mouhammad 
$|§) vous a apporté la vérité de la part de 
votre Seigneur. Ayez la foi, donc, cela vous 
sera meilleur. Et si vous ne croyez pas 
(qu’importe !), c’est à Allah qu’appartient 
tout ce qui est dans les deux et sur la terre. 
Et Allah est Omniscient et Sage. 

171. Ô gens du Livre (chrétiens), n’exagé¬ 
rez pas dans votre religion, et ne dites 
d’Allah que la vérité. Le Messie ‘î-sâ, fils de 
Maryam, n’est qu’un Messager d’Allah, Sa 
parole qu’il envoya à Maryam, et un souffle 
[de vie] (Roûh) venant de Lui. Croyez donc 
en Allah et en Ses messagers. Et ne dites 
pas «Trois». Cessez! Ce sera meilleur pour 
vous. Allah n’est qu’un Dieu unique. Il est 
trop glorieux pour avoir un enfant. C’est à 
Lui qu’appartient tout ce qui est dans les 
deux et sur la terre et Allah suffit comme 
protecteur.^ 
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^ Roûhoul-lah : Les premiers savants religieux (la bonne postérité de cette Oummah) dont les 
compagnons du Prophète et leurs disciples... disent qu’il y a une règle fondamentale pour faire 
la nuance entre les noms dans la construction du génitif:* 

a) quand l’un des deux noms est Allah et le second une personne ou une chose, par exemple : 
le Messager d’Allah ( Ra-soûloul-lah ), esclave d’Allah (Abdoul-lah), la Maison d’Allah (Baïtoul- 
lah), l’Esprit d’Allah (Roûhoul-lah)... ; la règle pour ce genre de noms précités est que le 
premier nom (Messager, esclave, Maison, Esprit) est une créature honorée auprès d’Allah. 
C’est ainsi qu’il faut comprendre : "Esprit d’Allah" [parlant de ‘î-sâ] c’est-à-dire qu’il s’agit 
d’une âme créée par Allah et honorée auprès de Lui. Il s’agit en fait de Son Commandement 
quand II veut une chose: "Sois!". C’est pourquoi II a dit: «Pour AUah } l’exemple de ‘î-sâ est 
comme celui d’Adam qu’il créa de poussière, puis II lui dit «Sois» et il fut. [C’est] la vérité venant 
de ton Seigneur. Ne sois donc pas du nombre des sceptiques». Sourate 3 (la famille d’Imrân) : 
versets 59 et 60. 

b) quand un des noms est Allah et le second n’est ni une personne ni une chose, alors à ce 
moment le nom annexé à Allah n’est pas une créature. Il s’agit plutôt d’une qualité (Attribut) 
d’Allah. Par exemple : la Science d’Allah (‘Ilmoul-lah), la Vie d’Allah (. Hayâtoul-lah ), la Parole 
d’Allah (Kalâmoul-lah), l’Etre d’Allah ( Zâtoul-lah ). 

* Le génitif est un cas de syntaxe exprimant un rapport de subordination entre deux noms 
(possession, dépendance...) dans les langues à déclinaison. 

Une occasion d’entrer au Paradis par la porte que l’on veut: 

Oubâdah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Quiconque atteste qu’il n’y 
a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah, l’Unique, sans associé, que Mouhammad= 
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172. Jamais le Messie ne trouve indigne 
d’être un serviteur d’Allah, ni les anges 
rapprochés [de Lui]. Et ceux qui trouvent 
indigne de L’adorer et s’enflent d’orgueil... Il 
les rassemblera tous vers Lui. 

173. Quant à ceux qui ont cru (à l’Unicité 
d’Allah - pur monothéisme islamique) - et 
fait de bonnes œuvres, Il leur accordera 
leurs pleines récompenses et y ajoutera le 
surcroît de Sa grâce. Et quant à ceux qui ont 
eu la morgue et se sont enflés d’orgueil, Il 
les châtiera d’un châtiment douloureux. Et 
ils ne trouveront, pour eux, en dehors d’Al¬ 
lah, ni allié ni secoureur. 

174. O gens ! Certes une preuve évidente 
(le Prophète Mouhammad j||) vous est 
venue de la part de votre Seigneur. Et Nous 
avons fait descendre vers vous une lumière 
éclatante. 

175. Alors ceux qui croient en Allah et 
qui s’attachent à Lui, Il les fera entrer dans 
une miséricorde venue de Lui, et dans une 
grâce aussi (le Paradis). Et II les guidera 
vers Lui dans un chemin droit. 

176. Ils te demandent ce qui a été décré¬ 
té. Dis : « Au sujet du défunt qui n’a pas de 
père ni de mère ni d’enfant, Allah vous 
donne Son décret: si quelqu’un meurt sans 
enfant, mais a une sœur, à celle-ci revient la 
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=est Son serviteur et Son Messager, que ‘î-sâ (Jésus) est serviteur d’Allah, Son Messager, Son 
Mot qu’il a insufflé à Maryam (Marie) et un Esprit créé par Lui, que le Paradis est une vérité 
et que l’Enfer est une vérité. Allah le fera entrer au Paradis par la porte qu’il voudra parmi 
les huit portes du Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3435). 
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Transcription : "Ach-hadou allâ ilâha illallâhou wahdahoû lâ charîka lahou wa anna Mouhammadanc 
abdouhou wa ra-soûlouhou wa anna ‘î-sâ abdoullahi wa rasoûlouhou wa kalimatouhou alqâhâ ilà 
Maryam wa roûhoum-minhou wa annal- djannatou haqoun wa an - nârou haq". 
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moitié de ce qu’il laisse. Et lui, il héritera 
d’elle en totalité si elle n’a pas d’enfant. 
Mais s’il a deux sœurs (ou plus), à elles alors 
les deux tiers de ce qu’il laisse ; et s’il a des 
frères et des sœurs, à un frère alors revient 
une portion égale à celle de deux sœurs. 
Allah vous donne des explications pour que 
vous ne vous égariez pas. Et Allah est 
Omniscient. 


Sourate 5 AL-MA-IDAH 
(La Table Servie) 


Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux . 

A 

1. O vous qui croyez ! Remplissez fidèle¬ 
ment vos engagements. Il vous est permis 
(pour la consommation) la bête du bétail, 
sauf ce qui sera énoncé [comme étant inter¬ 
dit]. Ne vous permettez point la chasse alors 
que vous êtes en état d’Ihrâm (pour le Hadj 
ou la ‘ Oumra ). Allah en vérité, décide ce 
qu’il veut. 

A 

2. O vous qui croyez ! Ne profanez ni les 
rites du pèlerinage (dans les endroits sacrés) 
d’Allah, ni le mois sacré, ni les animaux de 
sacrifice, ni les guirlandes^ , ni ceux qui se 
dirigent vers la maison sacrée cherchant de 
leur Seigneur grâce et agrément. Une fois 
désacralisés, vous êtes libres de chasser. Et 
ne laissez pas la haine pour un peuple qui 
vous a obstrué la route vers Al-Masdjidil- 
Harâm (la Mosquée sacrée à Makkah) vous 
inciter à transgresser. Entraidez-vous dans 
l’accomplissement dcAlbirr et At-Taqwâ (des 
bonnes œuvres et de la piété) et ne vous 
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[1] Les guirlandes faites en bois, portées par les animaux à leurs cous pour la sécurité à la 
Mecque (Makkah). 
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entraidez pas dans le péché et la transgres¬ 
sion. Et craignez Allah, car Allah est, certes, 
dur en punition ! 

3. Vous sont interdits (pour la consom¬ 
mation) : Al-Maïtah (la bête trouvée morte - 
non égorgée -), le sang, la chair de porc, ce 
sur quoi on a invoqué un autre nom que 
celui d’Allah (ce qui a été tué pour autre 
chose qu’Allah ou pour les idoles), la bête 
étouffée, la bête assommée ou morte d’une 
chute ou morte d’un coup de corne, et celle 
qu’une bête féroce a dévorée - sauf celle 
que vous égorgez avant qu’elle ne soit mor¬ 
te [Vous sont interdits aussi : la bête] 
qu’on a immolée sur An-Nouçoub^ (les 
pierres dressées), ainsi que de procéder au 
partage par tirage au sort au moyen de 
flèches. Car cela est Fisqoun (perversité). 
Aujourd’hui, les mécréants désespèrent (de 
vous détourner) de votre religion : ne les 
craignez donc pas et craignez-Moi. Aujour¬ 
d’hui, J’ai parachevé pour vous votre reli¬ 
gion, et accompli sur vous Mon bienfait. Et 
J’agrée l’Islam comme religion pour vous. Si 
quelqu’un est contraint par la faim, sans 
inclination vers le péché... alors, Allah est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

4. Ils t’interrogent (Ô Mouhammad ^) 
sur ce qui leur est permis (comme aliment). 
Dis: «Vous sont permises At-Tayyibât (les 
bonnes nourritures qu’Allah a rendues Halal 
-licites- tels que la viande des animaux 
comestibles abattus, le lait et ses dérivés, les 
fruits et légumes, ...), ainsi que ce que 
capturent les carnassiers que vous avez dres¬ 
sés, en leur apprenant ce qu’Allah vous a 
appris. Mangez donc de ce qu’ils capturent 
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[1] Voir les notes au verset 135 de la sourate 2 (la vache) et au verset 90 de la sourate 3 (la 
famille d’Imrân). 
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pour vous et prononcez dessus le nom d’Al¬ 
lah. Et craignez Allah. Car Allah est, certes, 
prompt dans les comptes. 

5. «Vous sont permises, aujourd’hui, At- 
Tayyibât. Vous est permise la nourriture des 
gens du Livre (les juifs et les chrétiens), et 
votre propre nourriture leur est permise. 
[Vous sont permises] les femmes vertueuses 
d’entre les croyantes, et les femmes vertueu¬ 
ses d’entre les gens qui ont reçu le Livre 
avant vous, si vous leur donnez leur Mahr, 
avec contrat de mariage, non en débauchés ni 
en preneurs d’amantes. Et quiconque abjure 
la foi (dans l’Unicité d’Allah ainsi que dans 
tous les autres éléments de la foi, à savoir : la 
foi aux anges, aux livres révélés, aux messa¬ 
gers, au jour dernier et au Qadr - le destin-), 
alors vaine devient son action, et il sera dans 
l’au-delà, du nombre des perdants. 

/s 

6. O vous qui croyez ! Lorsque vous vous 
levez pour la Çalât, lavez vos visages et vos 
mains (avant-bras) jusqu’aux coudes ; passez 
les mains mouillées sur vos têtes ; et lavez- 
vous les pieds jusqu’aux chevilles^ . Et si 
vous êtes en état de Djanâba , alors purifiez- 
vous (par un bain) ; mais si vous êtes mala- 
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l 1 ! Le mérite de l’ablution: les parties lavées au cours des ablutions brilleront le Jour de la 
résurrection et les musulmans seront appelés par les anges par " Algourroul-mouhadjdjaloûri' 
(les hommes aux membres brillants suite aux traces laissées par les ablutions). 

Nou’aïm Almoudjmir raconte : "Je suis monté une fois sur le toit de la mosquée en compagnie 
d’Aboû Houraïra. Celui-ci a fait ses ablutions et a dit: "J’ai entendu le Prophète dire: «Au 
Jour de la résurrection les gens de ma communauté seront appelés : "Algourroul- 
mouhadjdjaloûri" (les hommes aux membres brillants suite aux traces laissées par les 
ablutions). Quiconque peut donc étendre la région de son rayonnement,* qu’il le fasse (en 
faisant bien ses ablutions). (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 3435). 

* Remarquons que le Prophète n’a pas augmenté dans le lavage des parties au cours de 
l’ablution plus que ce qu’Allah a ordonné de laver. Etendre la région de son rayonnement 
consiste donc à bien faire ses ablutions conformément à ce que le Prophète a fait. Par 
exemple : il ne faut pas laver les mains jusqu’aux épaules ou les pieds jusqu’aux cuisses, 
prétendant ainsi étendre la région de son rayonnement le Jour de la résurrection. Pour plus 
de détails voir le livre des ablutions dans Çahîhoul-Boukhâry. 
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des, ou en voyage, ou si l’un de vous revient 
du lieu où il a fait ses besoins ou si vous 
avez touché aux femmes (rapports sexuels) 
et que vous ne trouviez pas d’eau, alors 
recourez au Tayammoum [la purification] à 
la terre pure, passez-en sur vos visages et 
vos mains^ . Allah ne veut pas vous imposer 
quelque gêne, mais II veut vous purifier et 
parfaire sur vous Son bienfait. Peut-être 
serez-vous reconnaissants. 

7. Et rappelez-vous le bienfait d’Allah sur 
vous, ainsi que l’alliance qu’il a conclue avec 
vous, quand vous avez dit : « Nous avons 
entendu et nous avons obéi». Et craignez 
Allah. Car Allah connaît parfaitement le 
contenu des cœurs. 

a 

8. O vous qui croyez ! Soyez stricts (dans 
vos devoirs) envers Allah et [soyez] des 
témoins équitables. Et que la haine pour un 
peuple ne vous incite pas à être injustes. 
Pratiquez l’équité : cela est plus proche de la 
piété. Et craignez Allah. Car Allah est certes 
Parfaitement Connaisseur de ce que vous 
faites. 

9. Allah a promis à ceux qui croient (en 
l’Unicité d’Allah) et font de bonnes œuvres 
qu’il y aura pour eux un pardon et une 
énorme récompense (le Paradis). 

10. Quant à ceux qui ne croient pas et 
traitent de mensonge Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...), ceux-là sont des gens de l’Enfer. 

11. O vous qui croyez! Rappelez-vous le 
bienfait d’Allah à votre égard, le jour où un 
groupe d’ennemis s’apprêtait à porter la 
main sur vous (en vue de vous attaquer) et 
qu’il repoussa leur tentative. Et craignez 
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(1] Le Tayammoum consiste à poser les deux paumes sur le sol puis les frotter l’une contre 
l’autre pour dégager la poussière. Les faire passer ensuite sur le visage et les mains. 
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Allah. C’est en Allah que les croyants doi¬ 
vent mettre leur confiance. 

12. Et Allah certes prit l’engagement des 
enfants d’Israël. Nous nommâmes douze 
chefs d’entre eux. Et Allah dit : «Je suis avec 
vous, pourvu que vous accomplissiez la Ça- 
lât , acquittiez la Zakât , croyiez en Mes 
messagers, les aidiez et fassiez à Allah un 
bon prêt. Alors, certes, J’effacerais vos mé¬ 
faits, et vous ferais entrer dans les Jardins 
sous lesquels coulent les ruisseaux. Et qui¬ 
conque parmi vous, après cela, mécroît, 
s’égare certes de la voie droite » ! 


13. Et puis, à cause de leur violation de 
l’engagement, Nous les avons maudits et 
avons endurci leurs cœurs : ils détournent 
les paroles de leur sens et oublient une 
partie de ce qui leur a été rappelé 111 . Tu ne 
cesseras de découvrir leur trahison, sauf d’un 
petit nombre d’entre eux. Pardonne-leur 
donc et oublie [leurs fautes]. Car Allah aime, 
certes, les bienfaisants. 

14. Et de ceux qui disent : « Nous sommes 
chrétiens», Nous avons pris leur engage¬ 
ment. Mais ils ont oublié une partie de ce 
qui leur a été rappelé [21 . Nous avons donc 
suscité entre eux l’inimitié et la haine jus¬ 
qu’au Jour de la résurrection. Et Allah les 
informera de ce qu’ils faisaient. 
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Ed a ) C’est-à-dire il a été ordonné aux juifs dans la Tawrât de suivre le Prophète Mouhammad 
quand il viendra en tant que Messager envoyé à toute l’Humanité. Voir note sourate 7 (Al~ 
A‘râf) : verset 157. 

b) Voir note sourate 41 (les versets détaillés) : verset 46. 

[2] a) C’est-à-dire il a été ordonné aux chrétiens dans l’Indjîl de suivre le Prophète 
Mouhammad quand il viendra en tant que Messager envoyé à toute l’Humanité. Voir note 
sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 157. 

b) Voir note sourate 41 (les versets détaillés) : verset 46. 
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15. Ô gens du Livre ! Notre Messager 
(Mouhammad ) vous est certes venu, vous 
exposant beaucoup de ce que vous cachiez 
du Livre, et passant sur bien d’autres cho¬ 
ses ! Une lumière (Mouhammad #£) et un 
Livre explicite (ce Qoufâiï) vous sont certes 
venus d’Allah ! 
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16. Par ceci (le Qour’ân ), Allah guide aux 
chemins du salut ceux qui cherchent Son 
agrément. Et II les fait sortir des ténèbres à 
la lumière par Sa grâce. Et II les guide vers 
un chemin droit (le monothéisme islamique). 

17. Certes sont mécréants ceux qui disent : 
«Allah, c’est le Messie, fils de Maryam!» [1] 

A 

- Dis (O Mouhammad ÿ|): «Qui donc 
détient quelque chose d’Allah (pour L’empê¬ 
cher), s’il voulait faire périr le Messie, fils 
de Maryam, ainsi que sa mère et tous ceux 
qui sont sur la terre ?... A Allah seul appar¬ 
tient la royauté des deux et de la terre et de 
ce qui se trouve entre les deux». Il crée ce 
qu’il veut. Et Allah est Omnipotent. 

18. Les Juifs et les Chrétiens ont dit : 
«Nous sommes les fils d’Allah et Ses préfé¬ 
rés. » Dis : « Pourquoi donc vous châtie-t-Il 
pour vos péchés ? » En fait, vous êtes des 
êtres humains d’entre ceux qu’il a créés. Il 
pardonne à qui II veut et II châtie qui II 
veut. Et à Allah seul appartient la royauté 
des deux et de la terre et de ce qui se 
trouve entre les deux. Et c’est vers Lui que 
sera la destination finale. 

19. Ô gens du Livre ! Notre Messager 
(Mouhammad gl) est venu pour vous 
éclairer après une interruption des messagers 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 171. 
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afin que vous ne disiez pas : « Il ne nous est 
venu ni annonciateur ni avertisseur».^ Voi¬ 
là, certes, que vous est venu un annonciateur 
et un avertisseur. Et Allah est Omnipotent. 

20. [Souvenez-vous] lorsque Moû-sâ dit à 

A 

son peuple : « O, mon peuple ! Rappelez- 
vous le bienfait d’Allah sur vous, lorsqu’il a 
désigné parmi vous des prophètes. Et II a 
fait de vous des rois. Et II vous a donné ce 
qu’il n’avait donné à nul autre aux mondes 
(hommes et djinns). 

A _ 

21. O mon peuple ! Entrez dans la terre 
sainte (Palestine) qu’Allah vous a prescrite. 
Et ne revenez point sur vos pas [en refusant 
de combattre] car vous retourneriez per¬ 
dants. 

A 

22. Ils dirent : « O Moû-sâ, il y a là un 
peuple de géants. Jamais nous n’y entrerons 
jusqu’à ce qu’ils en sortent. S’ils en sortent, 
alors nous y entrerons». 

23. Deux hommes d’entre ceux qui crai¬ 
gnaient Allah et qui étaient comblés par Lui 
de bienfaits (Yoûcha’ et Kâlab) dirent : «En¬ 
trez chez eux par la porte ; puis quand vous 
y serez entrés, vous serez sans doute les 
dominants. Et c’est en Allah qu’il faut avoir 
confiance, si vous êtes croyants». 

24. Ils dirent : « Moû-sâ ! Nous n’y entre¬ 
rons jamais, aussi longtemps qu’ils y seront. 
Va donc, toi et ton Seigneur, et combattez 
tous deux. Nous restons là où nous som¬ 
mes». 

25. Il dit : « Seigneur ! Je n’ai de pouvoir, 
vraiment, que sur moi-même et sur mon 
frère : sépare-nous donc de ce peuple de 
Fâsiqoûn (pervers)». 
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^1 a) Voir notes sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 85 et 116. 
b) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 
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26.11 (Allah) dit: «Eh bien, ce pays 
(cette terre sacrée) leur sera interdit pendant 
quarante ans, durant lesquels ils erreront sur 
la terre. Ne te tourmente donc pas pour ce 
peuple de Fâsiqoûn ». 

27. Et raconte-leur (aux juifs) en toute 
vérité (Ô Mouhammad <§g) l’histoire des 
deux fils d’Adam. Les deux offrirent des 
sacrifices (à Allah) ; celui de l’un fut accepté 
et celui de l’autre ne le fut pas. Celui-ci dit : 
«Je te tuerai sûrement». [1] «Allah n’accep¬ 
te, dit l’autre, que de la part des pieux». 

28. Si tu étends vers moi ta main pour 
me tuer, moi, je n’étendrai pas vers toi ma 
main pour te tuer: car je crains Allah, le 
Seigneur de ‘Alamîn (hommes, djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

29. Je veux que tu partes avec le péché 
de m’avoir tué et avec ton propre péché : 
alors tu seras du nombre des gens du feu. 
Telle est la récompense des Zhâlimoûn (po¬ 
lythéistes et injustes). 

30. Son Nafs (âme) l’incita à tuer son 
frère. Il le tua donc et devint ainsi du 
nombre des perdants. 

31. Puis Allah envoya un corbeau qui se 
mit à gratter la terre pour lui montrer 
comment ensevelir le cadavre de son frère. 
Il (l’assassin) dit: «Malheur à moi! Suis-je 
incapable d’être, comme ce corbeau, à même 
d’ensevelir le cadavre de mon frère ? » Il 
devint alors du nombre de ceux que ronge le 
remords. 
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[1] Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Aucun être humain n’esi 
tué ou assassiné injustement sans qu’une partie de la responsabilité ne revienne au premier fils 
d’Adam (Qabil ou Caïn comme on dit) qui a institué la tradition du meurtre (assassinat) sm 
la terre». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6867). 

Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit : 
«Attention ! Ne redevenez pas après ma mort des mécréants dont certains couperont le cou 
des autres». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6868. Voir aussi le no 1741). 
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32. C’est pourquoi Nous avons prescrit 
pour les enfants d’Israël que quiconque 
tuerait une personne non coupable d’un 
meurtre ou d’une corruption sur la terre, 
c’est comme s’il avait tué tous les hommes. 
Et quiconque lui fait don de la vie, c’est 
comme s’il faisait don de la vie à tous les 
hommes. En effet Nos messagers sont venus 
à eux avec les preuves. Et puis voilà, qu’en 
dépit de cela, beaucoup d’entre eux se 
mettent à commettre des excès (en oppres¬ 
sant injustement et en passant outre les 
limites imposées par Allah -en commettant 
les grands péchés-) sur la terre 

33. La récompense de ceux qui font la 
guerre contre Allah et Son messager, et qui 
s’efforcent de semer la corruption sur la 
terre, c’est qu’ils soient tués, ou crucifiés, ou 
que soient coupées leurs mains et leurs 
jambes opposées, ou qu’ils soient expulsés 
du pays. Ce sera pour eux l’ignominie ici- 
bas ; et dans l’au-delà, il y aura pour eux un 
énorme châtiment, 

34. excepté ceux qui se sont repentis 
avant de tomber en votre pouvoir: sachez 
qu’alors, Allah est Pardonneur et Très Misé¬ 
ricordieux. 

A 

35. O vous qui croyez ! Craignez Allah, 
cherchez le moyen de vous rapprocher de 
Lui et luttez pour Sa cause (autant que vous 
le pouvez). Peut-être serez-vous de ceux qui 
réussissent ! t2] 

36. Si les mécréants possédaient tout ce 
qui est sur la terre et autant encore, pour se 
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[1] Anas bin Malik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Les plus grands 
péchés, sont : le Chirk (le fait de donner des égaux) à Allah, la désobéissance aux parents 
(père et mère tant qu’ils n’ordonnent pas une désobéissance à Allah), le meurtre et le faux 
témoignage». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6871). 

^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 186. 
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racheter du châtiment du Jour de la résur¬ 
rection, on ne l’accepterait pas d’eux. Et 
pour eux il y aura un châtiment doulou¬ 
reux.^ 

37. Ils voudront sortir du feu, mais ils 
n’en sortiront point. Et ils auront un châti¬ 
ment permanent. 

38. Le voleur et la voleuse, coupez-leur 
(au niveau du poignet) la main [droite], en 
punition de ce qu’ils se sont acquis, et 
comme châtiment de la part d’Allah. Allah 
est Tout Puissant et Sage. 

39. Mais quiconque se repent après son 
tort et se réforme (en obéissant à Allah), 
Allah accepte son repentir. Car, Allah est, 
certes, Pardonneur et Très Miséricordieux. 

40. Ne sais-tu pas qu’à Allah [Seul] ap¬ 
partient la royauté des deux et de la terre ? 
Il châtie qui II veut et pardonne à qui II 
veut. Et Allah est Omnipotent. 
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4L O Messager (Mouhammad #|) ! Que 
ne t’affligent point ceux qui concourent en 
mécréance ; parmi ceux qui ont dit : « Nous 
avons cru » avec leurs bouches sans que leurs 
cœurs aient jamais cru et parmi les Juifs qui 
aiment bien écouter le mensonge et écouter 
d’autres gens qui ne sont jamais venus à toi 
et qui déforment le sens des mots une fois 
bien établi. Ils disent : « Si vous avez reçu 
ceci, acceptez-le et si vous ne l’avez pas 
reçu, soyez méfiants». Celui qu’Allah veut 
éprouver, tu n’as pour lui aucune protection 
contre Allah. Voilà ceux dont Allah n’a 
point voulu purifier les cœurs (de l’incrédu¬ 
lité et de l’hypocrisie). A eux, seront réser¬ 
vés, une ignominie ici-bas et un énorme 
châtiment dans l’au-delà. 
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bl Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 91. 
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42. Ils sont attentifs au mensonge et vora¬ 
ces de gains illicites. S'ils viennent à toi (O 
Mouhammad g|), sois juge entre eux ou 
détoume-toi d’eux. Et si tu te détournes 
d’eux, jamais ils ne pourront te faire aucun 
mal. Et si tu juges, alors juge entre eux en 
toute équité. Car Allah aime ceux qui jugent 
équitablement. 

43. Mais comment te demanderaient-ils 
d’être leur juge quand ils ont avec eux la 
Tawrât dans laquelle se trouve le jugement 
d’Allah ? Et puis, après cela, ils rejettent ton 
jugement. Ces gens-là ne sont nullement des 
croyants. 

44. Nous avons fait descendre la Tawrât 
(à Moû-sâ) dans laquelle il y a guide et 
lumière. C’est sur sa base que les prophètes 
qui se sont soumis à Allah, ainsi que les 
rabbins et les docteurs jugent les affaires des 
juifs. Car on leur a confié la garde du Livre 
d’Allah, et ils en sont les témoins. Ne 
craignez donc pas les gens, mais craignez- 
Moi. Et ne vendez pas Mes enseignements à 
vil prix. Et ceux qui ne jugent pas d’après ce 
qu’Allah a fait descendre, les voilà les Kâfi- 
roûn (les mécréants de moindre degré, puis¬ 
qu’ils ne se conforment pas aux lois 
d’Allah). 111 

45. Et Nous y avons prescrit pour eux vie 
pour vie, f2î œil pour œil, nez pour nez, 
oreille pour oreille, dent pour dent. Les 
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^ Il y a différents degrés de Koufr (incrédulité). 

^ Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «La vie d’un 
musulman qui confesse La ilâha illallâh (qu’il il n’y a de divinité digne d’adoration qu’Allah) 
et que je suis le Messager d’Allah, ne peut être atteinte que dans trois cas seulement : 

1) Vie contre vie c’est-à-dire en cas de meurtre intentionnel. C’est la loi de talion (Qiçâs). 

2) Un musulman marié qui commet l’adultère. 

3) Un musulman qui fait apostasie (renonce à l’Islam) et se sépare du groupe des musulmans». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6878). Pour plus de détails voir Fathoul-bari page 220. 
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blessures tombent sous la loi du talion. 
Après, quiconque y renonce par charité, cela 
lui vaudra une expiation. Et ceux qui ne 
jugent pas d’après ce qu’Allah a fait descen¬ 
dre, ceux-là sont des Zhâlimoûn (polythéistes 
et injustes - de moindre degré -). 

46. Et Nous avons envoyé après eux ‘î-sâ, 
fils de Maryam/ 1 ] pour confirmer ce qu’il y 
avait dans la Tawrât (la Torah) avant lui. Et 
Nous lui avons donné ITndjîl (l’Evangile), où 
il y a guide et lumière, pour confirmer ce 
qu’il y avait dans la Tawrât avant lui, et un 
guide et une exhortation pour Al-Moutta- 
qoûn (les pieux). 

47. Que les gens de Tlndjîl jugent d’après 
ce qu’Allah y a fait descendre. Ceux qui ne 
jugent pas d’après ce qu’Allah a fait descen¬ 
dre, ceux-là sont les Fâsiqoûn (pervers - de 
moindre degré -). 

48. Et sur toi (Ô Mouhammad ^), Nous 
avons fait descendre le Livre (ce Qour’ârt) 
avec la vérité, pour confirmer le Livre qui 
était là avant lui et Mouhàiminan (pour 
prévaloir sur lui). [2] * Juge donc parmi eux 
d’après ce qu’Allah a fait descendre. Ne suis 
pas leurs passions, loin de la vérité qui t’est 
venue. A chacun de vous Nous avons assigné 
une législation et une voie à suivre. Si Allah 
avait voulu, certes II aurait fait de vous tous 
une seule communauté. Mais II veut vous 
éprouver en ce qu’il vous donne. Concurren¬ 
cez donc dans les bonnes œuvres. C’est vers 
Allah qu’est votre retour à tous; alors II 
vous informera de ce en quoi vous divergiez. 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Certes, je suis le plus digne à me réclamer de ‘I-sâ - et tous les prophètes sont des frères 
paternels - et il n’y a personne entre lui et moi ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3442). 

[2] Mouhaïmin : qui confirme la vérité qu’il y a dans les Anciennes Saintes Ecritures et infirme 

le faux qu’on y a ajouté. 
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49. Juge alors (O Mouhammad parmi 
eux d’après ce qu’Allah a fait descendre. Ne 
suis pas leurs passions, et prends garde qu’ils 
ne tentent de t’éloigner d’une partie de ce 
qu’Allah t’a révélé. Et puis, s’ils refusent (le 
jugement révélé) sache qu’Allah veut les 
affliger fici-bas] pour une partie de leurs 
péchés. Beaucoup de gens, certes, sont des 
Fâsiqoûn. 

50. Est-ce donc le jugement du temps de 
l’ignorance qu’ils cherchent ? [ 11 Qu’y a-t-il 
de meilleur qu’Allah, en matière de juge¬ 
ment pour des gens qui ont une foi ferme ? 

51. O vous qui croyez ! Ne prenez pas 
pour Awliyâ (alliés) les juifs et les chrétiens ; 
ils sont Awliyâ les uns des autres. Et celui 
d’entre vous qui les prend pour alliés, de¬ 
vient un des leurs. Allah ne guide certes pas 
le peuple des Zhâlimoûn. 

52. Tu verras, d’ailleurs, que ceux qui ont 
la maladie aux cœurs (l’hypocrisie) se pré¬ 
cipitent vers eux et disent : « Nous craignons 
qu’un revers de fortune ne nous frappe». 
Mais peut-être qu’Allah fera venir la victoire 
ou un ordre émanant de Lui. Alors ceux-là 
regretteront leurs pensées secrètes. 

53. Et les croyants diront: «Est-ce là 
ceux (les hypocrites) qui juraient par Allah 
de toute leur force qu’ils étaient avec vous 
(les musulmans) ? » Mais leurs actions sont 
devenues vaines et ils sont devenus perdants. 

JS 

54. O vous qui croyez ! Quiconque parmi 
vous apostasie de sa religion... Allah va faire 
venir un peuple qu’il aime et qui L’aime, 
modeste envers les croyants et fier et puis- 
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Ibnou Abbas - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit : «Les 
hommes les plus détestés d’Allah sont trois : (1) un malfaiteur dans le territoire sacré de la 
Mecque, (2) un musulman qui cherche les traditions de l’anté-islam (3) et l’homme qui 
cherche à tuer un autre sans aucun droit». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6882). 
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sant envers les mécréants, qui lutte dans la 
voie d’Allah, ne craignant le blâme d’aucun 
blâmeur. Telle est la grâce d’Allah. Il la 
donne à qui II veut. Allah est Immense et 
Omniscient. 

55. Vous n’avez d’autres alliés qu’Allah, 
Son messager, et les croyants qui accomplis¬ 
sent la Çalât , s’acquittent de la Zakât , et qui 
sont RâkVoûn^ (qui s’inclinent - devant 
Allah par soumission et obéissance -). 

56. Et quiconque prend pour alliés Allah, 
Son messager et les croyants, [réussira] car 
c’est le parti d’Allah qui sera victorieux.^ 

A 

57. O vous qui croyez ! N’adoptez pas 
pour Awliyâ ceux qui prennent en raillerie et 
jeu votre religion, parmi ceux à qui le Livre 
fut donné avant vous et parmi les mécréants. 
Et craignez Allah si vous êtes croyants. 

58. Et lorsque vous faites l’appel à la 
Çalât , ils la (la prière) prennent en raillerie 
et jeu. C’est qu’ils sont des gens qui ne 
raisonnent pointé 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 43. 

^ Voir note sourate 27 (les fourmis) : verset 59. 

Comment YAzân (l’appel à la prière) a commencé. 

Allah le Très Haut a dit : «Et lorsque vous faites l’appel à la Çalât, ils la (la prière) prennent en 
raillerie et jeu. C’est qu’ils sont des gens qui ne raisonnent point». Sourate 5 (la table servie) : 
verset 58. 


«Quand on appelle à la Çalât du jour du Vendredi, accourez à révocation d’Allah et laissez tout 
négoce». Sourate 62 (le vendredi) : verset 9. 

Anas - qu’Allah l’agrée - a dit : "Les gens ont suggéré le feu et la cloche comme signaux pour 
indiquer le début des prières mais ils se sont rappelés les juifs et les chrétiens. 

Il fut alors ordonné à Bilâl de dire deux fois les formules de YAzân et une fois celles de 
Ylqâmah". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 603). 

Voici une des formules de VAzân : Voici une des formules de Vlqâmah : 

Allâhou akbar ! (2 ou 4 fois). Allahou akbar! (2 fois). 

Ach-hadou allâ ilâha illallâh (2 fois). Ach-hadou alla ilâha illallah (1 fois). 

Ach-hadou anna 

Mouhammadar-Rasoûloullah (1 fois). 

Hayya *alaç-çalât (1 fois). = 


Ach-hadou anna 

Mouhammadar-Rasoûloullah (2 fois). 
Hayya ‘alaç-çalât (2 fois). 
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59. Dis : « Ô gens du Livre ! Est-ce que 
vous nous reprochez autre chose que de 
croire en Allah, à ce qu’on a fait descendre 
vers nous et à ce qu’on a fait descendre 
auparavant? Mais la plupart d’entre vous 
sont des Fâsiqoûn. 

60. Dis: «Puis-je vous informer de ce 
qu’il y a de pire, en fait de rétribution 
auprès d’Allah ? Celui qu’Allah a maudit, 
celui qui a encouru Sa colère, et ceux dont 
Il a fait des singes, des porcs, et de même, 
celui qui a adoré le Tâghoût ceux-là ont 
la pire des places (dans le Feu de l’Enfer) et 
sont les plus égarés de la voie droite ». 

61. Lorsqu’ils viennent chez vous, ils dis¬ 
ent : «Nous croyons». Alors qu’ils sont en¬ 
trés avec la mécréance et qu’ils sont sortis 
avec. Et Allah sait parfaitement ce qu’ils 
cachent. 

62. Et tu verras beaucoup d’entre eux (les 
juifs) se précipiter vers le péché et l’iniquité, 
et manger des gains illicites ( Ribâ ). [2] Com¬ 
me est donc mauvais ce qu’ils œuvrent ! 
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63. Pourquoi les rabbins et les docteurs 
(de la Loi religieuse) ne les empêchent-ils 
pas de tenir des propos mensongers et de 
manger des gains illicites ? Que leurs actions 
sont donc mauvaises ! 

64. Et les juifs disent : « La Main d’Allah 
est fermée (sous-entendu : Allah est avare 
de Ses richesses) ! » Que leurs propres mains 
soient fermées, et maudits soient-ils pour 
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Hayya ‘alal-fatâh (2 fois). 

Allahou akbar ! (2 fois). 

Là ilâha illallâh (1 fois). 

PI Thâghoûî : Voir note sourate 2 (la 


Hayya ‘ alal-falâh (1 fois). 

Qad qâmatiç-çalât (1 ou 2 fois). 
Allahou akbar! (2 fois). 

Lâ ilâha illallâh (1 fois), 
vache) : verset 256. 
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l’avoir dit. Au contraire, Ses deux Mains^ 
sont largement ouvertes : Il distribue Ses 
dons comme II veut. Et certes, ce qui a été 
descendu vers toi de la part de ton Seigneur 
va faire beaucoup croître parmi eux la rébel¬ 
lion et la mécréance. Nous avons suscité 
entre eux l’inimité et la haine jusqu’au Jour 
de la Résurrection. Toutes les fois qu’ils 
allument un feu pour la guerre, Allah 
l’éteint. Et ils s’efforcent de semer le dés¬ 
ordre sur la terre, alors qu’Allah n’aime pas 
les Moufsidoûn (semeurs de désordre). 

65. Si les gens du Livre (juifs et chrétiens) 
avaient la foi (en Mouhammad $&) et la 
piété (non association à Allah), Nous leur 
aurions certainement effacé leurs méfaits et 
les aurions certainement introduits dans les 
Jardins du délice. 

66. S’ils avaient appliqué la Tawrât et 
rindjîl et ce qui est descendu sur eux de la 
part de leur Seigneur (le Qour’ân), ils au¬ 
raient certainement joui de ce qui est au- 
dessus d’eux et de ce qui est sous leurs 
pieds. Il y a parmi eux un groupe qui agit 
avec droiture (ils se conforment à la révéla¬ 
tion et croient au Prophète Mouhammad 
5|§, comme Abdoullâh bin Salâm^ ); mais 
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Çifâtoul-lâh (les Attributs d’Allah) : Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 73. 

Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Certes, Allah 
saisira la terre entière dans Sa Main le Jour de la Résurrection et les deux seront [pliés] dans 
Sa Main droite puis II dira : "Je suis le Roi"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7412). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Allah saisira la 
terre [toute entière]». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7413). 

[2] Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que quand la nouvelle de l’arrivée du Prophète à Al- 
Madînah (Médine) parvint à Abdoullâh bn Salâm, il se présenta au Prophète pour l’interroger 
sur certaines choses. Il dit : "Je vais t’interroger au sujet de trois choses que nul ne connaît à 
part un prophète : quel est le premier signe de l’Heure (la fin du monde) ? Quelle est la 
première nourriture que mangeront les gens du Paradis? Et qu’est-ce qui fait que l’enfant 
ressemble à son père ou à sa mère ?". Le Prophète lui dit : « Djibrîl m’a informé de cela 
auparavant». Ibnou Salâm dit: "Djibrîl, c’est l’ennemi des juifs parmi les anges". Le Prophète 
continua : « En ce qui concerne le premier signe de la fin du monde ce sera un feu qu i = 
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pour beaucoup d’entre eux, comme est mau¬ 
vais ce qu’ils font ! 

67. Ô Messager (Mouhammad 3 g), 
transmets ce qui t’a été descendu de la part 
de ton Seigneur. Si tu ne le faisais pas, alors 
tu n’aurais pas communiqué Son message. 
Et Allah te protégera des gens. Certes, Allah 
ne guide pas les gens mécréants. 

A 

68. Dis : « O gens du Livre, vous ne tenez 
sur rien, tant que vous ne vous conformez 
pas à la Tawrât et l’Indjîl et à ce qui vous a 
été descendu de la part de votre Seigneur (le 
Qour’ân)». Et certes, ce qui t’a été descendu 

a 

de la part de ton Seigneur (O Mouhammad 
3g), va accroître chez beaucoup d’entre eux 
la rébellion et la mécréance. Ne te tourmen¬ 
te donc pas pour les gens mécréants. 

69. Ceux qui ont cru, ceux qui se sont 
judaïsés, les Sabéens et les Chrétiens, ceux 
parmi eux qui croient en Allah, au Jour 
dernier et qui accomplissent les bonnes œu¬ 
vres, pas de crainte sur eux, et ils ne seront 
point affligés.^ 
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rassemblera les gens de l’est et ceux de l’ouest. Quant à la première nourriture que 
mangeront les gens du Paradis, ce sera l’appendice du foie du poisson. Enfin, quant à la 
ressemblance de l’enfant à l’un de ses parents, elle s’explique comme suit : si la décharge (le 
sperme) de l’homme précède celle de la femme, l’enfant ressemblera à son père. Et si la 
décharge (le sperme) de la femme précède celle de l’homme, l’enfant ressemblera à sa mère». 
Sur ce, Abdoullah bn Salâm déclara : "Je témoigne qu’il n’y a point de divinité digne 
d’adoration hormis Allah (la ilâha illallâh) et que tu es certes le Messager d’Allah". Il ajouta : 
"Ô Messager d’Allah ! Certes, les juifs sont des menteurs. Renseigne-toi auprès d’eux avant 
qu’ils n’apprennent la nouvelle de ma conversion à l’Islam". Quand les juifs vinrent, le 
Prophète leur dit : "Quel genre d’homme est Abdoullah bn Salâm parmi vous ? ». Ils 
répondirent: "Il est le meilleur d’entre nous, le fils du meilleur d’entre nous. Il est aussi le 
supérieur d’entre nous, le fils du supérieur d’entre nous". Le Prophète leur dit: «Que direz- 
vous s’il se convertit à l’Islam ? ». Ils dirent : "Qu’Allah le préserve de cela !". Le Prophète leur 
répéta sa question et ils lui répondirent de la même façon. Alors, Abdoullah bn Salâm sortit 
vers eux (se montra) et dit : "Je témoigne qu’il n’y a point de divinité digne d’adoration hormis 
Allah et Mouhammad est le Messager d’Allah". Sur ce, les juifs dirent : "Il est le pire d’entre 
nous, le fils du pire d’entre nous". Ils le discréditèrent alors. Abdoullah bn Salâm dit alors : 
"Voilà ce que je craignais ô Messager d’Allah". (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 3938). 

Sourate 5 (la table servie): verset 69 et sourate 2 (la vache): verset 62 : ces deux versets,= 
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70. Certes, Nous avions déjà pris renga¬ 
gement des enfants d’Israël, et Nous leur 
avions envoyé des messagers. Mais chaque 
fois qu’un Messager leur vient avec ce qu’ils 
ne désirent pas, ils en traitent certains de 
menteurs et ils en tuent d’autres. 

71. Comptant qu’il n’y aurait pas de Fit- 
nah (tentation) contre eux, ils étaient deve¬ 
nus aveugles et sourds. Puis Allah accueillit 
leur repentir. Ensuite, beaucoup d’entre eux 
redevinrent aveugles et sourds. Et Allah voit 
parfaitement ce qu’ils font. 

72. Ce sont, certes, des mécréants ceux 
qui disent : « En vérité, Allah c’est le Messie, 
fils de Maryam. » Alors que le Messie a dit : 

A 

«O enfants d’Israël, adorez Allah, mon Sei¬ 
gneur et votre Seigneur». Quiconque associe 
à Allah (d’autres divinités) Allah lui interdit 
le Paradis ; et son refuge sera le feu^ . Et 
pour les Zhâlimoûn , pas de secoureurs ! 

73. Ce sont certes des mécréants, ceux 
qui disent : « En vérité, Allah est le troisième 
de trois (dans ce qu’ils appellent la Trini¬ 
té)». Alors qu’il n’y a de Ilâh (divinité) 
qu’Une Divinité Unique ! Et s’ils ne cessent 
de le dire, certes, un châtiment douloureux 
touchera les mécréants d’entre eux. 
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=comme l’a dit Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée-, ne doivent pas être mal interprétés par le 
lecteur (Voir Tafsîr Attabari vol. 1, page 323) ; en effet les dispositions de ces versets sont 
abrogées par le verset suivant : «Et quiconque désire une religion autre que l’Islam, ne sera point 
agréé, et il sera, dans l’au-delà, parmi les perdants». Sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
Cela veut dire que depuis l’avènement de la mission prophétique de Mouhammad 3 g jusqu'à 
la fin du monde, aucune religion ne sera acceptée de qui que ce soit hormis celui qui suit la 
voie du Prophète Mouhammad 3 g comme il l’a précisé lui-même [en plus de ce verset 
coranique]: «Je jure par Celui qui détient l’âme de Mouhammad [ 3 g] en Sa Main, que 
quiconque de cette communauté aura entendu parler de moi, qu’il soit juif ou chrétien, puis 
meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons du Feu». Rapporté 
par Mouslim, [vol. 1, le livre de la foi, Hadîs no 240] et Ahmad d’après Aboû Houraïra 
qu’Allah soit satisfait de lui -. 

^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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74. Ne vont-ils donc pas se repentir à 
Allah et implorer Son pardon ? Car Allah 
est Pardonneur et Très Miséricordieux. 111 

75. Le Messie, ‘î-sâ, fils de Maryam, 
n’était qu’un Messager. Des messagers sont 
passés avant lui. Et sa mère était une 
Siddîqah (véridique - elle croyait aux Paroles 
d’Allah ainsi qu’à Ses Livres -). Et tous deux 
consommaient de la nourriture (comme tout 
autre être humain tandis qu’Allah ne mange 
pas). Vois comme Nous leur expliquons les 
Ayât et puis vois comme ils se détournent. 

76. Dis (Ô Mouhammad sg, aux êtres 
humains) : « Adorez-vous, au lieu d’Allah, ce 
qui n’a le pouvoir de vous faire ni le mal ni 
le bien ? ». Or c’est Allah qui est l’Audient 
et l’Omniscient. 

77. Dis: «Ô gens du Livre, n’exagérez 
pas en votre religion, s’opposant à la vérité. 
Ne suivez pas les passions des gens qui se 
sont égarés avant cela, qui ont égaré beau¬ 
coup de monde et qui se sont égarés de la 
voie droite. 

78. Ceux des enfants dTsraël [21 qui 
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Anas bn Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : « Allah est plus 
content du repentir de Son serviteur que l’un de vous qui retrouve son chameau duquel il est 
tombé et qu’il a perdu dans un désert avec sa nourriture et son eau chargés dessus». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6309). 

Le récit édifiant du lépreux, du chauve et de l’aveugle parmi les juifs : 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Certes, Allah le Très Haut voulut éprouver trois personnes parmi les enfants d’Israël: un 
lépreux, un chauve et un aveugle. Il leur envoya alors un ange. Celui-ci se présenta au lépreux 
et lui dit : "Qu’est-ce que tu aimes le plus" ? 11 répondit : "Une jolie couleur et une bonne peau 
car les gens ont vraiment de la répulsion pour moi". L’ange lui massa le corps et sa maladie 
disparut. Il eut ainsi une jolie couleur et une bonne peau. Puis l’ange lui dit : "Quelle sorte de 
biens aimes-tu le plus" ? Il répondit : "Les chameaux ou les vaches". Le rapporteur eut un 
doute entre le lépreux et le chauve à propos de celui qui dit les chameaux. On donna donc 
une chamelle enceinte au lépreux. L’ange lui dit : "Qu’Allah te la bénisse !". L’ange alla 
ensuite trouver le chauve et lui dit : "Qu’est-ce que tu aimes le plus" ? Il répondit : "De bons 
cheveux et que disparaisse ma maladie car les gens ont vraiment de la répulsion pour moi". 
L’ange lui massa la tête et sa maladie disparut. Il eut ainsi de bons cheveux. Puis l’ange lui= 
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n’avaient pas cru ont été maudits par la 

A 

bouche de Dawoûd et de ‘I-sâ fils de Ma- 
ryam, parce qu’ils désobéissaient (à Allah et 
à Ses Messagers) et transgressaient. 

79. Ils ne s’interdisaient pas les uns aux 
autres le Mounkar (ce qu’ils faisaient de 
blâmable). Comme est mauvais, certes, ce 
qu’ils faisaient ! 

80. Tu vois beaucoup d’entre eux s’allier 
aux mécréants. Comme est mauvais, certes, 
ce que leurs âmes ont préparé, pour eux- 
mêmes, de sorte qu’ils ont encouru le cour- 
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=dit: "Quelle sorte de biens aimes-tu le plus"? Il répondit: "Les vaches". On lui donna donc 
une vache enceinte. L’ange lui dit : "Qu’Allah te la bénisse !". L’ange alla ensuite trouver 
l’aveugle et lui dit : "Qu’est-ce que tu aimes le plus" ? Il répondit : "Qu’Allah me fasse 
recouvrer ma vue afin que je vois les gens". L’ange lui massa le visage et sa maladie disparut. 
Allah lui donna ainsi la vue. Puis l’ange lui dit : "Quelle sorte de biens aimes-tu le plus" ? Il 
répondit : "Les moutons". On lui donna donc une brebis enceinte. Chacun de ces trois 
animaux mit bas et se multiplia si bien que les trois hommes eurent respectivement un 
troupeau de chameaux remplissant une vallée, un troupeau de vaches remplissant une vallée 
et un troupeau de moutons remplissant une vallée. 

Un jour, l’ange se présenta au lépreux (guéri) sous la forme d’un lépreux et lui dit : "Je suis un 
homme pauvre qui a perdu tous les moyens pendant le voyage. Ainsi, nul ne peut satisfaire 
mon besoin à part Allah puis toi. Je te supplie au nom de Celui qui t’a donné une jolie 
couleur, une bonne peau et des richesses, de me donner un seul chameau afin que je puisse 
atteindre ma destination". Le riche lui répondit : "J’ai trop d’obligations sur moi [par 
conséquent, je ne peux pas t’en donner]. L’ange (sous la forme d’un lépreux) lui dit : "On 
dirait que je te connais. N’est-ce pas toi qui étais un lépreux pour qui les gens avaient de la 
répulsion ? Tu étais pauvre et Allah t’a enrichi ? Le riche lui dit : "J’ai eu cette richesse à 
partir de l’héritage de mes aïeux". L’ange (sous la forme d’un lépreux) lui dit: "Si tu mens, 
qu’Allah te fasse retourner à ton ancien état L’ange (sous la forme d’un chauve) alla 
ensuite chez le chauve (guéri) et lui dit la même chose que ce qu’il a dit au lépreux. Le 
chauve lui répondit de la même façon que le lépreux. L’ange (sous la forme d’un chauve) lui 
dit: "Si tu mens, qu’Allah te fasse retourner à ton ancien état!". L’ange (sous la forme d'un 
aveugle) se présenta après cela à l’aveugle (guéri) et lui dit : "Je suis un homme nécessiteux, 
un voyageur qui a perdu tous les moyens. Ainsi, je ne pourrais pas parvenir à destination sans 
l’aide d’Allah et la tienne. Je te supplie au nom de Celui qui t’a restauré ta vue, de me 
donner un seul mouton pour que je puisse atteindre ma destination". Le riche (l’ancien 
aveugle) lui dit : "Certes, j’étais un aveugle et Allah m’a donné ma vue et j’étais un pauvre et 
Allah m’a enrichi. Prends donc ce qui te plaît. Je jure par Allah que je ne t’empêcherai pas 
aujourd’hui, de prendre ce que tu voudras prendre de cette richesse". L’ange (sous la forme 
d’un aveugle) lui dit : "Garde bien ta propriété. Vous (parlant des trois hommes) avez été 
seulement mis à l’épreuve. Allah est satisfait de toi tandis qu’il est courroucé contre tes deux 
compagnons (le lépreux et le chauve)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3464). 
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roux d’Allah, et c’est dans le supplice qu’ils 
éterniseront. 

81. S’ils croyaient en Allah, au Prophète 
(Mouhammad 3 §§) et à ce qui lui a été 
descendu, ils ne prendraient pas ces mé¬ 
créants pour Awliyâ. Mais beaucoup d’entre 
eux sont des Fâsiqoûn. 

82. Tu trouveras certainement que les 
juifs et les Mouchrikoûn^ sont les ennemis 
les plus acharnés des croyants (des musul¬ 
mans). Et tu trouveras certes que les plus 
disposés à aimer les croyants sont ceux qui 
disent: «Nous sommes chrétiens». C’est 
qu’il y a parmi eux des prêtres et des 
moines, et qu’ils ne s’enflent pas d’orgueil. 



✓ i ^ 


j £ a! _iyî 





/ S 




ÔJLîj s 

^ 


fgSSs. ' > • 


PI Al-Mouchrikoun : les idolâtres, les païens, les mécréants, qui nient l’Unicité d’Allah. 
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83. Et quand ils (ceux qui se disent chré¬ 
tiens) entendent ce qui a été descendu sur le 
Messager (Mouhammad #g), tu vois leurs 
yeux déborder de larmes, parce qu’ils ont 

A 

reconnu la vérité. Ils disent: «O notre 
Seigneur ! Nous croyons : inscris-nous donc 
parmi ceux qui témoignent (de la véracité du 
Qour'ân). 

84. Pourquoi ne croirions-nous pas en 
Allah et à ce qui nous est parvenu de la 
vérité ? Pourquoi ne convoiterions-nous pas 
que notre Seigneur nous fasse entrer [au 
Paradis] en la compagnie des gens vertueux 
(le Prophète Mouhammad â§ et ses 
compagnons) ? ». 

85. Allah donc les récompense pour ce 
qu’ils disent par des Jardins sous lesquels 
coulent les ruisseaux, où ils demeureront 
éternellement. Telle est la récompense des 
Mouhsinoûn. 

86. Et quant à ceux qui ne croient pas et 
qui traitent de mensonges Nos Ayât , ce sont 
les gens de la Fournaise (l’Enfer). 

A 

87. O vous qui croyez ! ne déclarez pas 
illicites At-Tayyibât (les bonnes choses en 
tous genres) qu’Allah vous a rendues licites. 
Et ne transgressez pas. Allah, (en vérité) 
n’aime pas les transgresseurs. 

88. Et mangez de ce qu’Allah vous a 
attribué de licite et de bon. Craignez Allah, 
en qui vous avez foi. 

89. Allah ne vous sanctionne pas pour la 
frivolité dans vos serments, mais II vous 
sanctionne pour les serments que vous con¬ 
tractez délibérément. L’expiation en sera de 
nourrir dix Ma-sâkîn , de ce dont vous nour¬ 
rissez normalement vos familles, ou de les 
habiller, ou de libérer un esclave. Quiconque 
n’en trouve pas les moyens devra jeûner 
trois jours. Voilà l’expiation pour vos ser- 
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ments, lorsque vous avez juré. [1] Et tenez à 
vos serments. [2] Ainsi Allah vous explique 
Ses versets, afin que vous soyez reconnais¬ 
sants ! 

A 

90. O vous qui croyez ! Le vin [et toutes 
sortes de boissons alcoolisées et autres sub¬ 
stances enivrantes], le jeu de hasard, les 
pierres dressées, les flèches de divination ne 
sont qu’une abomination, œuvre de Chay- 
thân. Ecartez-vous en [strictement], afin que 
vous réussissiez.^ 

91. Chaythân ne veut que jeter parmi 
vous, à travers le vin et le jeu de hasard, 
l’inimité et la haine, et vous détourner de 
l’évocation d’Allah et de la Çalàt. Allez-vous 
donc y mettre fin ? 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Nous (les 
musulmans) sommes les derniers à venir au monde mais nous serons les premiers le Jour de la 
Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6624). 

Le Messager d’Allah a en outre dit: «Par Allah, si l’un de vous insiste pour accomplir un 
serment par lequel il peut faire du mal à sa famille, il commettra un péché plus grand auprès 
d’Allah que celui d’annuler son serment et de l’expier par ce qu’Allah a prescrit [comme 
compensation du serment] ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6625). 

(2] Il est préférable en Islam de ne pas jurer de faire tel ou tel acte. Et si on voit quelque 
chose de meilleur après avoir juré le contraire, il est permis à ce moment de faire ce qui est 
meilleur et d’expier le juron. 

^ Abdoullah - qu’Allah l’agrée - raconte que le Prophète ^ rencontra Zaïd bin Amr bn 
Noufaïl dans la vallée de Baldah avant le début de la Révélation [coranique] au Prophète 
Un repas fut présenté au Prophète #| qui refusa de le manger. [On le présenta ensuite à 
Zaïd], il dit: «Je ne mange pas vraiment de ce que vous égorgez à vos Ançâb (pierres 
dressées pour l’immolation au nom des divinités autres qu’Allah). Et je ne mange que ce sur 
quoi le nom d’Allah a été mentionné au moment de regorgement». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 5499). 

Ce qui est dit à propos de celui qui rend Valcool licite en l’appelant par un autre nom : 

Aboû Amir ou Aboû Mâlik Al-ach’ary rapporte qu’il a entendu le Prophète dire: «Il y aura 
certainement des gens de ma communauté qui rendront licites la fornication, le port de la soie 
[pour les hommes], la consommation de l’alcool et les instruments de musique. Parmi eux, il y 
aura certains qui resteront près d’une montagne. Là viendra vers eux, le soir, leur berger avec 
leurs moutons et leur demandera quelque chose. Ils lui diront: «Reviens demain». Alors, 
Allah les anéantira la nuit en faisant tomber la montagne sur eux ; et II transformera certains 
en singes et en cochons, qui resteront ainsi jusqu’au Jour de la Résurrection». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5590). 
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92. Obéissez à Allah et obéissez au Mes¬ 
sager (Mouhammad $g), et prenez garde 
(ne vous approchez même pas de ces choses 
défendues) ! Si ensuite vous vous détour¬ 
nez... alors sachez qu’il n’incombe à Notre 
messager que de transmettre le message 
clairement. 

93. Ce n’est pas un pêché pour ceux qui 
ont la foi et font de bonnes œuvres en ce 
qu’ils ont consommé (du vin et des gains des 
jeux de hasard avant leur prohibition) pour¬ 
vu qu’ils soient pieux (en évitant les choses 
interdites après en avoir eu connaissance) et 
qu’ils croient (en acceptant leur prohibition) 
et qu’ils fassent de bonnes œuvres ; puis qui 
[continuent] d’être pieux et de croire et qui 
[demeurent] pieux et bienfaisants. Car Allah 
aime les bienfaisants. 

94. Ô vous qui croyez ! Allah va certaine¬ 
ment vous éprouver par quelque gibier à la 
portée de vos mains et de vos lances. C’est 
pour qu’Allah sache celui qui Le craint en 
secret. Quiconque après cela transgresse 
aura un châtiment douloureux. 

95. Ô vous qui croyez ! Ne tuez pas de 
gibier pendant que vous êtes en état d’Ih- 
râm. Quiconque parmi vous en tue délibéré¬ 
ment, qu’il compense alors, soit par quelque 
bête de troupeau, semblable à ce qu’il a tué, 
d’après le jugement de deux personnes intè¬ 
gres parmi vous, et cela en offrande qu’il 
fera parvenir à [destination des pauvres de] 
la Kaba, ou bien par une expiation, en 
nourrissant des pauvres, ou par l’équivalent 
en jeûne. Cela afin qu’il goûte à la mauvaise 
conséquence de son acte. Allah a pardonné 
ce qui est passé ; mais quiconque récidive, 
Allah le punira. Allah est Tout Puissant et 
Détenteur du pouvoir de punir. 

96. La chasse en mer vous est permise, et 
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aussi d’en manger, pour votre jouissance et 
celle des voyageurs. Et vous est illicite la 
chasse à terre tant que vous êtes en état 
d’Ihrâm. Et craignez Allah vers qui vous 
serez rassemblés. 

97. Allah a institué la Ka‘ba, la Maison 
sacrée, comme un lieu de rassemblement 
pour les gens. [Il a institué] le mois sacré, 
l’offrande [d’animaux] et les guirlandes, afin 
que vous sachiez que vraiment Allah sait 
tout ce qui est dans les deux et sur la terre ; 
et que vraiment Allah est Omniscient. 

98. Sachez que Allah est sévère en puni¬ 
tion, mais aussi que Allah est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

99. Il n’incombe au Messager que de 
transmettre (le message). Et Allah sait ce 
que vous divulguez tout comme ce que vous 
cachez. 

100. Dis : « Le mauvais et le bon ne sont 
pas semblables, même si l’abondance du mal 
te séduit. Craignez donc Allah, O gens 
intelligents, afin que vous réussissiez. 

A 

101. O vous qui croyez ! Ne posez pas de 
questions sur des choses qui, si elles vous 
étaient divulguées, vous mécontenteraient. 
Et si vous posez des questions à leur sujet, 
pendant que le Qour'ân est révélé, elles 
vous seront divulguées. Allah vous a pardon¬ 
né cela. Et Allah est Pardonneur et Indul¬ 
gent. 

102. Un peuple avant vous avait posé des 
questions (pareilles) puis, devinrent mé¬ 
créants. 

103. Allah n’a pas institué la BahîrahP 
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[1) Bahîrah : c’est une chamelle dont le lait a été voué aux idoles. Par conséquent personne 
n’est autorisé à la traire. 
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la Sâ-ibahp^ la WaçîlahP^ ni le HârrP^ . 
Mais ceux qui ont mécru ont inventé ce 
mensonge contre Allah, et la plupart d’entre 
eux ne raisonnent pas. 

104. Et quand on leur dit : «Venez vers ce 
qu’Allah a fait descendre (la Révélation), et 
vers le Messager», ils disent: «Ce sur quoi 
nous avons trouvé nos ancêtres nous suffit». 
Quoi ! Même si leurs ancêtres ne savaient 
rien et n’étaient pas sur le bon chemin... ? 

A 

105. O vous qui croyez ! Vous êtes res¬ 
ponsables de vous-mêmes ! [4] Celui qui 
s’égare ne vous nuira point si vous avez pris 
la bonne voie. C’est vers Allah que vous 
retournerez tous ; alors II vous informera de 
ce que vous faisiez. 

106. O vous qui croyez ! Quand la mort 
se présente à l’un de vous, le testament sera 
attesté par deux hommes intègres d’entre 
vous, ou deux autres, non des vôtres, si vous 
êtes en voyage dans le monde et que la mort 
vous frappe. Vous les retiendrez (les deux 
témoins), après la Çalât, puis, si vous avez 
des doutes, vous les ferez jurer par Allah : 
«Nous ne faisons aucun commerce ou profit 
avec cela, même s’il s’agit d’un proche, et 
nous ne cacherons point le témoignage d’Al¬ 
lah. Sinon, nous serions du nombre des 
pêcheurs ». 

107. Si l’on découvre que ces deux té¬ 
moins sont coupables de péché, deux autres 
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hl Sâ-ibah : c’est une chamelle qui est vouée aux idoles. Elle pâture donc librement et il n’est 
pas permis de la charger de quoi que ce soit. 

^ Waçîlah: c’est une chamelle qui est vouée aux idoles pour avoir mis bas deux fois de suite 
une chamelle. 

^ Hâm : c’est une chamelle qui est consacrée aux idoles après avoir mis bas plusieurs fois. 
Elle est libre de tout travail. 

[4] « O les croyants ! Vous êtes responsables de vous-mêmes ! » c’est-à-dire après avoir 
accompli les bonnes actions par amour pour Allah, évité les mauvaises actions par crainte 
d’Allah, ordonné le bien et interdit le mal. 
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plus intègres, parmi ceux auxquels le tort a 
été fait, prendront leur place et tous jureront 
par Allah: «En vérité, notre témoignage est 
plus juste que le témoignage de ces deux-là ; 
et nous ne transgressons point. Sinon, nous 
serions certainement du nombre des injus¬ 
tes». 

108. C’est le moyen le plus sûr pour les 
inciter à fournir le témoignage dans sa forme 
réelle ; ou leur faire craindre de voir d’autres 
serments se substituer aux leurs. Et craignez 
Allah et écoutez. Allah ne guide pas les gens 
pervers. 

109. [Rappelle] le jour où Allah rassem¬ 
blera [tous] les messagers, et qu’il dira : 
« Que vous a-t-on donné comme réponse ? » 
Ils diront: «Nous n’avons aucun savoir: 
c’est Toi, vraiment, le Grand Connaisseur de 
tout ce qui est inconnu». 

110. Et quand Allah dira: «Ô ‘î-sâ, fils 
de Maryam, rappelle-toi Mon bienfait sur toi 
et sur ta mère quand Je te fortifiais du 
Saint-Esprit. Au berceau tu parlais aux 
gens,^ tout comme en ton âge mûr. Je 
t’enseignais le Livre, la Sagesse, la Tawrât 
(Torah) et l’Indjîl (l’Evangile) ! Tu fabriquais 
[à partir] de l’argile comme une forme 
d’oiseau par Ma permission ; puis tu soufflais 
dedans. Alors par Ma permission, elle deve¬ 
nait oiseau. Et tu guérissais par Ma permis¬ 
sion, l’aveugle-né et le lépreux. Et par Ma 
permission, tu faisais revivre les morts. Je te 
protégeais contre les enfants d’Israël pen¬ 
dant que tu leur apportais les preuves. Mais 
ceux d’entre eux qui ne croyaient pas dirent : 
« Ceci n’est que de la magie évidente ». 

111. Et quand J’ai révélé aux apôtres 
ceci : « Croyez en Moi et Mon messager 
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Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 46. 
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(T-sâ) ». Ils dirent : « Nous croyons ; et attes¬ 
te que nous sommes entièrement soumis». 

112. (Rappelle le moment) où les apôtres 
dirent: «Ô ‘î-sâ, fils de Maryam, ton Sei¬ 
gneur est-Il capable de faire descendre sur 
nous du ciel une table servie ? » Il leur dit : 
«Craignez plutôt Allah, si vous êtes croy¬ 
ants». 

113. Ils dirent: «Nous voulons en man¬ 
ger, rassurer ainsi nos cœurs, savoir que tu 
nous as réellement dit la vérité et en être 
parmi les témoins ». 
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114. «Ô Allah, notre Seigneur, dit T-sâ, 
fils de Maryam, fais descendre du ciel sur 
nous une table servie qui soit une fête pour 
nous, pour le premier d’entre nous, comme 
pour le dernier, ainsi qu’un signe de Ta part. 
Nourris-nous : Tu es le meilleur des nourris- 
seurs». 

115. «Oui, dit Allah, Je la ferai descen¬ 
dre sur vous. Mais ensuite, quiconque d’en¬ 
tre vous refuse de croire, Je le châtierai d’un 
châtiment dont Je ne châtierai personne 
d’autre dans l’univers.» 

116. [Rappelle] le moment où Allah dira : 

A A 

«O ‘I-sâ, fils de Maryam, est-ce toi qui as 
dit aux gens : « Prenez-moi, ainsi que ma 
mère, pour deux divinités en dehors d’Al¬ 
lah ? » Il dira : « Gloire et pureté à Toi ! Il 
ne m’appartient pas de déclarer ce que je 
n’ai pas le droit de dire ! Si je l’avais dit, Tu 
l’aurais su, certes. Tu sais ce qu’il y a en 
moi, et je ne sais pas ce qu’il y a en Toi. Tu 
es, en vérité, le Grand Connaisseur de tout 
ce qui est inconnu. 

117. Je ne leur ai dit que ce que Tu 
m’avais commandé, (à savoir): «Adorez Al¬ 
lah, mon Seigneur et votre Seigneur». Et je 
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fus témoin contre eux aussi longtemps que je 
fus parmi eux. Puis quand Tu m’as rappelé, 
c’est Toi qui fus leur observateur attentif. Et 
Tu es témoin de toute chose. 

118. Si Tu les châties, ils sont Tes servi¬ 
teurs. Et si Tu leur pardonnes, c’est Toi le 
Tout Puissant, le Sage».^ 

119. Allah dira: «Voilà le jour où leur 
véracité va profiter aux véridiques : ils auront 
des Jardins sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux pour y demeurer éternellement. » Al¬ 
lah les a agréés et eux L’ont agréé. Voilà 
l’énorme succès. 

120. A Allah seul appartient le royaume 
des deux, de la terre et de ce qu’ils renfer¬ 
ment et II est Omnipotent. 
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Sourate 6 AL-AN’ÂM 
(Les Bestiaux) 








^4m nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Louange à Allah qui a créé les deux et 
la terre, et établi les ténèbres et la lumière. 
Pourtant, les mécréants donnent des égaux à 
leur Seigneur. 


C-îùlij' 



2. C’est Lui qui vous a créés d’argile ; 
puis II vous a décrété un terme, et il y a un 
terme fixé auprès de Lui. Pourtant, vous 
doutez encore ! 

3. Et Lui, Il est Allah dans les deux et 



[1] Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Certes, vous serez 
rassemblés le Jour de la Résurrection. Et certains hommes seront pris et conduits en Enfer. Je 
dirai alors comme a dit [ l î-sâ] le pieux serviteur d’Allah: «Et je fus témoin contre eux aussi 
longtemps que je fus parmi eux. Puis quand Tu m ’as rappelé , c est Toi qui jus leur observateur 
attentif Et Tu es témoin de toute chose. Si Tu les châties, ils sont Tes serviteurs. Et si Tu leur 
pardonnes, c’est Toi le Tout Puissant, le Sage». Sourate 5 (la table servie): versets 117 et 118. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4626). 
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sur la terre. Il connaît ce que vous cachez en 
vous et ce que vous divulguez et II sait ce 
que vous acquérez. 

4. Et il ne leur vient aucun des signes 
d’entre les signes de leur Seigneur, sans 
qu’ils ne s’en détournent. 

5. Ils traitent de mensonge la vérité (le 
Qour’ân et Mouhammad) [1] quand celle-ci 
leur vient. Mais ils vont avoir des nouvelles 
de ce dont ils se moquent. 

6. N’ont-ils pas vu combien de généra¬ 
tions, avant eux, Nous avons détruites, aux¬ 
quelles Nous avions donné pouvoir sur terre, 
bien plus que ce que Nous vous avons 
donné ? Nous avions envoyé, sur eux, du 
ciel, la pluie en abondance, et Nous avions 
fait couler des rivières à leurs pieds. Puis 
Nous les avons détruites, pour leurs péchés ; 
et Nous avons créé, après eux, une nouvelle 
génération. 

7. Même si Nous avions fait descendre 
sur toi (Mouhammad) un Livre en papier 
qu’ils pouvaient toucher de leurs mains, ceux 
qui ne croient pas auraient certainement 
dit : « Ce n’est que de la magie évidente ! » 

8. Et ils disent : « Pourquoi n’a-t-on pas 
fait descendre sur lui (Mouhammad) un 
ange ? » Si Nous avions fait descendre un 
ange, c’eût été, sûrement, affaire faite ; puis 
on ne leur eût point donné de délai. 

9. Si Nous avions désigné un Ange [com¬ 
me prophète], Nous aurions fait de lui un 
homme et Nous leur aurions causé la même 
confusion que celle dans laquelle ils sont. 

10. Certes, on s’est moqué de messagers 
avant toi, mais ceux qui se sont raillés d’eux, 
leur propre raillerie les enveloppa. 
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^ Voir notes sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 85 et 116. 
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11. Dis: «Parcourez la terre et regardez 
ce qu’il est advenu de ceux qui traitaient la 
vérité de mensonge». 

12. Dis : « A qui appartient ce qui est 
dans les deux et la terre?» Dis: «A 
Allah ! » Il S’est à Lui-même prescrit la 
miséricorde. 1 ^ Il vous rassemblera, certaine¬ 
ment, au Jour de la Résurrection: il n’y a 
pas de doute là-dessus. Ceux qui font leur 
propre perte sont ceux qui ne croient pas. 

13. Et à Lui tout ce qui réside dans la 
nuit et le jour. C’est Lui qui est l’Audient, 
l’Omniscient. 

14. Dis : «Devais-je prendre pour allié 
autre qu’Allah, le Créateur des deux et de 
la terre ? C’est Lui qui nourrit et personne 
ne Le nourrit». Dis: «On m’a commandé 
d’être le premier à me soumettre». Et ne 
sois jamais du nombre des associateurs. 

15. Dis : «Je crains, si je désobéis à mon 
Seigneur, le châtiment d’un jour redouta¬ 
ble ». 

16. En ce jour, quiconque est épargné, 
c’est que [Allah] lui a fait miséricorde. Et 
voilà le succès éclatant. 

17. Et si Allah fait qu’un malheur te 
touche, nul autre que Lui ne peut l’enlever. 
Et s’il fait qu’un bonheur te touche... c’est 
qu’il est Omnipotent. 
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18. C’est Lui le Dompteur, au dessus de 




[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Allah a divisé la miséricorde en cent (100) parties. Il a gardé auprès de Lui quatre-vingt-dix- 
neuf parties et a fait descendre une seule partie sur la terre. C’est dans cette miséricorde que 
les créatures se font mutuellement miséricorde, y compris, par exemple, le fait que la jument 
soulève son sabot de crainte de piétiner son petit». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6000). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte aussi que le Messager d’Allah a dit : « Quand 
Allah a complété la création, Il a écrit dans Son Livre qui est auprès de Lui au dessus du 
Trône: «Certes, Ma miséricorde prédomine (vainc) Ma colère». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs 
no 3194). 
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Ses serviteurs ; c'est Lui le Sage, le Parfaite¬ 
ment Connaisseur. 

19. Dis : « Qu’y a-t-il de plus grand en fait 
de témoignage ? » Dis : « Allah est témoin 
entre moi et vous; et ce Qour’ân m’a été 
révélé pour que je vous avertisse, par sa 
voie, vous et tous ceux qu’il atteindra. » Est- 
ce vous vraiment qui attestez qu’il y ait avec 
Allah d’autres divinités? Dis: «Je n’atteste 
pas». Dis [aussi] : «Il n’y a qu’Une Divinité 
Unique. Et moi, je désavoue ce que vous 
(Lui) associez». 

20. Ceux à qui Nous avons donné le Livre 
reconnaissent [le Messager Mouhammad 
comme ils reconnaissent leurs propres en¬ 
fants. Ceux qui font leur propre perte sont 
ceux qui ne croient pas. [1] 

21. Qui donc est plus injuste que celui 
qui invente un mensonge contre Allah, ou 
qui traite de mensonges Ses versets ? Les 
injustes ne réussiront pas. 

22. Et le Jour où Nous les rassemblerons 
tous puis dirons à ceux qui auront donné des 
associés : « Où sont donc vos associés que 
vous prétendiez » ? 

23. Alors il ne leur restera comme excuse 
que de dire : « Par Allah notre Seigneur ! 
Nous n’étions jamais des associateurs». 

24. Vois comment ils mentent à eux-mê¬ 
mes ! Et comment les abandonnent [les 
associés] qu’ils inventaient ! 

25. Il en est parmi eux qui viennent 
t’écouter, cependant que Nous avons entouré 
de voiles leurs cœurs, qui les empêchent de 
comprendre (le Qour’ân), et dans leurs oreil¬ 
les est une lourdeur. Quand même ils ver¬ 
raient toutes sortes de preuves, ils n’y 
croiraient pas. Et quand ils viennent discuter 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 




Sourate 6. Al-An’âm 


7 ème Partie 


212 


v 


*\ I 5 J 


avec toi, ceux qui ne croient pas disent alors : 
«Ce ne sont que des légendes des anciens». 

26. Ils empêchent [les gens] de s’appro¬ 
cher de lui et s’en écartent eux-mêmes. Ils 
ne feront périr qu’eux-mêmes sans s’en ren¬ 
dre compte. 

27. Si tu les voyais, quand ils seront 
placés devant le feu. Ils diront alors : « Hé¬ 
las ! Si nous pouvions être renvoyés [sur la 
terre], nous ne traiterions plus de mensonges 
les versets de notre Seigneur et nous serions 
du nombre des croyants». 

28. Mais non ! Voilà que leur apparaîtra 
ce qu’auparavant ils cachaient. Or, s’ils 
étaient rendus [à la vie terrestre], ils revien¬ 
draient sûrement à ce qui leur était interdit. 
Ce sont vraiment des menteurs. 

29. Et ils disent : « Il n’y a pour nous 
[d’autre vie] que celle d’ici-bas ; et nous ne 
serons pas ressuscités». 

30. Si tu les voyais, quand ils comparaî¬ 
tront devant leur Seigneur. Il leur dira : 
«Cela n’est-il pas la vérité?» Ils diront: 
« Mais si ! Par notre Seigneur ! » Et, il dira : 
« Goûtez alors au châtiment pour n’avoir pas 
cru». 

31. Sont perdants certes ceux qui traitent 
de mensonge la rencontre d’Allah. [1] Et 
quand soudain l’Heure leur viendra, ils di¬ 
ront : « Malheur à nous pour notre négligence 
à son égard». Et ils porteront leurs fardeaux 
sur leurs dos, et quels mauvais fardeaux ! 

32. La présente vie n’est que jeu et amu¬ 
sement. La demeure dans l’au-delà sera 
meilleure pour ceux qui sont pieux. Eh bien, 
ne comprenez-vous pas ? 
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Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Quiconque aime 
rencontrer Allah, Allah aime le rencontrer aussi. Et quiconque déteste rencontrer Allah, Allah 
déteste de le rencontrer aussi». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6508). 
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33. Nous savons qu’en vérité ce qu’ils 
disent te chagrine. Or, vraiment ils ne 
croient pas que tu es menteur, mais ce sont 
les versets (le Qour’ân) d’Allah que les 
injustes renient. 

34. Certes, des messagers avant toi (Mou- 
hammad #g) ont été traités de menteurs. Ils 
endurèrent alors avec constance d’être trai¬ 
tés de menteurs et d’être persécutés, jusqu’à 
ce que Notre secours leur vînt. Et nul ne 
peut changer les paroles d’Allah, et il t’est 
déjà parvenu une partie de l’histoire des 
Envoyés. 

35. Vraiment leur indifférence t’afflige 
énormément, et s’il était dans ton pouvoir 
de chercher un tunnel à travers la terre, ou 
une échelle pour aller au ciel et leur appor¬ 
ter un miracle, [tu le ferais certes]. Mais si 
Allah voulait, Il pourrait les mettre tous sur 
le chemin droit. Ne sois donc pas du nombre 
des ignorants. 

36. Seuls ceux qui entendent répondent à 
l’appel [de la foi]. Et quant aux morts, Allah 
les ressuscitera ; puis ils Lui seront ramenés. 

37. Et ils disent: «Pourquoi n’a-t-on pas 
fait descendre sur lui (Mouhammad #|) un 
miracle de la part de son Seigneur ? » Dis : 
« Certes Allah est capable de faire descendre 
un miracle. Mais la plupart d’entre eux ne 
savent pas». 

38. Nulle bête marchant sur terre, nul 
oiseau volant de ses ailes, qui ne soit comme 
vous en communauté. Nous n’avons rien 
omis d’écrire dans le Livre. Puis, c’est vers 
leur Seigneur qu’ils seront ramenés. 

39. Et ceux qui traitent de mensonges 
Nos versets sont sourds et muets, dans les 
ténèbres. Allah égare qui II veut ; et II place 
qui II veut sur un chemin droit. 
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40. Dis : « Informez-moi : si le châtiment 
d’Allah vous vient, ou que vous vient 1 Heu¬ 
re, ferez-vous appel à autre qu’Allah, si vous 
êtes véridiques ? » 

41. C’est plutôt à Lui que vous ferez 
appel. Puis, Il dissipera, s’il veut, l’objet de 
votre appel et vous oublierez ce que vous 
[Lui] associez. 

42. Nous avons, certes, envoyé [des mes¬ 
sagers] aux communautés avant toi. Ensuite 
Nous les avons saisies par l’adversité et la 
détresse - peut-être imploreront-elles [la 
miséricorde d’Allah] ! - 

43. Pourquoi donc, lorsque Notre rigueur 
leur vînt, n’ont-ils pas imploré [la miséricor¬ 
de d’Allah]? Mais leurs cœurs s’étaient 
endurcis et le diable enjolivait à leurs yeux 
ce qu’ils faisaient. 

44. Puis, lorsqu’ils eurent oublié ce qu’on 
leur avait rappelé, Nous leur ouvrîmes les 
portes donnant sur toute chose (l’abondan¬ 
ce) ; et lorsqu’ils eurent exulté de joie en 
raison de ce qui leur avait été donné, Nous 
les saisîmes soudain, et les voilà désespérés. 

45. Ainsi fut exterminé le dernier reste de 
ces injustes. Et louange à Allah, Seigneur de 
‘Âlamîn (hommes, djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah). 

46. Dis: «Voyez-vous? Si Allah prenait 
votre ouïe et votre vue, et scellait vos cœurs, 
quelle divinité autre qu’Allah vous les ren¬ 
drait ? Regarde comment, à leur intention, 
Nous clarifions les preuves ! Pourtant ils s’en 
détournent. 

47. Dis : « Que diriez-vous si le châtiment 
d’Allah vous venait à l’improviste ou au 
grand jour : quels sont ceux qui seront dé¬ 
truits sinon les gens injustes ? » 

48. Nous n’envoyons des messagers qu’en 
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55. C’est ainsi que Nous détaillons les 
versets, afin qu’apparaisse clairement le che¬ 
min des criminels. 

56. Dis: «Il m’a été interdit d’adorer 
ceux que vous priez en dehors d’Allah». 
Dis : «Je ne suivrai pas vos passions : car ce 
serait m’égarer, et je ne serais plus parmi les 
bien-guidés». 

57. Dis: «Je m’appuie sur une preuve 
évidente de la part de mon Seigneur, et vous 
avez traité cela de mensonge. Ce (le châti¬ 
ment) que vous voulez hâter ne dépend pas 
de moi. Le jugement n’appartient qu’à Al¬ 
lah : Il tranche en toute vérité et II est le 
meilleur des juges. 

58. Dis : « Si ce que vous voulez hâter 
dépendait de moi, ce serait affaire faite 
entre vous et moi.» C’est Allah qui connaît 
le mieux les injustes. 
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59. C’est Lui qui détient les clefs de 
l’inconnaissable. Nul autre que Lui ne les 
connaît. Et II connaît ce qui est dans la terre 
ferme, comme dans la mer. Et pas une 
feuille ne tombe qu’il ne le sache. Et pas 
une graine dans les ténèbres de la terre, rien 
de frais ou de sec, qui ne soit consigné dans 
un livre explicite. 

60. Et, la nuit, c’est Lui qui prend vos 
âmes, et II sait ce que vous avez acquis 
pendant le jour. Puis II vous ressuscite le 
jour afin que s’accomplisse le terme fixé. 
Ensuite, c’est vers Lui que sera votre retour, 
et II vous informera de ce que vous faisiez.. 

61. Et II est le Dompteur, au-dessus de 
Ses serviteurs. Et II envoie sur vous des 
gardiens.^ Et lorsque la mort atteint l’un 
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l 1 ! a) Avis à quiconque se propose d’accomplir une bonne action. v 

Ibnou Abbas - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit, selon ce 
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de vous, Nos messagers (les anges) enlèvent 
son âme sans aucune négligence. 

62. Ils sont ensuite ramenés vers Allah, 
leur vrai Maître. C’est à Lui qu’appartient le 
jugement et II est le plus prompt des juges. 

63. Dis : « Qui vous délivre des ténèbres 
de la terre et de la mer ? » Vous L’invoquez 
humblement et en secret : « S’il nous délivre 
de ceci, nous serons du nombre des recon¬ 
naissants ». 

64. Dis : « C’est Allah qui vous en délivre 
ainsi que de toute angoisse. Pourtant, vous 
Lui donnez des associés». 

65. Dis : « Il est capable, Lui, de susciter 
contre vous, d’en haut, ou de dessous vos 
pieds, un châtiment, ou de vous confondre 
dans le sectarisme. Et II vous fait goûter 
l’ardeur [au .combat] les uns aux autres.» 
Regarde comment Nous exposons Nos ver¬ 
sets. Peut-être comprendront-ils ? 

66. Et ton peuple traite cela (le Qour’ân) 
de mensonge, alors que c’est la vérité. Dis : 
«Je ne suis pas votre garant. 

67. Chaque annonce arrive en son temps 
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=qu’il rapporte de son Seigneur (Allah) le Très Haut : «Certes, Allah le Très Haut a inscrit 
les bonnes œuvres comme les mauvaises. Puis II les a exposées de la façon suivante : 
quiconque se propose d’accomplir une bonne œuvre et ne parvient pas à l’accomplir, Allah la 
lui inscrit auprès de Lui, comme étant une bonne œuvre accomplie. Quiconque se propose 
d’accomplir une bonne œuvre et parvient à l’accomplir effectivement, Allah la lui inscrit de 
dix à sept cents fois sa valeur, et même plus encore. Et quiconque se propose d’accomplir une 
mauvaise œuvre puis la laisse [à cause d’Allah], Allah la lui inscrit, auprès de Lui, comme 
étant une bonne œuvre accomplie. Et quiconque se propose d’accomplir une mauvaise œuvre 
et l’accomplit effectivement, Allah la lui inscrit comme étant une seule mauvaise œuvre». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6491). 
b) La succession des anges auprès des serviteurs : 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Les anges se succèdent 
auprès de vous: des anges pendant la nuit et des anges pendant la journée. Ils se relèvent (se 
remplacent) pendant les prières du Fadjr (aube) et de l’/lçr (après-midi). Les anges qui ont 
passé la nuit avec vous remontent auprès de Lui (Allah). Il leur demande (alors qu’il sait mieux 
qu’eux) : « Comment avez-vous laissé Mes serviteurs » ? Les anges diront : « Nous les avons 
laissés en prière et nous les avions trouvés en prière». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3223). 







Sourate 6. Àl-An’âm 7 ème p ar jj e 


218 


v 


I » J ÿ~* 


et en son lieu. ll] Et bientôt vous le saurez. » 

68. Quand tu vois ceux qui pataugent 
dans des discussions à propos de Nos ver¬ 
sets, éloigne-toi d’eux jusqu’à ce qu’ils enta¬ 
ment une autre discussion. Et si le diable te 
fait oublier, alors, dès que tu te rappelles, ne 
reste pas avec les injustes. 

69. Il n’incombe nullement à ceux qui 
sont pieux de rendre compte pour ces gens 
là. Mais c’est à titre de rappel. Peut-être 
craindront-ils [Allah]. 
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70. Laisse ceux qui prennent leur religion 
pour jeu et amusement, et qui sont séduits 
par la vie sur terre. Et rappelle par ceci (le 
Qoufâri) pour qu’une âme ne s’expose pas à 
sa perte selon ce qu’elle aura acquis, elle 
n’aura en dehors d’Allah, ni allié ni inter¬ 
cesseur. Et quelle que soit la compensation 
qu’elle offrirait, elle ne sera pas acceptée 
d’elle. Ceux-là se sont abandonnés à leur 
perdition à cause de ce qu’ils ont acquis. 
Leur breuvage sera l’eau bouillante et ils 
auront un châtiment douloureux, pour avoir 
mécru. 

71. Dis : «Invoquerons-nous, au lieu d’Al¬ 
lah, ce qui ne peut nous profiter ni nous 
nuire ? Et reviendrons-nous sur nos talons 
après qu’Allah nous a guidés, comme quel¬ 
qu’un que les diables ont séduit et qui erre 
perplexe sur la terre, bien que des amis 
l’appellent vers le droit chemin (lui disant) : 
«Viens à nous». Dis : «Le vrai chemin, c’est 
le chemin d’Allah. Et il nous a été comman¬ 
dé de nous soumettre au Seigneur de l’Uni¬ 
vers, 

72. Et d’accomplir la Çalât et de Le 
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[1] «Chaque annonce arrive en son temps et en son lieu». Cela signifie que toute annonce 
arrivera en son temps et en son lieu et que pour toute action il y aura une récompense. 
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craindre. C’est vers Lui que vous serez 
rassemblés». 

73. Et c’est Lui qui a créé les deux et la 
terre, en toute vérité. Et le jour où II dit : 
«Sois!» Cela est, Sa parole est la vérité. A 
Lui [seul] la royauté, le jour où l’on soufflera 
dans la Trompe. C’est Lui le Connaisseur de 
ce qui est voilé et de ce qui est manifeste. 
Et c’est Lui le Sage et le Parfaitement 
Connaisseur. 

74. [Rappelle quand] Ibrâhîm dit à Azar, 
son père : « Prends-tu des idoles comme 
divinités ? Je te vois, toi et ton peuple, dans 
un égarement évident ! 








75. Ainsi avons-Nous montré à Ibrâhîm le 
royaume des deux et de la terre, afin qu’il 
fût de ceux qui croient avec conviction. 
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76. Quand la nuit l’enveloppa, il observa 
une étoile, et dit : « Voilà mon Seigneur ! » 
Puis, lorsqu’elle disparut, il dit: «Je n’aime 
pas les choses qui disparaissent ». 

77. Lorsque ensuite il observa la lune se 
levant, il dit: «Voilà mon Seigneur!» Puis, 
lorsqu’elle disparut, il dit : « Si mon Seigneur 
ne me guide pas, je serai certes du nombre 
des gens égarés». 

78. Lorsque ensuite il observa le soleil se 
levant, il dit : «Voilà mon Seigneur ! Celui-ci 
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Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Au Jour de la 
Résurrection, le Prophète Ibrâhîm rencontrera son père Azar dont le visage sera sombre et 
couvert de poussière. Ibrâhîm lui dira: "Ne t’ai-je pas conseillé de [me suivre et] de ne pas 
désobéir" ? Son père répondra : "Aujourd’hui, je ne désobéis pas". Ibrâhîm dira alors : "Ô mon 
Seigneur, certes, Tu m’as promis de ne pas me couvrir d’ignominie le jour où l’on sera 
ressuscité. Et quelle ignominie est plus grande que la malédiction et le déshonneur de mon 
père?". Allah le Très Haut dira: «Certes, J’ai interdit le Paradis aux mécréants». Puis, on 
dira à Ibrâhîm: "Ô Ibrâhîm, regarde ce qu’il y a au dessous de tes pieds". Il regardera et il 
verra [son père sous la forme d’une hyène tachée de sang qu’on attrapera par les jambes et 
qu’on jettera dans l’Enfer». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3350). 
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est plus grand» Puis lorsque le soleil dispa¬ 
rut, il dit : « Ô mon peuple, je désavoue tout 
ce que vous associez à Allah. 

79. Je tourne mon visage exclusivement 
vers Celui qui a créé (à partir du néant) les 
deux et la terre ; et je ne suis point de ceux 
qui Lui donnent des associés. » 

80. Son peuple discuta avec lui ; mais il 
dit: «Allez-vous discuter avec moi au sujet 
d’Allah, alors qu’il m’a guidé? Je n’ai pas 
peur des associés que vous Lui donnez. Je 
ne crains que ce que veut mon Seigneur. 
Mon Seigneur embrasse tout dans Sa scien¬ 
ce. Ne vous rappelez-vous donc pas ? 

81. Et comment aurais-je peur des asso¬ 
ciés que vous Lui donnez, alors que vous 
n’avez pas eu peur d’associer à Allah des 
choses pour lesquelles II ne vous a fait 
descendre aucune preuve ? Lequel donc des 
deux partis a le plus droit à la sécurité? 
[Dites-le] si vous savez. 

82. Ceux qui ont cru et n’ont point trou¬ 
blé la pureté de leur foi par quelque iniquité 
(association), ceux-là ont la sécurité; et ce 
sont eux les bien-guidés». [1] 

83. Tel est l’argument que Nous inspirâ¬ 
mes à Ibrâhîm contre son peuple. Nous 
élevons en haut rang qui Nous voulons. Ton 
Seigneur est Sage et Omniscient. 
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84. Et Nous lui avons donné Is-hâq et 
Ya‘qoûb et Nous les avons guidés tous les 
deux. Et Noûh, Nous l’avons guidé aupara¬ 
vant, et parmi la descendance (d’Ibrâhîm) 
(ou de Noûh), Dâwoûd, Soulayman, Ayyoûb, 
Yoû-souf, Moû-sâ et Hâroûn. Et c’est ainsi 
que Nous récompensons les bienfaisants. 
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[1] Voir note sourate 27 (les fourmis) : verset 59. 
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85. De même, Zakariyyâ, Yah-yâ, ‘î-sâ et 
Il-yâs, tous étant du nombre des gens de 
bien. 

86. De même, Ismâ-îl, Al-yas-’a, Yoûnou- 
sa et Loût. Chacun d’eux Nous l’avons 
favorisé plus que le reste du monde. 

87. De même une partie de leurs ancê¬ 
tres, de leurs descendants et de leurs frères 
et Nous les avons choisis et guidés vers un 
chemin droit. 

88. Telle est la direction par laquelle 
Allah guide qui II veut parmi Ses serviteurs. 
Mais s’ils avaient donné à Allah des associés, 
alors, tout ce qu’ils auraient fait eût certai¬ 
nement été vain. 

89. C’est à eux que Nous avons apporté 
le Livre, la sagesse et la prophétie. Si ces 
autres-là n’y croient pas, du moins Nous 
avons confié ces choses à des gens qui ne les 
nient pas. 

90. Voilà ceux qu’Allah a guidés : suis 
donc leur direction. Dis: «Je ne vous de¬ 
mande pas pour cela de salaire». Ce n’est 
qu’un rappel à l’intention de tout l’univers. 

91. Ils n’apprécient pas Allah comme II le 
mérite quand ils disent: «Allah n’a rien fait 
descendre sur un humain. » Dis : « Qui a fait 
descendre le Livre que Moû-sâ a apporté 
comme lumière et guide, pour les gens? 
Vous le mettez en feuillets, pour en montrer 
une partie, tout en en cachant beaucoup. 
Vous avez été instruits de ce que vous ne 
saviez pas, ni vous ni vos ancêtres. Dis : 
«C’est Allah». Et puis, laisse-les s’amuser 
dans leur égarement. 

92. Voici un Livre (le Qour’âri) béni que 
Nous avons fait descendre, confirmant ce 
qui existait déjà avant lui, afin que tu 
avertisses la Mère des Cités (la Mecque) et 






u - • 




ci; 





* X S <. 


Ç? Ip ij&J 4 ; 4 i4e 

l£jî GËj JÜâ ’H'y* If 0^ 


| ^ y ^ y y y y 

$ & 

4^' l* bîlî 4ü\ bjjâ Uj 

4< ^ 4 ï $ & £ 4 & 

*- ,i/i />' /> s > Z' 

bj* {$*3* *-W* 

'y s >*-î ^ 

I* i/w 

jU ÜiT ijîü 

yr^y >m 4 


^ >'Y'\ ïts 

ÙÇ* Alily' -y? 

^ Ai" \"\*' *" , 'izt A ✓ . V *" 

j |»i j-ydj 

4^ yj ^ <>y^y. 





Sourate 6. Al-An’âm 


7 ème Partie 


222 


V I 






les gens tout autour. Ceux qui croient au 
Jour dernier y croient (le Qour’âri) et de¬ 
meurent assidus dans leur Çalât. 

93. Et quel pire injuste que celui qui 
fabrique un mensonge contre Allah ou qui 
dit: «Révélation m’a été faite», quand rien 
ne lui a été révélé. De même celui qui dit : 
«Je vais faire descendre quelque chose de 
semblable à ce qu’Allah a fait descendre.» 
Si tu voyais les Zhâlimoûn (injustes, malfai¬ 
teurs) lorsqu’ils seront dans les affres de la 
mort, et que les anges leur tendront les 
mains (disant) : « Laissez sortir vos âmes. 
Aujourd’hui vous allez être récompensés par 
le châtiment de l’humiliation pour ce que 
vous disiez sur Allah d’autre que la vérité et 
parce que vous vous détourniez orgueilleuse¬ 
ment des Ses Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...)».^ 


bl Ce qui est dit à propos de la punition des morts dans la tombe : 

Allah le Très Haut a dit : 

«Si tu voyais les injustes lorsqu’ils seront dans les affres de la mort, et que les anges leur 
tendront les mains (disant) : « Laissez sortir vos âmes. Aujourd’hui vous allez être récompensés 
par le châtiment de l’humiliation». Sourate 6 (les bestiaux) : verset 93. 

« Nous les châtierons deux fois puis ils seront ramenés vers un énorme châtiment » Sourate 9 
(le repentir) : verset 101. 

«... Alors que le pire châtiment cerna les gens de Fir’awn : le feu, auquel ils sont exposés 
matin et soir. Ht le jour où l’Heure arrivera [il sera dit] : « Faites entrer les gens de Fir’awn au 
plus dur châtiment». Sourate 40 (lepardonneur) : versets 45 et 46. 

Albara’ bin Azib - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Quand on placera le 
croyant dans la tombe, deux anges viendront l’interroger. Il attestera alors qu’il n’y a point de 
divinité digne d’adoration hormis Allah et que Mouhammad est le Messager d’Allah (lâ ilâha 
illallâhou Mouhammadour-ra-soûloullah). Telle est [l’explication de] la parole d’Allah le Très 
Haut : «Allah affermit les croyants par une parole ferme, dans la vie présente et dans l’au-delà». 
Sourate 14 (Ibrâhîm): verset 27. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1369). 

Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Quand le serviteur est placé dans 
sa tombe, que ceux qui l’ont enterré tournent le dos, il entendra certes, leurs pas. A ce 
moment viendront à lui deux anges qui le feront asseoir et lui diront : "Que disais-tu au sujet 
de cet homme Mouhammad" ? Il (le croyant) répondra : "Je témoigne qu’il est le serviteur et 
l’Envoyé d’Allah". On lui dira alors : "Regarde ta place dans le feu, Allah t’a substitué à cela 
une autre place dans le Paradis". Le Prophète ajouta: «Le mort verra alors toutes les deux 
places (celle du feu et celle du Paradis). Quant au mécréant ou l’hypocrite, il répondra [à la 
question des anges] : "Je ne sais rien de lui (Mouhammad), je disais seulement comme les= 
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94. Et vous voici venus à Nous, seuls, 
[sans richesse ni amis ni rien d’autre] tout 
comme Nous vous avions créés la première 
fois, abandonnant derrière vos dos tout ce 
que Nous vous avions accordé. Nous ne vous 
voyons point accompagnés des intercesseurs 
que vous prétendiez être des associés. Il y a 
certainement eu rupture entre vous : ils vous 
ont abandonnés, ceux que vous prétendiez 
[être vos intercesseurs]. 

95. Certes, c’est Allah qui fait fendre la 
graine et le noyau : du mort II fait sortir le 
vivant, et du vivant, Il fait sortir le mort. Tel 
est Allah. Comment donc vous laissez-vous 
détourner ? 

96. [C’est Lui le] Fendeur de l’aube, Il a 
fait de la nuit une phase de repos ; le soleil et 
la lune pour mesurer le temps. Voilà l’ordre 
conçu par le Tout Puissant, l’Omniscient. 
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97. Et c’est Lui qui vous a assigné les 
étoiles,pour que, par elles, vous vous 
guidiez dans les ténèbres de la terre et de la 
mer. Certes, Nous exposons Nos Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...) pour ceux qui savent ! 
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=gens disaient". On lui dira : "Oui, tu n’as ni su ni lu le Coran pour en tirer leçon". Puis on le 
frappera d’un marteau de fer entre ses oreilles (sur la nuque). Il poussera un cri qui sera 
entendu de tout ce qui l’environne hormis les djinns et les humains». ( Çahîhoul-Boukhân\ 
Hadîs no 1338). 

E1J Le but de la création des étoiles 

Aboû Qatadah - qu’Allah l’agrée - a dit à propos de la Parole d’Allah: «Nous avons 
effectivement embelli le ciel le plus proche de lampes (les étoiles)...». Sourate 67 (la royauté): 
verset 5. 

« Allah a créé les étoiles pour trois buts : 

1) Décor ou embellissement du ciel le plus proche. 

2) Projectiles ou missiles à lancer sur les diables. 

3) Signes ou repères pour guider les voyageurs. 

Ainsi, quiconque essaie de les interpréter autrement tombera dans l’erreur et perdra son effort 
en s’imposant ce qui est au-delà de sa connaissance». (Çahîhoul-Boukhâry, livre du 
commencement de la création, chapitre 3). 
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98. Et c’est Lui qui vous a créés à partir 
d’une personne unique (Adam). Et II vous a 
fixé une demeure [sur la terre ou dans le 
ventre de vos mères] et un lieu de dépôt 
[dans la terre c’est-à-dire dans vos tombes 
ou dans les lombes de vos pères]. Certes, 
Nous avons exposé les preuves pour ceux qui 
comprennent. 

99. Et c’est Lui qui, du ciel, a fait des- 
j cendre l’eau (la pluie). Puis par elle, Nous 

fîmes germer toute plante, de quoi Nous 
fîmes sortir une verdure, d’où Nous produi¬ 
sîmes des grains, superposés les uns sur les 
autres ; et du palmier, de sa spathe, des 
régimes de dattes qui se tendent. Et aussi les 
jardins de raisins, l’olive et la grenade, sem¬ 
blables [dans leur espèce] ou différents [en 
variété et goût] les uns des autres. Regardez 
leurs fruits au moment de leur production et 
de leur mûrissement. Voilà bien là des 
signes pour ceux qui ont la foi. 

100. Et ils ont désigné des associés à 
Allah : les djinns ; alors que c’est Lui qui les 
a créés (les djinns). Et ils Lui ont inventé, 
dans leur ignorance, des fils et des filles. 
Gloire à Lui ! Il transcende tout ce qu’ils 
Lui attribuent. 

101. Créateur des deux et de la terre. 
Comment aurait-Il un enfant, alors qu’il n’a 
pas de compagne ? C’est Lui qui a tout créé, 
et II est Omniscient.^ 
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102. Voilà Allah, votre Seigneur ! Là iiâ- 
ha ülâ houwa (Pas de divinité digne d’adora¬ 
tion à part Lui), Créateur de tout. Adorez- 
Le donc [tout seul]. C’est Lui le Wakîl (qui a 
charge) de tout. 

103. Les regards ne peuvent L’atteindre, 
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PI Voir note sourate 2 (la vache) : verset 116. 
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cependant qu’il saisit tous les regards. Et II 
est Al-latîf (le Doux), le Parfaitement Con¬ 
naisseur. 

104. Certes, il vous est parvenu des pre¬ 
uves évidentes, de la part de votre Seigneur. 
Donc, quiconque voit clair, c’est en sa fa¬ 
veur ; et quiconque reste aveugle, c’est à son 
détriment, car je (Mouhammad s&g) ne suis 
nullement chargé de votre sauvegarde. 

105. C’est ainsi que Nous expliquons les 
versets ; et afin qu’ils (les mécréants) disent : 
«Tu as étudié [les Livres des gens de l’Ecri¬ 
ture et tu apportes ce Qour’ân à partir de 
cela]». Et afin de l’exposer clairement à des 
gens qui savent. 

106. Suis [O Mouhammad i|] ce qui t’est 
révélé de la part de ton Seigneur. Lâ ilâha 
illâ houwa (Pas de divinité digne d’adoration 
à part Lui). Et écarte-toi des Mouchri- 
koûn . [1] 

107. Si Allah le voulait, ils ne seraient 
point associateurs ! Mais Nous ne t’avons 
pas désigné comme gardien sur eux ; et tu 
n’es pas leur Wakîi (garant). 

108. N’injuriez pas ceux qu’ils (les mé¬ 
créants) invoquent, en dehors d’Allah, car 
par agressivité, ils injurieraient Allah, dans 
leur ignorance. De même, Nous avons enjo¬ 
livé [aux yeux] de chaque communauté, sa 
propre action. Ensuite, c’est vers leur Sei¬ 
gneur que sera leur retour ; et II les informe¬ 
ra de ce qu’ils œuvraient. 1 ^ 
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fl] Mouchrikoûn (les idolâtres, les païens, les polythéistes, les mécréants vis-à-vis de PUnicité 
d’Allah et vis-à-vis de la mission du Messager Mouhammad ^). 

[2 1 Le récit des gens sur lesquels s’est refermée une grotte. 

Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah a 
dit : « Pendant que trois hommes de nations révolues (passées) marchaient (voyageaient), il 
commença subitement à pleuvoir. Ils se réfugièrent alors dans une grotte. L’entrée de la grotte 
fut soudainement bloquée par un rocher. L’un d’eux dit : "Ô vous ! Par Allah, rien ne peut 
vous sauver [de cette situation] sauf la sincérité (la vérité). Que chacun invoque Allah par= 
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109. Et ils jurent par Allah de toute la 
force de leurs serments, que s’il leur venait 
un miracle, ils y croiraient [sans hésiter]. 
Dis : « En vérité, les miracles ne dépendent 
que d’Allah». Mais qu’est ce qui vous fait 
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= l’évocation d’une action qu’il sait avoir accomplie uniquement pour Allah". Le premier 
d’entre eux invoqua en ces termes: "Ô Seigneur Allah! Tu sais que j’avais engagé un 
laboureur qui a travaillé pour moi pour un Faraq* de riz. Il abandonna ce travail et s’en alla. 
Je semai alors ce Faraq de riz et, avec le revenu du produit de récolte, j’achetai des vaches 
pour lui. Quand il revint plus tard me réclamer son salaire, je lui dis: "Vois-tu ces vaches? 
Elles sont à toi, tu peux en disposer". Il me répondit : "Tu me dois seulement un Faraq de riz". 
Je lui dis : "Tu peux disposer de ces vaches car elles sont le produit de ton Faraq de riz". Et il 
les conduisit. Ô Allah ! Si Tu considères que j’avais fait cela par crainte de Toi, alors dégage 
le rocher". Le rocher se dégagea alors un peu de l’entrée de la grotte. Le deuxième dit: «O 
Seigneur Allah ! Tu sais que lorsque mon père et ma mère étaient très avancés en âge, je leur 
apportais chaque nuit le lait de mes moutons. Je fus retardé une nuit et quand j’arrivai [avec 
le lait] ils étaient déjà endormis. Alors que ma femme et mes enfants criaient de faim, je ne 
leur donnai point à boire avant mes parents. Or je dédaignais de réveiller ces derniers et j’eus 
peur aussi qu’ils se réveillassent la nuit pour réclamer le lait. Je restai donc à leur chevet [à 
attendre] jusqu’à l’apparition de l’aube. O Allah ! Si Tu considères que j’avais fait cela par 
crainte de Toi, alors dégage le rocher". Le rocher se dégagea alors de l’entrée de la grotte au 
point qu’ils pouvaient voir le soleil. Le troisième dit : "Ô Seigneur Allah ! Tu sais bien que 
j’avais une cousine. De tous les humains, elle était la personne la plus aimée de moi. Je l’avais 
désirée mais elle refusa en me réclamant cent dinars. Je rassemblai alors ce montant et le lui 
apportai. Après quoi elle m’autorisa à coucher avec elle. Quand je me plaçai entre ses deux 
jambes, elle me dit : "Crains Allah et ne déflore le cachet qu’en toute légalité". Je me relevai 
aussitôt, lui laissant les cent dinars. Ô Allah ! Si Tu considères que j’avais fait cela par crainte 
de Toi, alors dégage le rocher". Allah les délivra alors en dégageant complètement le rocher 
et ils purent sortir». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 3465). 

* Faraq: unité de mesures = 3 çâ (1 çâ = 4 Moud et 1 Moud = 1100g environ). 

1 Faraq = 3 x 4 x 1100 = 13 200g soit 13,2 kg. 

Ce Hadîs nous enseigne une des voies légales du Tawassoul (intercession) entre notre Seigneur 
Allah et nous. Cette intercession consiste à invoquer Allah par le biais de nos bonnes actions 
et non par le biais de créatures tels que les anges, les envoyés, les prophètes, les saints, les 
parents... Quant au Hadîs de l’aveugle qui a invoqué Allah par le biais du Prophète, il faut 
comprendre qu’il a fait appel à l’invocation du Prophète et non au Prophète lui-même : c’est- 
à-dire qu’il a demandé à Allah d’accepter l’invocation du Prophète en sa faveur. En effet, le 
Prophète lui avait dit au moment de sa requête : «Si tu le veux, j’invoquerais Allah pour que 
tu recouvres la vue, et si tu veux tu patientes et ce sera meilleur pour toi». Et quand l’aveugle 
eut choisi de recouvrer la vue, le Prophète lui recommanda de faire ses ablutions et de 
demander à Allah d’accepter l’invocation du Prophète en sa faveur. Ainsi, le Prophète 
invoqua spécialement pour cet aveugle et ce dernier invoqua Allah pour que l’invocation du 
Prophète soit acceptée. Si l’invocation n’était pas spécifique à cet aveugle, tout aveugle qui 
invoquerait Allah par cette invocation recouvrerait la vue. Mais tel n’est pas le cas. 
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penser [Ô musulmans] que quand cela (le 
signe) arrivera, ils n’y croiront pas ? 

110. Nous détournerons leurs cœurs et 
leurs yeux [de la guidée] ; parce qu’ils n’ont 
pas cru la première fois et Nous les laisse¬ 
rons, aveugles, dans leur rébellion. 
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111. Et si Nous faisions descendre les 
anges vers eux [comme ils l’avaient proposé], 
si les morts leur parlaient, et si Nous rassem¬ 
blions toute chose devant eux, ils ne croi¬ 
raient que si Allah veut. Mais la plupart 
d’entre eux ignorent. 

112. Ainsi, à chaque prophète, avons- 
Nous assigné un ennemi : des Chayâtîn (dia¬ 
bles) d’entre les hommes et les djinns , qui 
s’inspirent trompeusement les uns aux autres 
des paroles enjolivées. Si ton Seigneur avait 
voulu, ils ne l’auraient pas fait ; laisse-les 
donc avec ce qu’ils inventent. 

113. Et pour que les cœurs de ceux qui 
ne croient pas à l’au-delà se penchent vers 
elles, qu’ils les agréent, et qu’ils perpètrent 
ce qu’ils perpètrent [comme péchés et mau¬ 
vaises actions]. 

114. [Dis ô Mouhammad ig] : chercherai- 
je un autre juge qu’Allah, alors que c’est Lui 
qui a fait descendre vers vous ce Livre (le 
Qour’ân) bien exposé ? Ceux auxquels Nous 
avons donné le Livre (la Tawrât (Torah) et 
ÏIndjîl (l’Evangile) savent qu’il est descendu 
avec la vérité venant de ton Seigneur. Ne 
sois donc point du nombre de ceux qui 
doutent. 

115. Et la parole de ton Seigneur s’est 
accomplie en toute vérité et équité. Nul ne 
peut modifier Ses paroles. Il est l’Audient, 
l’Omniscient. 

116. Et si tu obéis à la majorité de ceux 
qui sont sur la terre, ils t’égareront du 
sentier d’Allah : ils ne suivent que la conjec¬ 
ture et ne font que fabriquer des mensonges. 
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117. Certes ton Seigneur connaît le mieux 
ceux qui s’égarent de Son sentier, et c’est 
Lui qui connaît le mieux les bien-guidés. 

118. Mangez donc [la viande] de ce sur 
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quoi on a prononcé le nom d’Allah si vous 
êtes croyants en Ses Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...). 

119. Qu’avez-vous à ne pas manger [la 
viande] de ce sur quoi le nom d’Allah a été 
prononcé [au moment de l’égorgement] ? 
Alors qu’il vous a détaillé ce qu’il vous a 
interdit, à moins que vous ne soyez con¬ 
traints d’y recourir. Beaucoup de gens éga¬ 
rent [d’autres], sans savoir, par leurs 
passions. C’est ton Seigneur qui connaît le 
mieux les transgresseurs. 

120. Evitez [ô humains toute sorte de] 
péché apparent ou caché, [car] ceux qui 
acquièrent le péché seront rétribués selon ce 
qu’ils auront commis. 
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121. Et ne mangez pas [ô croyant, la 
viande] de ce sur quoi le nom d’Allah n’a pas 
été prononcé, car ce serait (assurément) une 
perversité. Les Chayâtîn (diables) inspirent à 
leurs alliés [parmi les hommes] de discuter 
avec vous. Si vous leur obéissez [en rendant 
légale la consommation de la viande de Maï- 
tah (bête morte)],^ vous deviendrez certes 
des Mouchrikoûn (associateurs) [car vous au¬ 
rez obéi à des créatures au détriment des 
ordres d’Allah, ce qui est un polythéisme]. 



© àj^X 


Ahmad, Attirmizy et Ibnou Djarîr rapportent que le Messager d’Allah récitait un jour le 
verset 31 de la sourate 9 (le repentir) : «Ils (les juifs et les chrétiens) ont pris leurs rabbins et leurs 
moines ainsi que le Messie fils de Maryam comme seigneurs en dehors d'Allah, alors qu'on ne leur 
a commandé que d'adorer une Divinité Unique (Allah). Pas de divinité [digne d’adoration] à part 
Lui! Gloire à Lui! Il est au-dessus de ce qu'ils [Lui] associent». Adi bin Hâtim riposta en 
disant: "Ô Messager d’Allah, ils ne les ont pas adorés". Le Messager d’Allah lui dit : «N’est-ce 
pas que ces rabbins et ces moines avaient rendu le licite illicite et vice-versa et que les gens du 
Livre (les juifs et les chrétiens) leur avaient obéi en cela ? En faisant ainsi, ils les avaient 
réellement adorés». Voir Tafsir Attabari vol. 10. 

En Islam, nul ne doit être obéi et suivi que dans l’obéissance à Allah comme l’a dit le 
Prophète: «Il n’y a pas d’obéissance à une créature dans la désobéissance au Créateur». 
Rapporté par Ahmad et autres. 
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122. Est-ce. que celui qui était mort [pour 
cause d’ignorance et de mécréance] et que 
Nous avons ramené à la vie [grâce à la 
connaissance et à la foi] et à qui Nous avons 
assigné une lumière [de foi] grâce à laquelle 
il marche parmi les gens, est pareil à celui 
[le mécréant, le polythéiste ou l’hypocrite] 
qui est dans les ténèbres sans pouvoir en 
sortir ? C’est ainsi qu’on a enjolivé aux 
mécréants ce qu’ils œuvrent. 

123. Ainsi, Nous avons placé dans chaque 
cité de grands criminels qui y ourdissent des 
complots. Mais ils ne complotent que contre 
eux-mêmes et ils n’en sont pas conscients. 
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124. Et lorsqu’une preuve leur vient [de 
la part d’Allah], ils disent: «Jamais nous ne 
croirons tant que nous n’aurons pas reçu un 
don semblable à celui qui a été donné aux 
messagers d’Allah». Allah sait mieux où 
placer Son message. Ceux (les polythéistes et 
les pécheurs) qui ont commis le crime seront 
atteints d’un rapetissement auprès d’Allah 
ainsi que d’un supplice sévère pour les ruses 
qu’ils tramaient. 

125. Et puis, quiconque Allah veut gui¬ 
der, Il lui ouvre la poitrine à l’Islam. Et 
quiconque II veut égarer, Il rend sa poitrine 
étroite et gênée, comme s’il s’efforçait de 
monter au ciel. Ainsi Allah inflige Sa puni¬ 
tion à ceux qui ne croient pas.^ 
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[1] Quand Allah veut du bien au serviteur, Il lui fait comprendre la religion (le Coran et la 
Sounnah). 

Mouâ-wiyah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «A quiconque Allah veut du 
bien, Il lui fait comprendre [en particulier le Coran et la Sounnah]. Certes, je ne suis qu’un 
distributeur et c’est Allah qui donne. Cette communauté (celle des vrais croyants qui obéissent 
aux ordres d’Allah et à ceux du Prophète) suivra toujours la vérité sans souffrir de l’opposition 
de ceux qui le contredisent, jusqu’à ce que vienne l’Ordre d’Allah (le Jour du Jugement 
Dernier)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 71). 
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126. Telle est la voie de ton Seigneur (le 
Qour’ân et lTslam) dans toute sa rectitude. 
Nous avons [effectivement] bien détaillé les 
Ayâî (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) à des gens qui se rap¬ 
pellent. 

127. [Il y aura] pour eux la maison du 
Salut [le Paradis] auprès de leur Seigneur. 
Et c’est Lui qui est leur Wali (soutien, ami 
et protecteur), pour ce qu’ils faisaient (sur 
terre). 

128. Et le jour où II les rassemblera tous : 
«O communauté des djinns , vous avez trop 
abusé des humains». Et leurs Awliyâ (amis 
et allies) parmi les humains diront : « O 
notre Seigneur, nous avons profité les uns 
des autres, et nous avons atteint le terme 
que Tu avais fixé pour nous». Il leur dira: 
«L’Enfer est votre demeure, pour y rester 
éternellement, sauf si Allah en décide autre¬ 
ment». Vraiment ton Seigneur est Sage et 
Omniscient. 

129. Et ainsi accordons-Nous, à certains 
Zhâlimoûn (polythéistes et injustes) l’auto¬ 
rité sur d’autres [injustes], à cause de ce 
qu’ils ont acquis [comme crimes]. 

A 

130. O communauté des djinns et des 
humains, ne vous est-il pas venu des messa¬ 
gers, choisis parmi vous, qui vous ont racon¬ 
té Mes Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations...) et averti de la 
rencontre de ce jour ? Ils diront : « Nous 
témoignons contre nous-mêmes». La vie 
présente les a trompés ; et ils ont témoigné 
contre eux-mêmes qu’ils étaient [en vérité] 
mécréants. 

131. C’est que ton Seigneur n’anéantit 
point injustement [les populations] des cités 
dont les gens ne sont pas encore avertis. 

132. A chacun des rangs [des récompen- 
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ses] selon ses œuvres. Or ton Seigneur n’est 
pas inattentif à ce qu’ils font. 

133. Ton Seigneur est le Suffisant à Soi- 
même, le Détenteur de la miséricorde. STI 
voulait. Il vous ferait périr et mettrait à 
votre place qui II veut, de même qu’il vous a 
créés d’une descendance d’un autre peuple. 

134. Ce qui vous a été promis arrivera 
certainement. Et vous n’êtes pas à même de 
[Nous] réduire à l’impuissance [en échappant 
à Notre punition]. 

135. Dis [Ô Mouhammad #|]: «Ô mon 
peuple ! Continuez à agir selon votre métho¬ 
de ; moi aussi j’agirai selon la mienne. En¬ 
suite, vous saurez qui aura un meilleur [sort] 
dans l’au-delà». Certes, les Zhâlimoûn (poly¬ 
théistes et injustes) ne réussiront jamais. 

136. Et ils assignent à Allah une part de 
ce qu’il a Lui-même créé, en fait de récoltes 
et de bestiaux, et ils disent : « Ceci est à 
Allah - selon leur prétention ! -, et ceci à 
nos divinités.» Mais ce qui est pour leurs 
divinités ne parvient pas à Allah, tandis que 
ce qui est pour Allah parvient à leurs 
divinités. Comme leur jugement est mau¬ 
vais ! 

137. Et c’est ainsi que leurs divinités ont 
enjolivé à beaucoup de Mouchrikoûn (les 
idolâtres, les polythéistes, les mécréants vis- 
à-vis de l’Unicité d’Allah, les païens) le 
meurtre de leurs enfants, afin de les ruiner 
et de travestir à leurs yeux leur religion. Or 
si Allah voulait, ils ne le feraient pas. Laisse- 
les donc, ainsi que ce qu’ils inventent. 

138. Et ils dirent : « Voilà des bestiaux et 
des champs frappés d’interdiction : n’en 
mangeront que ceux que nous voudrons» - 
selon leur prétention ! - Et voilà des bêtes 
dont le dos est tabou, et des bêtes sur 
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lesquelles ils ne mentionnent pas le nom 
d’Allah. Des inventions contre Lui ! Il les 
rétribuera pour ce qu’ils inventaient comme 
mensonges. 

139. Et ils dirent : « Ce qui est dans le 
ventre de ces bêtes [comme lait et entrailles] 
est réservé aux mâles d’entre nous, et inter¬ 
dit à nos femmes». Et si c’est un mort-né, ils 
y participent tous. Bientôt II les rétribuera 
pour leur prescription, car II est Sage et 
Omniscient. 



140. Ils sont certes perdants, ceux qui 
ont, par sottise et ignorance, tué leurs en¬ 
fants, et ceux qui ont interdit,ce qu’Allah 
leur a attribué de nourriture, inventant des 
mensonges contre Allah. Ils se sont égarés et 
ne sont point guidés. 

141. C’est Lui qui a créé les jardins, treil- 
lagés et non treillagés ; ainsi que les palmiers 
et la culture aux récoltes diverses ; {de même 
que] l’olive et la grenade, d’espèces sembla¬ 
bles et différentes [en goût]. Mangez de leurs 
fruits, quand ils en produisent ; et acquittez- 
en les droits le jour de la récolte. [La Zakât 
sur les grains et fruits est exigible quand la 
récolte atteint cinq Awsouq équivalant à 618 
kilogrammes. Elle est de 10 % sur ce qui est 
arrosé directement par la pluie, les sources 
ou les autres moyens naturels. Elle est de 
5 % si l’arrosage est fait par des méthodes 
qui requièrent de la main d’œuvre et du 
capital]. Et ne gaspillez point 111 car II n’aime 
pas les Mousrifin (gaspilleurs). 

142. Et [Allah a créé] parmi les bestiaux, 
certains pour le transport (tel le chameau), 
et d’autres pour diverses utilités (étant inca¬ 
pables d’assurer le transport tels le mouton 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 5. 
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et la chèvre) ; mangez de ce qu’Allah vous a 
attribué, et ne suivez pas les pas du Chay- 
thân (diable), car il est pour vous un ennemi 
déclaré. 

143. [Il en a créé] huit, en couples : deux 
[mâle et femelle] pour les ovins, [1] deux 
[mâle et femelle] pour les caprins... Dis: 
«Est-ce les deux mâles qu’il a interdits ou 
les deux femelles, ou ce qui est dans les 
matrices des deux femelles? Informez-moi 
de toute connaissance, si vous êtes véridi¬ 
ques » ; 

144. ... deux [mâle et femelle] pour les 
camélidés, deux pour les bovins... Dis: «Est- 
ce les deux mâles qu’il a interdits ou les 
deux femelles, ou ce qui est dans les ma¬ 
trices des deux femelles ? Ou bien étiez-vous 


bl Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Pendant qu’un berger était au milieu de son troupeau de moutons, un loup les attaqua, en 
prit un et s’enfuit. Le berger le poursuivit. Le loup se tourna alors vers lui et dit : "Qui sera 
son gardien le jour [de l’attaque] des animaux sauvages, jour où il n’y aura pas d’autre gardien 
pour lui à part moi ?" D’autre part, pendant qu’un homme conduisait une vache lourdement 
chargée, elle se retourna et lui dit : "Certes, je ne suis pas créée pour ça, mais pour le labour". 
Les gens dirent : "Soubhânallah ! (Gloire à Allah)". Le Prophète ajouta : «Moi, je crois à cela, 
ainsi qu’Aboû Bakr et Oumar - qu’Allah soit satisfait d’eux - ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
3663). 

Il a été rapporté aussi qu’un autre loup a parlé au temps du Prophète. Aboû Sa-id Alkhoudry 
- qu’Allah l’agrée - rapporte en effet : "Pendant qu’un berger était au milieu de son troupeau 
de moutons, un loup les attaqua, en prit un et s’enfuit. Le berger le poursuivit, et lui arracha 
le mouton. Le loup s’assit alors sur sa queue et dit au berger : "Crains Allah ! Tu as repris la 
subsistance qu’Allah m’a donnée". Le berger s’exclama: "Ah! Chose vraiment étonnante, un 
loup qui s’assoit sur sa queue et parle la langue d’un être humain!". Le loup lui dit: 
"T’informerai-je de quelque chose de plus étonnant que cela ? Il y a Mouhammad à Yasrib 
(Al Madina ou Médine) qui informe les gens au sujet des nouvelles du passé". En apprenant 
cela, le berger conduisit son troupeau vers Médine. [Quand il fut près de Médine], il campa et 
alla rencontrer le Messager d’Allah pour lui conter le récit entier. Le Messager d’Allah dirigea 
une prière en commun puis demanda au berger de reprendre son récit pour les gens 
(l’assistance). Le Messager d’Allah dit ensuite: «Certes, le berger a dit vrai. Je jure par Allah 
dans la Main de qui se trouve mon âme, le Jour de la résurrection n’aura pas lieu avant que : 

a) les animaux sauvages parlent aux êtres humains ; 

b) le fouet (le bâton ou la canne) et les chaussures de l’homme ne lui parlent ; 

c) la cuisse de l’homme ne l’informe au sujet de ce que sa famille a fait pendant son 
absence». Rapporté par Ahmad. 
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témoins quand Allah vous l’enjoignit ? » Qui 
est donc plus injuste que celui qui invente 
un mensonge contre Allah pour égarer les 
gens sans se baser sur aucun savoir ? Certes, 
Allah ne guide pas les Zhâlimoûn (polythé¬ 
istes et injustes). 

145. Dis [Mouhammad #|] : «Dans ce 
qui m’a été révélé, je ne trouve d’interdit à 
aucun mangeur d’en manger, hormis la Maï- 
tah (bête morte), ou le sang qu’on a fait 
couler, ou la chair de porc - car c’est une 
souillure - ou [la viande] de ce qui, par 
perversité, a été sacrifié à autre qu’Allah». 
Quiconque est contraint, sans toutefois abu- 
ser ou transgresser, ton Seigneur est certes 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

146. Aux Juifs, Nous avons interdit toute 
bête à ongle unique. Des bovins et des ovins, 
Nous leurs avons interdit les graisses, sauf ce 
que portent leurs dos, leurs entrailles, ou ce 
qui est mêlé à l’os. Ainsi les avons-Nous 
punis pour leur rébellion [consistant à com¬ 
mettre crimes et meurtre contre les prophè¬ 
tes et à consommer le Ribâ]. Et Nous 
sommes bien véridique. 

147. Puis, s’ils (les juifs) te traitent [ô 
Mouhammad $|J] de menteur, alors dis : 
«Votre Seigneur est Détenteur d’une im¬ 
mense miséricorde. Cependant, Sa rigueur 
ne saura être détournée des Moudjrimoûn 
(criminels, polythéistes, pécheurs)». 

148. Ceux qui ont associé diront: «Si 
Allah avait voulu, nous ne Lui aurions pas 
donné des associés [dans l’adoration, 
l’amour, le jugement...], nos ancêtres non 
plus et nous n’aurions rien déclaré interdit 
[contre Sa Volonté]». Ainsi leurs prédéces¬ 
seurs traitaient de menteurs [les messagers 
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d’Allah] jusqu’à ce qu’ils eurent goûté Notre 
rigueur. Dis : « Avez-vous quelque science 
(preuve) à nous produire ? En vérité, vous 
ne suivez que la conjecture et vous ne faites 
que mentir». 

149. Dis [ô Mouhammad î§|] : «A Allah 
appartient l’argument décisif (l’affirmation 
de Son Unicité, l’envoi de Ses Messagers et 
la Révélation de Ses Saints Livres). S’il avait 
voulu certainement II vous aurait tous guidés 
[sur le droit chemin]. 

150. Dis: «Amenez vos témoins qui at¬ 
testeraient qu’Allah a interdit cela». Si en¬ 
suite ils témoignent, alors toi [Mouhammad 
§|], ne témoigne pas avec eux et ne suis pas 
les passions de ceux qui traitent de menson¬ 
ges Nos Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations...) et qui ne 
croient pas à l’au-delà, tandis qu’ils donnent 
des égaux à leur Seigneur. 

151. Dis-[leur ô Mouhammad ig] : 
«Venez, je vais réciter ce que votre Seigneur 
vous a interdit : ne Lui associez rien ; et soyez 
bienfaisants envers votre père et votre mère. 
Ne tuez pas vos enfants pour cause de pau¬ 
vreté. Nous vous nourrissons tout comme eux. 
N’approchez pas des Fawâ-ich (turpitudes, 
fornication) ouvertement, ou en cachette. Ne 
tuez qu’en toute justice (selon la loi islami¬ 
que) la vie qu’Allah a faite sacrée. Voilà ce 
que [Allah] vous a recommandé de faire ; 
peut-être comprendrez-vous, [voir 17 :31] 

152. Et ne vous approchez des biens de 
l’orphelin que de la plus belle manière, 
jusqu’à ce qu’il ait atteint sa majorité. Et 
donnez la juste mesure et le bon poids, en 
toute justice. Nous n’imposons à une âme 
que selon sa capacité. Et quand vous parlez 
[pour juger ou témoigner], soyez équitables 
même s’il s’agit d’un proche parent. Et 
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remplissez votre engagement envers Allah. 
Voilà ce qu’il vous enjoint. Peut-être vous 
rappellerez-vous.^ 

153. «Et certes, ceci (les commandements 
cités dans ces deux derniers versets 151 et 
152, constituent) Mon chemin dans toute sa 
rectitude, suivez-le donc ; et ne suivez pas 
les [autres] sentiers qui vous écartent de Sa 
voie». Voilà ce qu’il vous enjoint. Ainsi 
deviendrez-vous des Mouttaqoûn (des pieu¬ 
ses et vertueuses personnes qui craignent 
Allah et s’abstiennent de commettre les 
péchés et toutes les mauvaises actions qu’il 
a interdites, qui aiment Allah d’un amour 
fort et accomplissent autant que possible 
toutes les sortes de bonnes actions qu’il a 
ordonnées de faire). 

154. Puis Nous avons donné à Moû-sâ le 
Livre {la Tawrât) complet en récompense du 
bien qu’il avait fait, et comme un exposé 
détaillé de toute chose, un guide et une 
miséricorde. Peut-être croiraient-ils en leur 
rencontre avec leur Seigneur (au Jour du 
Jugement dernier). 

155. Et voici un Livre (le Qour’ân) béni 
que Nous avons fait descendre, suivez-le 
donc et soyez pieux [en obéissant aux ordres 
d’Allah], afin de recevoir la miséricorde [et 
d’être sauvés du châtiment], 

156. afin que vous (païens arabes et vos 
semblables) ne disiez point : « On n’a fait 
descendre le Livre que sur deux peuples (les 
juifs et les chrétiens) avant nous, et nous 
avons négligé de les étudier». 

157. Ou que vous (païens arabes et vos 
semblables) disiez : « Si c’était à nous qu’on 
avait fait descendre le Livre, nous aurions 
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A) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 130. 
B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 135. 





Sourate 6. Al-An’âm 


8 ème Partie 


238 


À 




certainement été mieux guidés qu’eux (les 
juifs et les chrétiens)». Voilà certes que vous 
sont venues, de votre Seigneur, preuve, gui¬ 
dée et miséricorde. Qui est plus injuste que 
celui qui traite de mensonges les Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...) d’Allah et qui s’en détourne? 

Nous punirons ceux qui se détournent de 
Nos Ayât , par un mauvais châtiment, pour 
s’en être détournés. 

158. Qu’attendent-ils ? Que les anges leur 
viennent? Que vienne ton Seigneur (Al¬ 
lah)? Ou que viennent certains signes de 
ton Seigneur (les signes précurseurs de la fin 
du monde tel le lever du soleil à l’ouest) ? 

Le jour où certains signes de ton Seigneur 
viendront, la foi en Lui ne profitera à 
aucune âme qui n’avait pas cru auparavant 
ou qui n’avait acquis aucun mérite de sa 
croyance [par l’accomplissement de bonnes 
œuvres]. Dis: «Attendez!» Nous attendons. 

Nous aussiJ 13 

159. Certes, ceux qui émiettent leur reli¬ 
gion et se divisent en sectes [religieuses], 1 [2] 

[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «L’Heure 
[de la fin du monde] n’aura pas lieu avant que le soleil ne se lève à l’Ouest. Quand ceux qui 
vivraient encore à la surface de la terre verront cela, ils croiront tous, mais ce sera le moment 
où «La foi ne profitera à aucune âme qui n’avait pas cru auparavant» Sourate 6 (les bestiaux) : 
verset 158. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4635). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : « Quand les 
trois signes successifs [de la fin du monde] apparaîtront, il ne sera permis à aucune âme de 
croire si elle n’avait pas cru auparavant. Ce sont : 

1 - le lever du soleil à l’Ouest ; 

2 - l’apparition de l’antéchrist (Dadjdjâl) ; 

3 - l’apparition de la bête qui sortira de la terre [et qui parlera aux hommes] ». Rapporté par 
Mouslim. 

C) Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Aucun prophète n’a été envoyé 
sans qu’il mette sa communauté en garde contre le borgne menteur (Dadjdjâl). Soyez 
attentifs ! Il est certes borgne alors que votre Seigneur (Allah) n’est point borgne. Il est écrit 
entre les deux yeux de l’antéchrist : Kâfir (mécréant)». Ce Hadîs est également rapporté par 
Aboû Houraïra, et Ibnou Abbâs. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7131). 

(2] Il est rapporté que le Prophète récita ce verset puis dit: «Ces gens sont ceux qui = 
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de ceux-là tu [ô Mouhammad $g] n’es 
responsable en rien : leur sort ne dépend 
que d'Allah. Puis II les informera de ce 
qu’ils faisaient. 

160. Quiconque viendra avec le bien (le 
monothéisme islamique et les actions 
d’obéissance à Allah et à Son Messager 
Mouhammad 3§|) aura dix fois autant; et 
quiconque viendra avec le mal (le polythé¬ 
isme, la mécréance, l’hypocrisie et les actions 
de désobéissance à Allah et à Son Messager 
Mouhammad m) ne sera rétribué que par 
son équivalent. Et on ne leur fera aucune 
injustice J ^ 

161. Dis [ô Mouhammad ÿ|] : «En 
vérité, mon Seigneur m’a guidé vers un 
chemin droit, une religion droite, la religion 
d’Ibrâhîm, le Hanîf (pur musulman mono¬ 
théiste qui était) soumis exclusivement à 
Allah et qui n’était point parmi les Mouchri- 
koûn (les idolâtres, les polythéistes, les mé¬ 
créants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, les 
païens). 

162. Dis [ô Mouhammad #|] : «En 
vérité, ma Çalât (prière), mes actes de dévo¬ 
tion, ma vie et ma mort appartiennent à 
Allah, le Seigneur de 4 Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

163. A Lui nul associé ! Et voilà ce qui 
m’a été ordonné, et je suis le premier à me 
soumettre. » 
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^inventent de nouvelles choses (Bid~‘ah) dans la religion, qui courent derrière les vains désirs, 
parmi cette communauté islamique. Leur repentir ne sera pas accepté par Allah». Tafsir 
Alqourtoubi. 

Il est rapporté aussi que le Prophète a dit : « Les juifs et les chrétiens se sont divisés en 
soixante-onze ou soixante-douze sectes religieuses et cette communauté sera divisée en 
soixante-treize sectes religieuses ; toutes iront en Enfer hormis une seule ; à savoir celle qui 
suivra ce sur quoi je suis moi et mes compagnons aujourd’hui. (Il s’agit de la secte qui suivra 
le Saint Coran et l’authentique Sounnah du Prophète)». Le Hadîs est rapporté par Attirmizw 
ïbnou Mâdjâh et Aboû Dawoûd. 

^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 
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164. Dis : « Chercherais-je un autre Sei¬ 
gneur qu’Allah, alors qu’il est le Seigneur de 
toute chose? Chacun n’acquiert [le mal] 
qu’à son [seul] détriment : personne ne por¬ 
tera le fardeau (responsabilité) d’autrui. Puis 
vers votre Seigneur sera votre retour et II 
vous informera de ce en quoi vous divergez. 

165. C’est Lui qui a fait de vous des 
générations qui se succèdent sur terre et qui 
vous a élevés, en rangs, les uns au-dessus des 
autres, afin de vous éprouver en ce qu’il 
vous a donné. Vraiment ton Seigneur est 
prompt en punition, Il est aussi Pardonneur 
et Très Miséricordieux. 
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Sourate 7 AL-A’RÂF (Endroit suréle¬ 
vé entre le Paradis et l’Enfer) 
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nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Alif, Lâm, Mîm, Câd. (ces lettres sont 
l’un des miracles du Qour’ân et Allah Seul 
connaît leurs sens). 

2. Voici le Livre (le Qour’ân) qui t’a été 
descendu [ô Mouhammad ig] ; qu’il n’y ait, 
à son sujet, nulle gêne dans ton cœur; afin 
que par cela tu avertisses, et [qu’il soit] un 
rappel aux croyants. 

3. [Dis ô Mouhammad #§ à ces idolâtres 
arabes et leurs semblables] : « Suivez ce qui 
vous a été descendu venant de votre Sei¬ 
gneur (à savoir le Qour’ân et la Sounnah du 
Prophète Mouhammad jg) et ne suivez 
d’autres Awliyâ (défenseurs, alliés) que Lui 
[sinon ils vous ordonneront d’associer à 
Allah autre chose]. Mais vous vous souvenez 
peu. 

4. Que de cités Nous avons détruites 
[pour les péchés et les crimes de leurs 
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populations] ! En effet, Notre rigueur les 
atteignit [soudain] au cours du repos noctur¬ 
ne ou durant leur sieste. 

5. Leur parole, lorsque leur survint notre 
rigueur, se limita à ceci : « Certes nous étions 
Zâlimîn (injustes)». 

6. Très certainement, Nous interrogerons 
ceux vers qui furent envoyés des messagers 
et très certainement, Nous interrogerons 
aussi les envoyés. 

7. Et très certainement, Nous leur racon¬ 
terons en toute connaissance [ce qu’ils fai¬ 
saient] car Nous n’étions pas absent ! 

8. Et la pesée, ce jour-là (le Jour de la 
Résurrection), sera équitable.^ Donc, celui 
dont les bonnes actions pèseront lourd... 
Voilà ceux qui réussiront [par l’entrée au 
Paradis] ! 

9. Et quant à celui dont les bonnes ac¬ 
tions pèseront léger... Voilà ceux qui auront 
causé la perte de leurs âmes [par l’entrée en 
Enfer] parce qu’ils étaient injustes envers 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...). 

10. Certes, Nous vous avons donné du 
pouvoir sur terre et Nous vous y avons 
assigné subsistance [pour votre vie. Mais] 
vous êtes très peu reconnaissants ! 

11. Et certes, Nous vous avons créés [vo- 
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^ A propos de la déclaration d’Allah : «Au jour de la résurrection , Nous placerons des balances 
justes». Sourate 21 (les prophètes) : verset 47. 

Les actions et les paroles de la descendance d’Adam seront pesées. 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte en effet que le Prophète ^ a dit : « II y a deux 
mots (expressions) qui sont très aimés du Tout-Miséricordieux, faciles à dire sur la langue, et 
lourds sur la balance. Ce sont : 

^ 4Ul jUw «il jl>v—- 

"Soubhânallâhi wa bihamdihi, soubhânallâhil-azhîme" !* (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7536). 

* Gloire à Allah et Louange à Lui ! Gloire à Allah, le Très-Haut ! C’est-à-dire : je considère 
Allah au-dessus de toutes les mauvaises choses qu’on peut Lui attribuer, atteste que rien ne 
peut Lui ressembler, et glorifie toutes Ses Louanges ! 
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tre père Adam], puis Nous vous avons donné 
une forme (la bonne et noble forme humai¬ 
ne), ensuite Nous avons dit aux anges : 
«Prosternez-vous devant Adam». Ils se 
prosternèrent, à l’exception de Iblîs (Satan) 
qui ne fut point de ceux qui se prosternè¬ 
rent. 

12. [Allah] dit [ô Iblîs] : « Qu’est-ce qui 
t’empêche de te prosterner quand Je te l’ai 
commandé?» Il répondit : «Je suis meilleur 
que lui: Tu m’as créé de feu, alors que Tu 
l’as créé d’argile». 

13. [Allah] dit: «Descends d’ici, tu n’as 
pas à t’enfler d’orgueil ici. Sors, te voilà 
parmi les méprisés». 

14. «Accorde-moi un délai, [dit Iblîs] jus¬ 
qu’au jour où ils seront ressuscités». 

15. [Allah] dit: «Tu es de ceux à qui 
délai est accordé ». 

16. «Puisque Tu m’as mis en erreur, [dit 
Iblîs], je m’assoirai assurément [pour eux] en 
travers de Ton droit chemin, 

17. puis je les assaillirai de devant, de 
derrière, de leur droite et de leur gauche. 
Et, pour la plupart, Tu ne les trouveras pas 
reconnaissants». 
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18. «Sors de là (le Paradis)», [dit Allah] 
banni et rejeté. «Quiconque te suit parmi 
eux (les humains)... de vous tous, J’emplirai 
l’enfer ». 

19. « Ô Adam, habite le paradis, toi et 
ton épouse ; et mangez-en, à votre guise ; et 
n’approchez pas l’arbre que voici ; sinon, 
vous seriez du nombre des Zâlimîn (injustes, 
malfaiteurs) ». 

20. Puis le Chaythân (diable), afin de leur 
rendre visible ce qui leur était caché (leur 
nudité) leur chuchota : « Votre Seigneur ne 
vous a interdit cet arbre que pour vous 
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empêcher de devenir des anges ou d’être 
immortels ! ». 

21. Et il leur jura: «Vraiment, je suis 
pour vous un bon conseiller». 

22. Alors il les fit tomber par tromperie. 
Puis, lorsqu’ils eurent goûté de l’arbre, leur 
nudité leur apparut; et ils se mirent à se 
couvrir avec des feuilles [d’arbres] du para¬ 
dis. Et leur Seigneur les appela: «Ne vous 
avais-Je pas interdit cet arbre ? Et ne vous 
avais-Je pas dit que le Chaythân (diable) 
était pour vous un ennemi déclaré ? ». 

23. Ils (Adam et Hawwâ) dirent : « Ô no¬ 
tre Seigneur, nous avons fait du tort à nous- 
mêmes. Et si Tu ne nous pardonnes pas et ne 
nous fais pas miséricorde, nous serons très 
certainement du nombre des perdants». 

24. «Descendez [dit Allah], vous (Adam, 
Hawwâ et Chaythân) serez ennemis les uns 
des autres. Et il y aura pour vous sur terre 
séjour et jouissance pour un temps». 

25. «Là [dit Allah], vous vivrez, là vous 
mourrez, et de là on vous fera sortir (ressus¬ 
citer) ». 

26. O enfants d’Adam ! Nous avons fait 
descendre sur vous un vêtement pour cacher 
votre nudité, ainsi que des parures. - Mais 
le vêtement de la piété, voilà qui est meil¬ 
leur. - C’est un des signes [de la puissance] 
d’Allah, afin qu’ils se rappellent.^ 

27. Ô enfants d’Adam ! Que le Chaythân 
(diable) ne vous tente point, comme il a fait 
sortir du paradis votre père (Adam) et votre 
mère (Hawwâ), leur arrachant leurs vête¬ 
ments pour leur faire paraître leur nudité. Il 
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(1] On rapporte que les Arabes païens de la période pré-islamique (de la Djâhiliyyah) faisaient 
le Tawaf (le circuit autour de la Ka‘ba) étant nus. 

Lorsque l’Islam eut la victoire et que la Mecque fut conquise, il fut interdit aux païens et aux 
polythéistes d’entrer à la Mecque. Et personne ne fut plus autorisé à faire le Tawaf étant nu. 
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vous voit, lui et sa Qabîla (sa tribu, ses 
suppôts et soldats parmi les diables) d’où 
vous ne les voyez pas. Nous avons désigné 
les Chayâûn (diables) comme Awliyâ (défen¬ 
seurs, alliés) à ceux qui ne croient point ; 

28. et quand ceux-ci commettent une Fà- 
hichah (turpitude), ils disent : « C’est une 
coutume léguée par nos ancêtres et prescrite 
par Allah». Dis: «[Non] Allah ne comman¬ 
de point la Fâhichah (turpitude). Direz-vous 
contre Allah ce que vous ne savez pas ? ». 

29. Dis [ô Mouhammad ^] : «Mon 
Seigneur a commandé l’équité. Que votre 
prosternation [dans la prière face à la Qiblah 
- direction de la Sainte Ka'ba à Makkah -] 
soit exclusivement pour Lui à tout lieu de 
culte. Et invoquez-Le, sincères dans votre 
culte. De même qu’il vous a créés, vous 
retournez à Lui [le Jour de la Résurrection, 
en deux groupes : un groupe de bienheureux, 
celui des croyants et un groupe de malheu¬ 
reux, celui des mécréants] ». 

30. Il guide une partie [dans ce monde, 
celle des croyants], tandis qu’une autre par¬ 
tie a mérité l’égarement parce qu’ils ont pris, 
au lieu d’Allah, les Chayâtîn (diables) pour 
Awliyâ (défenseurs, alliés), et ils pensent 
qu’ils sont bien-guidés ! 

31. Ô enfants d’Adam, dans chaque lieu 
de Çalât [et de culte] portez votre parure 
(vos habits). [1] Et mangez et buvez; et ne 
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[1] C’est une obligation que de porter des habits quand on prie. Allah a en effet dit à ce 
propos : «Portez votre parure (vos habits propres)», couvrant complètement \aAwrah. Couvrir sa 
Awrah veut dire : en priant, l’homme doit se couvrir du nombril aux genoux ; et il est aussi bon 
qu’il couvre ses deux épaules. Quant à la femme, elle doit couvrir tout son corps et ses pieds 
excepté le visage. Il est préférable que ses deux mains soient également couvertes au cours de 
la prière et du Tawaf. 

Combien de pagnes une femme doit-elle porter pour prier ? 

‘Ikrimah a dit : "Si elle peut couvrir tout son corps avec un seul vêtement, c’est suffisant"* 

* La majorité des savants religieux s’accordent pour dire que lorsque la femme prie, elle= 
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commettez pas d’excès, car II (Allah) n’aime 
pas les Mousrifîn (ceux qui commettent des 
excès). 

32. Dis [ô Mouhammad *H] : «Qui a 
interdit la parure d’Allah, qu’il a produite 
pour Ses serviteurs, ainsi que les Tayyibât 
(les bonnes et licites nourritures) ? » Dis : 
«Elles sont destinées à ceux qui ont la foi, 
dans cette vie, et exclusivement à eux au 
Jour de la Résurrection». Ainsi exposons- 
Nous clairement les versets pour les gens qui 
savent. 

33. Dis [ô Mouhammad jjjg] : « Mon 
Seigneur n’a interdit que les Fawâ-hich (les 
grands péchés, les turpitudes et les actions 
immorales telle la fornication), tant apparen¬ 
tes que secrètes, de même que [les différen¬ 
tes sortes de] péché, l’agression sans droit et 
le fait d’associer à Allah ce dont II n’a fait 
descendre aucune preuve, et de dire sur 
Allah ce que vous ne savez pas». 

34. Pour chaque communauté il y a un 
terme [fixé]. Quand leur terme vient, ils ne 
peuvent le retarder d’une heure et ils ne 
peuvent le hâter non plus. 

A 

35. O enfants d’Adam ! Si des messagers 
[choisis] parmi vous viennent pour vous 
exposer Mes Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...), alors 
ceux qui acquièrent la piété et se réforment 
n’auront aucune crainte et ne seront point 
affligés. 
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=doit se couvrir tout le corps excepté le visage. Il est préférable qu’elle couvre ses mains de 
gants ou de tissu, mais ses pieds doivent être couverts avec une longue robe ou alors elle doit 
porter des chaussettes pour couvrir ses pieds. Ce verdict se base sur le Hadîs du Prophète 
(rapporté parAboû Dawoûd). 

‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - a dit : "Certes, le Messager d’Allah SU avait l’habitude 
de donner la prière du Fadjr et certaines femmes croyantes enveloppées dans leurs draps 
faisaient la prière avec lui, ensuite elles retournaient chez elles sans être reconnues par 
personne". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 372). 
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36. Et ceux qui traitent de mensonges 
Nos Ayât , et s'en écartent avec orgueil, sont 
les gens du feu et ils y demeureront éternel¬ 
lement. 

37. Quel pire injuste, que celui qui invente 
un mensonge contre Allah, ou qui traite de 
mensonges Ses Ayât ? Ceux-là auront la part 
qui leur a été prescrite ; jusqu'au moment où 
Nos envoyés (Nos anges) viendront à eux 
pour leur enlever l’âme, en leur disant: «Où 
sont ceux que vous invoquiez en dehors 
d’Allah?» Ils répondront: «Nous ne les 
trouvons plus». Et ils témoigneront contre 
eux-mêmes qu’ils étaient mécréants. 

38. «Entrez dans le feu [dira Allah] par¬ 
mi les djinns et les hommes des communau¬ 
tés qui vous ont précédés». Chaque fois 
qu’une communauté entrera, elle maudira 
celle qui l’aura précédée. Puis, lorsque tous 
s’y retrouveront, la dernière fournée dira de 
la première : «Ô notre Seigneur ! Voilà ceux 
qui nous ont égarés : donne-leur donc dou¬ 
ble châtiment du feu». Il dira: «A chacune 
le double, mais vous ne savez pas». 

39. Et la première fournée dira à la 
dernière : «Mais vous n’avez sur nous aucun 
avantage. Goûtez donc au châtiment, pour 
ce que vous avez acquis». 
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40. En vérité, pour ceux qui traitent de 
mensonges Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...), et qui 
s’en écartent par orgueil, les portes du ciel 
ne leur seront pas ouvertes, et ils n’entreront 
au paradis que quand le chameau passerait à 
travers le chas de l’aiguille. Ainsi rétribuons- 
Nous les Moudjrimoûn (criminels, polythéis¬ 
tes, pécheurs). 

41. L’enfer leur servira de lit et, comme 
couverture, ils auront des voiles de ténèbres. 
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Ainsi rétribuons-Nous les Zâlimîn (injustes, 
malfaiteurs). 

42. Et ceux qui croient [à l’Unicité d’Al¬ 
lah en suivant le pur monothéisme islami¬ 
que] et font de bonnes œuvres - Nous 
n’imposons aucune charge à personne que 
selon sa capacité - ceux-là seront les gens du 
paradis : ils y demeureront éternellement. 

43. Et Nous enlèverons toute rancune 
[mutuelle, injure ou autre mal qu’ils avaient 
dans ce monde] de leurs poitrines ; sous eux 
couleront les ruisseaux, et ils diront : 
«Louange à Allah qui nous a guidés à ceci. 
Nous n’aurions pas été guidés, si Allah ne 
nous avait pas guidés. Les messagers de 
notre Seigneur sont venus avec la vérité.». Et 
on leur proclamera: «Voilà le paradis qui 
vous a été donné en héritage pour ce que 
vous faisiez». 

44. Les gens du paradis crieront aux gens 
du feu : « Certes, nous avons trouvé vrai ce 
que notre Seigneur nous avait promis. Avez- 
vous aussi trouvé vrai ce que votre Seigneur 
avait promis?» «Oui» diront-ils. Un héraut 
annoncera alors au milieu d’eux : « Que la 
malédiction d’Allah soit sur les Zâlimîn 
(injustes, malfaiteurs), 

45. qui obstruaient le sentier d’Allah, qui 
voulaient le rendre tortueux, et qui ne croy¬ 
aient pas à l’au-delà». 

46. Et entre les deux, il y aura un mur, 
et, sur Al-a’râf^ seront des gens [dont les 
bonnes et les mauvaises actions seront à 
égalité sur la balance] qui reconnaîtront tout 
le monde par leurs traits caractéristiques. Et 
ils crieront aux gens du paradis : « Salâmoun 
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[l] Al-A‘râf: Il est dit que c’est un mur entre le Paradis et l’Enfer et qu’il a des places élevées. 
[Pour plus de détails, voir Tafsîr Alqourtoubi]. 
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aldikoum (Paix sur vous) ! » Ils n’y entreront 
pas [encore] alors que ce sera leur plus vif 
souhait. 

47. Et quand leurs regards seront tournés 
vers les gens du feu, ils diront: «O notre 
Seigneur ! Ne nous mets pas avec le peuple 
de Zâlimîn (injustes, malfaiteurs)». 

48. Et les gens d ’Al-a‘râf, appelant cer¬ 
tains hommes qu’ils reconnaîtront par leurs 
traits caractéristiques, diront: «Vous n’avez 
tiré aucun profit de tout ce que vous aviez 
amassé et de l’orgueil [vis-à-vis de la foi] 
dont vous étiez enflés ! 

49. Est-ce donc ceux-là au sujet desquels 
vous juriez qu’ils n’obtiendront de la part 
d’Allah aucune miséricorde... ? - Entrez au 
paradis ! - Vous serez à l’abri de toute 
crainte et vous ne serez point affligés. 

50. Et les gens du feu crieront aux gens 
du paradis : «Déversez sur nous de l’eau, ou 
de ce qu’Allah vous a attribué». Ils répon¬ 
dront : « Allah les a interdits aux mé¬ 
créants». 

51. Ceux-ci prenaient leur religion comme 
distraction et jeu, et la vie d’ici-bas les 
trompait. Aujourd’hui, Nous les oublierons 
comme ils ont oublié la rencontre de leur 
jour que voici, et parce qu’ils reniaient Nos 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...). 

52. Nous leurs avons, certes, apporté un 
Livre que Nous avons détaillé, en toute 
connaissance, à titre de guide et de miséri¬ 
corde pour les gens qui croient. 

53. Attendent-ils uniquement la réalisa¬ 
tion [de Sa menace et de Ses promesses ?]. 
Le jour où sa [véritable] réalisation viendra 
(le Jour de la Résurrection), ceux qui aupa¬ 
ravant l’oubliaient diront : « Certes, les mes¬ 
sagers de notre Seigneur sont venus avec la 
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vérité. Y a-t-il pour nous des intercesseurs 
qui puissent intercéder en notre faveur ? Ou 
pourrons-nous être renvoyés [sur terre], afin 
d’œuvrer autrement que ce que nous faisions 
auparavant ? » Ils ont certes créé leur propre 
perte ; et ce qu’ils inventaient (les invoca¬ 
tions et les adorations vouées à d’autres 
divinités qu’Allah) les a délaissés. 

54. Certes, votre Seigneur, c’est Allah, 
qui a créé les deux et la terre en six jours, 
puis S’est établi (Istawà) sur le Trône [selon 
une manière qui convient à Sa Majesté]. Il 
couvre le jour de la nuit qui poursuit celui-ci 
sans arrêt. [Il a créé] le soleil, la lune et les 
étoiles, soumis à Son commandement. La 
création et le commandement n’appartien¬ 
nent qu’à Lui. Toute gloire à Allah, Seigneur 
de Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ! 

55. Invoquez votre Seigneur en toute hu¬ 
milité et recueillement et avec discrétion. 
Certes, Il n’aime pas les transgresseurs. 

56. Et ne semez pas la corruption sur la 
terre après qu’elle ait été réformée. Et 
invoquez-Le avec crainte et espoir, car la 
miséricorde d’Allah est proche des bienfai¬ 
sants. 

57. C’est Lui qui envoie les vents comme 
une annonce de Sa Miséricorde. Puis, lors¬ 
qu’ils transportent une nuée lourde, Nous la 
dirigeons vers un pays mort [de sécheresse], 
puis Nous en faisons descendre l’eau, ensuite 
Nous en faisons sortir toutes espèces de 
fruits. Ainsi ferons-Nous sortir les morts*. 
Peut-être vous rappellerez-vous. 

58. Le bon pays, sa végétation pousse 
[facilement] avec la grâce de son Seigneur; 
quant au mauvais pays, [sa végétation] ne 
sort qu’insuffisamment et difficilement. Ainsi 
déployons-Nous les Ayât (preuves, évidences, 
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versets, enseignements, révélations...) pour 
des gens reconnaissants. 

59. Certes, Nous avons envoyé Noûh vers 
son peuple. Il dit: «Ô mon peuple, adorez 
Allah car vous n’avez pas d’autre divinité 
que Lui [lâ ilâha illallâh : point de divinité 
digne d’adoration hormis Allah]. Je crains 
pour vous le châtiment d’un jour terrible». 

60. Les notables de son peuple dirent : 
«Nous te voyons dans un égarement mani¬ 
feste». 

61. Il dit: «Ô mon peuple, il n’y a pas 
d’égarement en moi ; mais je suis un Messa¬ 
ger de la part du Seigneur de Alamîn 
(hommes, Djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah). 

62. Je vous communique les messages de 
mon Seigneur, et je vous donne sincère 
conseil, et je sais d’Allah ce que vous ne 
savez pas. 

63. Est-ce que vous vous étonnez qu’un 
rappel vous vienne de votre Seigneur à 
travers un homme issu de vous, pour qu’il 
vous avertisse et que vous deveniez pieux et 
que la miséricorde vous soit accordée ? » 

64. Et ils le traitèrent de menteur. Or, 
Nous le sauvâmes, lui et ceux qui étaient 
avec lui dans l’arche, et noyâmes ceux qui 
traitaient de mensonges Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). C’étaient des gens aveugles, vrai¬ 
ment. 

65. Et au [peuple de] ‘Âd, [Nous avons 
envoyé] leur frère Hoûd. Il dit : « O mon 
peuple, adorez Allah car vous n’avez pas 
d’autre divinité que Lui [lâ ilâha illallâh : 
point de divinité digne d’adoration hormis 
Allah]. Ne [Le] craignez-vous donc pas ? » 

66. Les notables de son peuple qui ne 
croyaient pas dirent : « Certes, nous te voy- 
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ons en pleine sottise, et nous pensons que tu 
es du nombre des menteurs». 

67. Il dit : « O mon peuple, il n’y a point 
de sottise en moi ; mais je suis un Messager 
de la part du Seigneur de ’Âlamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

68. Je vous communique les messages de 
mon Seigneur, et je suis pour vous un 
conseiller digne de confiance. 

69. Quoi ! Vous vous étonnez qu’un rap¬ 
pel vous vienne de votre Seigneur à travers 
un homme issu de vous, pour qu’il vous 
avertisse ? Et rappelez-vous quand II vous a 
fait succéder au peuple de Noûh, et qu’il 
accrut votre corps en hauteur [et puissance]. 
Eh bien, rappelez-vous les bienfaits d’Allah 
afin que vous réussissiez. 

70. Ils dirent : « Es-tu venu à nous pour 
que nous adorions Allah seul, et que nous 
délaissions ce que nos ancêtres adoraient? 
Fais donc venir ce dont tu nous menaces, si 
tu es du nombre des véridiques ». 

71. Il dit : « Vous voilà, frappés de la part 
de votre Seigneur d’un supplice et d’une 
colère. Allez-vous discuter avec moi au sujet 
de noms que vous et vos ancêtres avez 
donnés, sans qu’Allah n’y fasse descendre la 
moindre preuve ? Attendez donc ! Moi aussi 
je suis avec vous parmi ceux qui attendent». 
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72. Or, Nous l’avons sauvé, [lui] et ceux 
qui étaient avec lui, par miséricorde de 
Notre part, et Nous avons exterminé ceux 
qui traitaient de mensonges Nos Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...) et qui n’étaient pas croyants. 

73. Et au [peuple de] Samoûd, [Nous 
avons envoyé] leur frère Çâlih. Il dit : « Ô 
mon peuple, adorez Allah car vous n’avez 
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pas d’autre divinité que Lui [lâ ilâha illallâh : 
point de divinité digne d’adoration hormis 
Allah]. Certes, une preuve vous est venue de 
votre Seigneur : voici la chamelle d’Allah, 
un signe pour vous. Laissez-la donc manger 
sur la terre d’Allah et ne lui faites aucun 
mal ; sinon un châtiment douloureux vous 
saisira. 

74. Et rappelez-vous quand II vous fit 
succéder au [peuple de] ‘Âd et vous installa 
sur la terre. Vous avez édifié des palais dans 
ses plaines, et taillé en maisons les monta¬ 
gnes. Rappelez-vous donc les bienfaits d’Al¬ 
lah et ne répandez pas la corruption sur la 
terre. 
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75. Les notables de son peuple qui s’en¬ 
flaient d’orgueil dirent aux opprimés, à ceux 
d’entre eux qui avaient la foi : « Savez-vous 
si Çâlih est envoyé de la part de son 
Seigneur ? » Ils dirent : « Oui, nous sommes 
croyants à son message ». 

76. Ceux qui s’enflaient d’orgueil dirent : 
« Nous, nous ne croyons certainement pas en 
ce en quoi vous avez cru». 

77. Ils tuèrent la chamelle, désobéirent au 
commandement de leur Seigneur et dirent : 
«Ô Çâlih, fais nous venir ce dont tu nous 
menaces, si tu es du nombre des Envoyés 
[d’Allah]». 

78. Le cataclysme les saisit ; et les voilà 
étendus gisant dans leurs demeures. 

A 

79. Alors il se détourna d’eux et dit : «O 
mon peuple, je vous avais communiqué le 
message de mon Seigneur et vous avais 
conseillé sincèrement. Mais vous n’aimez pas 
les conseillers sincères ! » 

80. Et [rappelle le cas de] Loût, quand il 
dit à son peuple : « Vous livrez-vous à cette 
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turpitude que nul, parmi les mondes, n’a 
commise avant vous ? 

81. Certes, vous assouvissez vos désirs 
charnels avec les hommes au lieu des 
femmes ! Vous êtes bien un peuple outran- 
cier». 

82. Et pour toute réponse, son peuple ne 
fit que dire: « Expulsez-les de votre cité. Ce 
sont des gens qui veulent se garder purs [de 
tout péché] » ! 
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83. Or, Nous l’avons sauvé, lui et sa 
famille, sauf sa femme qui fut parmi les 
exterminés. 

84. Et Nous avons fait pleuvoir sur eux 
une pluie. Regarde donc ce que fut la fin 
des criminels ! 

85. Et au [peuple de] Madyan, [Nous 
avons envoyé] leur frère Chou‘aïb. Il dit : 

A 

«O mon peuple, adorez Allah car vous 
n’avez pas d’autre divinité que Lui [lâ ilâha 
illallâh : point de divinité digne d’adoration 
hormis Allah]. Une preuve vous est venue 
de votre Seigneur. Donnez donc la pleine 
mesure et le poids et ne donnez pas aux 
gens moins que ce qui leur est dû. Et ne 
commettez pas de corruption sur la terre 
après sa réforme. Ce sera mieux pour vous 
si vous êtes croyants. 

86. Et ne vous placez pas sur tout che¬ 
min, menaçant, obstruant le sentier d’Allah 
à celui qui croit en Lui, et cherchant à 
rendre ce sentier tortueux. Rappelez-vous 
quand vous étiez peu nombreux et qu’il vous 
a multipliés en grand nombre. Et regardez 
ce qu’il est advenu des Moufsidîn (malfai¬ 
teurs, corrupteurs, fauteurs de désordre). 

87. Si une partie d’entre vous a cru au 
message avec lequel j’ai été envoyé, et 
qu’une partie n’a pas cru, patientez donc 
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jusqu’à ce qu’Allah juge parmi nous car II 
est le meilleur des juges ». [1] 


[1] A) Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah sg a dit : 
«Certes, chacun de vous est gardien (responsable) et répondra des charges qui lui ont été 
confiées: l’Imam (leader) des gens est gardien et est responsable de ses sujets; l’homme est le 
gardien de sa famille (foyer) et est responsable de ses sujets ; la femme est gardienne de la 
maison de son mari et de ses enfants et en est responsable ; l’esclave est le gardien de la 
propriété de son maître et en est responsable. Certes chacun de vous est gardien et 
responsable de ses charges». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7138). 

B) Tarif Aboû Tamîmah raconte : "J’ai vu Çafwân, Djoundab et les compagnons de Çafwân 
Lorsque ce dernier leur faisait des recommandations. Ils demandèrent : "As-tu entendu quelque 
chose du Messager d’Allah ?" Djoundab répondit : "Je l’ai entendu dire : «Quiconque fait une 
bonne action dans le but de plaire aux gens, Allah exposera ses intentions le jour du Jugement 
Dernier (en présence des gens), et quiconque met les gens en difficulté Allah le mettra en 
difficulté le Jour du Jugement Dernier». Les gens dirent (à Djoundab): 'Donne-nous des 
conseils". Il dit : "La première chose du corps humain à se décomposer est le ventre. Ainsi 
quiconque peut manger de la bonne nourriture (Halâl et gagnée de façon licite) doit le faire. 
Et quiconque peut faire quelque chose pour que rien n’intervienne entre lui et l’entrée au 
Paradis, qu’il le fasse en se gardant de faire verser même une goutte de sang de quelqu’un 
(par le meurtre par exemple)". ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 7152). 

C) Anas Bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - raconte : "Alors que Je Prophète et moi sortions de la 
Mosquée, un homme nous rencontra à la porte et dit : "Ô Messager d Allah ! A quand le 
Jour Dernier?" Le Prophète âg lui demanda: «Qu’as-tu préparé à cet effet?» L’homme eut 
peur et honte puis dit : "Ô Messager d’Allah ! Je n’ai pas préparé à cet effet beaucoup de 
Çawm (jeûne), de Çalât (prière) ou beaucoup d’aumônes mais j’aime Allah et Son Messager". 
Le Prophète^ lui dit: «Tu seras avec celui que tu aimes». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 

7153). 

D) Aboû Zarr - qu’Allah l’agrée - raconte : "Une fois, je partis voir le Prophète sg et le 
trouvai en train de dire: «Je jure par Allah qui détient mon âme dans Sa main (ou a 
probablement dit : je jure par Allah en dehors de Qui nul n’a le droit d’être adoré), quiconque 
possède des chameaux, des vaches ou des moutons et ne paie pas leur Zakât , ces animaux 
viendront le Jour du Jugement Dernier plus grands et plus gros qu’auparavant et ils le 
piétineront avec leurs sabots et lui donneront des coups de cornes. Et ces animaux formeront 
un cercle de sorte que lorsque le dernier passe, le premier recommence et le châtiment se 
poursuit jusqu’à ce que Allah finisse le Jugement entre les gens »". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 1460). 
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88. Les notables de son peuple qui s'en¬ 
flaient d'orgueil, dirent : « Nous t’expulserons 
certes de notre cité, ô Chou‘aïb, toi et ceux 
qui ont cru avec toi. Ou que vous reveniez 
[tous] à notre religion». Il dit: «Est-ce 
même quand cela nous répugne ? 

89. Certes, nous aurions forgé un men¬ 
songe contre Allah si nous revenions à votre 
religion après qu’Allah nous en a sauvés. Il 
ne nous appartient pas d’y retourner à moins 
qu’Allah notre Seigneur ne le veuille. Notre 
Seigneur embrasse toute chose de Sa scien¬ 
ce. C'est en Allah [Seul] que nous plaçons 

A 

notre confiance. O notre Seigneur, tranche 
par la vérité, entre nous et notre peuple car 
Tu es le meilleur des juges». 

90. Et les notables de son peuple qui ne 
croyaient pas, dirent [aux gens] : « Si vous 
suivez Chou‘aïb, vous serez assurément per¬ 
dants». 

91. Alors le tremblement (de terre) les 
saisit ; et les voilà étendus, gisant dans leurs 
demeures. 

92. Ceux qui traitaient Chou‘aïb de men¬ 
teur [disparurent] comme s’ils n’y avaient 
jamais vécu. Ceux qui traitaient Chou‘aïb de 
menteur, ce fut eux les perdants. 
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93. Il se détourna d’eux et dit: «Ô mon 
peuple, je vous ai bien communiqué les 
messages de mon Seigneur et donné des 
conseils. Comment donc m’attristerais-je sur 
des gens mécréants ? ». 

94. Nous n’avons envoyé aucun prophète 
dans une cité, sans que Nous n’ayons pris 
ses habitants ensuite par l’adversité (la pau¬ 
vreté, les maladies...) et la détresse (les 
calamités) afin qu’ils implorent [le pardon]. 

95. Puis Nous avons changé leur mauvaise 
condition en y substituant le bien, au point 
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qu’ayant grandi en nombre et en richesse, ils 
dirent : « La détresse et l’aisance ont touché 
nos ancêtres aussi». Eh bien, Nous les avons 
saisis soudain, sans qu’ils s’en rendent comp¬ 
te. 

96. Si les habitants des cités avaient cru 
et avaient été pieux, Nous leur aurions 
certainement accordé des bénédictions du 
ciel et de la terre. Mais ils ont démenti [les 
Messagers] et Nous les avons donc saisis, 
pour ce qu’ils avaient acquis. 

97. Les gens des cités sont-ils sûrs que 
Notre châtiment rigoureux ne les atteindra 
pas la nuit, pendant qu’ils sont endormis ? 

98. Les gens des cités sont-ils sûrs que 
Notre châtiment rigoureux ne les atteindra 
pas le jour, pendant qu’ils s’amusent ? 

99. Sont-ils à l’abri du stratagème d’Al¬ 
lah ? Seuls les gens perdus se sentent à l’abri 
du stratagème d’Allah. 

100. N’est-il pas prouvé à ceux qui reçoi¬ 
vent la terre en héritage des peuples précé¬ 
dents que, si Nous voulions, Nous les 
frapperions pour leurs péchés et scellerions 
leurs coeurs, et ils n’entendraient plus rien ? 

101. Voilà les cités dont Nous te racon¬ 
tons [ô Mouhammad 3É;] certaines de leurs 
nouvelles. [A ceux-là] en vérité, leurs messa¬ 
gers leur avaient apporté les preuves, mais 
ils n’étaient pas prêts à accepter ce qu’aupa¬ 
ravant ils avaient traité de mensonge. C’est 
ainsi qu’Allah scelle les cœurs des mé¬ 
créants. 

102. Et Nous n’avons trouvé chez la plu¬ 
part d’entre eux aucun respect de l’engage¬ 
ment ; mais Nous avons trouvé la plupart 
d’entre eux Fâsiqoûn (rebelles, pervers, dés¬ 
obéissants à Allah). 

103. Puis, après [ces messagers] Nous 
avons envoyé Moû-sâ avec Nos miracles vers 
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Fir’awn et ses notables. Mais ils se montrè¬ 
rent injustes envers Nos signes. Considère 
donc quelle fut la fin des Moufsidîn (malfai¬ 
teurs, corrupteurs, fauteurs de désordre). 

104. Et Moû -sâ dit : « Ô Fir’awn, je suis 
un Messager de la part du Seigneur de 
’Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah), 

105. je ne dois dire sur Allah que la 
vérité. Je suis venu à vous avec une preuve 
de la part de votre Seigneur. Laisse donc 
partir avec moi les enfants d’Israël». 
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106. «Si tu es venu avec un miracle [dit 
Fir’awn], apporte-le donc, si tu es du nom¬ 
bre des véridiques». 

107. Il jeta son bâton et voilà que ce fut 
un serpent évident. 

108. Et il sortit sa main et voilà qu’elle 
était blanche (éclatante), pour ceux qui re¬ 
gardaient. 

109. Les notables du peuple de Fir’awn 
dirent : « Voilà, certes, un magicien chevron¬ 
né. 

110. Il veut vous expulser de votre pays». 
- « Alors, que commandez-vous ? » - 

111. Ils dirent: «Fais-le attendre, lui et 
son frère, et envoie des rassembleurs dans 
les villes, 

112. qui t’amèneront tout magicien averti. 

113. Et les magiciens vinrent à Fir’awn en 
disant : « Y aura-t-il vraiment une [bonne] 
récompense pour nous, si nous sommes les 
vainqueurs ? » 

114. Il dit: «Qui, et vous serez [dans ce 
cas] certainement du nombre de mes rappro¬ 
chés ». 

A 

115. Ils dirent : « O Moû-sâ, ou bien tu 
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jetteras (le premier), ou bien nous serons les 
premiers à jeter ». 

116. «Jetez» dit-il. Puis lorsqu’ils eurent 
jeté, ils ensorcelèrent les yeux des gens et les 
épouvantèrent, et vinrent avec une puissante 
magie. 

117. Et Nous révélâmes à Moû-sâ : «Jette 
ton bâton». Et voilà que celui-ci se mit à 
engloutir ce qu’ils avaient fabriqué. 

118. Ainsi la vérité se manifesta et ce 
qu’ils firent fut vain. 

119. Ainsi ils furent battus et se trouvè¬ 
rent humiliés. 

120. Et les magiciens se jetèrent proster¬ 
nés. 

121.11s dirent: «Nous croyons au Sei¬ 
gneur de ’Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce 
qui existe autre qu’Allah), 

122. au Seigneur de Moû-sâ et de Hâ- 
roûn ». 

123. «Y avez-vous cru avant que je ne 
vous [le] permette ? dit Fir’awn. C’est bien 
un stratagème que vous avez manigancé 
dans la ville, afin d’en faire partir ses habi¬ 
tants. Vous saurez bientôt... 

124. Je vais vous couper la main et la 
jambe opposées, et puis, je vous crucifierai 
tous». 

125.11s dirent: «En vérité, c’est vers 
notre Seigneur que nous retournerons. 

126. Tu ne te venges de nous que parce 
que nous avons cru aux Ayâî (preuves, évi¬ 
dences, versets, enseignements, révélations...) 
de notre Seigneur, lorsqu’elles nous sont 
venues. O notre Seigneur ! Déverse sur nous 
l’endurance et fais-nous mourir entièrement 
soumis ». 

127. Et les notables du peuple de Fir’awn 
dirent : « Laisseras-tu Moû-sâ et son peuple 
commettre du désordre sur la terre, et lui- 
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même te délaisser, toi et tes divinités ? » Il 
dit : « Nous allons massacrer leurs fils et 
laisser vivre leurs femmes. Nous aurons le 
dessus sur eux et les dominerons ». 

128. Moû -sâ dit à son peuple: «Deman¬ 
dez aide auprès d’Allah et soyez patients, 
car la terre appartient à Allah. Il en fait 
héritier qui II veut parmi Ses serviteurs. Et 
la fin [heureuse] sera aux Mouttaqoûn (les 
pieuses et vertueuses personnes qui crai¬ 
gnent Allah et s’abstiennent de commettre 
les péchés et toutes les mauvaises actions 
qu’il a interdites), qui aiment Allah d’un 
amour fort (et accomplissent toutes les sor¬ 
tes de bonnes actions qu’il a ordonnées de 
faire)». 

129. Ils dirent: «Nous avons été persécu¬ 
tés avant que tu ne viennes à nous, et après 
ton arrivée». Il dit: «Il se peut que votre 
Seigneur détruise votre ennemi et vous don¬ 
ne la lieutenance sur terre, et II verra 
ensuite comment vous agirez». 

130. Nous avons éprouvé les gens de 
Fir’awn par des années de disette et par une 
diminution des fruits afin qu’ils se rappel¬ 
lent. 

131. Et quand le bien-être leur vint, ils 
dirent : « Cela nous est dû » ; et si un mal les 
atteignait, ils voyaient en Moû-sâ et ceux qui 
étaient avec lui un mauvais augure. En vérité 
leur sort dépend uniquement d’Allah. Mais 
la plupart d’entre eux ne savent pas. 

132. Et ils dirent : « Quel que soit le 
miracle que tu nous apportes pour nous 
fasciner, nous ne croirons pas en toi ». 

133. Et Nous avons alors envoyé sur eux 
l’inondation, les sauterelles, les poux (ou la 
calandre), les grenouilles et le sang, comme 
signes explicites. Mais ils s’enflèrent d’or¬ 
gueil et demeurèrent Moudjrimîn (un peuple 
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criminel, polythéiste, pécheur). 

134. Et quand le châtiment les frappa, ils 
dirent: «6 Moû-sâ, invoque pour nous ton 
Seigneur en vertu de l’engagement qu’il t’a 
donné. Si tu éloignes de nous le châtiment, 
nous croirons certes en toi et laisserons 
partir avec toi les enfants d’Israël». 

135. Et quand Nous eûmes éloigné d’eux 
le châtiment jusqu’au terme fixé qu’ils de¬ 
vaient atteindre, voilà qu’ils violèrent l’enga¬ 
gement. 

136. Alors Nous Nous sommes vengé 
d’eux; Nous les avons noyés dans les flots, 
parce qu’ils traitaient de mensonges Nos 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) et n’y prêtaient aucune 
attention. 

137. Et les gens qui étaient opprimés, 
Nous les avons fait hériter les contrées 
orientales et occidentales de la terre, 
[contrées] que Nous avons bénies. Et la très 
belle promesse de ton Seigneur sur les 
enfants d’Israël s’accomplit pour prix de leur 
endurance. Et Nous avons détruit ce que 
faisaient Fir’awn et son peuple, ainsi que ce 
qu’ils construisaient. 

138. Et nous avons fait traverser la mer 
aux enfants d’Israël [en toute sécurité]. Ils 
passèrent auprès d’un peuple attaché à ses 
Âlihah (idoles) et dirent : « Ô Moû-sâ, dési- 
gne-nous un Ilâh ^ semblable à leurs Âli¬ 
hah ». Il dit: «Vous êtes certes des gens 
ignorants. 

139. Le culte auquel ceux-là s’adonnent 
est caduc; et tout ce qu’ils font est nul et 
sans valeur». 

140. Il dit : «Chercherai-je pour vous une 
autre divinité qu’Allah, alors que c’est Lui 
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l 1 ! Ilâh : divinité qu’on adore. Âlihah : pluriel de Ilâh. 
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qui vous a préférés à toutes les créatures [de 
leur époque] ? » 

141. [Rappelez-vous] le moment où Nous 
vous sauvâmes des gens de Fir’awn qui vous 
infligeaient le pire châtiment. Ils massa¬ 
craient vos fils et laissaient vivre vos femmes. 
C’était là une terrible épreuve de la part de 
votre Seigneur. 

142. Et Nous donnâmes à Moû-sâ ren¬ 
dez-vous pendant trente nuits, et Nous les 
complétâmes par dix, de sorte que le temps 
fixé par son Seigneur se termina au bout de 
quarante nuits. Et Moû-sâ dit à Hâroûn son 
frère : « Remplace-moi auprès de mon peu¬ 
ple, et agis en bien, et ne suis pas le sentier 
des Moufsidîn (malfaiteurs, corrupteurs, fau¬ 
teurs de désordre) ». 

143. Et lorsque Moû-sâ vint à Notre ren¬ 
dez-vous et que son Seigneur lui eut parlé, il 

A 

dit : « O mon Seigneur, montre-Toi à moi 
pour que je Te voie!» Il dit: «Tu ne Me 
verras pas ; mais regarde le Mont : s’il tient 
en sa place, alors tu Me verras». Mais 
lorsque son Seigneur Se manifesta au 
Mont,^ Il le pulvérisa, et Moû-sâ s’effondra 
foudroyé. Lorsqu’il se fut remis, il dit : 
« Gloire à Toi ! A Toi je me repens ; et je 
suis le premier des croyants». 

144. Et [Allah] dit : « Ô Moû-sâ, Je t’ai 
préféré à tous les hommes, par Mes messa¬ 
ges et Ma parole. Prends donc ce que Je te 
donne, et sois du nombre des reconnais¬ 
sants ». 

145. Et Nous écrivîmes pour lui, sur les 
tablettes, une exhortation concernant toute 
chose, et un exposé détaillé de toute chose. 
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^ Allah le Très Haut S’est révélé à la montagne en montrant seulement une partie de Lui. 
C’est approximativement égal au bout du petit doigt tel que cela a été expliqué par le 
Prophète lorsqu’il récita ce verset. (Ce Hadîs a été rapporté par Attirmizy). 
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« Prends-les donc fermement et commande à 
ton peuple d’en adopter le meilleur. Bientôt 
Je vous ferai voir la demeure des Fâsiqoûn 
(les rebelles, les pervers, ceux qui désobéis¬ 
sent à Allah). 

146. J’écarterai de Mes Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) ceux qui, sans raison, s’enflent d’or¬ 
gueil sur terre. Même s’ils voyaient tous les 
miracles, ils n’y croiraient pas. Et s’ils voient 
le bon sentier, ils ne le prennent pas comme 
sentier. Mais s’ils voient le sentier de l’er¬ 
reur, ils le prennent comme sentier. C’est 
qu’en vérité ils traitaient de mensonges Nos 
Ayât et ils ne leur accordaient aucune atten¬ 
tion. 

147. Et ceux qui traitent de mensonges 
Nos Ayât ainsi que la rencontre de l’au-delà, 
leurs œuvres sont vaines. Seraient-ils rétri¬ 
bués autrement que selon leurs œuvres ? » 

148. Et le peuple de Moû-sâ adopta après 
lui un veau, fait de leurs parures : un corps 
qui semblait mugir. N’ont-ils pas vu qu’il ne 
leur parlait point et qu’il ne les guidait sur 
aucun chemin ? Ils l’adoptèrent [comme divi¬ 
nité], et ils étaient des Zâlimoûn (injustes, 
polythéistes). 

149. Et quand ils éprouvèrent des regrets, 
et qu’ils virent qu’ils étaient bel et bien 
égarés, ils dirent : « Si notre Seigneur ne 
nous fait pas miséricorde et ne nous pardon¬ 
ne pas, nous serons très certainement du 
nombre des perdants». 

150. Et lorsque Moû-sâ retourna à son 
peuple, fâché, attristé, il dit : « Vous avez 
très mal agi pendant mon absence ! Avez- 
vous voulu hâter le commandement de votre 
Seigneur ? » Il jeta les tablettes et prit la tête 
de son frère, en la tirant à lui: «O fils de 
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ma mère [dit Hâroûn], le peuple m’a traité 
en faible, et peu s’en est fallu qu’ils ne me 
tuent. Ne fais donc pas que les ennemis se 
réjouissent à mes dépens, et ne m’assigne 
pas la compagnie des Zâlimoûn (injustes, 
polythéistes)». 

151. Et [Moû-sâ] dit : « Ô mon Seigneur, 
pardonne à moi et à mon frère et fais-nous 
entrer en Ta miséricorde, car Tu es le plus 
Miséricordieux des miséricordieux». 

152. Ceux qui prenaient le veau (comme 
divinité), bientôt tombera sur eux de la part 
de leur Seigneur, une colère, et un avilisse¬ 
ment dans la vie présente. Ainsi, Nous 
rétribuons les inventeurs (d’idoles). 

153. Ceux qui ont fait de mauvaises ac¬ 
tions et qui ensuite se sont repentis et ont 
cru... ton Seigneur, après cela est sûrement 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

154. Et quand la colère de Moû-sâ se fut 
calmée, il prit les tablettes. Il y avait dans 
leur texte guide et miséricorde à l’intention 
de ceux qui craignent leur Seigneur. 

155. Et Moû-sâ choisit de son peuple 
soixante-dix hommes pour un rendez-vous 
avec Nous. Puis lorsqu’ils furent saisis par le 
tremblement (de terre), il dit: «Mon Sei¬ 
gneur, si Tu avais voulu, Tu les aurais 
détruits avant, et moi avec. Vas-Tu nous 
détruire pour ce que des sots d’entre nous 
ont fait ? Ce n’est là qu’une épreuve de Toi, 
par laquelle Tu égares qui Tu veux, et guides 
qui Tu veux. Tu es notre Wali (Protecteur). 
Pardonne-nous et fais-nous miséricorde, car 
Tu es le meilleur des pardonneurs. 

156. Et prescris pour nous le bien ici-bas 
ainsi que dans l’au-delà. Nous voilà revenus 
vers Toi, repentis». Et (Allah) dit: «Je ferai 
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que Mon châtiment atteigne qui Je veux. Et 
Ma miséricorde embrasse toute chose. Je la 
prescrirai à ceux qui [Me] craignent, acquit¬ 
tent la Zakât , et ont foi en Nos Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...). 

157. Ceux qui suivent le Messager, le 
Prophète illettré (Mouhammad qu’ils 
trouvent écrit (mentionné) chez eux dans la 
Tawrât (Torah, Deut xviii 15) et VIndjîl 
(l’Evangile, John, xiv 16). [1] Il leur ordonne 
le Ma'roûf (le pur monothéisme ou Tawhid 
ainsi que tout ce que l’Islam ordonne de 
faire), leur interdit le Mounkar (polythéisme 
ou Chirk , mécréance et tout ce que l’Islam 
interdit de faire), leur rend licites les Tayyi- 
bât (les bonnes et licites nourritures), leur 
interdit les Khabâ-is (tout ce qui est mauvais 
et illicite parmi les nourritures, les actes, les 
croyances...), et leur ôte le fardeau et les 
jougs qui étaient sur eux. Ceux qui croiront 
en lui (Mouhammad #|), le soutiendront, 
lui porteront secours et suivront la lumière 
descendue avec lui ; ceux-là seront les ga¬ 
gnants. 

158. Dis [ô Mouhammad ^] : «Ô 
hommes ! Je suis pour vous tous le Messager 
d’Allah, à Qui appartient la royauté des 
deux et de la terre. Lâ ilâha illâ houwa (Pas 
de divinité digne d’adoration à part Lui). Il 
donne la vie et II donne la mort. Croyez 
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l 1 ! Il existe dans la Tawrât et VIndjîl, même après la déformation du texte original, des 
prophéties claires indiquant la venue du Prophète Mouhammad sjg ex : Deut.18 :18 ; 21:21 Psi 
118 :22-23 ; ‘Isa - 42 :1-13 ; Hab 3 : 3-4 ; Matt. 21:42 :43, Jn. 14 :12 :17, 26-28, 16 :7-14. 

A) «Ô vous à qui on a donné le Livre, croyez à ce que Nous avons fait descendre, en 
confirmation de ce que vous aviez déjà, avant que Nous effacions des visages et les 
retournions sens devant derrière, ou que Nous les maudissions comme Nous avons maudit les 
gens du Sabbat. Car le commandement d’Allah est toujours exécuté». Sourate 4 (les femmes): 
verset 47. 

B) Voir sourate 28 (le récit) : verset 57, et ses notes. 






Sourate 7. Al-A’râf 


9 ème Partie 


265 


S Jl 


V Sjj- 


donc en Allah, en Son messager (Mouham- 
mad îH), le Prophète illettré qui croit en 
Allah et en Ses paroles (ce Qour’ân , la 
Torah et l’Evangile). Et suivez-le afin que 
vous soyez bien guidés ».^ 

159. Parmi le peuple de Moû-sâ, il est 
une communauté qui guide [les autres] avec 
la vérité, et qui, par là, exerce la justice. 

160. Nous les répartîmes en douze tribus, 
[en douze] communautés. Et Nous révélâmes 
à Moû-sâ, lorsque son peuple lui demanda 
de l’eau: «Frappe le rocher avec ton bâ¬ 
ton ». Et voilà qu’en jaillirent douze sources. 
Chaque tribu sut son abreuvoir. Nous les 
couvrîmes de l’ombre du nuage, et fîmes 
descendre sur eux al-Manna et les cailles : 
«Mangez des bonnes choses que Nous vous 
avons attribuées». Et ce n’est pas à Nous 
qu’ils ont fait du tort, mais c’est à eux- 
mêmes qu’ils en faisaient. 

161. Et lorsqu’il leur fut dit: «Habitez 
cette cité et mangez [de ses produits] à votre 
guise, mais dites : rémission [à nos pêchés] 
et entrez par la porte en vous prosternant. 
Nous vous pardonnerons vos fautes ; et aux 
bienfaisants [d’entre vous] Nous donnerons 
davantage ». 

162. Puis, les injustes parmi eux changè¬ 
rent en une autre, la parole qui leur était 
dite. Alors Nous envoyâmes du ciel un 
châtiment sur eux, pour le méfait qu’ils 
avaient commis.^ 

163. Et interroge-les [ô Mouhammad jjj|] 
au sujet de la cité qui donnait sur la mer, 
lorsqu’on y transgressait le Sabbat ! Que 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 57. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 59. 
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leurs poissons venaient à eux à fleur d’eau, 
au jour de leur Sabbat, et ne venaient pas à 
eux le jour où ce n’était pas Sabbat ! Ainsi 
les éprouvions-Nous pour la perversité qu’ils 
commettaient [en désobéissant à Allah]. 
(Voir Sourate 4 (les femmes) : verset 154 et sa 
note). 

164. Et quand parmi eux une communau¬ 
té dit: «Pourquoi exhortez-vous un peuple 
qu’Allah va anéantir ou châtier d’un châti¬ 
ment sévère ? » Ils répondirent : « Pour déga¬ 
ger notre responsabilité vis-à-vis de votre 
Seigneur ; et que peut-être ils deviendront 
pieux ! » 

165. Puis, lorsqu’ils oublièrent ce qu’on 
leur avait rappelé, Nous sauvâmes ceux qui 
[leur] avaient interdit le mal et saisîmes par 
un châtiment rigoureux les injustes pour 
leurs actes pervers. 

166. Puis, lorsqu’ils refusèrent (par or¬ 
gueil) d’abandonner ce qui leur avait été 
interdit, Nous leur dîmes : « Soyez des singes 
abjects ». [1] 

167. Et lorsque ton Seigneur annonça 
qu’il enverra certes contre eux quelqu’un qui 
leur imposera le pire châtiment jusqu’au 
Jour de la Résurrection. En vérité ton Sei¬ 
gneur est prompt à punir mais II est aussi 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

168. Et Nous les avons répartis en com¬ 
munautés sur la terre. Il y a parmi eux des 
gens de bien, mais il y en a qui le sont 
moins. Nous les avons éprouvés par des 
biens et par des maux, peut-être revien¬ 
draient-ils (au droit chemin). 

169. Puis les suivirent des successeurs qui 
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l 1 ! A) Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 112. 

B). C’est un avertissement sévère à toute l’humanité afin qu’elle ne désobéisse pas à ce que 
Allah leur ordonne de faire, et qu’elle ne s’approche pas de ce qu’il leur a interdit. 
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héritèrent le Livre, mais qui préférèrent ce 
qu’offre la vie d’ici-bas en disant: «Nous 
aurons le pardon». Et si des choses sembla¬ 
bles s’offrent à eux, ils les acceptent. N’avait- 
on pas pris d’eux l’engagement du Livre, 
qu’ils ne diraient sur Allah que la vérité ? Ils 
avaient pourtant étudié ce qui s’y trouve. Et 
l’ultime demeure est meilleure pour ceux qui 
étaient Mouttaqoûn (pieux). Ne compren¬ 
drez-vous donc pas ? 

170. Et ceux qui se conforment au Livre 
et accomplissent la Çalât , [en vérité] Nous 
ne laissons pas perdre la récompense de 
ceux qui s’amendent. 

171. Et [rappelle] lorsque Nous avons 
brandi au-dessus d’eux le Mont, comme si 
c’eût été une ombrelle. Ils pensaient qu’il 
allait tomber sur eux. «Tenez fermement à 
ce que Nous vous donnons et rappelez-vous 
son contenu. Peut-être craindrez vous Al¬ 
lah ». 

172. Et [rappelle] quand ton Seigneur tira 
des reins des fils d’Adam leurs descendants et 
les fit témoigner sur eux-mêmes : « Ne suis-Je 
pas votre Seigneur ? » Ils répondirent : « Mais 
si, nous en témoignons...» afin que vous ne 
disiez point, au Jour de la Résurrection : 
«Vraiment, nous n’y avons pas fait attention», 

173. ou que vous disiez [tout simple¬ 
ment] : « Nos ancêtres autrefois donnaient 
des associés à Allah, et nous sommes leurs 
descendants, après eux. Vas-Tu nous détrui¬ 
re pour ce qu’ont fait les Moubtiloûn (les 
polythéistes, les criminels, les pécheurs, ceux 
qui invoquaient d’autres divinités en dehors 
d’Allah)?» 

174. Et c’est ainsi que Nous expliquons 
intelligemment les Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...). Peut- 
être reviendront-ils ! 
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175. Et raconte-leur [Mouhammad 
l’histoire de celui à qui Nous avions donné 
Nos Ayât et qui s’en écarta. Le Chaythân 
(diable), donc, l’entraîna dans sa suite et il 
devint ainsi du nombre des égarés. 

176. Et si Nous avions voulu, Nous l’au¬ 
rions élevé par ces mêmes enseignements, 
mais il s’inclina vers la terre et suivit sa 
propre passion. Il est semblable à un chien 
qui halète si tu l’attaques, et qui halète aussi 
si tu le laisses. Tel est l’exemple des gens qui 
traitent de mensonges Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). Eh bien, raconte le récit. Peut-être 
réfléchiront-ils ! 

177. Quel mauvais exemple que ces gens 
qui traitent de mensonges Nos Ayât , cepen¬ 
dant que c’est à eux-mêmes qu’ils font du 
tort. 

178. Quiconque Allah guide, voilà le bien 
guidé. Et quiconque II égare, voilà les per¬ 
dants. 

179. Nous avons destiné beaucoup de 
djinns et d’hommes à l’enfer. Ils ont des 
cœurs, mais ne comprennent pas. Ils ont des 
yeux, mais ne voient pas. Ils ont des oreilles, 
mais n’entendent pas. Ceux-là sont comme 
les bestiaux, même plus égarés encore. Tels 
sont les insouciants. 
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180. C’est à Allah qu’appartiennent les 
noms les plus beaux. ^ Invoquez-Le par ces 
noms et laissez ceux qui profanent Ses noms : 
ils seront rétribués pour ce qu’ils ont fait. 
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[1] Allah a cent moins un (99) Noms [particuliers]. 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a dit [rapportant du Prophète qu’Allah a quatre-vingt 
dix neuf noms, cent moins un. Quiconque les mémorise (en croyant en leurs sens et en 
agissant en conséquence) .entrera au Paradis. Allah est Witr (Impair c’est-à-dire Un) et aime le 
Witr (l’impair). (Çahîhoul-Boukhâry, Hadts no 6410). 






Sourate 7. Al-A’râf 9 eme Partie 


269 


S 


V ^il1 S jy** 


181. Parmi ceux que Nous avons créés, il 
y a une communauté qui guide (les autres) 
selon la vérité et par celle-ci, exerce la 
justice. 

182. Ceux qui traitent de mensonges Nos 
enseignements, Nous allons les conduire gra¬ 
duellement vers leur perte par des voies 
qu’ils ignorent. 

183. Et Je leur accorderai un délai, car 
Mon stratagème est solide ! 

184. Est-ce qu’ils n’ont pas réfléchi ? Il 
n’y a point de folie en leur compagnon 
(Mouhammad #§) : il n’est qu’un avertisseur 
explicite ! 

185. N’ont-ils pas médité sur le royaume 
des deux et de la terre, et toute chose 
qu’Allah a créée, et que leur terme est peut- 
être déjà proche ? En quelle parole croiront- 
ils après cela ? 

186. Quiconque Allah égare, pas de guide 
pour lui. Et II les laisse dans leur transgres¬ 
sion, confus et hésitants. 

187. Ils t’interrogent sur l’Heure : 
«Quand arrivera-t-elle?» Dis: «Seul mon 
Seigneur en a connaissance. Lui seul la 
manifestera en son temps. Lourde elle sera 
dans les deux et (sur) la terre et elle ne 
viendra à vous que soudainement». Ils t’in¬ 
terrogent comme si tu en étais averti. Dis : 
«Seul Allah en a connaissance». Mais beau¬ 
coup de gens ne savent pasJ 1 ^ 

188. Dis [Mouhammad ig] : «Je ne 
détiens pour moi-même ni profit ni domma- 
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[1] Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Les clefs de 
l’invisible sont au nombre de cinq: « Certes, la connaissance de l’Heure est auprès d’Allah; et 
c ’est Lui qui fait tomber la pluie salvatrice ; et II sait ce qu ’il y a dans les matrices. Et personne ne 
sait ce qu’il acquerra demain, et personne ne sait dans quelle terre il mourra. Certes Allah est 
Omniscient et Parfaitement Connaisseur». Sourate 31 (Louqmân) : verset 34. 
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ge, sauf ce qu’Allah veut. Et si je connaissais 
le Ghaib (l’inconnaissable), j’aurais eu des 
biens en abondance, et aucun mal ne m’au¬ 
rait touché. Je ne suis, pour les gens qui 
croient, qu’un avertisseur et un annoncia¬ 
teur». 

189. C’est Lui qui vous a créés d’un seul 
être (Adam) dont il a tiré son épouse 
(Hawwâ), pour qu’il trouve de la tranquillité 
auprès d’elle ; et lorsque celui-ci eut cohabi¬ 
té avec elle, elle conçut une légère grossesse, 
avec quoi elle se déplaçait [facilement]. 
Puis lorsqu’elle se trouva alourdie, tous 
deux invoquèrent leur Seigneur: «Si Tu 
nous donnes un [enfant] sain, nous serons 
certainement du nombre des reconnais¬ 
sants». 

190. Puis, lorsqu’il leur eût donné un 
[enfant] sain, ils assignèrent à Allah des 
associés en ce qu’il leur avait donné. Mais 
Allah est bien au-dessus des associés qu’on 
Lui assigne. 

191. Est-ce qu’ils assignent comme asso¬ 
ciés ce qui ne crée rien et qui eux-mêmes 
sont créés, 

192. et qui ne peuvent ni les secourir ni 
se secourir eux-mêmes ? 

193. Si vous les appelez vers le chemin 
droit, ils ne vous suivront pas. Le résultat 
pour vous est le même, que vous les appeliez 
ou que vous gardiez le silence. 

194. Ceux que vous invoquez en dehors 
d’Allah sont des serviteurs comme vous. 
Invoquez-les donc et qu’ils vous répondent, 
si vous êtes véridiques. 
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t 1 ] Voir note sourate 30 (les romains) : verset 30. Pour plus de détails, voir Tafsîr Attabari et 
Tafsîr Alqourtoubi. 
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195. Ont-ils des jambes pour marcher ? 
Ont-ils des mains pour frapper ? Ont-ils des 
yeux pour observer? Ont-ils des oreilles 
pour entendre ? Dis [Mouhammad $gg] : 
«Invoquez vos associés [en dehors d’Allah], 
et puis, rusez contre moi ; et ne me donnez 
pas de répit. 

196. Certes mon Maître, c’est Allah qui a 
fait descendre le Livre (le Qour’ân). C’est 
Lui qui se charge [de la protection] des 
vertueux. 

197. Et ceux que vous invoquez en dehors 
de Lui ne sont capables ni de vous secourir, 
ni de se secourir eux-mêmes ». 

198. Et si tu les appelles vers le chemin 
droit, ils n’entendent pas. Tu les vois qui te 
regardent, [mais] ils ne voient pas. 

199. Accepte ce qu’on t’offre de raisonna¬ 
ble, commande ce qui est convenable et 
éloigne-toi des ignorants. 

200. Et si jamais le diable t’incite à faire 
le mal, cherche refuge auprès d’Allah. Car II 
entend, et II sait tout. 

201. Certes, les Mouttaqoûn (ceux qui 
pratiquent la piété), lorsqu’une suggestion 
du Chaythân (diable) les touche, ils se rap¬ 
pellent [du châtiment d’Allah] : et les voilà 
redevenus clairvoyants. 

202. [Quant aux méchants], leurs parte¬ 
naires diaboliques les enfoncent dans l’aber¬ 
ration, puis ils ne cessent [de s’enfoncer]. 

203. Quand tu ne leur apportes pas de 
miracles, ils disent : «Pourquoi ne l’inventes- 
tu pas?»^ Dis: «Je ne fais que suivre ce 
qui m’est révélé de mon Seigneur. Ces 
[versets coraniques] sont des preuves illumi- 
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^ Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que les Mecquois (païens Qouraïchites) exigèrent du 
Messager d’Allah ^ un miracle. Il leur montra alors la séparation de la lune en deux 
morceaux. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3637). 
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nantes venant de votre Seigneur, un guide et 
une grâce pour des gens qui croient». 

204. Et quand on récite le Qoufân [par¬ 
tout et plus particulièrement pendant la 
prière], prêtez-lui l’oreille attentivement et 
observez le silence, afin que vous obteniez la 
miséricorde [d’Allah]. 

205. Et évoque ton Seigneur en toi-mê¬ 
me, en humilité et crainte, à mi-voix, le 
matin et le soir, et ne sois pas du nombre 
des insouciants.^ 
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206. Ceux qui sont auprès de ton Sei¬ 
gneur (les anges) ne dédaignent pas de 
L’adorer. Ils Le glorifient et se prosternent 
devant Lui. [Celui qui récite le Qour’ân en 
arabe doit se prosterner à la fin de ce 
verset]. 

Sourate 8 AL-ANFÂL (Le Butin) 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux t le Très Miséricordieux. 







1. Ils t’interrogent [ô Mouhammad #§] au 
sujet du butin. Dis : « Le butin est à Allah et 
à Son Messager». Craignez Allah, maintenez 
la concorde entre vous et obéissez à Allah et 
à Son Messager (Mouhammad #§), si vous 
êtes croyants. 

2. Les vrais croyants sont ceux dont les 
coeurs frémissent quand on mentionne Allah. 
Et quand Ses versets leur sont récités, cela 
fait augmenter leur foi. Et ils placent leur 
confiance en leur Seigneur. 

3. Ceux qui accomplissent la Çalât et qui 
dépensent [dans le sentir d’Allah] de ce que 
Nous leur avons attribué. 
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^ Voir note sourate 13 (le tonnerre) : verset 28. 
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4. Ceux-là sont, en toute vérité les croy¬ 
ants : à eux des degrés (élevés) auprès de 
leur Seigneur, ainsi qu’un pardon et une 
dotation généreuse. 

5. De même, c’est au nom de la vérité 
que ton Seigneur t’a fait sortir [ô Mouham- 
mad 3g] de ta demeure, malgré la répulsion 
d’une partie des croyants, 

6. Ils discutent avec toi au sujet de la 
vérité après qu’elle fut clairement apparue ; 
comme si on les poussait vers la mort et 
qu’ils (la) voyaient. 

7. [Rappelle] quand Allah vous promet¬ 
tait [à vous musulmans] qu’une des deux 
bandes sera à vous. «Vous désiriez vous 
emparer de celle qui était sans armes, alors 
qu’Allah voulait par Ses paroles faire triom¬ 
pher la vérité et anéantir les mécréants 
jusqu’au dernier [à la bataille de Badr] ; 

8. Afin qu’il fasse triompher la vérité et 
anéantir le faux, en dépit de la répulsion 
qu’en avaient les Moudjrimoûn (criminels, 
polythéistes, pécheurs). 

9. [Et rappelle] le moment où vous im¬ 
ploriez le secours de votre Seigneur et qu’il 
vous exauça aussitôt : «Je vais vous renforcer 
par un millier d’anges déferlant les uns à la 
suite des autres». 

10. Allah ne fit cela que pour [vous] 
apporter une bonne nouvelle et pour qu’avec 
cela vos cœurs se tranquillisent. Il n’y a de 
victoire que de la part d’Allah. Allah est 
Tout Puissant est Sage. 

11. Et [rappelle] quand II vous enveloppa 
de sommeil comme d’une sécurité de Sa 
part, et du ciel II fit descendre de l’eau (la 
pluie) sur vous afin de vous en purifier, 
d’écarter de vous le Ridjz (la souillure du 
Chaythâri), de renforcer les cœurs et d’en 
raffermir les pas ! (vos pas). 
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12. Et [rappelle quand] ton Seigneur ré¬ 
véla aux anges: «Je suis avec vous: affer¬ 
missez donc les croyants. Je vais jeter l’effroi 
dans les cœurs des mécréants. Frappez donc 
au-dessus des cous et frappez-les sur tous les 
bouts des doigts. 

13. Ce, parce qu’ils ont désobéi à Allah 
et à Son Messager». Et quiconque désobéit 
à Allah et à Son Messager... Allah est 
certainement dur en punition ! 






14. Voilà [votre sort] : goûtez-le donc ! Et 
aux mécréants le châtiment du feu [sera 
réservé]. 

15. O vous qui croyez, quand vous ren¬ 
contrez [l’armée] des mécréants en marche, 
ne leur tournez point le dos. 

16. Quiconque, ce jour-là, leur tourne le 
dos, - à moins que ce soit par tactique de 
combat, ou pour rallier un autre groupe - 
celui-là encourt la colère d’Allah et son 
refuge sera l’enfer. Et quelle mauvaise des¬ 
tination ! 

17. Ce n’est pas vous qui les avez tués : 
mais c’est Allah qui les a tués. Et lorsque tu 
lançais [une poignée de terre], ce n’est pas 
toi [ô Mouhammad #1] qui lançais : mais 
c’est Allah qui lançait, et ce pour éprouver 
les croyants d’une belle épreuve de Sa part ! 
Allah est Audient et Omniscient. 

18. Voilà ! Allah réduit à rien la ruse des 
mécréants. 

19. [ô mécréants] Si vous avez imploré 
l’arbitrage d’Allah, vous connaissez maintenant 
la sentence [d’Allah]. Et si vous cessez [la 
mécréance et l’hostilité contre le Prophète], 
c’est mieux pour vous. Mais si vous revenez, 
Nous reviendrons, et votre masse, même nom¬ 
breuse, ne vous sera d’aucune utilité. Car 
Allah est vraiment avec les croyants. 
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20. O vous qui croyez ! Obéissez à Allah 
et à Son Messager (Mouhammad #|) et ne 
vous détournez pas de lui quand vous l’en¬ 
tendez [parler]. 

21. Et ne soyez pas comme ceux qui 
disent: «Nous avons entendu», alors qu’ils 
n’entendent pas. 

22. Les pires des bêtes auprès d’Allah, 
sont [en vérité], les sourds-muets qui ne 
raisonnent pas. 

23. Et si Allah avait reconnu en eux quel¬ 
que bien, Il aurait fait qu’ils entendent. Mais, 
même s’il les faisait entendre, ils tourneraient 
[sûrement] le dos et s’éloigneraient. 

24. O vous qui croyez ! Répondez à Allah 
et au Messager lorsqu’il (ce dernier) vous 
appelle^ à ce qui vous donne la [vraie] 
vie, E2] et sachez qu’Allah s’interpose entre 
l’homme et son cœur, et que c’est vers Lui 
que vous serez rassemblés. 

25. Et craignez une Fitnah (calamité, 
épreuve) qui n’affligera pas exclusivement 
les injustes d’entre vous. Et sachez qu’Allah 
est dur en punition. 
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26. Et rappelez-vous quand vous étiez 
peu nombreux, opprimés sur terre, craignant 
de vous faire enlever par des gens. Il vous 
donna asile, vous renforça de Son secours et 
vous attribua de bonnes choses afin que vous 
soyez reconnaissants. 

27. O vous qui croyez ! Ne trahissez pas 
Allah et le Messager. Ne trahissez pas 
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^ Voir note sourate 1 (le prologue) : verset 2. 

On est vivant quand on est un vrai croyant (musulman monothéiste) qui obéit au Messager 
d’Allah, (Mouhammad jg) qui suit le Qour’ân et la Sounnah du Prophète, et qui va en Djihàd 
pour la cause d’Allah. S’il meurt en martyr, cela n’est pas une mort mais une vie étemelle (au 
Paradis). Contrairement au mécréant qui, s’il meurt, sera puni en Enfer pour toujours (et ne 
sera ni vivant ni mort). 
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sciemment la Amànat (les dépôts qu’on vous 
a confiés et tous les devoirs qu’Allah vous a 
prescrits) 

28. Et sachez que vos biens et vos enfants 
ne sont qu’une épreuve et qu’auprès d’Allah 
il y a une énorme récompense. 

29. Ô vous qui croyez ! Si vous craignez 
Allah, Il vous accordera le Fourqân (le 
critère, la faculté de discerner entre le bien 
et le mal), vous effacera vos méfaits et vous 
pardonnera. Et Allah est le Détenteur de 
l’énorme grâce. 

30. [Et rappelle-toi] le moment où les 
mécréants complotaient contre toi [ô Mou- 
hammad ü] pour t’emprisonner ou 
t’assassiner ou te bannir [de la Mecque]. Ils 
complotèrent, et Allah complota, et Allah 
est le Meilleur des comploteurs. 

31. Et lorsque Nos versets [du Qour’ân] 
leur sont récités, ils disent: «Nous avons 
écouté, certes ! Si nous voulions, nous di¬ 
rions pareil à cela, ce ne sont que des 
légendes d’anciens». 

32. Et [rappelle] quand ils dirent : » Ô 
Allah, si cela (le Qour’ân) est la vérité de Ta 
part, alors, fais pleuvoir du ciel des pierres 
sur nous, ou fais venir sur nous un châtiment 
douloureux». 

33. Allah n’est point tel qu’il les châtie, 
alors que tu (Mouhammad g) es au milieu 
d’eux. Et Allah n’est point tel qu’il les châtie 
alors qu’ils demandent le pardon [d’Allah]. 

34. Qu’ont-ils donc pour qu’Allah ne les 
châtie pas, alors qu’ils repoussent [les croy¬ 
ants] de Almasdjidil-Harâm (la Mosquée sa¬ 
crée), quoiqu’ils n’en soient pas les gardiens, 
car ses gardiens ne sont que les pieux. Mais 
la plupart d’entre eux ne le savent pas. 
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[11 Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 164. 
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35. Et leur prière, auprès de la Maison, 
n’est que sifflement et battements de mains : 
«Goûtez donc au châtiment, à cause de 
votre mécréance ! » 

36. Ceux qui ne croient pas dépensent 
leurs biens pour éloigner [les gens] du sen¬ 
tier d’Allah. Or, après les avoir dépensés, ils 
seront pour eux un sujet de regret. Puis ils 
seront vaincus, et tous ceux qui ne croient 
pas seront rassemblés [et conduits] vers 
l’enfer, 

37. afin qu’Allah distingue le mauvais 
(tels les polythéistes, les mécréants, les mal¬ 
faiteurs...) du bon (tels les croyants mono¬ 
théistes, les bienfaisants...), et qu’il place les 
mauvais les uns sur les autres, pour en faire 
un amoncellement qu’il jettera dans l’enfer. 
Ceux-là sont les perdants. 

38. Dis à ceux qui ne croient pas que, s’ils 
cessent [leur mécréance en embrassant l’Is¬ 
lam], on leur pardonnera ce qui s’est passé. 
Et s’ils récidivent, [ils seront châtiés] à 
l’instar de [leurs] prédécesseurs. 

39. Et combattez-les jusqu’à ce qu’il ne 
subsiste plus de Fitnah (polythéisme, mé¬ 
créance, adoration d’autres divinités en de¬ 
hors d’Allah...), et que la religion 
(l’adoration) soit entièrement à Allah [sur 
toute la terre].Puis, s’ils cessent [leur 
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tl] Certains savants de la religion Islamique affirment que ce sera l’époque ou ‘î-sâ fils de 
Maryam descendra sur terre, et n’acceptera aucune autre religion à part l’Islam - la vraie 
religion d’Allah - c’est-à-dire le pur monothéisme islamique. 

A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 193. 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a rapporté que le Messager d’Allah ^ a dit : « Par 
Celui (Allah) dans la Main de Qui se trouve mon âme, certainement le fils de Maryam, sur lui 
la paix, descendra très prochainement parmi vous (musulmans). Il jugera l’humanité en toute 
justice avec la loi du Qour’ân (en tant que dirigeant juste), il brisera la croix, tuera les cochons 
et abolira la Djizyah (taxe prélevée sur les gens de l’Ecriture - Juif et Chrétiens - en 
contrepartie de la protection qu’ils reçoivent en vivant sur le territoire musulman). Cette taxe 
ne sera pas acceptée par ‘I-sâ et il exigera de toute l’humanité qu’elle embrasse l’Islam sans = 
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polythéisme, ils seront pardonnés car Allah 
observe bien ce qu’ils œuvrent. 

40. Et s’ils tournent le dos, sachez alors 
qu’Allah est votre Mawla (Patron, Maître, 
Protecteur). Quel excellent Maître et quel 
excellent Protecteur ! 




=aucune autre alternative. Ensuite il y aura une abondance d’argent au point que personne 
n’acceptera l’aumône». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2222). 
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41. Et sachez que, de tout butin que vous 

avez ramassé, le cinquième revient à Allah, 
au Messager (Mouhammad à ses 

proches parents, aux orphelins, aux Masâkîn 
(les pauvres), et aux voyageurs (en détresse), 
si vous croyez en Allah et en ce que Nous 
avons fait descendre sur Notre serviteur, le 
jour du Discernement : le jour où les deux 
groupes s’étaient rencontrés; et Allah est 
Omnipotent. 

42. [Et rappelez-vous musulmans quand] 
vous étiez sur le versant le plus proche, et 
eux (les ennemis) sur le versant le plus 
éloigné, tandis que la caravane était plus bas 
que vous. Si vous vous étiez donné rendez- 
vous, vous l’auriez manqué (effrayés par le 
nombre de l’ennemi). Mais il fallait qu’Allah 
accomplît un ordre [de par Sa Sagesse] qui 
devait être exécuté, pour que, sur preuve, 
périt celui qui [devait] périr, et vécût, sur 
preuve, celui qui [devait] vivre. Et certes, 
Allah est Audient et Omniscient. 

43. [Et rappelle quand] en songe, Allah 
te les avait montrés peu nombreux ! Car s’il 
te les avait montrés nombreux, vous auriez 
certainement fléchi, et vous vous seriez cer¬ 
tainement disputés à propos de l’affaire. 
Mais Allah vous en a préservés. Il connaît le 
contenu des cœurs. 

44. Et [rappelez-vous] aussi, au moment 
de la rencontre, Il vous les montrait peu 
nombreux à vos yeux, de même qu’il vous 
faisait paraître à leurs yeux peu nombreux 
afin qu’Allah parachève un ordre qui devait 
être exécuté. C’est à Allah que sont rame¬ 
nées les choses. 

A 

45. O vous qui croyez ! Lorsque vous 
rencontrez une troupe (ennemie), soyez fer¬ 
mes, et évoquez beaucoup Allah afin de 
réussir. 
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46. Et obéissez à Allah et à Son Messa¬ 
ger; et ne vous disputez pas, sinon vous 
fléchirez et perdrez votre force. Et soyez 
endurants, car Allah est avec les Çâbiroûn 
(les endurants). 

47. Et ne soyez pas comme ceux qui 
sortirent de leurs demeures pour repousser 
la vérité et avec ostentation publique, obs¬ 
truant le chemin d’Allah. Et Allah cerne ce 
qu’ils font. 

48. Et [rappelle] quand Chaythân (le dia¬ 
ble) leur eut embelli leurs actions et dit : 
«Nul parmi les humains ne peut vous domi¬ 
ner aujourd’hui, et je suis votre soutien». 
Mais, lorsque les deux groupes furent en vue 
l’un de l’autre, il tourna les talons et dit : 
«Je vous désavoue. Je vois ce que vous ne 
voyez pas ; je crains Allah, et Allah est dur 
en punition ». 

49. [Et rappelez-vous], quand les hypocrites 
et ceux qui ont une maladie aux cœurs (dont 
la foi est douteuse) disaient : « Ces gens-là, 
leur religion les trompe». Mais quiconque 
place sa confiance en Allah [sera victorieux]... 
car Allah est Tout Puissant et Sage. 

50. Si tu voyais, lorsque les anges arra¬ 
chaient les âmes aux mécréants ! Ils les 
frappaient sur leurs visages et leurs derrières 
[en disant] : « Goûtez au châtiment du feu. 
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51. Cela (le châtiment), pour ce que vos 
mains ont accompli». Et Allah n’est point 
injuste envers les esclaves. 

52. Il en fut de même des gens de 
Fir’awn et ceux qui avant eux n’avaient pas 
cru aux Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations...) d’Allah. Allah 
les saisit pour leurs péchés. Allah est certes 
fort et sévère en punition. 

53. C’est qu’en effet Allah ne modifie pas 
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un bienfait dont II a gratifié un peuple avant 
que celui-ci change ce qui est en lui-même. 
Et Allah est Audient et Omniscient. 

54. Il en fut de même des gens de 
Fir’awn et ceux qui avant eux, avaient traité 
de mensonges les Ayât (enseignements) de 
leur Seigneur. Nous les avons fait périr pour 
leurs péchés. Et Nous avons noyé les gens 
de Fir’awn. Car ils étaient tous des Zâlimoûn 
(injustes). 

55. Les pires bêtes, auprès d’Allah, sont 
ceux qui ont été infidèles (dans le passé) 111 
et qui ne croient donc point (actuellement), 

56. ceux-là mêmes avec lesquels tu as fait 
un pacte et qui chaque fois le rompent, sans 
aucune crainte [d’Allah]. 

57. Donc, si tu (Mouhammad #|) les 
maîtrises à la guerre, inflige-leur un châti¬ 
ment exemplaire de telle sorte que ceux qui 
sont derrière eux soient effarouchés. Afin 
qu’ils se souviennent ! 

58. Et si jamais tu crains vraiment une 
trahison de la part d’un peuple, dénonce 
alors le pacte (que tu as conclu avec lui), 
d’une façon franche et loyale car Allah 
n’aime pas les traîtres. 

59. Que les mécréants ne pensent pas 
qu’ils Nous ont échappé. Non, ils ne pour¬ 
ront jamais Nous empêcher [de les rattraper 
à n’importe quel moment]. 

60. Et préparez [pour lutter] contre eux 
tout ce que vous pouvez comme force et 
comme cavalerie équipée, afin d’effrayer 
l’ennemi d’Allah et le vôtre, et d’autres 
encore que vous ne connaissez pas en dehors 
de ceux-ci mais qu’Allah connaît. Et tout ce 
que vous dépensez dans le sentier d’Allah 
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[1] C’est-à-dire ne croient pas en leur Seigneur (Allah), nient Son Unicité, adorent d’autres 
divinités en dehors de Lui, nient Ses Messagers et ne croient pas à la Révélation Divine. 
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vous sera remboursé pleinement et vous ne 
serez point lésés. 

61. Et s'ils inclinent à la paix, incline vers 
celle-ci (toi aussi) et place ta confiance en 
Allah, car c'est Lui l’Audient, l'Omniscient. 

62. Et s’ils veulent te tromper, alors Allah 
te suffira. C'est Lui qui t'a soutenu par Son 
secours, ainsi que par [l’assistance] des croy¬ 
ants. 

63. Il a uni leurs cœurs (par la foi). Au- 
rais-tu dépensé tout ce qui est sur terre, tu 
n’aurais pu unir leurs cœurs ; mais c’est Allah 
qui les a unis, car II est Tout Puissant et Sage. 
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64. Ô Prophète (Mouhammad ^g), Allah 
et ceux des croyants qui te suivent te suffi¬ 
sent. 

65. Ô Prophète, incite les croyants au 
combat. S’il se trouve parmi vous vingt 
endurants, ils vaincront deux cents ; et s'il 
s'en trouve cent, ils vaincront mille mé¬ 
créants, car ce sont vraiment des gens qui ne 
comprennent pas. 



66. Maintenant, Allah a allégé votre tâ¬ 
che, sachant qu’il y a de la faiblesse en vous. 
S'il y a cent endurants parmi vous, ils 
vaincront deux cents ; et s’il y en a mille, ils 
vaincront deux mille, par la grâce d’Allah. 
Et Allah est avec les Çâbiroûn (endurants). 

67. Un prophète ne devrait pas faire de 
prisonniers avant d’avoir prévalu (mis les 
mécréants hors de combat) sur la terre. 
Vous voulez les biens d’ici-bas, tandis qu’Al¬ 
lah veut [pour vous] l'au-delà. Allah est Tout 
Puissant et Sage. 

68. N’eût-été une prescription préalable 
d'Allah, un énorme châtiment vous aurait tou¬ 
ché pour ce que vous avez pris [de la rançon]. 
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69. Mangez donc de ce qui vous est échu 
en butin, tant qu’il est licite et pur. Et 
craignez Allah, car Allah est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

A 

70. O Prophète, dis aux captifs qui sont 
entre vos mains : « Si Allah sait qu’il y a 
quelque bien dans vos cœurs, Il vous donne¬ 
ra mieux que ce qui vous a été pris et vous 
pardonnera. Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux. 

71. Et s’ils veulent te trahir [ô Mouham- 
déjà trahi Allah (par la 

mécréance) ; mais II a donné prise sur eux 
(le jour de Badr). Et Allah est Omniscient et 
Sage. 

72. Ceux qui ont cru, émigré et lutté de 
leurs biens et de leurs personnes dans le 
sentier d’Allah, ainsi que ceux qui leur ont 
donné refuge et secours, ceux-là sont alliés 
les uns des autres. Quant à ceux qui ont cru 
et n’ont pas émigré, vous ne serez pas liés à 
eux, jusqu’à ce qu’ils émigrent. 11] Et s’ils 
vous demandent secours au nom de la reli- 

[1] Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 149. 

Il est mentionné dans le Tafsîr dÂttabari que la meilleure interprétation de ce verset: «Et 
ceux qui ne croient pas sont alliés les uns des autres» est : Si vous Musulmans du monde entier, 
de façon collective, n’agissez pas ainsi, si vous ne devenez pas des alliés comme un bloc uni en 
faisant ce qu’Allah vous ordonne de faire, il y aura une grande Fitnah (polythéisme, guerres, 
batailles, meurtres, vols, grande perversion, corruption, oppression... etc.). Et c’est une Fitnah 
que d’avoir plusieurs Khalîfah (Califes ou Dirigeants Musulmans pour la seule communauté 
musulmane), comme cela a été mentionné dans le Çahîhou Mouslim (L’authentique recueil 
des Hadîs de Mouslim) par ‘Arfadjah qui rapporte avoir entendu le Messager d’Allah ^ dire : 
« Si vous (Musulmans) êtes tous unis [comme un seul bloc] autour d’un seul Khalîfah, et qu’un 
homme cherche à vous séparer et à vous diviser en différents groupes, alors tuez cet homme ». 
Toujours dans le Çahîhou Mouslim, dans un Hadîs rapporté par Aboû Sa‘id Alkhoudry, le 
Messager d’Allah a dit : « Si la Oummah (le monde musulman) a donné le Bai'a 
(engagement) à deux Khalîfah, le califat (règne) revient au calife qui a reçu le Baï’a en 
premier lieu. Et vous devez tuer le second ». 

C’est donc une obligation légale à partir des preuves évidentes sus-mentionnées et tirées du 
Qour'ân et des paroles du Prophète ^ qu’il ne peut y avoir qu’un seul Khalife pour toute la 
Nation Musulmane. Autrement il y aura une grande Fitnah (désordre et mal) au sein des 
musulmans dont les résultats ne seront pas dignes de louange. 


mad ^ ..., ils ont 


Va < V, \>/y< 


H u A/- •£< ^ 

□P JJ& 4»\ 


p jg; M ÏL; £ 
{g} iX ât; 


\jx& IvrliJ îp; M» II 

^ ï/,, /y ^ i ^ r s 

of" (*r^. \£r+>J bjb 

'S 

‘ i ^ ?> S”" * 





Sourate 9. At-Tawbah 


10 ème Partie 


284 


*j 


^ Âi J*} I 


gion, à vous alors de leur porter secours, 
mais pas contre un peuple auquel vous êtes 
liés par un pacte. Et Allah observe bien ce 
que vous faites. 

73. Et ceux qui n’ont pas cru sont alliés 
les uns des autres. Si vous n’agissez pas ainsi 
(en rompant les liens avec les infidèles et en 
vous unissant de par le monde sous le 
commandement d’un seul Calife), il y aura 
Fitnah (discorde, guerres, polythéisme) sur 
terre et grand désordre.^ 11 

74. Et ceux qui ont cru, émigré et lutté 
dans le sentier d’Allah, ainsi que ceux qui 
leur ont donné refuge et porté secours, ceux- 
là sont les vrais croyants : à eux, le pardon et 
une récompense généreuse. 

75. Et ceux qui après cela ont cru et 
émigré et lutté en votre compagnie, ceux-là 
sont des vôtres. Cependant ceux qui sont liés 
par la parenté ont priorité les uns envers les 
autres, d’après le Livre d’Allah. Certes, Al¬ 
lah est Omniscient. 
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1. Désaveu de la part d’Allah et de Son 
Messager à l’égard des Mouchrikoûn (poly¬ 
théistes, païens, mécréants) avec qui vous 
avez conclu un pacte. 

2. Parcourez la terre [ô vous les Mouchri- 
koûn\ durant quatre mois ; et sachez que 
vous ne réduirez pas Allah à l’impuissance 
et qu’Allah couvre d’ignominie les mé¬ 
créants. 

3. Et proclamation aux gens, de la part 
d’Allah et de Son Messager, au jour du 
Grand Pèlerinage (le lOème jour du mois de 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 193. 
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Zoul-Hidjdja ou 12ème mois du calendrier 
islamique), qu’Allah et Son Messager dés¬ 
avouent les Mouchrikoûn. Si vous vous re¬ 
pentez (vous les Mouchrikoûn), ce sera 
mieux pour vous. Mais si vous vous détour¬ 
nez, sachez que vous ne réduirez pas Allah à 
l’impuissance. Et annonce un châtiment dou¬ 
loureux à ceux qui ne croient pas. 

4. A l’exception des Mouchrikoûn avec 
lesquels vous avez conclu un pacte, et qui, 
par la suite, ne vous ont manqué en rien, et 
n’ont soutenu personne [à lutter] contre 
vous : respectez pleinement le pacte conclu 
avec eux jusqu’au terme convenu. Allah 
aime les Mouttaqoûn (pieux...). 

5. Après l’expiration des mois sacrés (le 
premier, le septième, le onzième et le dou¬ 
zième mois du calendrier islamique), tuez les 
Mouchrikoûn où que vous les trouviez. Cap- 
turez-les, assiégez-les et guettez-les dans tou¬ 
te embuscade. Si ensuite ils se repentent, 
accomplissent la Çalât et acquittent la Zakât, 
alors laissez-leur la voie libre, car Allah est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. [lî 

6. Et si l’un des Mouchrikoûn te demande 
asile, accorde-le lui, afin qu’il entende la 
parole d’Allah (le Qour’ân), puis fais-le par- 
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[I1 Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que lorsque le Prophète mourut, Aboû 
Bakr devint son successeur. Certain arabes retournèrent alors à la mécréance. [Aboû Bakr 
décida alors de les combattre], Oumar lui dit : « Ô Aboû Bakr ! Comment peux-tu combattre 
ces gens alors que le Messager d’Allah ^ a dit : « Il m’a été ordonné de combatte les gens 
jusqu’à ce qu’ils disent: « La ilâha illallâh» (Il n’y a de divinité digne d’adoration hormis 
Allah). Et quiconque dit cela, a préservé ses biens et sa vie de moi, à moins qu’il ne soit 
coupable au regard de l’Islam et alors, son compte incombe à Allah»? Aboû Bakr lui 
répondit: «Je jure par Allah, je combattrais quiconque fait une différence entre la Çalât 
(prière) et la Zakât car la Zakât est le droit à prélever sur la propriété (selon les 
commandements d’Allah). Je jure par Allah ! S’ils refusent de me payer même un chevreau 
qu’ils ont l’habitude de payer au Messager jjg, je les combattrai pour cela. Oumar dit : « Je 
jure par Allah, ce n’était rien, mais j’ai constaté qu’Allah a ouvert la poitrine de Aboû Bakr 
vers la décision au combat. Par conséquent, je me suis rendu compte que sa décision était 
juste». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 6924 et no 6925). 
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venir à son lieu de sécurité. Car ce sont des 
gens qui ne savent pas. 

7. Comment y aurait-il pour les Mouchri- 
koûn un pacte admis par Allah et par Son 
Messager ? A l’exception de ceux avec les¬ 
quels vous avez conclu un pacte près de 
Almasdjidil-Harâm (la Mosquée sacrée à 
Makkah). Tant qu’ils sont droits envers vous, 
soyez droits envers eux. Car Allah aime les 
Mouttaqoûn (pieux). 

8. Comment donc [un pareil pacte sera 
conclu avec eux] ! Quand ils triomphent de 
vous, ils ne respectent à votre égard, ni 
parenté ni pacte conclu. Ils vous satisfont de 
leurs bouches [par de bonnes paroles], tandis 
que leurs cœurs se refusent ; et la plupart 
d’entre eux sont des Fâsiqoûn (les rebelles, 
les pervers, ceux qui désobéissent à Allah). 

9. Ils troquent à vil prix les Ayàt (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) d’Allah et obstruent Son chemin. Ce 
qu’ils font est très mauvais 1 

10. Ils ne respectent, à l’égard d’un croy¬ 
ant, ni parenté ni pacte conclu. Et ceux-là 
sont les transgresseurs. 

11. Mais s’ils se repentent [en abandon¬ 
nant le polythéisme pour embrasser le pur 
monothéisme islamique], accomplissent la 
Çalâî et acquittent la Zakât , [1] ils devien¬ 
dront vos frères en religion. Nous exposons 
intelligiblement les Ayât pour des gens qui 
savent. 

12. Et si, après le pacte, ils violent leurs 
serments et attaquent votre religion, combat¬ 
tez alors les chefs de la mécréance (les chefs 
païens parmi les Qouraïch de Makkah) - car 
ils ne tiennent aucun serment - peut-être 
cesseront-ils [leurs mauvaises actions] ? 
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bl Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 5. 
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13. Ne combattriez-vous pas des gens qui 
ont violé leurs serments, qui ont voulu 
bannir le Messager et alors que ce sont eux 
qui vous ont attaqués les premiers? Les 
redouteriez-vous? C’est Allah qui est plus 
digne de votre crainte si vous êtes croyants ! 

14. Combattez-les. Allah, par vos mains, 
les châtiera, les couvrira d’ignominie, vous 
donnera la victoire sur eux et guérira les 
poitrines d’un peuple croyant. 
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15. Et il fera partir la colère de leurs 
cœurs. Allah accueille le repentir de qui II 
veut. Allah est Omniscient et Sage. 

16. Pensez-vous que vous serez délaissés, 
cependant qu’Allah n’a pas encore distingué 
ceux d’entre vous qui ont lutté et qui n’ont 
pas cherché de Walîdjah (des alliés, conseil¬ 
lers, consultants...) en dehors d’Allah, de 
Son Messager et des croyants ? Et Allah est 
Parfaitement Connaisseur de ce que vous 
faites. 

17. Il n’appartient pas aux Mouchrikoûn 
(polythéistes, païens, mécréants) de peupler 
(fréquenter) les mosquées d’Allah, vu qu’ils 
témoignent contre eux-mêmes de leur mé¬ 
créance. Voilà ceux dont les œuvres sont 
vaines ; et ils demeureront éternellement 
dans le feu. 

18. Ne peupleront les mosquées d’Allah 
que ceux qui croient en Allah et au Jour 
dernier, accomplissent la Çalât , acquittent la 
Zakât et ne craignent qu’Allah. Il se peut 
que ceux-là soient du nombre des bien- 
guidés. 

19. Feriez-vous de la charge de donner à 
boire aux pèlerins et d’entretenir Almasdji- 
dil-Harâm (la Mosquée sacrée à Makkah) 
[des devoirs] comparables [au mérite] de 
celui qui croit en Allah et au Jour dernier et 
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lutte dans le sentier d’Allah ? Ils ne sont pas 
égaux auprès d’Allah et Allah ne guide pas 
les Zâlimoûn (injustes, polythéistes). 

20. Ceux qui ont cru [en l’Unicité d’Al¬ 
lah], qui ont émigré et qui ont lutté par leurs 
biens et leurs personnes dans le sentier 
d’Allah, ont les plus hauts rangs auprès 
d’Allah... et ce sont eux les victorieux. [1] 

21. Leur Seigneur leur annonce de Sa 
part, miséricorde et agrément, et des jardins 
(le Paradis) où il y aura pour eux un délice 
permanent, 

22. où ils demeureront éternellement. 
Certes il y a auprès d’Allah une énorme 
récompense. 

23. Ô vous qui croyez ! Ne prenez pas 
pour alliés vos pères et vos frères s’ils 
préfèrent la mécréance à la foi. Et qui¬ 
conque parmi vous les prend pour alliés... 
ceux-là sont les Zâlimoûn (injustes, polythé¬ 
istes). 
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111 A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Quiconque 
croit en Allah et à Son Messager, accomplit la Çalât et jeûne le mois de Ramadan, Allah a 
fait la promesse de le faire entrer au Paradis, qu’il soit sorti pour combattre dans la voie 
d’Allah ou qu’il soit resté sur la terre où il est né. Les gens dirent : « Ô Messager d’Allah, 
devrons-nous informer les gens de cette bonne nouvelle? Il répondit: «Certes, le Paradis a 
cent degrés qu’Allah a réservés aux Moudjâhidoûn (les combattants) qui combattent pour Sa 
cause, et la distance entre deux degrés équivaut à la distance entre le ciel et la terre. Ainsi, 
quand vous demandez à Allah [le Paradis], demandez le Firdaws qui est le milieu et la partie 
la plus élevée du paradis . 

Le sous-narrateur ajouta: «Je pense que le Prophète jg a dit aussi qu’au dessus {du Firdaws) 
se trouve le Trône du Très-Miséricordieux. C’est à partir de lui (le Firdaws) que jaillissent les 
sources du Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2790). 

B) Le souhait de mourir en martyr 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète m, dire: «Je jure 
par Celui Qui déteint mon âme ! N’eut été le souci de priver certains hommes parmi les 
croyants qui n’aiment pas que je les laisse en arrière (à la maison) et à qui je ne peux pas 
procurer [toujours] des moyens de transport, je ne laisserais certainement aucune Sariyya 
(expédition militaire) sortir pour le Djihâd dans la voie d’Allah sans y participer 
personnellement. En effet, je jure par Celui Qui détient mon âme dans Sa Main ! J’aimerais 
mourir en martyr pour la cause d’Allah, puis revenir à la vie et mourir en martyr puis revenir 
à la vie et mourir en martyr puis revenir à la vie et mourir en martyr et ensuite mourir en 
martyr». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2797). 
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24. Dis : « Si vos pères, vos enfants, vos 
frères, vos épouses, vos clans, les biens que 
vous gagnez, le négoce dont vous craignez le 
déclin et les demeures qui vous sont agréa¬ 
bles, vous sont plus chers qu’Allah, Son 
Messager et la lutte dans le sentier d’Al¬ 
lah,* 11 alors attendez qu’Allah fasse venir 
Son ordre. Et Allah ne guide pas les Fâsi- 
qoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah)». 

25. Allah vous a déjà secourus en maints 
endroits. Et [rappelez-vous] le jour de [la 
bataille de] Hounaïn, quand vous étiez fiers 
de votre grand nombre et que cela ne vous a 
servi à rien. La terre, malgré son étendue 
vous devint bien étroite ; puis vous avez 
tourné le dos en fuyards. 
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26. Puis, Allah fit descendre Sa Sakînah 
(quiétude, tranquillité, réconfort) sur Son 
Messager et sur les croyants. Il fit descendre 
des troupes (d’anges) que vous ne voyiez 
pas, et châtia ceux qui ont mécru. Telle est 
la rétribution des mécréants. 

27. Après cela, Allah accueillera le repen¬ 
tir de qui II veut, car Allah est Pardonneur 
et Très Miséricordieux. 

28. O vous qui croyez ! Les Mouchrikoûn 
ne sont que Nadja-soun (impureté)* 21 : qu’ils 
ne s’approchent plus de Almasdjidil-Harâm 
(la Mosquée sacrée à Makkah), après l’an¬ 
née en cours. Et si vous redoutez une 
pénurie, Allah vous enrichira, s’il veut, de 



^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 190. 

* 21 Leur impureté est à la fois spirituelle et physique : elle est spirituelle parce qu’ils ne croient 
pas en l’Unicité d’Allah et à Son Prophète Mouhammad Elle (leur impureté) est aussi 
physique parce qu’ils manquent d’hygiène personnelle (car ils ne se purifient pas de l’urine et 
du sang comme les musulmans. Leurs récipients sont aussi impurs vu qu’ils s’en servent pour 
boire l’alcool). Et le mot Nadjas est utilisé pour les personnes qui ont une impureté 
spirituelle. Tels les Mouchrikoûn ou mécréants. 
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par Sa grâce. Car Allah est Omniscient et 
Sage. 

29. Combattez ceux qui ne croient ni en 
Allah ni au Jour dernier, qui n’interdisent 
pas ce qu’Allah et Son Messager ont interdit 
et qui ne professent pas la religion de la 
vérité, parmi ceux qui ont reçu le Livre, 
jusqu’à ce qu’ils versent la Djizyah (capita¬ 
tion)^ 1 de leurs propres mains, après s’être 
humiliés. 

30. Les Juifs disent: «‘Ouzaïr est fils 
d’Allah » et les Chrétiens disent : « Le Mes¬ 
sie est fils d’Allah». Telle est la parole 
provenant de leurs bouches. Ils reprennent 
ainsi les paroles des mécréants d’avant eux. 
Qu’Allah les anéantisse ! Comment s’écar¬ 
tent-ils [de la vérité] ! [21 

31. Ils (les juifs et les chrétiens) ont pris 
leurs rabbins et leurs moines, ainsi que le 
Messie fils de Maryam, comme seigneurs en 
dehors d’Allah, alors qu’on ne leur a com¬ 
mandé que d’adorer un Dieu Unique. Lâ 
ilâha illâ houwa (Pas de divinité digne d’ado¬ 
ration à part Lui ! Gloire à Lui !)^ 31 II est 
au-dessus de ce qu’ils [Lui] associent. 

32. Ils (les mécréants, les juifs et les 

chrétiens) veulent éteindre avec leurs bou¬ 
ches la lumière d’Allah [avec laquelle Mou- 
hammad est envoyé, (le pur 
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PI A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 193. 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « La 
Dernière Heure n’arrivera pas avant que vous ne combattiez les juifs au point que la pierre 
derrière laquelle se cachera un juif dira : "Ô musulman ! Il y a un juif qui se cache derrière 
moi, viens le tuer». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2926). 

* C) Djizyah : une taxe imposée aux gens de l’Ecriture (Juifs et Chrétiens) qui sont sous la 
protection du gouvernement Musulman. 

Î 2 1 A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 116. 

B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 40. 

(C) Voir note sourate 68 (la plume) : verset 42. 

[3 1 Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 121. 
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monothéisme islamique)], alors qu’Allah ne 
veut que parachever Sa lumière, quelque 
répulsion qu’en aient les mécréants. 

33. C’est Lui qui a envoyé Son Messager 
avec la bonne direction et la religion de la 
vérité, afin qu’elle triomphe sur toute autre 
religion, quelque répulsion qu’en aient les 
Mouchrikoûn (les idolâtres, les polythéistes, 
les mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, 
les païens). 

34. O vous qui croyez ! Beaucoup de 
rabbins et de moines dévorent les biens des 
gens illégalement et [leur] obstruent le sen¬ 
tier d’Allah. A ceux qui thésaurisent l’or et 
l’argent (qui ne prélèvent pas leur Zakât) et 
ne les dépensent pas dans le sentier d’Allah, 
annonce un châtiment douloureux, 


35. le jour où [ces trésors ( Kanz ) dont la 
Zakât n’a pas été prélevée] seront portés à 
l’incandescence dans le feu de l’enfer et 
qu’en seront brûlés leurs fronts, leurs flancs 
et leurs dos : voici ce que vous avez thésau¬ 
risé pour vous-mêmes. Goûtez donc de ce 
que vous thésaurisiez».^ 

36. Le nombre de mois, auprès d’Allah, 
est de douze, dans la prescription d’Allah, le 
jour où II créa les deux et la terre. Quatre 
d’entre eux sont sacrés (le premier, le septiè¬ 
me, le onzième et le douzième mois du 
calendrier islamique) : telle est la religion 
droite. [Durant ces mois], ne faites pas de 
tort à vous-mêmes. Combattez les Mouchri¬ 
koûn sans exception,comme ils vous 
combattent sans exception. Et sachez qu’Al¬ 
lah est avec les Mouttaqoûn (les pieux). 
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Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 180. 

^ Voir notes sourate 2 (la vache) : verset 193 et sourate 8 (le butin) : verset 73. 
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37. Le report d’un mois sacré à un autre 
est un surcroît de mécréance. Par là, les 
mécréants sont égarés : une année, ils le font 
profane, et une année, ils le font sacré, afin 
d’ajuster le nombre de mois qu’Allah a fait 
sacrés. Ainsi rendent-ils profane ce qu’Allah 
a fait sacré. Leurs méfaits leurs sont enjoli¬ 
vés. Et Allah ne guide pas les gens mé¬ 
créants. 

38. Ô vous qui croyez ! Qu’avez-vous ? 
Lorsque l’on vous a dit : « Elancez-vous dans 
le sentier d’Allah » ; vous vous êtes appesan¬ 
tis sur la terre. La vie présente vous agrée-t- 
elle plus que l’au-delà ? Or, la jouissance de 
la vie présente ne sera que peu de chose, 
comparée à l’au-delà ! [11 


Ai 4 Ll[ 

£ Üit pjX. I A 




^ "Ü!> 



39. Si vous ne vous lancez pas au combat, 
Il vous châtiera d’un châtiment douloureux 
et vous remplacera par un autre peuple. 
Vous ne Lui nuirez en rien. Et Allah est 
Omnipotent. 

40. Si vous ne lui (Mouhammad $§;) 
portez pas secours... Allah l’a déjà secouru, 
lorsque ceux qui avaient mécru l’avaient 
banni, deuxième de deux. Quand ils étaient 
dans la grotte et qu’il disait à son compa¬ 
gnon : « Ne t’afflige pas, car Allah est avec 
nous». Allah fit alors descendre sur lui Sa 
Sakînah (quiétude, sérénité, réconfort) et le 
soutint de soldats (anges) que vous ne voyiez 
pas; et II abaissa ainsi la parole des mé¬ 
créants, tandis que la parole d’Allah eut le 
dessus. Et Allah est Tout Puissant et Sage. 
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[1] Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Quiconque meurt 
et trouve un bien auprès d’Allah ne souhaiterait pas revenir au monde même si on lui donnait 
le monde entier et ce qu’il contient, excepté le martyr. En effet, en voyant le mérite réservé 
au martyr, ce dernier souhaiterait revenir dans ce monde pour être tué de nouveau [dans la 
voie d’Allah]». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2795). 
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41. Légers (riches, jeunes, bien portants) 
ou lourds (pauvres, âgés, malades), lancez- 
vous au combat, et luttez avec vos biens et 
vos personnes dans le sentier d’Allah. Cela 
est meilleur pour vous, si vous saviez. 

42. S’il s’était agi d’un profit facile ou 
d’un court voyage, ils t’auraient suivi; mais 
la distance [Médine-Taboûk] leur parut lon¬ 
gue. Et ils jureront par Allah: «Si nous 
avions pu, nous serions sortis en votre com¬ 
pagnie». Ils se perdent eux-mêmes. Et Allah 
sait bien qu’ils mentent. 

43. Qu’Allah te pardonne [ô Mouham- 
mad i§] ! Pourquoi leur as-tu donné 
permission avant que tu ne puisses distinguer 
ceux qui disaient vrai et reconnaître les 
menteurs ? 

44. Ceux qui croient en Allah et au Jour 
dernier ne te demandent pas permission 
quand il s’agit de mener combat avec leurs 
biens et leurs personnes. Et Allah connaît 
bien les Mouttaqoûn (les pieux). 

45. Ne te demandent permission que ceux 
qui ne croient pas en Allah et au Jour 
dernier, et dont les cœurs sont emplis de 
doute. Ils ne font qu’hésiter dans leur incer¬ 
titude. 

46. Et s’ils avaient voulu partir (au com¬ 
bat), ils auraient fait des préparatifs en 
conséquence. Mais leur départ répugna à 
Allah ; Il les a rendus paresseux. Et il leur 
fut dit: «Restez avec ceux qui restent [à la 
maison] ». 

47. S’ils étaient sortis avec vous, ils n’au¬ 
raient fait qu’accroître votre trouble et jeter 
la dissension dans vos rangs, cherchant à 
créer la discorde entre vous. Et il y en a 
parmi vous qui les écoutent. Et Allah con¬ 
naît bien les Zâlimoûn (injustes, polythéis¬ 
tes). 
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48. Ils ont, auparavant, cherché à semer 
la discorde [dans vos rangs] et à embrouiller 
tes affaires jusqu’à ce que vînt la vérité (la 
victoire) et triomphât le commandement 
d’Allah (la religion d’Allah ou Islam), en 
dépit de leur hostilité. 

49. Parmi eux il en est qui dit : « Donne- 
moi la permission (de rester sans participer 
au Djihâd) et ne me mets pas en tentation». 
Or, c’est bien dans la tentation qu’ils sont 
tombés ; l’enfer est tout autour des mé¬ 
créants. 

50. Qu’un bonheur t’atteigne [ô Mouham- 
mad «g§], ça les afflige. Et que t’atteigne un 
malheur, ils disent : « Heureusement que 
nous avions pris d’avance nos précautions». 
Et ils se détournent tout en exultant. 

51. Dis: «Rien ne nous atteindra, en 
dehors de ce qu’Allah a prescrit pour 
nous. [1] Il est notre Mawlâ (Patron, Maître, 
Allié, Protecteur). C’est en Allah que les 
croyants doivent mettre leur confiance ». 

52. Dis : « Qu’attendez-vous pour nous, 
sinon l’une des deux meilleures choses (le 
martyre ou la victoire) ? Tandis que ce que 
nous attendons pour vous, c’est qu’Allah 
vous inflige un châtiment de Sa part ou par 
nos mains. Attendez donc ! Nous attendons 
aussi, avec vous». 

53. Dis : «Dépensez bon gré, mal gré: 
jamais cela ne sera accepté de vous, car vous 
êtes des Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, 
ceux qui désobéissent à Allah)». 

54. Ce qui empêche leurs dons d’être 
agréés, c’est le fait qu’ils n’ont pas cru en 
Allah et Son Messager, qu’ils ne se rendent 
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^ Voir note sourate 57 (le fer) : verset 22. 
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à la Çalât que paresseusement,^ et qu’ils 
ne dépensent (dans les bonnes œuvres) qu’à 
contrecœur. 

55. Que leurs biens et leurs enfants ne 
t’émerveillent point [ô Mouhammad #|] ! 
Allah ne veut par là que les châtier dans la 
vie présente, et que [les voir] rendre péni¬ 
blement l’âme en état de mécréance. 

56. Et ils (les hypocrites) jurent par Allah 
qu’ils sont vraiment des vôtres ; alors qu’ils 
ne le sont pas. Mais ce sont des gens 
peureux. 

57. S’ils trouvaient un refuge, des caver¬ 
nes ou un souterrain, ils s’y tourneraient 
donc et s’y précipiteraient à bride abattue. 

58. Il en est parmi eux qui te critiquent 
au sujet des Çadaqât : s’il leur en est donné, 
les voilà contents ; mais s’il ne leur en est 
pas donné, les voilà pleins de rancœur. [2] 


ùM k % # vi ykârf 

(Qp ùj*p Ç& j 

•Vyi. L>! p-A-XJj' Jj eAl>uÛ V» 


çîiî i&x 4^ 









îjj) ÛJ^ 1 . (Uj [}5jS 





59. S’ils s’étaient contentés de ce qu’Allah 
leur avait donné ainsi que Son Messager et 
avaient dit: «Allah nous suffit. Bientôt Al¬ 
lah nous accordera Sa faveur de même que 
Son Messager ! ... C’est vers Allah que va 
tout notre désir». 

60. Les Çadaqât (veulent dire ici les Za- 
kâts) ne sont destinés qu’aux Fouqarâ ’ (pau¬ 
vres), aux Ma-sâkîn (indigents),à ceux qui 
y travaillent, à ceux dont les cœurs sont à 
gagner (à l’Islam), à l’affranchissement des 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Il n’y a pas de 
Çalât (prière) plus lourde pour les hypocrites que celle du Fadjr (aube) et celle d7cM Si 
seulement ils savaient ce qu’elles renfermaient comme mérites, ils y viendraient certes même 
en rampant (en marchant à quatre pattes). Certes, j’ai maintes fois eu envie d’ordonner au 
muezzin d’appeler les gens et d’annoncer la prière (Iqâmah), puis d’ordonner à quelqu’un de 
diriger la prière afin que je prenne des tisons pour aller brûler les maisons de ceux qui ne 
sortent pas pour assister à la prière en commun». (Çahîhoul-Boukkâry, Hadîs no 657). 

Voir note sourate 20 (Tâ-Hâ) : verset 134. 

^ Voir notes sourate 2 (la vache) : verset 83 et 273. 
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jougs, à ceux qui sont lourdement endettés, 
dans le sentier d’Allah (aux Moudjâhidoûn 
ou combattants dans la voie d’Allah), et au 
voyageur (en détresse). C’est un décret d’Al¬ 
lah ! Et Allah est Omniscient et Sage. 

61. Et il en est parmi eux ceux qui font 
du tort au Prophète et disent : « Il est tout 
oreille». Dis: «Une oreille pour votre bien. 
Il croit en Allah et fait confiance aux croy¬ 
ants, et il est une miséricorde pour ceux 
d’entre vous qui croient». Et ceux qui font 
du tort au Messager d’Allah auront un 
châtiment douloureux. 

62. Ils vous jurent par Allah pour vous 
satisfaire. Alors qu’Allah - ainsi que Son 
Messager - est plus en droit qu’ils Le 
satisfassent, s’ils sont vraiment croyants. 
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63. Ne savent-ils pas qu’en vérité qui¬ 
conque s’oppose à Allah et à Son Messager, 
aura le feu de l’enfer pour y demeurer 
éternellement ? Et voilà l’immense opprobre. 

64. Les hypocrites craignent que l’on fas¬ 
se descendre sur eux une sourate (chapitre) 
leur dévoilant ce qu’il y a dans leurs cœurs. 
Dis: «Moquez-vous! Allah fera surgir ce 
que vous prenez la précaution [de cacher]». 

65. Et si tu les interrogeais, ils diraient 
très certainement: «Vraiment, nous ne fai¬ 
sions que bavarder et jouer». Dis: «Est-ce 
d’Allah, de Ses Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) et de 
Son Messager que vous vous moquiez ? » 

66. Ne vous excusez pas : vous avez bel et 
bien rejeté la foi après avoir cru. Si Nous 
pardonnons à une partie des vôtres, Nous en 
châtierons une autre pour avoir été des 
criminels. 

67. Les hypocrites, hommes et femmes, 
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appartiennent les uns aux autres. Ils com¬ 
mandent le Mounkar (polythéisme ou Chirk , 
mécréance et tout ce que l’Islam interdit de 
faire), interdisent le Ma‘roûf (le pur mono¬ 
théisme ou Tawhid ainsi que tout ce que 
l’Islam ordonne de faire), et replient leurs 
mains (d’avarice). Ils ont oublié Allah et II 
les a alors oubliés. En vérité, les hypocrites 
sont les Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, 
ceux qui désobéissent à Allah). 

68. Aux hypocrites, hommes et femmes, 
et aux mécréants, Allah a promis le feu de 
l’enfer pour qu’ils y demeurent éternelle¬ 
ment. C’est suffisant pour eux. Allah les a 
maudits. Et pour eux, il y aura un châtiment 
permanent. 

69. [Il en fut] de même de ceux qui vous 
ont précédés : ils étaient plus forts que vous, 
plus riches et avaient plus d’enfants. Ils 
jouirent de leur lot [en ce monde] et vous 
avez joui de votre lot comme ont joui vos 
prédécesseurs de leur lot. Et vous avez 
discuté à tort et à travers comme ce qu’ils 
avaient discuté. Ceux-là verront leurs œuvres 
anéanties dans ce monde et dans l’autre et 
ceux-là sont les perdants. 
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70. Est-ce que ne leur est pas parvenue 
l’histoire de ceux qui les ont précédés : le 
peuple de Noûh, des ‘Âd, des Samoûd, 
d’Ibrâhîm, des gens de Madyan, et des villes 
renversées ? Leurs messagers leur avaient 
apporté des preuves évidentes. Ce ne fut pas 
Allah qui leur fit du tort, mais ils se firent 
du tort à eux-mêmes. 

71. Les croyants et les croyantes sont 
Awliyâ (défenseurs, alliés) les uns des autres. 
Ils commandent le Ma‘roûf (le pur monothé¬ 
isme ou Tawhid ainsi que tout ce que l’Islam 
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ordonne de faire), interdisent le Mounkar 
(polythéisme ou Chirk, mécréance et tout ce 
que l’Islam interdit de faire) accomplissent 
la Çalât , acquittent la Zakât et obéissent à 
Allah et à Son Messager. Voilà ceux aux¬ 
quels Allah fera miséricorde, car Allah est 
Tout Puissant et Sage. 

72. Aux croyants et aux croyantes, Allah 
a promis des jardins [d’Eden] sous lesquels 
coulent les ruisseaux, pour qu’ils y demeu¬ 
rent éternellement, et des demeures excel¬ 
lentes, aux jardins d’Eden (du séjour 
permanent). Et la satisfaction d’Allah est 
plus grande encore, et c’est là l’énorme 
succès. 

73. O Prophète, lutte contre les mé¬ 
créants et les hypocrites, et sois rude avec 
eux; l’enfer sera leur refuge, et quelle mau¬ 
vaise destination ! 
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74. Ils jurent par Allah qu’ils n’ont pas dit 
(ce qu’ils ont proféré), alors qu’en vérité ils 
ont dit la parole de la mécréance et ils ont 
rejeté la foi après avoir été musulmans. Ils 
ont projeté ce qu’ils n’ont pu accomplir. 
Mais ils n’ont pas de reproche à faire si ce 
n’est qu’Allah - ainsi que Son Messager - 
les a enrichis par Sa grâce. S’ils se repen¬ 
taient, ce serait mieux pour eux. Et s’ils 
tournent le dos, Allah les châtiera d’un 
douloureux châtiment, ici-bas et dans l’au- 
delà ; et ils n’auront sur terre ni Wall (allié) 
ni secoureur. 

75. Et parmi eux il en est qui avaient pris 
l’engagement envers Allah : « S’il nous donne 
de Sa grâce, nous payerons, certes, la Zakât , 
et serons du nombre des gens de bien». 
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76. Mais, lorsqu’il leur donna de Sa grâ¬ 
ce, ils s’en montrèrent avares, tournèrent le 
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dos [et refusèrent de payer la Zakât] en 
faisant volte-face. 

77. Il a donc suscité l’hypocrisie dans 
leurs cœurs, et cela jusqu’au jour où ils Le 
rencontreront, pour avoir violé ce qu’ils 
avaient promis à Allah et pour avoir menti. 
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78. Ne savent-ils pas qu’Allah connaît 
leur secret et leurs Nadjwa (conversations 
confidentielles)^ et qu’Allah connaît parfai¬ 
tement les [choses] inconnaissables. 

79. Ceux-là qui dirigent leurs calomnies 
contre les croyants qui font des aumônes 
volontaires et contre ceux qui ne trouvent 
que leurs faibles moyens [à offrir], et ils se 
moquent alors d’eux. Qu’Allah les raille ! Et 
ils auront un châtiment douloureux. 

80. Que tu demandes pardon pour eux, 
ou que tu ne le demandes pas - [même] si 
tu demandes pardon pour eux soixante dix 
fois - Allah ne leur pardonnera point. Et ce 
parce qu’ils n’ont pas cru en Allah et en Son 
Messager et Allah ne guide pas les Fâsiqoûn 
(les rebelles, les pervers, ceux qui désobéis¬ 
sent à Allah). 

81. Ceux qui ont été laissés à l’arrière se 
sont réjouis de pouvoir rester chez eux à 
l’arrière du Messager d’Allah; ils ont répu¬ 
gné à lutter par leurs biens et leurs person¬ 
nes dans le sentier d’Allah, et ont dit: «Ne 
partez pas au combat pendant cette cha¬ 
leur ! » Dis: «Le feu de l’enfer est plus 
intense en chaleur». - Si [seulement] ils 
comprenaient ! - 

82. Qu’ils rient un peu et qu’ils pleurent 
beaucoup en récompense de ce qu’ils se sont 
acquis. 

83. Si Allah te ramène vers un groupe de 
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^ Voir note sourate 11 (Hoûd) : verset 18. 
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ces [gens-là], et qu’ils te demandent permis¬ 
sion de partir au combat, alors dis : « Vous 
ne sortirez plus jamais en ma compagnie, et 
vous ne combattrez plus jamais d’ennemis 
avec moi. Vous avez été plus contents de 
rester chez vous la première fois ; demeurez 
donc chez vous en compagnie de ceux qui se 
tiennent à l’arrière». 

84. Et ne fais jamais la Çalât [ô Mouham- 
mad 5||] sur l’un d’entre eux qui meurt, et 
ne te tiens pas debout auprès de sa tombe, 
parce qu’ils n’ont pas cru en Allah et en Son 
Messager, et ils sont morts tout en étant 
Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah). 

85. Et que ni leurs biens ni leurs enfants 
ne t’émerveillent ! Allah ne veut par là, que 
les châtier ici-bas, et qu’ils rendent pénible¬ 
ment l’âme en [étant] mécréants. 
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86. Et lorsqu’une sourate (chapitre corani¬ 
que) est révélée : « Croyez en Allah et luttez 
en compagnie de Son Messager», les gens qui 
ont tous les moyens [de combattre] parmi eux 
te demandent de les dispenser [du combat], et 
disent : «Laisse-nous avec ceux qui restent». 

87. Il leur plaît (après le départ des 
combattants), de demeurer avec les gens qui 
sont restés à l’arrière. Leurs cœurs ont été 
scellés et ils ne comprennent rien. 

88. Mais le Messager et ceux qui ont cru 
avec lui ont lutté avec leurs biens et leurs 
personnes. Ceux-là auront les bonnes choses 
et ce sont eux qui réussiront. 
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89. Allah a préparé pour eux des jardins 
sous lesquels coulent les ruisseaux, pour 
qu’ils y demeurent éternellement. Voilà 
l’énorme succès ! 

90. Et parmi les Bédouins, certains sont 
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venus demander d’être dispensés (du com¬ 
bat). Et ceux qui ont menti à Allah et à Son 
Messager sont restés chez eux. Un châtiment 
douloureux affligera les mécréants d’entre 
eux. 

91. Nul grief contre les faibles, les mala¬ 
des, ceux qui ne trouvent pas de quoi 
dépenser (pour la cause d’Allah), s’ils sont 
sincères envers Allah et Son Messager.^ 
Pas de reproche à faire aux bienfaiteurs. 
Allah est Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux. 

92. [Pas de reproche] non plus à faire à 
ceux qui vinrent te trouver pour que tu leur 
fournisses une monture et à qui tu dis : « Je 
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[1] A propos de la parole du Prophète : «La religion est Naçîhah (sincérité et bon 
conseil) ». 

Le musulman doit être sincère et véridique : 

1) Envers Allah en ce sens qu’il doit L’adorer, Lui obéir, suivre scrupuleusement Sa religion 
qui est le pur monothéisme islamique, Lui attribuer ce qu’il mérite [comme Noms et Attributs 
de perfection], faire le Djihâd (le saint combat) pour l’amour d’Allah. Il doit croire fermement 
en Lui, Le craindre en s’abstenant de commettre toutes les catégories de péchés et de 
mauvaises actions qu’il a interdites. Il doit L’aimer d’un amour fort en pratiquant toutes les 
sortes de bonnes actions qu’il lui a ordonné de faire. 

2) Envers le Messager d’Allah en ce sens qu’il doit le respecter beaucoup et croire qu’il est le 
Messager d’Allah, combattre de sa part aussi bien de son vivant qu’après sa mort et suivre sa 
Sounnah. 

3) Envers les Dirigeants Musulmans en ce sens qu’il doit les aider dans leur tâche de conduire 
les Musulmans sur la voie droite et les réveiller s’ils sont insouciants. 

4) Envers l’ensemble des musulmans en ce sens qu’il doit leur ordonner le Ma‘roûf (le pur 
monothéisme islamique et tout ce que l’Islam recommande de faire), leur interdire le 
Mounkar (mécréance, polythéisme de toutes sortes et tout ce que l’Islam a interdit). Il doit 
aussi être clément et gentil envers eux. 

A propos de la Parole d’Allah: «S'ils sont sincères envers Allah et Son Messager (Mouhammad 
âjjÊ;». Sourate 9 (le repentir) : verset 91. 

Djarîr bin Abdoullah - qu’Allah l’agrée - a dit: «J’ai donné la Bai’ah (engagement) au 
Messager d’Allah pour les choses suivantes : 

L Iqâmatouç-çalât (l’accomplissement de la prière obligatoire à son temps et selon ses 
conditions). 

2. Payer la Zakât 

3. Et être sincère et véridique envers tout musulman, c’est-à-dire lui ordonner le Ma‘roûf , lui 
interdire le Mounkar , l’aider et être clément et gentil envers lui». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 57). 
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ne trouve pas de monture pour vous». Ils 
retournèrent les yeux débordant de larmes, 
tristes de ne pas trouver de quoi dépenser. 

93. Il n’y a de voie (reproche), vraiment, 
que contre ceux qui demandent d’être dis¬ 
pensés, alors qu’ils sont riches.^ Il leur 
plaît de demeurer avec les gens qui sont 
restés à l’arrière. Et Allah a scellé leurs 
cœurs et ils ne savent pas. 



[l] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Un prophète 
parmi les prophètes, conduisant une sainte expédition militaire, dit à ses adeptes : « Quiconque 
a épousé une femme et qui veut consommer ce mariage, alors qu’il ne l’a pas encore fait, ne 
doit pas m’accompagner. Il en est de même d’un homme qui a construit des maisons mais n’a 
pas complété les toits ; de même qu’un homme qui a une brebis ou une chamelle et qui veut 
attendre qu’elle mette bas ! » Il conduisit ainsi l’expédition. Lorsqu’il atteignit la ville [qu’il 
visait], il était déjà l’heure ou presque de la prière d ’Açr. Il dit alors au soleil : «O soleil ! Tu 
es sous le commandement d’Allah et je suis sous le commandement d’Allah. O Allah 
empêche-le de se coucher ! Le soleil resta immobile jusqu’à ce qu’Allah donnât victoire au 
prophète. Il collecta ensuite le butin et le feu descendit [du ciel] pour le brûler mais il ne put 
le consumer.* Le prophète dit (à ses hommes) : «Certes, il y a parmi vous des gens qui ont 
volé quelque chose du butin. Par conséquent je demande à un représentant de chaque tribu 
de me donner une Baï’a (engagement) en me serrant la main». (Ils s’exécutèrent et) la main 
d’un homme resta collée à celle du prophète. Le prophète lui dit : "Un vol a été commis par 
ton peuple. Par conséquent tous les gens de ta tribu doivent me donner la Baï’a (engagement) 
en me serrant la main. Les mains de deux ou trois personnes restèrent collées à celle du 
prophète. Il leur dit : « Vous avez commis le vol ! Ils apportèrent une tête (morceau) d’or 
semblable à la tête d’une vache et la placèrent dans le butin. Le feu revint et le consuma. Le 
Prophète jjjtg ajouta : « Alah voyant notre faiblesse et notre incapacité, nous rendit le butin 
licite». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3124). 

* Jadis, le butin était brûlé par un feu qu’Allah envoyait du ciel. 
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94. Ils (les hypocrites) vous présentent 
des excuses quand vous revenez à eux. Dis 
[ô Mouhammad #§] : «Ne présentez pas 
d’excuses : nous ne vous croyons pas. Allah 
nous a déjà informés de vos nouvelles. Et 
Allah verra votre œuvre, ainsi que Son 
Messager. Puis vous serez ramenés vers 
Celui qui connaît bien l’invisible et le visible, 
et alors, Il vous informera de ce que vous 
faisiez ». 

95. Ils vous feront des serments par Al¬ 
lah, quand vous êtes de retour vers eux, afin 
que vous passiez [sur leur tort]. Détournez- 
vous d’eux. Ils sont Ridj-soun (une souillure) 
et leur refuge est l’enfer, en rétribution de 
ce qu’ils acquéraient. 

96. Ils vous font des serments pour se faire 
agréer de vous : même si vous les agréez, 
Allah n’agrée pas les Fâsiqoûn (les rebelles, 
les pervers, ceux qui désobéissent à Allah). 
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97. Les Bédouins sont les plus endurcis 
dans leur impiété et dans leur hypocrisie, et 
les plus enclins à méconnaître les préceptes 
qu’Allah a révélés à Son Messager. Et Allah 
est Omniscient et Sage. 

98. Parmi les Bédouins, il en est qui 
prennent leurs dépenses (en aumône ou à la 
guerre) comme une charge onéreuse, et 
attendent pour vous un revers de fortune. 
Que le malheur retombe sur eux ! Allah est 
Audient et Omniscient. 

99. [Tel autre] parmi les Bédouins, croit 
en Allah et au Jour dernier et prend ce qu’il 
dépense comme moyen de se rapprocher 
d’Allah et afin de bénéficier des invocations 
du Messager. C’est vraiment pour eux [un 
moyen] de se rapprocher [d’Allah] et Allah 
les admettra en Sa miséricorde. Car Allah 
est Pardonneur et Très Miséricordieux. 
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100. Les tout premiers [croyants] parmi 
les Mouhâdjiroûn (ceux qui ont émigré de 
Makkah à Almadinah - Médine -) et les 
Ançars (Auxiliaires c’est-à-dire les citoyens 
de Médine) ainsi que ceux qui les ont suivis 
dans un beau comportement, Allah les 
agrée, et ils L’agréent. Il a préparé pour eux 
des jardins sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux, et ils y demeureront éternellement. 
Voilà l’énorme succès ! 

101. Et parmi les Bédouins qui vous en¬ 
tourent, il y a des hypocrites, tout comme 
une partie des habitants de Médine. Ils 
s’obstinent dans l’hypocrisie. Tu ne les con¬ 
nais pas mais Nous les connaissons. Nous les 
châtierons deux fois puis ils seront ramenés 
vers un énorme châtiment. 

102. D’autres ont reconnu leurs péchés, 
ils ont mêlé de bonnes actions à d’autres 
mauvaises. Il se peut qu’Allah accueille leur 
repentir. Car Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux 1 1 ^ 

103. Prélève de leurs biens une Çadaqât 
(aumône) par laquelle tu les purifies et les 
bénis, et prie pour eux. Ta prière est une 
quiétude pour eux. Et Allah est Audient et 
Omniscient. 

104. Ne savent-ils pas que c’est Allah qui 
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l 1 ! A propos de la parole d’Allah: «D'autres ont reconnu leurs péchés...». Sourate 9 (le 
repentir) : verset 102. 

Samourah bin Djoundab - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
« Cette nuit deux (visiteurs) me sont venus (dans mon rêve) et m’ont emmené dans une ville 
construite de briques en or et en argent. Là, des hommes nous rencontrèrent. Une partie de 
leurs corps est la plus belle chose qu’on puisse voir tandis que l’autre partie est la plus laide 
chose qu’on puisse voir. Les deux visiteurs [avec qui j’étais] leur dirent: «Allez vous plonger 
dans cette rivière». Ils s’y plongèrent puis revinrent vers nous: la partie laide de leurs corps fit 
place à la deuxième moitié de la belle partie, si bien qu’ils furent dans la plus belle forme qui 
soit. Les deux visiteurs [avec qui j’étais] me dirent: «Ceci est le Paradis de séjour (Eden) et 
là-bas c’est ta demeure». Ils ajoutèrent : «Quant aux gens dont une moitié est jolie et l’autre 
laide, ce sont ceux qui ont mêlé de bonnes actions à des mauvaises. Allah leur a pardonné»». 
(Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 4674). 
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accueille le repentir de Ses serviteurs, et qui 
reçoit les Çadaqât (les aumônes, les chari¬ 
tés), et qu’Allah est l 1 Accueillant au repentir 
et le Très Miséricordieux. 

105. Et dis [ô Mouhammad ÿ|] : 
«œuvrez, car Allah va voir votre œuvre, de 
même que Son Messager et les croyants, et 
vous serez ramenés vers Celui qui connaît 
bien l’invisible et le visible. Alors II vous 
informera de ce que vous faisiez». 

106. Et d’autres sont laissés dans l’attente 
de la décision d’Allah, soit qu’il les punisse, 
soit qu’il leur pardonne. Et Allah est Omnis¬ 
cient et Sage. 

107. Ceux qui ont édifié une mosquée 
pour en faire [un mobile] de rivalité, d’im¬ 
piété et de division entre les croyants, qui la 
préparent pour celui qui auparavant avait 
combattu Allah et Son Envoyé et jurent en 
disant : « Nous ne voulions que le bien ! » 
[Ceux-là], Allah atteste qu’ils mentent. 

108. Ne t’y tiens jamais debout. Car une 
mosquée fondée dès le premier jour sur la 
piété, est plus digne que tu t’y tiennes 
debout (pour y prier). [Car c’est là] qu’on 
trouve des gens qui aiment bien se purifier, 
et Allah aime ceux qui se purifient. 

109. Lequel est plus méritant ? Est-ce celui 
qui a fondé son édifice sur la piété et 
l’agrément d’Allah, ou bien celui qui a placé 
les assises de sa construction sur le bord 
d’une falaise croulante et qui croula avec lui 
dans le feu de l’enfer ? Et Allah ne guide pas 
les Zâlimoûn (injustes, cruels, polythéistes). 

110. La construction qu’ils ont édifiée 
sera toujours une source de doute dans leurs 
cœurs, jusqu’à ce que leurs cœurs se déchi¬ 
rent. Et Allah est Omniscient et Sage. 
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111. Certes, Allah a acheté aux croyants 
leurs propres personnes et leurs biens en 
échange du paradis. Ils combattent dans le 
sentier d’Allah : ils tuent, et ils se font tuer. 
C’est une promesse authentique qu’il a prise 
sur Lui-même dans la Tawrât , VIndjîl et le 
Qour’ân. Et qui est plus fidèle qu’Allah à 
son engagement? Réjouissez-vous donc de 
l’échange que vous avez fait. Et c’est là le 
très grand succèsJ 1 2 ^ 

112. Ils sont ceux qui se repentent, qui 
adorent, qui louent, qui parcourent la terre 
(ou qui jeûnent), qui s’inclinent, qui se pro¬ 
sternent, qui commandent le Ma'roûf (le pur 
monothéisme ou Tawhîd ainsi que tout ce 
que l’Islam ordonne de faire) et interdisent 
le Mounkar (polythéisme ou Chirk, mécréan¬ 
ce et tout ce que l’Islam interdit de faire) et 
qui observent les lois d’Allah... et fais bonne 
annonce aux croyants. 



[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Allah 
a garanti à celui qui combat dans la voie d’Allah et dont la motivation en sortant [de chez lui] 
n’est rien d’autre que le Djihâd dans la voie d’Allah et la foi à Ses Paroles, qu II le fera entrer 
au Paradis (s’il meurt en martyr) ou le ramènera à son domicile avec ce qu’il aura gagné 
comme récompense ou butin». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3123). 

B) Djâbir bin Abdillah - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme dit au Prophète le jour 
de la bataille de Ouhoud : «Peux-tu me dire où je serais si je mourais en martyr?». Le 
Prophète lui répondit: «[Tu seras] au Paradis». L’homme jeta des dattes qu’il tenait en 
main et combattit jusqu’à mourir en martyr». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4046). 

C) Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte : «J’ai entendu le Messager 
d’Allah ^ dire : « Si vous pratiquez le bai-oul-inah (transaction consistant à vendre des 
marchandises à quelqu’un à un certain prix puis les racheter auprès de lui à un prix plus bas), 
si vous suivez les queues des vaches (s’engager dans l’agriculture et en être satisfait pendant la 
période de Djihâd) et si vous fuyez le Djihâd (saint combat pour la cause d’Allah), Allah vous 
couvrira d’humiliation qui durera jusqu’à ce que vous reveniez à votre religion». (Rapportépar 
Aboû Dawoûd, Hadîs no 3462). 

[2] Sahl bin Sa‘d - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Quiconque 
me garantit la chasteté de ce qu’il a entre les deux mâchoires (sa bouche, sa langue) et ce 
qu’il a entre les deux jambes (son sexe), je lui garantis le Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 6474). 

Ce Hadîs montre que quiconque protège : = 
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113. Il n’appartient pas au Prophète et 
aux croyants d’implorer le pardon en faveur 
des Mouchrikoûn (les idolâtres, les polythé¬ 
istes, les mécréants vis-à-vis de l’Unicité 
d’Allah, les païens), fussent-ils des parents, 
alors qu’il leur est apparu clairement que ce 
sont les gens de l’enfer. 

114. Ibrâhîm ne demanda pardon en fa¬ 
veur de son père qu’à cause d’une promesse 
qu’il lui avait faite. Mais, dès qu’il lui 
apparut clairement qu’il était un ennemi 
d’Allah, il le désavoua. Ibrâhîm était certes 
plein de sollicitude et indulgent. [1] 

115. Allah n’est point tel à égarer un 
peuple après qu’il les a guidés, jusqu’à ce 
qu’il leur ait montré clairement ce qu’ils 
doivent éviter. Certes, Allah est Omnis¬ 
cient.^ 

116. A Allah appartient la royauté des 
deux et de la terre. Il donne la vie et II 
donne la mort. Et il n’y a pour vous, en 
dehors d’Allah, ni Wali (allié) ni protecteur. 
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117. Allah a accueilli le repentir du Pro¬ 
phète, celui des Mouhâdjiroûn (les musul- 





>> 



- sa langue de paroles illicites tels que le mensonge, la médisance ; 

- sa bouche contre la consommation de choses illicites ; 

- et ses parties intimes d’actes sexuels illicites ; 
le Prophète lui garantit l’entrée au Paradis. 

^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 74. 

[2] Tuer les Khawâridj (des gens qui ont fait dissidence à la religion et qui ne sont pas d’accord 
avec le reste des musulmans), et les Moulhidoûn (hérétiques) après l’établissement de preuves 
fermes contre eux. 

Allah le Très Haut a dit : «Allah n’égarera jamais un peuple après qu’il les a guidés, jusqu’à ce 
qu’il leur ait montré clairement ce qu’ils doivent éviter...». Sourate 9 (le repentir); verset 115. 
Ibnou Oumar considérait les Khawâridj et les Moulhidoûn comme les pires des créatures 
d’Allah et disait : "Ces gens ont pris des versets qui avaient été révélés au sujet des mécréants 
et les ont interprétés comme décrivant les croyants». 

Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit 
concernant les Harouriyah: «Ils sortiront de l’Islam comme le décochement d’une flèche» 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6932). 
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mans qui ont émigré de Makkah à Almadi- 
nah - Médine -) et les Ançars (auxiliaires 
c’est-à-dire les musulmans citoyens de Médi¬ 
ne) qui l’ont suivi à un moment difficile, 
après que les cœurs d’un groupe d’entre eux 
étaient sur le point de dévier. Puis II accueil¬ 
lit leur repentir car II est Compatissant et 
Très Miséricordieux à leur égard. 

118. Et [Il accueillit le repentir] des trois 
qui étaient restés à l’arrière si bien que, 
toute vaste qu’elle fût, la terre leur paraissait 
exiguë ; ils se sentaient à l’étroit, dans leur 
propre personne et ils pensaient qu’il n’y 
avait d’autre refuge contre Allah qu’auprès 
de Lui. Puis II agréa leur repentir pour qu’ils 
reviennent [à Lui], car Allah est P Accueillant 
au repentir, le Très Miséricordieux. 

119. O vous qui croyez ! Craignez Allah 
et soyez avec les véridiques. [1] 

120. Il n’appartient pas aux habitants de 


fez c jJi k 

. >î\ ' à' ^\' s* ''‘T' -, ^ 

/MJ 



jj»- 



U U ^ ûl ££ Jtfà 





^ A propos de la parole d’Allah: «Ô vous qui croyez! Craignez Allah et soyez avec les 
véridiques (dans leurs paroles et leurs actes)». Sourate 9 (le repentir) : verset 119. 

Ce qui est interdit concernant le mensonge. 

A) Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Certes, la vérité 
conduit à la Birr (la droiture) et la Birr conduit au paradis. Certes, l’homme ne cesse de dire 
la vérité jusqu’à ce qu’il devienne véridique. Certes, le mensonge conduit au Foudjoûr (la 
perversité, les mauvaises actions) et le Foudjoûr conduit à l’enfer. Certes, l’homme ne cesse 
de mentir jusqu’à ce qu’il soit inscrit grand menteur auprès d’Allah». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 6094). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «[Trois 
comportements] sont parmi les signes de l’hypocrite : 

1. quand il parle il ment ; 

2. chaque fois qu’il prend un engagement il le rompt ; 

3. et chaque fois qu’on lui fait confiance, il trahit (il prouve qu’il est malhonnête)». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 6095). 

C) Samourah bin Djoundab - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ig a dit: «J’ai vu 
(en rêve) deux hommes venir vers moi. Ils dirent : "La personne que tu as vu et dont on 
déchirait la mâchoire (de la bouche à l’oreille) était un menteur. Il disait des mensonges et les 
gens les rapportaient [et les racontaient] à travers le monde. En conséquence, il sera puni 
ainsi jusqu’au Jour de la Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6096). 
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Médine, ni aux Bédouins qui sont autour 
d’eux, de traîner loin derrière le Messager 
d’Allah, ni de préférer leur propre vie à la 
sienne. Car ils n’éprouveront ni soif, ni 
fatigue, ni faim dans le sentier d’Allah ; ils 
ne fouleront aucune terre en provoquant la 
colère des infidèles, et n’obtiendront aucun 
avantage sur un ennemi, sans qu’il ne leur 
soit écrit pour cela une bonne action. En 
vérité Allah ne laisse pas perdre la récom¬ 
pense des Mouhsinoûn (bienfaiteurs)J 1] 2 

121. Ils ne supporteront aucune dépense, 
minime ou importante, ne traverseront aucu¬ 
ne vallée, sans que [cela] ne soit inscrit à 
leur actif, en sorte qu’Allah les récompense 
pour le meilleur de ce qu’ils faisaient.^ 

122. Les croyants n’ont pas à quitter tous 
leurs foyers. Pourquoi de chaque clan quel¬ 
ques hommes ne viendraient-il pas s’instruire 
dans la religion, pour pouvoir à leur retour, 
avertir leur peuple afin qu’ils soient sur leur 
garde. 
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[1] Mouhsinoûn: ceux qui font du bien et des bonnes actions exclusivement pour Allah Seul, 
sans vantardise ou volonté d’être appréciés ou d’avoir une réputation. En plus, ils les font 
conformément à la Sounnah du Messager d’Allah Mouhammad 

[2] A) L’Islam démolit toutes les mauvaises actions passées. Emigrez donc pour (Allah ) et 
faites le Hadj (pèlerinage à la Mecque). Çahîhou Mouslim. 

B) Ce qui est dit d’une personne qui embrasse sincèrement l’Islam 

Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Quand le serviteur embrasse sincèrement l’Islam, alors Allah lui pardonne tous ses péchés 
passés. Après cela commence l’établissement des comptes : la récompense d’une bonne action 
[qu’il accomplit] sera de dix à sept cent fois sa valeur et la mauvaise action [qu’il accomplit] 
est enregistrée telle qu’elle à moins qu’Allah ne la pardonne». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadis 
no 41). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Quand l’un 
de vous pratique bien sa religion islamique, toute bonne action qu’il accomplit lui sera 
comptée dix à sept cent fois sa valeur. Et toute mauvaise action qu’il accomplit lui sera 
comptée comme telle». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 42). 





Sourate 9. At-Tawbah 


ll ème Partie 


310 


\ \ 


* Syrfl 




123. Ô vous qui croyez ! Combattez ceux 
des mécréants qui sont près de vous ; et 
qu'ils trouvent de la dureté en vous. Et 
sachez qu’Allah est avec les Mouttaqoûn (les 
pieux). 

124. Et quand une sourate (chapitre cora¬ 
nique) est révélée, il en est parmi eux (les 
hypocrites) qui dit : « Quel est celui d’entre 
vous dont elle fait croître la foi ? » Quant 
aux croyants, elle fait certes croître leur foi, 
et ils s’en réjouissent. 

125. Mais quant à ceux dont les cœurs 
sont malades (doute, mécréance, hypocrisie), 
elle ajoute une souillure à leur souillure, et 
ils meurent dans la mécréance. 
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126. Ne voient-ils pas que chaque année 
on les éprouve une ou deux fois ? Malgré 
cela, ils ne se repentent pas et ne se souvien¬ 
nent pas. 

127. Et quand une sourate est révélée, ils 
se regardent les uns les autres [et se disent] : 
« Quelqu’un vous voit-il ? » Puis ils se dé¬ 
tournent. Qu’Allah détourne leurs cœurs, 
puisque ce sont des gens qui ne compren¬ 
nent rien. 

128. Certes, un Messager (Mouhammad 
îH) pris parmi vous, est venu à vous. [Un 
Messager] auquel pèsent lourd les difficultés 
que vous subissez, qui est plein de sollicitude 
pour vous, qui est compatissant et miséricor¬ 
dieux envers les croyants. 

129. Alors, s’ils se détournent, dis: «Al¬ 
lah me suffit. Là ilâha illâ houwa (Il n’y a de 
divinité digne d’adoration que Lui). En Lui 
je place ma confiance ; et II est le Seigneur 
du Trône immense »J 1] 
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M Voir note sourate 3 (ia famille d’Imrân) : verset 173. 
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Sourate 10 YOUNOUS 


Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux 
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1. Alif, Lâm, Ra. (ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). Voici les versets du Livre Al- 
Hakîm (plein de sagesse). [1] 

2. Est-il étonnant pour les gens, que Nous 
ayons révélé [2] à un homme (Mouhammad 
#g) d’entre eux: «Avertis les gens, et 
annonce la bonne nouvelle aux croyants 
qu’ils ont auprès de leur Seigneur une pré¬ 
sence méritée [pour leur loyauté antérieu¬ 
re]?» Les mécréants dirent alors: «Celui-ci 
est certainement un magicien évident». 

3. Votre Seigneur est Allah qui créa les 
deux et la terre en six jours, puis S’est établi 
(Istawâ) sur le Trône, administrant toute 
chose. Il n’y a d’intercesseur qu’avec Sa 
permission. Tel est Allah votre Seigneur. 
Adorez-Le donc. Ne réfléchissez-vous pas ? 

4. C est vers Lui que vous retournerez 
tous : c’est là, la promesse d’Allah en toute 
vérité ! C’est Lui qui fait la création une 
première fois puis la refait (en ressuscitant 
la créature) afin de rétribuer en toute équité 
ceux qui ont cru [en l’Unicité d’Allah en 
suivant le pur monothéisme islamique] et 
fait de bonnes œuvres. Quant à ceux qui 
n’ont pas cru, ils auront un breuvage d’eau 
bouillante et un châtiment douloureux à 
cause de leur mécréance ! 

5. C’est Lui qui a fait du soleil une clarté 
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Al-Hakîm : qui montre à l’humanité les choses licites et illicites, les Lois (d’Allah). Lois les 
conduisant au bonheur étemel en leur commandant de suivre le vrai monothéisme islamique : 
n’adorer qu’Allah Seul. Cela les conduira au Paradis et les sauvera de l’Enfer. 

] Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 163. 
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et de la lune une lumière, et II en a 
déterminé les phases afin que vous sachiez 
le nombre des années et le calcul [du 
temps]. Allah n’a créé cela qu’en toute 
vérité. Il expose les Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) pour 
les gens doués de savoir. 

6. Dans l’alternance de la nuit et du jour, 
et aussi dans tout ce qu’Allah a créé dans 
les cieux et la terre, il y a des Ayât, certes, 
pour des gens qui craignent [Allah]. 




ùl 





4 



7. Ceux qui n’espèrent pas Notre rencon¬ 
tre, qui sont satisfaits de la vie présente et 
s’y sentent en sécurité, et ceux qui sont 
inattentifs à Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...), 

8. leur refuge sera le feu, pour ce qu’ils 
acquéraient. 

9. Ceux qui croient^ et font de bonnes 
œuvres, leur Seigneur les guidera à cause de 
leur foi. A leurs pieds les ruisseaux couleront 
dans les jardins des délices. 

10. Là, leur invocation sera « Soubhâna- 
kal-lahoumma (Gloire à Toi, Ô Allah)», et 
leur salutation : « Salâm (paix !)» et la fin de 
leur invocation : «Alhamdou lillahi rabbil- 
’âlamin (Louange à Allah, Seigneur de ’Âla- 
mîn (hommes, Djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah)». 

11. Et si Allah hâtait le malheur des gens 
avec autant de hâte qu’ils cherchent le 
bonheur, le terme de leur vie aurait été 
décrété. Mais Nous laissons ceux qui n’espè- 



J-LjT ^ îit % 






K". 

j-U* 


[1] Qui croient à l’Unicité d’Allah et aux six piliers de la Foi qui sont: croire en Allah, à Ses 
Anges, à Ses Livres, à Ses Messagers, au Jour de la Résurrection et au Destin. 
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rent pas Notre rencontre confus et hésitants 
dans leur transgression. 

12. Et quand le malheur touche l’homme, 
il fait appel à Nous, couché sur le côté, assis 
ou debout. Puis quand Nous le délivrons de 
son malheur, il s’en va comme s’il ne Nous 
avait point imploré pour un mal qui l’a 
touché. C’est ainsi que furent embellies aux 
Mousrifoûn (outranciers)^ leurs actions. 

13. Nous avons fait périr les générations 
d’avant vous lorsqu’elles eurent été injustes 
alors que leurs messagers leur avaient appor¬ 
té des preuves. Cependant, elles n’étaient 
pas disposées à croire. C’est ainsi que Nous 
rétribuons les Moudjnmoûn (criminels, poly¬ 
théistes, pécheurs). 

14. Puis nous fîmes de vous des succes¬ 
seurs sur terre après eux, pour voir comment 
vous agiriez. 

15. Et quand leur sont récités Nos versets 
en toute clarté, ceux qui n’espèrent pas 
Notre rencontre disent: «Apporte un 
Qour'ân autre que celui-ci» ou bien «Chan- 
ge-le». Dis: «Il ne m’appartient pas de le 
changer de mon propre chef. Je ne fais que 
suivre ce qui m’est révélé. Je crains, si je 
désobéis à mon Seigneur, le châtiment d’un 
jour terrible». 

16. Dis [ô Mouhammad : «Si Allah 
avait voulu, je ne vous l’aurais pas récité et 
Il ne vous l’aurait pas non plus fait connaî¬ 
tre. Je suis bien resté, avant cela, tout un 
âge parmi vous. Ne raisonnez-vous donc 
pas ? ». 

17. Qui est plus injuste que celui qui 
invente un mensonge contre Allah, ou qui 
traite de mensonges Ses Ayât (preuves, évi- 
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Mousrifoûn : ceux qui démentent Allah et Ses Prophètes, transgressent les limites d’Allah en 
commettant toutes sortes de crimes et de péchés. 
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dences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) ? Vraiment, les Moudjrimoûn (crimi¬ 
nels, polythéistes, pécheurs) ne réussissent 
pas. 

18. Au lieu d’Allah, ils adorent ce qui ne 
peut ni leur nuire ni leur profiter et disent : 
«Ceux-ci sont nos intercesseurs auprès d’Al¬ 
lah ». Dis : « Informerez-vous Allah de ce 
qu’il ne connaît pas dans les deux et sur la 
terre ? » Pureté à Lui, Il est Très élevé au- 
dessus de ce qu’ils Lui associent ! 
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19. Les gens ne formaient (à l’origine) 
qu’une seule communauté. Puis ils divergè¬ 
rent. Et si ce n’était une décision préalable 
de ton Seigneur, les litiges qui les opposaient 
auraient été tranchés.^ 1 

20. Et ils disent : « Que ne fait-on descen¬ 
dre sur lui (Mouhammad) un miracle de son 
Seigneur?» Alors, dis: «L’inconnaissable 
relève seulement d’Allah. Attendez donc ; je 
serai avec vous parmi ceux qui attendent. 

21. Et quand Nous faisons goûter aux 
gens une miséricorde après qu’un malheur 
les a touchés, voilà qu’ils complotent contre 
Nos Ayât. Dis: «Allah est plus prompt en 
fait de complot ». Car Nos anges enregistrent 
vos dénigrements.^ 21 

22. C’est Lui qui vous fait aller sur terre 
et sur mer, quand vous êtes en bateau. [Ces 
bateaux] les emportèrent, grâce à un bon 
vent. Ils s’en réjouirent jusqu’au moment où, 
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^ Aboû Houraïra - qu Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Tout enfant naît 
selon la Fitrah (la vraie foi du monothéisme islamique, c’est-à-dire la connaissance innée 
qu’Allah Seul mérite l’adoration). Mais ce sont ses parents qui font de lui un juif, un chrétien 
ou un mage, comme l’animal met au monde un petit animal parfait. Le trouvez-vous 
mutilé ? ». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 1385). (Voir aussi sourate 30 (les romains) : verset 30). 
^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 
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assaillis par un vent impétueux, assaillis de 
tous côtés par les vagues, se jugeant enve¬ 
loppés [par la mort], ils prièrent Allah, Lui 
vouant le culte [et disant] : « Certes, si Tu 
nous sauves de ceci, nous serons parmi les 
reconnaissants ! »^ 

23. Lorsqu’il les a sauvés, les voilà qui, 
sur terre, transgressent injustement. O gens ! 
Votre transgression ne retombera que sur 
vous-mêmes. C’est une jouissance temporai¬ 
re de la vie présente. Ensuite, c’est vers 
Nous que sera votre retour, et Nous vous 
rappellerons alors ce que vous faisiez. 

24. La vie présente est comparable à une 
eau que Nous faisons descendre du ciel et 
qui se mélange à la végétation de la terre 
dont se nourrissent les hommes et les bêtes. 
Puis lorsque la terre prend sa parure et 
s’embellit, et que ses habitants pensent qu’el¬ 
le est à leur entière disposition, Notre Ordre 
lui vient, de nuit ou de jour : c’est alors que 
Nous la rendrons toute moissonnée, comme 
si elle n’avait pas été florissante la veille. 
Ainsi exposons-Nous les Ayât pour des gens 
qui réfléchissent. 

25. Allah appelle à la demeure de la paix 
et guide qui II veut vers un droit chemin. 

26. A ceux qui agissent en bien est réser¬ 
vée la meilleure [récompense] et même 
davantage. Nulle fumée noircissante, nul 
avilissement ne couvriront leurs visages. 
Ceux-là sont les gens du paradis, où ils 
demeureront éternellement. 

27. Et ceux qui ont commis de mauvaises 
actions, la rétribution d’une mauvaise action 
sera son équivalent. Un avilissement les 
couvrira - pas de protection pour eux contre 
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l 1 ! Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 67 . 
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Allah - comme si leurs visages se couvraient 
de lambeaux de ténèbres nocturnes. Ceux-là 
sont les gens du feu, où ils demeureront 
éternellement. 

28. [Et rappelle] le jour où Nous les ras¬ 
semblerons tous. Puis, Nous dirons à ceux qui 
ont donné [à Allah] des associés: «A votre 
place, vous et vos associés». Nous les sépare¬ 
rons les uns des autres et leurs associés 
diront : «Ce n’est pas nous que vous adoriez. 

29. Allah suffit comme témoin entre nous 
et vous. En vérité, nous étions indifférents à 
votre adoration». 

30. Là, chaque âme éprouvera [les consé¬ 
quences de] ce qu’elle a précédemment 
accompli. Et ils seront ramenés vers Allah 
leur vrai Mawla (Maître) ; et leurs inventions 
(idoles) s’éloigneront d’eux. 

31. Dis [ô Mouhammad #§] : «Qui vous 
attribue de la nourriture du ciel et de la 
terre? Qui détient l’ouïe et la vue, et qui 
fait sortir le vivant du mort et fait sortir le 
mort du vivant, et qui administre tout ? » Ils 
diront: «Allah». Dis alors: «Ne Le crai¬ 
gnez-vous donc pas ? 

i 32. Tel est Allah, votre vrai Seigneur. Au 
delà de la vérité qu’y a-t-il donc sinon 
l’égarement ? Comment alors pouvez-vous 
vous détourner ? » 

33. C’est ainsi que s’est réalisée la parole 
de ton Seigneur contre ceux qui sont per¬ 
vers : «Ils ne croiront pas». 

34. Dis : « Parmi vos associés, qui donne 
la vie par une première création et la 
redonne [après la mort] ? » Dis : « Allah 
[seul] donne la vie par une première créa¬ 
tion et la redonne. Comment pouvez-vous 
vous écarter [de l’adoration d’Allah] ? » 

35. Dis: «Est-ce qu’il y a parmi vos asso¬ 
ciés un qui guide vers la vérité ? » Dis : « C’est 
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Allah qui guide vers la vérité. Celui qui guide 
vers la vérité est-il plus digne d’être suivi, ou 
bien celui qui ne se dirige qu’autant qu’il est 
lui-même dirigé? Qu’avez-vous donc? Com¬ 
ment jugez-vous ainsi ? » 

36. Et la plupart d’entre eux ne suivent 
que conjecture. Mais, la conjecture ne sert à 
rien contre la vérité ! Allah sait parfaitement 
ce qu’ils font. 

37. Ce Qour’ân n’est nullement à être 
forgé en dehors d’Allah mais c’est la confir¬ 
mation de ce [1] qui existait déjà avant lui (la 
Tawràt et VIndjîl ), et l’exposé détaillé du 
Livre en quoi il n’y a pas de doute, venu du 

a 

Seigneur de ’Alamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

38. Ou bien ils disent : « Il (Mouhammad 
ÜI) l’a inventé?» Dis: «Composez donc 
une sourate semblable à ceci, et appelez à 
votre aide n’importe qui vous pourrez, en 
dehors d’Allah, si vous êtes véridiques». 

39. Bien au contraire : ils ont traité de 
mensonge ce qu’ils ne peuvent embrasser de 
leur savoir, et dont l’interprétation ne leur 
est pas encore parvenue. Ainsi ceux qui 
vivaient avant eux traitaient d’imposteurs 
[leurs messagers]. Regarde comment a été la 
fin des Zâlimoûn (injustes, polythéistes) ! 

40. Certains d’entre eux y croient, et 
d’autres n’y croient pas. Et ton Seigneur 
connaît le mieux les Moufsidîn (malfaiteurs, 
corrupteurs, fauteurs de désordre). 

41. Et s’ils te traitent de menteur, dis 
alors : « A moi mon œuvre, et à vous la 




er- 




•'\ i ^ 




s-* 




/ »/✓ -'••.A ^ ' ✓'// 

jj)) CrUÜ' CJj ot '■rV ^ 





O' ûjj cf 









jJwti 






N r <■ >• " 

* ér* p&à *èl O 4 fto 



oij 


Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Il n’y eut aucun 
prophète parmi les prophètes à qui il n’a pas été donné des miracles qui permettaient aux 
gens de croire en lui ou d’être rassurés de sa mission. Quant à moi, ce qui m’a été donné est 
une Révélation qu’Allah m’a révélée. Par conséquent j’espère que mes partisans seront plus 
nombreux que ceux des autres prophètes le Jour de la Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 7274). 
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vôtre. Vous n’êtes pas responsables de ce 
que je fais et je ne suis pas responsable de 
ce que vous faites». 

42. Et il en est parmi eux qui te prêtent 
l’oreille. Est-ce toi qui fait entendre les 
sourds, même s’ils sont incapables de com¬ 
prendre. 

43. Et il en est parmi eux qui te regar¬ 
dent. Est-ce toi qui peux guider les aveugles, 
même s’ils ne voient pas ? 

44. En vérité, Allah n’est point injuste à 
l’égard des gens, mais ce sont les gens qui 
font du tort à eux-mêmes. 

45. Et le jour où II les rassemblera [après 
les avoir ressuscités], ce sera comme s’ils 
n’étaient restés [dans leurs tombeaux] qu’une 
heure du jour et ils se reconnaîtront mutuel¬ 
lement. Ils seront perdants alors, ceux qui 
auront traité de mensonge la rencontre d’Al¬ 
lah, et ils n’auront pas été bien guidés. 

46. Que Nous te fassions voir une partie 
de ce dont Nous les menaçons, ou que Nous 
te fassions mourir, [en tout cas], c’est vers 
Nous que sera leur retour. Allah est en 
outre, témoin de ce qu’ils font. 

47. A chaque Oummah (communauté) un 
messager. Et lorsque leur messager vint, tout 
se décida en équité entre eux et ils ne furent 
point lésés. 

48. Et ils disent : « A quand cette promes¬ 
se, si vous êtes véridiques ? » 

49. Dis : «Je ne détiens pour moi rien qui 
peut me nuire ou me profiter, excepté ce 
qu’Allah veut. A chaque Oummah (commu¬ 
nauté) un terme. Quand leur terme arrive, 
ils ne peuvent ni le retarder d’une heure ni 
l’avancer». 

50. Dis : «Voyez-vous, si Son châtiment 
vous arrivait de nuit ou de jour, les Moudjri- 
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moûn (criminels, polythéistes, pécheurs) 
pourraient-ils en hâter quelque chose ? » 

51. «Est-ce au moment où le châtiment 
se produira que vous croirez ? [Il vous sera 
dit : «Inutile».] Maintenant ? Autrefois, vous 
en réclamiez [ironiquement] la prompte arri¬ 
vée ! » 

52. Puis il sera dit aux injustes : « Goûtez 
au châtiment éternel ! Etes-vous rétribués 
autrement qu’en fonction de ce que vous 
avez acquis ? » 

53. Et ils s’informent auprès de toi [ô 
Mouhammad ^] : «Est-ce vrai [l’arrivée de 
l’Heure et le châtiment] ? » Dis : « Oui ! Par 
mon Seigneur ! C’est bien vrai. Et vous ne 
pouvez vous soustraire à la puissance d’Al¬ 
lah». 

54. Si chaque âme injuste possédait tout 
ce qu’il y a sur terre, elle le donnerait pour 
sa rançon. Ils dissimuleront leur regret 
quand ils verront le châtiment. Et il sera 
décidé entre eux en toute équité, et ils ne 
seront point lésés. 

55. C’est à Allah qu’appartient, certes, 
tout ce qui est dans les cieux et sur la terre. 
Certes, la promesse d’Allah est vérité. Mais 
la plupart d’entre eux ne [le] savent pas. 

56. C’est Lui qui donne la vie et qui 
donne la mort ; et c’est vers Lui que vous 
serez ramenés. 

57. O gens ! Une exhortation vous est 
venue, de votre Seigneur (ce Qour’ân qui 
enjoint tout ce qui est bien et interdit tout 
ce qui est mal), une guérison de ce qui est 
dans les poitrines (comme doute, ignorance, 
hypocrisie...), un guide et une miséricorde 
pour les croyants. 

58. Dis : « [Ceci (le Qour’ân) provient] de 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 91. 
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la grâce d’Allah et de Sa miséricorde ; voilà 
de quoi ils devraient se réjouir. C’est bien 
mieux que tout ce qu’ils amassent». 

59. Que dites-vous de ce qu’Allah a fait 
descendre pour vous comme subsistance et 
dont vous avez alors fait des choses licites et 
des choses interdites? Dis: «Est-ce Allah 
qui vous l’a permis ? Ou bien forgez-vous 
[des mensonges] contre Allah ? » 

60. Et que penseront, au Jour de la 
Résurrection, ceux qui forgent le mensonge 
contre Allah (pensent-ils qu’ils seront par- 
donnés et excusés) ? Certes, Allah est Dé¬ 
tenteur de grâce pour les gens, mais la 
plupart d’entre eux ne sont pas reconnais¬ 
sants. 

61. Tu ne te trouveras dans aucune situ¬ 
ation, tu ne réciteras aucun passage du 
Qour’ân , vous n’accomplirez aucun acte sans 
que Nous soyons témoin au moment où vous 
l’entreprendrez. Il n’échappe à ton Seigneur, 
sur terre ou dans le ciel, [aucune chose] du 
poids d’un atome, ni d’un poids plus petit ou 
plus grand, qui ne soit déjà inscrit dans un 
livre évident. 

62. En vérité, les Awliyâ (bien-aimés) 
d’Allah (ceux qui croient en l’Unicité d’Al¬ 
lah, Le craignent, accomplissent les bonnes 
actions, évitent les mauvaises et L’aiment 
d’un amour fort) seront à l’abri de toute 
crainte, et ils ne seront point affligés, 1 ^ 

63. ceux qui croient et qui craignent [Al¬ 
lah]. 
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1^ Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: 
«Quand la dépouille mortelle est déposée et que les gens s’en emparent pour la porter sur 
leurs épaules, s’il s’agit d’une âme pieuse, elle dira: "Empressez-vous de me faire parvenir". 
S’il s’agit d’une âme non pieuse, elle dira : "Malheur à moi ! Où m’emmenez-vous ?" Toute 
chose entend sa voix excepté l’homme qui, s’il l’entendait tomberait évanoui». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 1314). 
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64. Il y a pour eux une bonne annonce 
dans la vie d’ici-bas^ tout comme dans la 
vie ultime. - Il n’y aura pas de changement 
aux paroles d’Allah Voilà l’énorme suc¬ 
cès ! 

65. Que ce qu’ils disent ne t’afflige pas [ô 
Mouhammad #§]. La puissance tout entière 
appartient à Allah. C’est Lui qui est l’Au- 
dient, l’Omniscient. 

66. C’est à Allah qu’appartiennent ce qui 
est dans les deux et ce qui est sur la terre. 
Que suivent-ils donc, ceux qui invoquent, en 
dehors d’Allah, [des divinités] qu’ils Lui 
associent ? Ils ne suivent que la conjecture 
et ne font que mentir. 

67. C’est Lui qui vous a désigné la nuit 
pour que vous vous y reposiez, et le jour 
pour vous permettre de voir. Ce sont en 
vérité des Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations...) pour les gens 
qui entendent ! 

68. Ils (les juifs et les chrétiens) disent : 
«Allah S’est donné un enfant». Gloire et 
Pureté à Lui ! Il est le Riche par excellence. 
A Lui appartient tout ce qui est aux deux et 
sur la terre ; - vous n’avez pour cela aucune 
preuve. - Allez-vous dire contre Allah ce 
que vous ne savez pas 

69. Dis : « En vérité, ceux qui forgent le 
mensonge contre Allah ne réussiront pas». 

70. C’est une jouissance [temporaire] 
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^ A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah 
dire : «Il ne reste rien de la prophétie excepté les Moubach-chirât ». Ils demandèrent : "Qu’est 
ce que les Moubach-chirât ?" Il répondit: «La bonne vision (les vrais rêves du croyant)». 
(Çahîhoul-Boukhâry ; Hadîs no 6990). 

B) Aboû Houraïra - qu*Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah ^ dire : 
«Le bon rêve d’un bon croyant est la quarante-sixième partie de la prophétie». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 6988). 

^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 101. 
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dans la vie d’ici-bas; puis ils retourneront 
vers Nous et Nous leur ferons goûter au dur 
châtiment, à titre de sanction pour leur 
mécréance. 

71. Raconte-leur l’histoire de Noûh, 
quand il dit à son peuple : « O mon peuple, 
si mon séjour [parmi vous] et mon rappel 
des signes d’Allah vous pèsent trop, alors 
c’est en Allah que je place [entièrement] ma 
confiance. Concertez-vous avec vos associés, 
et ne cachez pas vos desseins. Puis, décidez 
de moi et ne me donnez pas de répit. 

72. Si vous vous détournez [de ma doc¬ 
trine monothéiste qui consiste à adorer Al¬ 
lah Seul], alors je ne vous ai pas demandé 
de salaire... Mon salaire n’incombe qu’à 
Allah. Et il m’a été commandé d’être du 
nombre des Musulmans (soumis totalement 
à Allah) ». 

73. Ils le traitèrent de menteur. Nous le 
sauvâmes, lui et ceux qui étaient avec lui 
dans l’arche, desquels Nous fîmes les succes¬ 
seurs [sur la terre]. Nous noyâmes ceux qui 
traitaient de mensonges Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). Regarde comment a été la fin de 
ceux qui avaient été avertis ! 

74. Puis Nous envoyâmes après lui des 
messagers à leurs peuples. Ils leur vinrent 
avec les preuves. Mais [les gens] étaient tels 

i qu’ils ne pouvaient croire à ce qu’auparavant 
| ils avaient traité de mensonge. Ainsi scel- 
; lons-Nous les cœurs des transgresseurs. 

r 

| 75. Ensuite, Nous envoyâmes après eux 

I Moû-sâ et Hâroûn, munis de Nos Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...), à Fir’awn et ses notables. Mais 
! [ces gens] s’enflèrent d’orgueil et ils étaient 
des Moudjrimoûn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs). 
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76. Et lorsque la vérité leur vint de Notre 
part, ils dirent : « Voilà certes, une magie 
manifeste ! » 

77. Moû-sâ dit : « Dites-vous de la vérité 
quand elle vous est venue : Est-ce que cela 
est de la magie ? Alors que les magiciens ne 
réussissent pas..». 

78. Ils dirent: «Est-ce pour nous écarter 
de ce sur quoi nous avons trouvé nos ancê¬ 
tres que tu es venu à nous, et pour que la 
grandeur appartienne à vous deux sur la 
terre ? Et nous ne croyons pas en vous ! » 

79. Et Fir’awn dit: «Amenez-moi tout 
magicien savant ! » 

80. Puis, lorsque vinrent les magiciens, 
Moû-sâ leur dit : «Jetez ce que vous avez à 
jeter ». 

81. Lorsqu’ils jetèrent, Moû-sâ dit : « Ce 
que vous avez produit est magie ! Allah 
l’annulera. Car Allah ne fait pas prospérer 
ce que font les Moufsidoûn (malfaiteurs, 
corrupteurs, fauteurs de désordre). 

82. Et par Ses paroles, Allah fera triom¬ 
pher la vérité, quelque répulsion qu’en aient 
les Moudjrimoûn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs) ». 

83. Personne ne crut [au message] de 
Moû-sâ, sauf un groupe de gens de son 
peuple, par crainte de représailles de Fir’awn 
et de leurs notables. En vérité, Fir’awn fut 
certes superbe sur terre et il fut du nombre 
des Mousrifoûn (extravagants, polythéistes, 
pécheurs, transgresseurs, outranciers...). 

84. Et Moû-sâ dit : « O mon peuple, si 
vous croyez en Allah, placez alors votre 
confiance en Lui si vous êtes Musulmans 
(soumis à la Volonté d’Allah)». 

85.11s dirent: «En Allah nous plaçons 
notre confiance. O notre Seigneur, ne fais 
pas de nous une cible pour les persécutions 
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des Zâlimoûn (injustes, polythéistes). 

86. Et délivre-nous, par Ta miséricorde, 
des gens mécréants». 

87. Et Nous révélâmes à Moû-sâ et à son 
frère : « Prenez pour votre peuple des mai¬ 
sons en Egypte, faîtes de vos maisons un lieu 
de prière et soyez assidus dans la prière. Et 
fais la bonne annonce aux croyants». 

88. Et Moû-sâ dit : « O notre Seigneur, 
Tu as accordé à Fir’awn et ses notables des 
parures et des biens dans la vie présente, et 

A 

voilà, O notre Seigneur, qu’avec cela ils 
égarent [les gens loin] de Ton sentier. O 
notre Seigneur, anéantis leurs biens et en¬ 
durcis leurs coeurs, afin qu’ils ne croient pas, 
jusqu’à ce qu’ils aient vu le châtiment dou¬ 
loureux». 

89. Il dit : « Votre prière est exaucée. Res¬ 
tez tous deux sur le chemin droit [en faisant 
de bonnes actions et en prêchant avec patien¬ 
ce le message d’Allah], et ne suivez point le 
sentier de ceux qui ne savent pas [la vérité 
c’est-à-dire l’Unicité d’Allah et la véracité de 
Ses Promesses (dont le Paradis) et de Ses 
menaces (dont le feu de l’Enfer)] ». 

90. Et Nous fîmes traverser la mer aux 
enfants d’Israël. Fir’awn et ses armées les 
poursuivirent avec acharnement et inimitié. 
Puis, quand la noyade l’eut atteint, il dit : « Je 
crois qu’il n’y a d’autre divinité que Celui en 
qui ont cru les enfants d’Israël. Et je suis du 
nombre des Musulmans (soumis à Allah)». 
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91. [Allah dit] : Maintenant ? Alors qu’au- 
paravant tu as désobéi et que tu as été du 
nombre des Moufsidoûn (malfaiteurs, cor¬ 
rupteurs, fauteurs de désordre) ! 

92. Nous allons aujourd’hui épargner ton 
corps [sans âme], afin que tu deviennes un 
signe à tes successeurs. Cependant beaucoup 
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de gens ne prêtent aucune attention à Nos 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations, avertissement...). 

93. Certes, Nous avons établi les enfants 
d’Israël dans un endroit honorable (Châm - 
Syrie actuelle - et Misr - Egypte actuelle -), 
et leur avons attribué comme nourriture de 
bons aliments. Par la suite, ils n’ont divergé 
qu’au moment où leur vint la science. Ton 
Seigneur décidera entre eux, au Jour de la 
résurrection, sur ce qui les divisait. 

94. Et si tu doutes [ô Mouhammad 

de ce que Nous avons fait descendre vers toi 
[à savoir que ton nom est bien écrit dans la 
Tawrât (la Torah) et Vlndjîl (l’Evangile)], 
interroge alors ceux qui lisent le Livre révélé 
{la Tawrât et Vlndjîl) avant toi. La vérité 
certes t’est venue de ton Seigneur : ne sois 
donc point de ceux qui doutent.^ 

95. Et ne sois point de ceux qui traitent 
de mensonges les versets d’Allah. Tu serais 
alors du nombre des perdants. 

96. Ceux contre qui la parole (la menace) 
de ton Seigneur se réalisera ne croiront pas, 

97. même si tous les signes leur parve¬ 
naient, jusqu’à ce qu’ils voient le châtiment 
douloureux. 

98. Si seulement il y avait, à part le 
peuple de Yoûnous, une cité (communauté) 
qui ait cru [après avoir vu le châtiment 
d’Allah] et à qui sa croyance eut ensuite 
profité ! Lorsqu’ils eurent cru, Nous leur 
enlevâmes le châtiment d’ignominie dans la 
vie présente et leur donnâmes jouissance 
pour un certain temps. 

99. Si ton Seigneur l’avait voulu, tous 
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hl Voir sourate 2 (la vache): verset 76 et sourate 7 (al-A‘râf) : verset 157 et leurs notes 
respectives. 
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ceux qui sont sur la terre auraient cru. Est- 
ce à toi [ô Mouhammad *H] de contraindre 
les gens à devenir croyants ? 

100 . Il n’appartient nullement à une âme 
de croire si ce n’est avec la permission 
d’Allah. Et II voue au châtiment ceux qui ne 
raisonnent pas. 
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101. Dis: «Regardez ce qui est dans les 
deux et sur la terre». Mais ni les Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) ni les avertisseurs (prophètes) 
ne suffisent à des gens qui ne croient pas. 

102. Est-ce qu’ils attendent autre chose 
que des châtiments semblables à ceux des 
peuples antérieurs? Dis: «Attendez! Moi 
aussi, j’attends avec vous ». 
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103. Ensuite, Nous délivrerons Nos mes¬ 
sagers et les croyants. C’est ainsi qu’il Nous 
incombe [en toute justice] de délivrer les 
croyants. 

/V 

104. Dis [ô Mouhammad : «O gens ! 
Si vous êtes en doute sur ma religion (l’Is¬ 
lam), [sachez alors], moi, je n’adore point 
ceux que vous adorez en dehors d’Allah ; 
mais j’adore Allah qui vous fera mourir. Et 
il m’a été commandé d’être du nombre des 
croyants ». 

105. Et [il m’a été dit] : «Oriente-toi exclu¬ 
sivement sur la religion en pur monothéiste ! 
Et ne sois pas du nombre des Mouchrikoûn 
(les idolâtres, les polythéistes, les mécréants 
vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, les païens) ; 

106. et n’invoque pas, en dehors d’Allah, 
ce qui ne peut te profiter ni te nuire. Et si 
tu le fais, tu seras alors du nombre des 
Zâlimoün (injustes, polythéistes) ».^ 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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107. Et si Allah fait qu’un mal te touche, 
nul ne peut l’écarter en dehors de Lui. Et 
s’il te veut un bien, nul ne peut repousser Sa 
grâce. Il en gratifie qui II veut parmi Ses 
serviteurs. Et c’est Lui le Pardonneur, le 
Très Miséricordieux. 

108. Dis : « Ô gens ! Certes la vérité (ce 
Qour’ân et ma mission prophétique) vous est 
venue de votre Seigneur. Donc, quiconque 
est sur le bon chemin ne l’est que pour lui- 
même ; et quiconque s’égare, ne s’égare qu’à 
son propre détriment. Et je ne suis nulle¬ 
ment un Wakîl (protecteur) pour vous [obli¬ 
ger à suivre la guidée]. 

109. Et suis [ô Mouhammad #§] ce qui 
t’est révélé, et sois constant jusqu’à ce qu’Al- 
lah rende Son jugement car II est le meilleur 
des juges. 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. Alif, Lâm, Ra (ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). C’est un Livre dont les versets 
sont parfaits en style et en sens, émanant 
d’un Sage, Parfaitement Connaisseur. 

2. N’adorez qu’Allah [Seul]. Moi, je suis 
pour vous, de Sa part, un avertisseur et un 
annonciateur. 

3. Demandez pardon à votre Seigneur ; 
ensuite, revenez à Lui. Il vous accordera une 
belle jouissance jusqu’à un terme fixé, et II 
accordera à chaque méritant l’honneur qu’il 
mérite. Mais si vous tournez le dos, je crains 
alors pour vous le châtiment d’un grand jour 
(le Jour de la Résurrection). 
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4. C’est à Allah que sera votre retour ; et 
Il est Omnipotent. 

5. Eh quoi ! Ils replient leurs poitrines 
afin de se cacher de Lui. Même lorsqu’ils se 
couvrent de leurs vêtements, Il sait ce qu’ils 
cachent et ce qu’ils divulguent car II connaît 
certes le contenu des poitrines. 
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6. Il n’y a point de bête sur terre dont la 
subsistance n’incombe à Allah qui connaît 
son gîte et son dépôt ; tout est dans un Livre 
explicite ( Allawhoul-Mahfoûz , le Livre des 
Décrets gardé auprès d’Allah). 

7. Et c’est Lui qui a créé les deux et la 
terre en six jours - alors que Son Trône était 
sur l’eau - afin d’éprouver lequel de vous 
agirait le mieux. Et si tu dis : « Vous serez 
ressuscités après la mort», ceux qui ne 
croient pas diront: «Ce n’est là qu’une 
magie évidente ». [1] 

8. Et si Nous retardons pour eux le châti¬ 
ment jusqu’à une période fixée, ils diront : 
« Qu’est-ce qui le retient ? » Mais le jour où 
cela viendra, il ne sera pas détourné d’eux ; et 
ce dont ils se moquaient les enveloppera. 

9. Et si Nous faisons goûter à l’homme 
une grâce de Notre part, et qu’ensuite Nous 
la lui arrachons, le voilà désespéré et ingrat. 

10. Et si Nous lui faisons goûter le bon¬ 
heur, après qu’un malheur l’ait touché, il 
dira: «Les maux se sont éloignés de moi», 
et le voilà qui exulte, plein de gloriole. 
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11. Sauf ceux qui sont endurants et font 
de bonnes œuvres. Ceux-là obtiendront le 
pardon et une grosse récompense. 

12. Il se peut que tu négliges [ô Mouham- 
mad $U] une partie de ce qui t’est révélé, et 
que ta poitrine s’en sente compressée ; parce 







■ T ~ 
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^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «La Main* d’Allah 
est bien pleine. Rien ne la tarit, elle donne abondamment nuit et jour. Voyez-vous ce qu’il a 
dépensé depuis qu’il a créé les deux et la terre ? Pourtant tout cela n’a rien diminué de ce 
qu’il possède dans Sa Main. Son Trône est sur l’eau et dans l’autre Main* la bonté ou le 
pouvoir de donner la mort. Il élève certaines personnes et en abaisse d’autres». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 7419). 

*Toutes les deux Mains d’Allah sont droites. 






Sourate 11. Hoûd 


12 ème Partie 


330 


: ' Y *>*Ji 


\ N 




qu’ils disent : « Que n’a-t-on fait descendre 
sur lui un trésor ? » Ou bien : « Que n’est-il 
venu un ange en sa compagnie ?» - Tu n’es 
qu’un avertisseur. - Et Allah est le Wakîl 
(qui a charge) de toute chose. 

13. Ou bien ils disent : « Il l’a forgé (le 
Qour’ân)» Dis : «Apportez donc dix sourates 
(chapitres coraniques) semblables à ceci, 
forgées [par vous]. Et appelez qui vous pour¬ 
rez (pour vous aider), hormis Allah, si vous 
êtes véridiques ». 

14. S’ils ne vous répondent pas, sachez 
alors que c’est par la science d’Allah qu’il 
est descendu, et que la ilâha illâ houwa (il 
n’y a de divinité digne d’adoration que Lui). 
Etes-vous soumis (à Lui) ? 

15. Ceux qui veulent la vie présente avec 
sa parure, Nous les rétribuerons exactement 
selon leurs actions sur terre, sans que rien 
leur en soit diminué. 

16. Ceux-là sont ceux qui n’ont rien, dans 
l’au-delà, que le feu. Ce qu’ils auront fait ici- 
bas sera un échec, et sera vain ce qu’ils 
auront œuvré. 
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17. Est-ce que celui (le Musulman) qui se 
fonde sur une preuve évidente (le Qour’ân) 
venant de son Seigneur et récitée par un 
témoin (l’archange Djibrîl sur lui la paix) de 
Sa part [peut-il être l’égal du mécréant qui 
ne se fonde sur aucune preuve] ? Et certes, 
avant lui (ce Qour’ân) il y a eu le livre de 
Moû-sâ tenant lieu de guide et de miséricor¬ 
de... Ceux-là (qui se fondent sur des preuves 
évidentes) croient à (ce Qour’ân) ; mais qui¬ 
conque d’entre les factions (les juifs, les 
chrétiens et tous les non-musulmans) n’y 
croit pas, aura le feu comme rendez-vous. 
Ne sois donc pas [ô Mouhammad <§§] en 
doute au sujet de ceci (le Qour’ân). Oui, 
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c’est la vérité venant de ton Seigneur ; mais 
la plupart des gens n’y croient pas. [1J 

18. Et quel pire injuste que celui qui 
forge un mensonge contre Allah? Ceux-là 
seront présentés à leur Seigneur, et les 
témoins (les anges) diront: «Voilà ceux qui 
ont menti contre leur Seigneur». Que la 
malédiction d’Allah [frappe] les Zâlimoûn 
(injustes, polythéistes),^ 

19. qui obstruent le sentier d’Allah [aux 
gens], cherchent à le rendre tortueux et ne 
croient pas en l’au-delà. 

20. Ceux-là ne peuvent réduire [Allah] à 
l’impuissance sur terre [ni échapper à Son 
châtiment] ! Pas d’alliés pour eux en dehors 
d’Allah et leur châtiment sera doublé. Ils 
étaient incapables d’entendre ; ils ne voy¬ 
aient pas non plus [la vérité en dépit du fait 
qu’ils jouissent de l’ouïe et de la vue]. 

21. Ce sont ceux-là qui ont causé la perte 
de leurs propres âmes. Et leurs inventions 
(idoles) se sont éloignées d’eux. 

22. Ce sont eux, infailliblement, qui dans 




-us' J* 













'. -*2" Ji S.<\\ i*" 



y s 

L,AjÇyflJ 



SjJfZ U hZsî 


P 



< y •> 








^ Voir note sourate 3 (la famille d'Imrân) : verset 85 et note sourate 41 (les versets détaillés): 
verset 46. 

^ A propos de la Parole d’Allah: «Les témoins (les anges) diront: «Ce sont ceux-là qui ont 
menti contre leur Seigneur... ». Sourate 11 (Hoûd) : verset 18. 

Çafwân bin Mouhriz raconte que lorsque Ibnou Oumar faisait le Tawaf un homme se 
présenta à lui et dit : "O Aboû Abdour-Rahmân ! [ou ô Ibnou Oumar !] Qu’est-ce que vous 
avez entendu du Prophète à propos du Nadjwa ?"* Ibnou Oumar répondit : "J’ai entendu le 
Prophète ^ dire: «On amènera le croyant près de Son Seigneur». [Hichâm, un sous- 
narrateur a dit, rapportant les paroles du Prophète]: «Le croyant viendra près de [son 
Seigneur] jusqu’à ce que son Seigneur le couvre de Son écran et lui fasse confesser ses péchés. 
Allah lui dira: «Reconnais-tu [avoir commis] tel ou tel péché?» Il dira deux fois: "Oui je 
reconnais avoir commis ces péchés". Ensuite Allah dira : « J’ai caché tes péchés dans le monde 
et Je te les pardonne aujourd’hui». Ensuite le registre des bonnes œuvres du croyant sera plié 
(lui sera remis). Quant aux mécréants, on annoncera publiquement [leurs méfaits] devant les 
témoins : «Ce sont ceux-là qui ont menti contre leur Seigneur... ». Sourate 11 (Hoûd) : verset 18. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4685). 

* Nadjwa : entretien privé entre Allah et Son serviteur le Jour de la Résurrection. Il signifie 
aussi une délibération secrète, une conférence ou une consultation. 
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l’au-delà seront les plus grands perdants. 

23. Certes ceux qui croient [en l’Unicité 
d’Allah en suivant le pur monothéisme isla¬ 
mique], font de bonnes oeuvres et s’humi¬ 
lient devant leur Seigneur, voilà les gens 
du paradis, où ils demeureront éternelle¬ 
ment. 

24. Les deux groupes ressemblent, l’un à 
l’aveugle et au sourd, l’autre à celui qui voit 
et qui entend. Les deux sont-ils comparative¬ 
ment égaux ? Ne vous souvenez-vous pas ? 

25. Certes, Nous avons déjà envoyé Noûh 
à son peuple [il leur dit] : «Je suis pour vous 
un avertisseur explicite 

26. afin que vous n’adoriez qu’Allah. Je 
crains pour vous le châtiment d’un jour 
douloureux». 

27. Les notables de son peuple qui 
avaient mécru, dirent alors : « Nous ne voy¬ 
ons en toi qu’un homme comme nous ; et 
nous voyons que ce sont seulement les vils 
parmi nous qui te suivent sans réfléchir ; et 
nous ne voyons en vous aucune supériorité 
sur nous. Plutôt, nous pensons que vous êtes 
des menteurs». 

28. Il dit : « O mon peuple ! Que diriez- 
vous si [je vous disais que] je me conforme à 
une preuve de mon Seigneur, si une Miséri¬ 
corde (prophétie) m’est venue de Sa part, et 
[que cette miséricorde] a été rendue obscure 
à vos yeux ? Devrons-nous (moi et ceux qui 
me suivent) vous l’imposer alors que vous la 
répugnez ? 

29. Ô mon peuple, je ne vous demande 
pas de richesse en retour. Mon salaire n’in¬ 
combe qu’à Allah. Je ne repousserai point 
ceux qui ont cru, ils auront à rencontrer leur 
Seigneur. Mais je trouve que vous êtes des 
gens ignorants. 
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30. Ô mon peuple, qui me secourra 
[contre la punition] d’Allah si je les repous¬ 
sais ? Ne vous souvenez-vous pas ? 

31. Et je ne vous dis pas que je détiens 
les trésors d’Allah, je ne connais pas le 
Ghaib (l’inconnaissable), et je ne dis pas que 
je suis un ange ; et je ne dis pas non plus 
aux gens que vos yeux méprisent, qu’Allah 
ne leur accordera aucune faveur ; Allah 
connaît mieux ce qu’il y a dans leurs âmes. 
[Si je le leur disais], je serais du nombre des 
Zâlimoûn (injustes, polythéistes). 

32. Ils dirent : « Ô Noûh, tu as discuté 
avec nous et multiplié les discussions. Ap- 
porte-nous donc ce dont tu nous menaces, si 
tu es du nombre des véridiques ». 

33. Il dit : « C’est Allah Seul qui vous 
l’apportera - s’il veut - et vous ne saurez y 
échapper. 

34. Et mon conseil ne vous profiterait 
pas, au cas où je voudrais vous conseiller, et 
qu’Allah voudrait vous égarer. Il est votre 
Seigneur, et c’est vers Lui que vous serez 
ramenés». 

35. Ou bien ils (les païens de Makkah) 
disent: il (Mouhammad #|) l’a inventé (ce 
Qoufân) ! Dis : « Si je l’ai inventé, que mon 
crime retombe sur moi ! Et je suis innocent 
de vos criminelles accusations». 

36. Et il fut révélé à Noûh : « De ton 
peuple, il n’y aura plus de croyants que ceux 
qui ont déjà cru. Ne t’afflige pas pour ce 
qu’ils font. 




ï+rtX o\ cyt cj* jy 1 *) 

îîS j$3 J $ 

j)1 % & 3)1 V; 

' î 1*1 lx Lf k. >î.T 


Jl V4 IL LU 





xLi ül ^ 31s 


EH) 


^3 ùl OjjI ^ 

K^y, sy E V X \ > y yi< , 

IXjj ^Jb puyc ü' -A>ùo ùi 



jO/jl J» ^*a*' -L 


y <Ls4j> >y 




-Ai J* 


V! 


JJ 


37. Et construis l’arche sous Nos yeux et 
d’après Notre révélation. Et ne M’interpelle 
plus au sujet des injustes, car ils vont être 
noyés». 

38. Et il se mit à construire l’arche. Et 
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chaque fois que des notables de son peuple 
passaient près de lui, ils se moquaient de lui. 
Il dit : « Si vous vous moquez de nous, eh 
bien, nous nous moquerons de vous comme 
vous vous moquez [de nous]. 

39. Et vous saurez bientôt à qui viendra 
un châtiment qui l’humiliera, et sur qui 
s’abattra un châtiment durable ! » 

40. Puis, lorsque Notre commandement 
vint et que le four se mit à bouillonner 
[d’eau], Nous dîmes: «Charge [dans l’arche] 
un couple (le mâle et la femelle) de chaque 
espèce ainsi que ta famille -sauf ceux contre 
qui le décret est déjà prononcé- et ceux qui 
croient». Or, ceux qui avaient cru avec lui 
étaient peu nombreux. 

41. Et il (Noûh <uU) dit: «Montez 
dedans. Que sa course et son mouillage 
soient au nom d’Allah. Certes mon 
Seigneur est Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux». 

42. Et elle vogua en les emportant au 
milieu des vagues semblables à des monta¬ 
gnes. Et Noûh appela son fils, qui restait en 
un lieu écarté [non loin de l’arche]: «O 
mon enfant, monte avec nous et ne reste pas 
avec les mécréants». 

43. Il répondit: «Je vais me réfugier sur 
un mont qui me préservera de l’eau». Et 
Noûh lui dit: «Il n’y a aujourd’hui aucun 
protecteur^ 11 contre l’ordre d’Allah. [Tous 
périront] sauf celui à qui II fait miséricor¬ 
de». Et les vagues s’interposèrent entre les 
deux, et le fils fut alors du nombre des 
noyés. 







[1] Aboû Sa-id Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Aucun 
Calife n’est nommé sans qu’il ait deux groupes de conseillers : un groupe qui lui conseille le 
bien et l’encourage à le faire et un groupe qui lui conseille le mal et l’encourage à le faire. Le 
Ma’çoûm (protégé) est celui qu’Allah protège». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6611). 
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44. Et il fut dit : « Ô terre, absorbe ton eau ! 
Et toi, ciel, cesse [de pleuvoir] ! ». L’eau baissa, 
l’ordre fut exécuté, et l’arche s’installa sur le 
Djoûdiy, et il fut dit : « Que disparaissent les 
Zâlimoûn (injustes, polythéistes, pervers) » ! 

45. Et Noûh invoqua son Seigneur et dit : 
« O mon Seigneur, certes mon fils est de ma 
famille et Ta promesse est vérité. Tu es le 
plus juste des juges». 
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46. Il dit: «Ô Noûh, il n’est pas de ta 
famille car il a commis un acte infâme. Ne 
me demande pas ce dont tu n’as aucune 
connaissance. Je t’exhorte afin que tu ne sois 
pas du nombre des ignorants ». 

47. Alors Noûh dit: «Seigneur, je cher¬ 
che Ta protection contre toute demande de 
ce dont je n’ai aucune connaissance. Et si 
Tu ne me pardonnes pas et ne me fais pas 
miséricorde, je serai du nombre des per¬ 
dants ». 

48. Il fut dit : « Ô Noûh, débarque avec 
Notre sécurité et Nos bénédictions sur toi et 
sur des communautés [issues] de ceux qui 
sont avec toi. Et il y aura des communautés 
auxquelles Nous accorderons une jouissance 
temporaire; puis un châtiment douloureux 
venant de Nous les touchera». 

49. Voilà quelques nouvelles de l’incon¬ 
naissable que Nous te révélons [ô Mouham- 
mad Ig]. Tu ne les savais pas, ni toi ni ton 
peuple, avant cela. Sois patient ! La fin 
heureuse sera aux Mouttaqoûn (les pieuses 
et vertueuses personnes qui craignent Allah 
et s’abstiennent de commettre les péchés et 
toutes les mauvaises actions qu’il a interdi¬ 
tes), qui aiment Allah d’un amour fort (et 
accomplissent toutes les sortes de bonnes 
actions qu’il a ordonnées de faire). 

50. Et [Nous avons envoyé] au [peuple 
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de] ‘Âd, leur frère Hoûd, qui leur dit : « Ô 
mon peuple, adorez Allah. Vous n’avez 
point de divinité [digne d’adoration] en 
dehors de Lui. Vous n’êtes que des forgeurs 
[de mensonges]. 

51. O mon peuple, je ne vous demande 
pas de salaire pour cela. Mon salaire n’in¬ 
combe qu’à Celui qui m’a créé. Ne raison¬ 
nez-vous pas ? 

52. Ô mon peuple, implorez le pardon de 
votre Seigneur et repentez-vous à Lui afin 
qu’il envoie sur vous, du ciel, des pluies 
abondantes et qu’il ajoute force à votre 
force. Et ne vous détournez pas [de Lui] en 
devenant Moudjrimoûn (criminels, polythéis¬ 
tes, pécheurs, coupables)». 

53. Ils dirent : « Ô Hoûd, tu n’es pas venu 
à nous avec une preuve, et nous ne sommes 
pas disposés à abandonner nos divinités sur 
ta parole, et nous n’avons pas de foi en toi. 
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54. Nous dirons plutôt que c’est l’une de 
nos divinités qui t’a affligé d’un mal». Il dit : 
«Je prends Allah à témoin - et vous aussi 
soyez témoins - qu’en vérité, je désavoue ce 
que vous associez, 

55. en dehors de Lui. Rusez donc tous 
contre moi et ne me donnez pas de répit. 

56. Je place ma confiance en Allah, mon 
Seigneur et le vôtre. Il n’y a pas d’être vivant 
qu’il ne tienne par son toupet. Mon Sei¬ 
gneur, certes, est sur un droit chemin. 
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57. Si vous vous détournez... voilà que je 
vous ai transmis [le message] que j’étais 
chargé de vous faire parvenir. Et mon Sei¬ 
gneur vous remplacera par un autre peuple, 
sans que vous ne Lui nuisiez en rien, car 
mon Seigneur est gardien par excellence sur 
toute chose». 
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58. Et quand vint Notre Ordre, Nous 
sauvâmes par une miséricorde de Notre part, 
Hoûd et ceux qui, avec lui, avaient cru. Et 
Nous les sauvâmes d’un terrible châtiment. 

a 

59. Voilà les ‘Ad. Ils avaient nié les Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) de leur Seigneur, désobéi à 
Ses messagers et suivi le commandement de 
tout tyran entêté. 

60. Et ils furent poursuivis, ici-bas, d’une 
malédiction, ainsi qu’au Jour de la résurrec- 
tion. En vérité les ‘Ad n’ont pas cru en leur 
Seigneur. Que s’éloignent (périssent) les 
‘Ad, peuple de Hoûd ! 

61. Et [Nous avons envoyé] au [peuple 
de] Samoûd, leur frère Çâlih, qui dit: «Ô 
mon peuple, adorez Allah. Vous n’avez 
point de divinité [digne d’adoration] en 
dehors de Lui. De la terre II vous a créés, et 
Il vous l’a fait peupler [et exploiter]. Implo¬ 
rez donc Son pardon, puis repentez-vous à 
Lui. Mon Seigneur est bien proche et II 
répond toujours [aux appels]». 

62. Ils dirent : « Ô Çâlih, tu étais aupara¬ 
vant un espoir pour nous. Nous interdirais-tu 
d’adorer ce qu’adoraient nos ancêtres ? Cepen¬ 
dant, nous voilà bien dans un doute troublant 
au sujet de ce vers quoi tu nous invites». 

A 

63. Il dit : « O mon peuple ! Que diriez- 
vous si [je vous disais que] je m’appuie sur 
une preuve évidente émanant de mon Sei¬ 
gneur et s’il m’a accordé, de Sa part, une 
miséricorde (prophétie), qui donc me proté¬ 
gera contre Allah si je Lui désobéis ? Vous 
ne ferez qu’accroître ma perte. 

64. Ô mon peuple, voici la chamelle d’Al¬ 
lah qu’il vous a envoyée comme signe. 
Laissez-la donc paître sur la terre d’Allah, et 
ne lui faites aucun mal sinon, un châtiment 
proche vous saisira ! » 
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65. Ils la tuèrent. Alors, il leur dit : 
«Jouissez [de vos biens] dans vos demeures 
pendant trois jours [encore] ! Voilà une pro¬ 
messe qui ne sera pas démentie». 

66. Puis, lorsque Notre ordre vint, Nous 
sauvâmes Çâlih et ceux qui avaient cru avec 
lui - par une miséricorde venant de Nous - de 
l’ignominie de ce jour-là. En vérité, c’est ton 
Seigneur qui est le Fort, le Tout Puissant. 

67. Et le Çaïhah (cri affreux, châtiment) 
saisit les injustes. Et les voilà foudroyés dans 
leurs demeures; 

68. comme s’ils n’y avaient jamais prospé¬ 
ré. En vérité, les Samoûd n’ont pas cru en 
leur Seigneur. Que périssent les Samoûd î 

69. Et Nos émissaires sont certes venus à 
Ibrâhîm avec la bonne nouvelle, en disant : 
«Salâm (paix) ! ». Il dit : «Salâm (paix) ! », et 
il ne tarda pas à apporter un veau rôti. 
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70. Puis, lorsqu’il vit que leurs mains ne 
l’approchaient pas, il fut pris de suspicion à 
leur égard et ressentit de la peur vis-à-vis 
d’eux. Ils dirent: «N’aie pas peur, nous 
sommes envoyés au peuple de Loût». 

71. Sa femme était debout, et elle se mit 
alors à rire ; Nous lui annonçâmes donc [la 
naissance de] Is-hâq, et après Is-hâq, 
Ya‘qoûb. 

72. Elle dit : « Malheur à moi ! Vais-je 
enfanter alors que je suis vieille^ et que 
mon mari que voici est un vieillard ? C’est là 
vraiment une chose étrange ! » 

73.11s dirent: «T’étonnes-tu de l’ordre 
d’Allah ? Que la miséricorde d’Allah et Ses 
bénédictions soient sur vous, gens de cette 
maison ! Il est vraiment digne de louange et 
de glorification ! » 
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^ Voir note sourate 51 (qui éparpillent) : verset 29. 
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74. Lorsque l’effroi eut quitté Ibrâhîm et 
que la bonne nouvelle l’eut atteint, voilà 
qu’il discuta avec Nous [en faveur] du peu¬ 
ple de Loût. 

75. Ibrâhîm était, certes, longanime, très 
implorant et repentant. 

a 

76. O Ibrâhîm, renonce à cela ; car l’ordre 
de Ton Seigneur est déjà venu, et un châti¬ 
ment irrévocable va leur arriver». 

77. Et quand Nos émissaires (anges) vin¬ 
rent à Loût, il fut chagriné pour eux, et en 
éprouva une grande gêne. Et il dit: «Voici 
un jour terrible ». 

78. Quant à son peuple, ils accoururent 
chez lui. Auparavant ils commettaient des 
mauvaises actions. Il dit : « O mon peuple, 
voici mes filles (terme pour désigner les 
femmes du peuple) : elles sont plus pures 
pour vous [si vous les épousez légalement]. 
Craignez Allah donc, et ne me déshonorez 
pas auprès de mes hôtes. N’y a-t-il pas parmi 
vous un homme raisonnable ? » 

79. Ils dirent : « Tu sais très bien que 
nous n’avons pas le droit sur tes filles. Et en 
vérité, tu sais bien ce que nous voulons». 

80. Il dit: «[Ah!] si j’avais de la force 
pour vous résister ! Ou bien si je trouvais un 
appui solide ! » 

81. Alors [les hôtes] dirent: «Ô Loût, 
nous sommes vraiment les émissaires de ton 
Seigneur. Ils ne pourront jamais t’attein¬ 
dre.* 13 Pars avec ta famille à un moment de 
la nuit. Et que nul d’entre vous ne se 
retourne en arrière. Exception faite de ta 
femme qui sera atteinte par ce qui frappera 
les autres. Ce qui les menace s’accomplira à 
l’aube. L’aube n’est-elle pas proche ? » 

82. Et, lorsque vint Notre ordre, Nous 
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^1 Voir note sourate 54 (la lune) : versets 33 à 39. 
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renversâmes [la cité] de fond en comble, et 
fîmes pleuvoir sur elle en masse, des pierres 
d’argile succédant les unes aux autres, 

83. portant une marque connue de ton 
Seigneur. Et elles (ces pierres) ne sont pas 
loin des Zâlimoûn (injustes, polythéistes). 

84. Et [Nous avons envoyé] au [peuple 
de] Madyan, leur frère Chou‘aïb qui leur dit : 

A 

« O mon peuple, adorez Allah ; vous n’avez 
point de divinité [digne d’adoration] en de¬ 
hors de Lui. Et ne diminuez pas les mesures 
et le poids. Je vous vois dans l’aisance, et je 
crains pour vous [si vous ne croyez pas] le 
châtiment d’un jour qui enveloppera tout. 

A 

85. O mon peuple, faites équitablement 
pleine mesure et plein poids, ne dépréciez 
pas aux gens leurs valeurs et ne semez pas la 
corruption sur terre. 



86. Ce qui demeure auprès d’Allah est 
meilleur pour vous si vous êtes croyants ! Et 
je ne suis pas un gardien pour vous». 

87. Ils dirent : « Ô Chou'aïb ! Est-ce ta 
prière qui te recommande de nous faire 
abandonner ce qu’adoraient nos ancêtres, ou 
de ne plus [nous laisser] faire de nos biens 
ce que nous voulons ? Est-ce toi l’indulgent, 
le droit ? » 

88. Il dit : « Ô mon peuple, que diriez- 
vous si (je vous disais que] je me base sur 
une preuve évidente émanant de mon Sei¬ 
gneur, et s’il m’attribue de Sa part une 
excellente donation? ... Je ne veux nulle¬ 
ment faire ce que je vous interdis. Je ne 
veux que la réforme, autant que je le puis. 
Et ma réussite ne dépend que d’Allah. En 
Lui je place ma confiance, et c’est vers Lui 
que je reviens repentant. 

89. Ô mon peuple, que mon Chiqâq (vo¬ 
tre répugnance et votre hostilité à mon 
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égard)^ ne vous entraînent pas à encourir 
les mêmes châtiments qui atteignirent le 
peuple de Noûh, le peuple de Hoûd, ou le 
peuple de Çâlih et [l’exemple du] peuple de 
Loût n’est pas loin de vous. 

90. Et implorez le pardon de votre Sei¬ 
gneur et repentez-vous à Lui. Mon Seigneur 
est vraiment Très Miséricordieux et plein 
d’amour». 

91. Ils dirent: «Ô Chou‘aïb, nous ne 
comprenons pas grand chose à ce que tu 
dis ; et vraiment nous te considérons comme 
faible parmi nous. Si ce n’est ton clan, nous 
t’aurions certainement lapidé. Et rien ne 
nous empêche de t’atteindre ». 

92. Il dit : « Ô mon peuple, mon clan est- 
il, à vos yeux, plus puissant qu’Allah à qui 
vous tournez ouvertement le dos ? Mon 
Seigneur embrasse [de Sa science] tout ce 
que vous œuvrez. 

93. Ô mon peuple, agissez autant que 
vous voulez. Moi aussi j’agis. Bientôt, vous 
saurez sur qui tombera un châtiment qui le 
déshonorera, et qui de nous est l’imposteur. 
Et attendez (la conséquence de vos actes) ! 
Moi aussi j’attends avec vous». 

94. Lorsque vint Notre ordre, Nous sau¬ 
vâmes, par une miséricorde de Notre part, 
Chou‘aïb et ceux qui avaient cru avec lui. Et 
le Çoihah (cri affreux, châtiment) saisit les 
injustes, et ils gisèrent dans leurs demeures, 

95. comme s’ils n’y avaient jamais prospé¬ 
ré. Que les Madyan s’éloignent [de la misé¬ 
ricorde d’Allah] comme les Samoûd s’en 
sont éloignés. 

96. Et Nous avions envoyé Moû-sâ, avec 
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111 c’est-à-dire: séparation, inimitié, colère et opposition (à cause de ce que vous œuvrez) : le 
manque de foi en l’Unicité d’Allah (monothéisme), l’adoration des idoles, l’escroquerie des 
gens (dans leurs affaires) et la diminution dans la mesure et la pesée aux gens. 
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Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...) et une autorité in¬ 
contestable, 

97. à Fir’awn et ses notables. Mais ils 
suivirent l’ordre de Fir’awn, bien que l’ordre 
de Fir’awn n’avait rien de sensé. 

98. Il sera à la tête de son peuple, au 
Jour de la Résurrection. Il les mènera à 
l’aiguade... du feu. Et quelle détestable ai- 
guade ! 

99. Et ils sont poursuivis par une malédic¬ 
tion ici-bas et au Jour de la résurrection. 
Quel détestable don leur sera fait ! 

100. Cela fait partie des récits que Nous 
te [Mouhammad #|] racontons concernant 
des cités : les unes demeurent encore de¬ 
bout, tandis que d’autres [sont complète¬ 
ment] rasées. 

101. Nous ne leur avons fait aucun tort. 
Mais ils se sont fait du tort à eux-mêmes. 
Leurs Alihah (divinités), qu’ils invoquaient 
en dehors d’Allah, ne leur ont servi à rien, 
quand l’Ordre (le châtiment) de ton Sei¬ 
gneur fut venu ; elles n’ont fait qu’accroître 
leur perte. 

102. Telle est la rigueur de la prise de 
ton Seigneur quand II frappe les cités lors¬ 
qu’elles sont injustes. Son châtiment est bien 
douloureux et bien durJ^ 

103. Il y a bien là un signe pour celui qui 
craint le châtiment de l’au-delà. C’est un 
jour où les gens seront rassemblés ; et c’est 
un jour solennel (attesté par tous). 
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[1] Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Allah 
donne du répit au Zhâlim (polythéiste, malfaiteur, oppresseur) mais quand II le saisit, Il ne le 
relâchera jamais. Puis il récita ce verset : « Telle est la rigueur de la prise de ton Seigneur quand 
Il frappe les [populations des] cités lorsqu'elles sont injustes. Son châtiment est bien douloureux et 
bien dur». 
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104. Et Nous ne le retardons que pour un 
terme bien déterminé. 

105. Le jour où cela arrivera, nulle âme 
ne parlera qu’avec Sa permission (celle d’Al¬ 
lah). Il y aura des damnés et des heureux. 

106. Ceux qui sont damnés seront dans le 
feu où ils ont des soupirs et des sanglots. 

107. Pour y demeurer éternellement tant 
que dureront les deux et la terre - à moins 
que ton Seigneur décide autrement - car ton 
Seigneur fait absolument tout ce qu’il veut. 






r>- 


i<éS3>i » »>• '. 

4 '■y i 




fi < ✓ 




Av. 


108. Et quant aux bienheureux, ils seront 
au paradis, pour y demeurer éternellement 
tant que dureront les deux et la terre - à 
moins que ton Seigneur n’en décide autre¬ 
ment - c’est là un don qui n’est jamais 
interrompu. 

109. N’aies donc pas de doute [ô Mou- 
hammad ÎS-] au sujet de ce que ceux-là 
adorent. Ils n’adorent que comme leurs 
ancêtres adoraient auparavant. Et Nous leur 
donnerons la totalité de leur part, sans en 
rien retrancher. 

110. Et Nous avons déjà donné à Moû-sâ 
le Livre. Il y eut des divergences à son sujet. 
S’il n’y avait pas un décret préalable de la 
part de ton Seigneur, tout aurait été décidé 
entre eux. Et ils sont à son sujet (le Qour’ân ) 
pleins d’un doute. 

111. Très certainement, ton Seigneur fera 
pleine rétribution à tous pour leurs œuvres... 
Il est Parfaitement Connaisseur de ce qu’ils 
font. 

112. Demeure sur le droit chemin comme 
il t’est commandé, ainsi que ceux qui sont 
revenus [à Allah] avec toi. Et ne commettez 
pas d’excès. Car vraiment II observe ce que 
vous faites. 
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113. Et ne vous penchez pas vers les 
injustes : sinon le feu vous atteindrait. Vous 
n’avez pas d’alliés en dehors d’Allah. Et vous 
ne serez pas secourus.^ 11 
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114. Et accomplis la Çalât aux deux ex¬ 
trémités du jour et à certaines heures de la 
nuit. Les bonnes œuvres dissipent les mau¬ 
vaises. Cela est une exhortation pour ceux 
qui réfléchissent.^ 

115. Et sois patient. Car Allah ne laisse 
pas perdre la récompense des gens bien¬ 
faisants. 

116. Si seulement il existait, dans les 
générations d’avant vous, des gens vertueux 
qui interdisent le Fa-sâd (la corruption, le 
polythéisme, les crimes et les péchés) sur 
terre ! [Hélas] Il n’y en avait qu’un petit 
nombre que Nous sauvâmes, alors que les 
injustes persistaient dans le luxe [exagéré] 
dans lequel ils vivaient, et ils étaient des 
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t 1 ! Quel est le péché de celui qui donne refuge ou aide à une personne qui innove une hérésie 
(dans la religion) ou commet des crimes ? Voici à ce sujet un récit rapporté par Ali du vivant 
du Prophète gg. 

Açim rapporte qu’il a dit à Anas : "Le Messager d’Allah a t-il fait de Almadinah (Médine) un 
territoire sacré ? Il répondit : « Oui, Almadinah est sacrée pour ce qui est compris entre telle 
place (montagne Ouhoud) et telle place (mont Sawr). Il est interdit de couper ses arbres. Et 
quiconque y innove une hérésie ou y commet un crime, s’attire la malédiction d’Allah, des 
anges et de tous les gens». Moû-sâ bin Anas m’a dit ensuite que Anas a ajouté : «... ou donne 
refuge à un hérétique ou à un criminel...». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7306). 

1 2 1 A) Ibnou Mas-oud - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme embrassa une femme [qui 
lui était interdite]. Il se présenta alors chez le Messager d’Allah pour s’enquérir de son cas. 
Le verset suivant fut alors révélé au Prophète jjjjg ; «Et accomplis la Çalât aux deux extrémités 
du jour et à certaines heures de la nuit. Certes, les bonnes actions annulent les mauvaises actions. 
Cela est une exhortation pour ceux qui réfléchissent». Sourate 11 (Hoûd) : verset 114. 

L’homme demanda: «Ceci (cette révélation) concerne-t-il moi seul? Le Prophète répondit: 
«Il concerne quiconque de ma Oumma voudra l’appliquer dans une situation analogue». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4687). 

B) Aboû Zarr - qu’Allah l’agrée - raconte : "Le Messager d’Allah #1 m’a dit : « Crains Allah 
et remplis tes devoirs envers Lui ou que tu sois. Fais suivre les mauvaises actions de bonnes, 
ces dernières effaceront les premières. Et aies un bon caractère dans ton comportement avec 
les gens»". (Rapportépar Attirmizy). 
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Moudjrimoûn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs). 

117. Et ton Seigneur n’est point tel à 
détruire injustement des cités dont les habi¬ 
tants sont des réformateurs. 

118. Et si ton Seigneur avait voulu, Il 
aurait fait des gens une seule Oummah 
(communauté suivant la même religion isla¬ 
mique). Or, ils ne cessent d’être en désac¬ 
cord (entre eux), 

119. sauf ceux à qui ton Seigneur a accor¬ 
dé miséricorde. C’est pour cela [1] qu’il les a 
créés. Et la parole de ton Seigneur s’accom¬ 
plit : «Très certainement, Je remplirai l’enfer 
de djinns et d’hommes, tous ensemble ». 

120. Et tout ce que Nous te racontons [ô 
Mouhammad des récits des messagers, 
c’est pour en raffermir ton cœur. Et de 
ceux-ci t’est venue la vérité ainsi qu’une 
exhortation et un appel aux croyants. 

121. Et dis à ceux qui ne croient pas : 
«Œuvrez autant que vous pouvez. Nous 
aussi, nous œuvrons. 

122. Et attendez. Nous aussi nous atten¬ 
dons ! » 

123. A Allah appartient le Ghaib (l’incon¬ 

naissable) des deux et de la terre, et c’est à 
Lui que revient l’ordre tout entier. Adore-Le 
donc [ô Mouhammad et place ta 

confiance en Lui. Ton Seigneur n’est pas 
inattentif à ce que vous faites. 
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c’est-à-dire se montrer indulgent envers ceux qui font le bien, les bénis qui sont destinés au 
Paradis, et être dur envers ceux qui font le mal, les damnés qui sont destinés à l’Enfer. [Telle 
est l’explication d’Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - comme cela est cité dans le Tafsîr 
d’Alqourtoubi]. 
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Sourate 72 YOÛ-SOUF 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Alif, Lâm, Ra. (ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). Tels sont les versets du Livre 
explicite. 

2. Nous Lavons fait descendre, un 
Qour'ân en [langue] arabe, afin que vous 
raisonniez. 

3. Nous te racontons [ô Mouhammad 

le meilleur récit, grâce à la révélation que 
Nous te faisons dans le Qouran même si tu 
étais auparavant du nombre des inattentifs 
(à ces récits). 

4. [Rappelle] quand Yoû-souf dit à son 

A 

père : «O mon père, j’ai vu [en songe] onze 
étoiles, et aussi le soleil et la lune ; je les ai 
vus prosternés devant moi ». 



5- « Ô mon fils, dit-il, ne raconte pas ta 
vision à tes frères car ils monteraient un 
complot contre toi ; le diable est certaine¬ 
ment pour l’homme un ennemi déclaré. 



6. Ainsi ton Seigneur te choisira et t’en¬ 
seignera l’interprétation des rêves, et II va 
parfaire Son bienfait sur toi et sur la famille 
de Ya‘qoûb, tout comme II l’a parfait aupa¬ 
ravant sur tes deux ancêtres, Ibrâhîm et Is- 
hâq car ton Seigneur est Omniscient et 
Sage ». 

7. Il y avait certainement, en Yoû-souf et 
ses frères, des Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations, exhorta¬ 
tions ...) pour ceux qui interrogent, 

8. quand ceux-ci dirent : «Yoû-souf et son 
frère (Benjamin) sont plus aimés de notre 
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père que nous, alors que nous sommes 
Ousbah (un groupe bien fort). Notre père 
est vraiment dans un tort évident. 

9. Tuez Yoû-souf ou bien éloignez-le dans 
n’importe quel pays, afin que le visage de 
votre père se tourne exclusivement vers vous, 
et que vous soyez après cela des gens de 
bien». 

10. L’un d’eux dit: «Ne tuez pas Yoû- 
souf, mais jetez-le si vous êtes disposés à 
agir, au fond du puits afin que quelque 
caravane le recueille». 

A 

11. Us dirent: «O notre père, qu’as-tu a 
ne pas te fier à nous au sujet de Yoû-souf ? 
Nous sommes cependant bien intentionnés à 
son égard. 

12. Envoie-le demain avec nous faire une 
promenade et jouer. Et nous veillerons sur 
lui». 

13. Il dit : « Certes, je m’attristerai que 
vous l’emmeniez ; et je crains que le loup ne 
le dévore dans un moment où vous ne ferez 
pas attention à lui». 

14. Ils dirent : « Si le loup le dévore alors 
que nous sommes Ousbah (un groupe bien 
fort), nous serons vraiment les perdants». 

15. Et lorsqu’ils l’eurent emmené, et se 
mirent d’accord pour le jeter dans les pro¬ 
fondeurs invisibles du puits, Nous lui révélâ¬ 
mes : « Tu les informeras sûrement de cette 
affaire sans qu’ils s’en rendent compte». 

16. Et ils vinrent à leur père, le soir, en 
pleurant. 

17. Ils dirent: «O notre père, nous som¬ 
mes allés faire une course, et nous avons 
laissé Yoû-souf auprès de nos effets; et le 
loup l’a dévoré. Tu ne nous croiras pas, 
même si nous disons la vérité ». 

18. Ils apportèrent sa tunique tachée d’un 
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faux sang. Il dit : « Vos âmes, plutôt, vous 
ont suggéré quelque chose... [Il ne me reste 
plus donc] qu’une belle patience ! C’est Al¬ 
lah qu’il faut appeler au secours contre ce 
que vous racontez ! » 

19. Une caravane arriva. Ils (les voya¬ 
geurs) envoyèrent leur chercheur d’eau, qui 
fit descendre son seau. Il dit: «Bonne nou- ( 
velle ! Voilà un garçon ! » Et ils le dissimulè¬ 
rent [pour le vendre] telle une marchandise. 
Allah cependant savait fort bien ce qu’ils 
faisaient. 

20. Et ils le vendirent à vil prix : pour 
quelques dirhams comptés (pour quelques 
pièces d’argent). Ils le considéraient comme 
indésirable. 

21. Et celui qui l’acheta était de l’Egypte. 
Il dit à sa femme : « Accorde-lui une géné¬ 
reuse hospitalité. Il se peut qu’il nous soit 
utile ou que nous l’adoptions comme notre 
enfant». Ainsi avons-Nous raffermi Yoû-souf 
dans le pays et Nous lui avons appris l’inter¬ 
prétation des rêves. Et Allah est souverain 
en Son Commandement : mais la plupart des 
gens ne savent pas. 

22. Et quand il eut atteint sa maturité, 
Nous lui accordâmes sagesse et savoir. C’est 
ainsi que Nous récompensons les Mouhsinîn 
(les bienfaisants). 

23. Or celle (Zoulikha) qui l’avait reçu 
dans sa maison essaya de le séduire. Et elle 
ferma bien les portes et dit: «Viens [je suis 
prête pour toi!]» Il dit: «Qu’Allah me 
protège ! C’est mon maître qui m’a accordé 
un bon asile. Vraiment les Zâlimoûn (injus¬ 
tes, polythéistes) ne réussissent pas ». 

24. Et, elle le désira. Et il l’aurait désirée 
n’eût été ce qu’il vit comme preuve évidente 
de son Seigneur. Ainsi [Nous avons agi] pour 
écarter de lui le mal et la turpitude. Il était 
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certes un de Nos serviteurs élus. 

25. Et tous deux coururent vers la porte, 
et elle lui déchira sa tunique par derrière. Ils 
trouvèrent le mari [de cette femme] à la 
porte. Elle dit: «Quelle serait la punition de 
quiconque a voulu faire du mal à ta famille 
sinon la prison, ou un châtiment doulou¬ 
reux ? » 

26. [Yoû-souf] dit: «C’est elle qui a vou¬ 
lu me séduire». Et un témoin, de la famille 
de celle-ci témoigna : « Si sa tunique [à lui] 
est déchirée par devant, alors c’est elle qui 
dit la vérité, tandis qu’il est du nombre des 
menteurs. 

27. Mais si sa tunique est déchirée par 
derrière, alors c’est elle qui ment, tandis 
qu’il est du nombre des véridiques». 

28. Puis, quand il (le mari) vit la tunique 
déchirée par derrière, il dit : « C’est bien de 
votre ruse de femmes ! Vos ruses sont vrai¬ 
ment énormes ! 

29. [Ô] Yoû-souf! Ne pense plus à cela! 
Et toi (femme), implore le pardon pour ton 
péché car tu es fautive». 

30. Et dans la ville, des femmes dirent : 
«La femme d’Al-Azize essaye de séduire son 
valet ! Il l’a vraiment rendue folle d’amour. 
Nous la trouvons certes dans un égarement 
évident». 

31. Lorsqu’elle eut entendu leur fourberie, 
elle leur envoya [des invitations] et prépara 
pour elles une collation; et elle remit à 
chacune d’elles un couteau. Puis elle dit : 
«Sors devant elles [Yoû-souf] !» Lorsqu’elles 
le virent, elles l’admirèrent, se coupèrent les 
mains et dirent : « A Allah ne plaise qu’il soit 
un être humain ! C’est un ange noble ! » 

32. Elle dit : « Voilà donc celui à propos 
duquel vous me blâmiez. J’ai essayé de le 
séduire mais il s’en défendit fermement. Or, 
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s’il ne fait pas ce que je lui commande, il 
sera très certainement emprisonné et sera 
certes parmi les humiliés». 

A 

33. Il dit : « O mon Seigneur, la prison 
m’est préférable à ce à quoi elles m’invitent. 
Et si Tu n’écartes pas de moi leur ruse, je 
pencherai vers elles et serai du nombre des 
ignorants (pécheurs)». 

34. Son Seigneur l’exauça donc, et éloigna 
de lui leur ruse. C’est Lui, vraiment, qui est 
l’Audient et l’Omniscient. 

35. Puis, après qu’ils eurent vu les pre¬ 
uves (de son innocence), il leur sembla qu’ils 
devaient [quand-même] l’emprisonner pour 
un temps. 

36. Deux valets entrèrent avec lui en 
prison. L’un d’eux dit: «Je me voyais [en 
rêve] pressant du raisin.. ». Et l’autre dit : 
«Et moi, je me voyais portant sur ma tête 
du pain dont les oiseaux mangeaient. Ap- 
prends-nous l’interprétation (de nos rêves), 
nous te voyons du nombre des Mouhsinîn 
(les bienfaisants)». 

37. «La nourriture qui vous est attribuée 
ne vous parviendra point, dit-il, que je ne 
vous aie avisés de son interprétation (de 
votre nourriture) avant qu’elle ne vous arri¬ 
ve. Cela fait partie de ce que mon Seigneur 
m’a enseigné. Certes, j’ai abandonné la reli¬ 
gion d’un peuple qui ne croit pas en Allah 
et qui nie la vie future. 

38. Et j’ai suivi la religion de mes ancê¬ 
tres, 111 Ibrâhîm, Is-hâq et Ya‘qoûb. Il ne 
nous convient pas d’associer à Allah quoi 
que ce soit. Ceci est une grâce d’Allah sur 
nous et sur tout le monde ; mais la plupart 
des gens ne sont pas reconnaissants (ne 
croient pas en Allah et ne L’adorent pas). 




PI Voir note sourate 2 (la vache) : verset 135. 
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39. O mes deux compagnons de prison ! 
Qui est le meilleur: des seigneurs éparpillés 
ou Allah, TUnique, le Dominateur suprême ? 

40. Vous n’adorez, en dehors de Lui, que 
des noms que vous avez inventés, vous et 
vos ancêtres, et à l’appui desquels Allah n’a 
fait descendre aucune preuve. Le pouvoir 
n’appartient qu’à Allah. Il vous a commandé 
de n’adorer que Lui. Telle est la religion 
droite ; mais la plupart des gens ne savent 
pas. 

41. O mes deux compagnons de prison ! 
L’un de vous donnera du vin à boire à son 
maître ; quant à l’autre, il sera crucifié, et les 
oiseaux mangeront de sa tête. L’affaire sur 
laquelle vous me consultez est déjà déci¬ 
dée». 

42. Et il dit à celui des deux dont il 
pensait qu’il serait délivré : « Parle de moi 
auprès de ton maître». Mais Chaythân (le 
diable) fit qu’il oublia de rappeler [le cas de 
Yoû-souf] à son maître. Yoû-souf resta donc 
en prison quelques années. 

43. Et le roi [d’Egypte] dit : « Certes, je 
vois [en rêve] sept vaches grasses mangées 
par sept maigres ; et sept épis verts, et 

A 

autant [d’épis] secs. O conseil des notables, 
donnez-moi une explication de ma vision, si 
vous savez interpréter le rêve ». 

44. Ils dirent: «C’est un amas de rêves! 
Et nous ne savons pas interpréter les rê¬ 
ves ! » 

45. Or, celui des deux qui avait été déli¬ 
vré et qui, après quelque temps se rappela, 
dit: «Je vous en donnerai l’interprétation. 
Envoyez-moi donc» [chez Yoû-souf]. 

46. «O toi, Yoû-souf, le véridique ! Ec- 
laire-nous au sujet de sept vaches grasses 
que mangent sept très maigres, et sept épis 
verts et autant [d’épis] secs, afin que je 
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retourne [en informer] les gens et qu’ils 
sachent [l’interprétation exacte du rêve]». 

47. Alors [Yoû-souf dit] : «Vous sèmerez 
pendant sept années consécutives. Tout ce 
que vous aurez moissonné, laissez-le en épi, 
sauf le peu que vous consommerez. 

48. Viendront ensuite sept années de dis¬ 
ette qui consommeront tout ce que vous 
aurez amassé pour elles sauf le peu que vous 
aurez réservé [comme semence]., 

49. Puis, viendra après cela une année où 
les gens seront secourus [par la pluie] et 
iront au pressoir». 

50. Et le roi dit : « Amenez-le moi». Puis, 
lorsque l’émissaire arriva auprès de lui, 
[Yoû-souf] dit: «Retourne auprès de ton 
maître et demande-lui : « Quelle était la 
raison qui poussa les femmes à se couper les 
mains? Mon Seigneur connaît bien leur 
ruse». 

51. Alors, [le roi leur] dit: «Qu’est-ce 
donc qui vous a poussées à essayer de 
séduire Yoû-souf?» Elles dirent: «A Allah 
ne plaise ! Nous ne connaissons rien de 
mauvais contre lui». Et la femme d’Al-Azize 
dit: «Maintenant la vérité s’est manifestée. 
C’est moi qui ai voulu le séduire. Et c’est 
lui, vraiment, qui est du nombre des véridi¬ 
ques. 

52. Cela afin qu’il (mon mari) sache que 
je ne l’ai pas trahi en son absence, et qu’en 
vérité Allah ne guide pas la ruse des traî- 
tres. [1] 
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[11 A) Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père-rapporte que le Prophète É| a dit : 
« Certes, pour chaque traître (perfide), un drapeau sera dressé le Jour de la Résurrection. On 
ann oncera publiquement: "Voici la trahison d’Un tel fils dUn tel». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 6177). 

B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 145. 




Sourate 12. Yoû-souf 


13 ème Partie 


353 


\T 1 


) Y 


■ _ a - -■ j 


53- Je ne m’innocente cependant pas, car 
l’âme est très incitatrice au mal, à moins que 
mon Seigneur, par miséricorde, [ne la pré¬ 
serve du péché]. Mon Seigneur est certes 
Pardonneur et Très Miséricordieux». 

54. Et le roi dit : « Amenez-le moi : je me 
le réserve pour moi-même». Et lorsqu’il lui 
eut parlé, il dit ; «Tu es dès aujourd’hui près 
de nous, en une position d’autorité et de 
confiance ». 

55-Et [Yoû-souf] dit: «Assigne-moi les 
dépôts du territoire : je suis bon gardien et 
connaisseur». 

56. Ainsi avons-Nous affermi [l’autorité 
de] Yoû-souf dans ce territoire et il s’y 
installait là où il le voulait. Nous touchons 
de Notre miséricorde qui Nous voulons et 
ne faisons pas perdre aux Mouhsinîn (les 
bienfaisants) le mérite [de leurs œuvres]. 

57. Et la récompense de l’au-delà est 
meilleure pour ceux qui ont cru et ont 
pratiqué la piété. 

58. Et les frères de Yoû-souf vinrent et 
entrèrent auprès de lui. Il les reconnut, mais 
eux ne le reconnurent pas. 

59. Et quand il leur eut fourni leur provi¬ 
sion, il dit: «Amenez-moi un frère que vous 
avez de votre père. Ne voyez-vous pas que je 
donne la pleine mesure et que je suis le 
meilleur des hôtes ? 

60. Et si vous ne me l’amenez pas, alors il 
n’y aura plus de provision pour vous, chez 
moi ; et vous ne m’approcherez plus». 

61. Ils dirent: «Nous essayerons de per¬ 
suader son père. Certes, nous le ferons». 

62. Et il dit à ses serviteurs : « Remettez 
leurs marchandises dans'leurs sacs: peut-être 
les reconnaîtront-ils quand ils seront de 
retour vers leur famille et peut-être qu’ils 
reviendront ». 
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63. Et lorsqu’ils revinrent chez leur père, 
ils dirent : « Ô notre père, il nous sera refusé 
[à l’avenir] de nous ravitailler [en grain à 
moins d’amener avec nous notre frère Benja¬ 
min]. Envoie donc avec nous notre frère, 
afin que nous obtenions des provisions. Nous 
le surveillerons bien». 

64. Il dit: «Vais-je vous le confier com¬ 
me, auparavant, je vous ai confié son frère ? 
Mais Allah est le meilleur gardien, et II est 
le plus Miséricordieux des miséricordieux ! » 


& ^ dçK éi 



Ji js 

y&j Üiii Üli JI5 & & 





65. Et lorsqu’ils ouvrirent leurs bagages, 
ils trouvèrent qu’on leur avait rendu leurs 
marchandises. Ils dirent : « Ô notre père. 
Que désirons-nous [de plus] ? Voici que nos 
marchandises nous ont été rendues. Et ainsi 
nous approvisionnerons notre famille, nous 
veillerons à la sécurité de notre frère et nous 
nous ajouterons la charge d’un chameau et 
c’est une charge facile». 

66. Il dit: «Jamais je ne l’enverrai avec 
vous, jusqu’à ce que vous m’apportiez l’enga¬ 
gement formel au nom d’Allah que vous me 
le ramènerez à moins que vous ne soyez 
cernés». Lorsqu’ils lui eurent apporté l’enga¬ 
gement, il dit : « Allah est garant de ce que 
nous disons». 

67. Et il dit : « Ô mes fils, n’entrez pas 
par une seule porte, mais entrez par des 
portes séparées. Je ne peux cependant vous 
être d’aucune utilité contre les desseins d’Al¬ 
lah. La décision n’appartient qu’à Allah : en 
Lui je place ma confiance. Et que ceux qui 
placent leur confiance la placent en Lui»J 1 -* 
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111 A) Ibnou Abbas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Soixante- 
dix mille personnes de ma communauté entreront au Paradis sans comptes. Ce sont ceux qui 
ne pratiquent pas la Rouqyak*, qui ne croient pas au mauvais augure (présage ou superstition) 
et placent leur confiance en leur Seigneur». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6472). 

* Rouqyah : incantation, exorcisme. = 
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68. Etant entrés comme leur père le leur 
avait commandé, [cela] ne leur servit à rien 
contre [les décrets d’Allah. Ce n’était [du 
reste] qu’une précaution que Ya‘qoûb avait 
jugé [de leur recommander]. Il avait pleine 
connaissance de ce que Nous lui avions 
enseigné. Mais la plupart des gens ne savent 
pas. 

69. Et quand ils furent entrés auprès de 
Yoû-souf, [celui-ci] retînt son frère auprès 
de lui en disant: «Je suis ton frère. Ne te 
chagrine donc pas pour ce qu’ils faisaient». 

70. Puis, quand il leur eut fourni leurs 
provisions, il mit la coupe [en or] dans le sac 
de son frère. Ensuite un crieur annonça : 
«Caravaniers ! Vous êtes des voleurs». 
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B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Un 
homme parmi le peuple d’Israël demanda à un autre homme du peuple d’Israël de lui prêter 
dix mille dinars. Le second homme exigea des témoins. Le premier répondit : "Allah suffit 
comme Témoin". Le second dit: "Je veux une garantie". Le premier répondit: "Allah suffit 
comme garantie". Le second dit : "Tu as raison". Il lui prêta donc l’argent pour une certaine 
période. Le débiteur partit en mer. Lorsqu’il eut fini son affaire, il chercha un moyen de 
transport afin d’arriver à temps pour le paiement de la dette, mais ne put en trouver un. Il 
prit alors un morceau de bois, y fit un trou, y mit les dix mille dinars ainsi qu’une lettre, le 
tout destiné au prêteur et ferma (scella) fortement le tout. Il amena le morceau de bois à la 
mer et dit : "Ô Allah ! Tu sais bien que j’ai contracté un prêt de dix mille dinars auprès d’Un 
tel. Il exigea un témoin, je lui répondis que Tu suffisais comme Témoin et il T’accepta comme 
Témoin. Tu sais aussi que j’ai essayé de trouver un moyen de transport afin de lui rendre son 
argent mais je n’ai pas pu en trouver. Par conséquent je Te confie cet argent". En disant cela, 
il jeta le morceau de bois très loin dans la mer et s’en alla. Il continua quand même à 
chercher un moyen de transport afin de se rendre dans le pays du créancier. Le jour fixé, le 
prêteur se présenta au quai, dans l’espoir de voir débarquer son débiteur. Point de bateau 
mais il remarqua le morceau de bois et s’en empara. Lorsqu’il voulut le scier pour en faire du 
bois, il y trouva l’argent et la lettre. Plus tard, le débiteur arriva pour lui apporter les dix mille 
dinars en disant : "Par Allah j’avais essayé par tous les moyens de trouver un bateau pour 
t’apporter ton argent, mais je n’en ai pas trouvé avant celui duquel je viens de débarquer". Le 
prêteur lui dit : "N’as-tu pas envoyé quelque chose ?" Le débiteur répondit : "Je te dis que je 
n’ai pas pu trouver un bateau en dehors de celui qui m’a amené à l’instant". Le prêteur dit : 
"Allah m’a fait parvenir l’argent que tu as envoyé dans le morceau de bois. Par conséquent tu 
peux garder tes dix mille dinars et t’en aller, tu es bien guidé sur la Voie Droite"». (Çahihoul- 
Boukhâry, Haàîs no 2291 ). 
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71. Ils se retournèrent en disant : 

« Qu’avez vous perdu ? » 

72. Ils dirent : «Nous cherchons la grande 
coupe du roi. La charge d’un chameau à qui 
l’apportera et j’en suis garant». 

73. «Par Allah, dirent-ils, vous savez cer¬ 
tes que nous ne sommes pas venus pour 
semer la corruption sur le territoire et que 
nous ne sommes pas des voleurs». 

74. Ils dirent : « Quelle sera donc la sanc¬ 
tion si vous êtes des menteurs ? » 

75.11s dirent: «La sanction infligée à 
celui dans les bagages de qui la coupe sera 
retrouvée est : [qu’il se livre] lui-même [com¬ 
me esclave à la victime du vol]. C’est ainsi 
que nous punissons les Zâlimoûn (injustes, 
polythéistes, malfaiteurs)». 

76. [Yoû-souf] commença par les sacs des 
autres avant celui de son frère ; puis il la fit 
sortir du sac de son frère. Ainsi suggérâmes- 
Nous cet artifice à Yoû-souf. Car il ne 
pouvait pas se saisir de son frère, selon la 
justice du roi, à moins qu’Allah ne l’eût 
voulu. Nous élevons en rang qui Nous vou¬ 
lons. Et au-dessus de tout homme détenant la 
science il y a un savant [plus docte que lui]. 

77. Ils dirent : « S’il a commis un vol, un 
frère à lui auparavant a volé aussi». Mais 
Yoû-souf tint sa pensée secrète, et ne la leur 
dévoila pas. Il dit [en lui-même]: «Votre 
position est bien pire encore ! Et Allah 
connaît mieux ce que vous décrivez». 

78. Ils dirent : « Ô Al-Azize, il a un père 
très vieux; saisis-toi donc de l’un de nous, à 
sa place. Nous voyons que tu es vraiment du 
nombre des Mouhsinîn (les bienfaisants) ». 

79. Il dit : « Qu’Allah nous garde de 
prendre un autre que celui chez qui nous 
avons trouvé notre bien ! Nous serions alors 
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vraiment Zâlimoûn (injustes). 

80. Puis, lorsqu’ils eurent perdu tout es¬ 
poir [de ramener Benjamin] ils se concertè¬ 
rent en secret. Leur aîné dit: «Ne savez- 
vous pas que votre père a pris de vous un 
engagement formel au nom d’Allah, et que 
déjà vous y avez manqué autrefois à propos 
de Yoû-souf? Je ne quitterai point le terri¬ 
toire, jusqu’à ce que mon père me le per¬ 
mette ou qu’Allah juge en ma faveur, et II 
est le meilleur des juges. 

81. Retournez à votre père et dites: «Ô 
notre père, ton fils a volé. Et nous n’attes¬ 
tons que ce que nous savons. Et nous 
n’étions nullement au courant de l’inconnu. 
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82. Et interroge [les gens de] la ville où 
nous étions, ainsi que la caravane dans 
laquelle nous sommes arrivés. Nous disons 
réellement la vérité ». 

83. Alors [Ya‘qoûb] dit: «Vos âmes plu¬ 
tôt vous ont inspiré [d’entreprendre] quelque 
chose ! ... Oh ! Belle patience. Il se peut 
qu’Allah me les ramènera tous les deux. Car 
c’est Lui l’Omniscient, le Sage». 

84. Et il se détourna d’eux et dit : « Que 
mon chagrin est grand pour Yoû-souf!» Et 
ses yeux blanchirent d’affliction. Et il était 
accablé. 
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85. Ils dirent : « Par Allah ! Tu ne cesseras 
pas d’évoquer Yoû-souf, jusqu’à ce que tu 
t’épuises ou que tu sois parmi les morts». 
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86. Il dit : « Je ne me plains qu’à Allah de 
mon déchirement et de mon chagrin. Et, je 
sais de la part d’Allah, ce que vous ne savez 
pas. 

A 

87. O mes fils ! Partez et enquérez-vous 
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de Yoû-souf et de son frère. Et ne désespé¬ 
rez pas de la miséricorde d’Allah. Ce sont 
seulement les gens mécréants qui désespè¬ 
rent de la miséricorde d’Allah». 

88. Et lorsqu’ils s’introduisirent auprès de 

A 

[Yoû-souf,] ils dirent: «O al-Azize, la fami¬ 
ne nous a touchés nous et notre famille ; et 
nous venons avec une marchandise sans 
grande valeur. Donne-nous une pleine mesu¬ 
re, et fais-nous la charité. Certes, Allah 
récompense les charitables ! » 

89. Il dit : « Savez-vous ce que vous avez 
fait de Yoû-souf et de son frère alors que 
vous étiez ignorants ? [injustes] ». 

90. Ils dirent: «Est-ce que tu es... Certes, 
tu es Yoû-souf!» Il dit: «Je suis Yoû-souf, 
et voici mon frère (Benjamin). Certes, Allah 
nous a favorisés. Quiconque craint et patien¬ 
te... Et très certainement, Allah ne fait pas 
perdre la récompense des bienfaisants». 

91. Ils dirent: «Par Allah! Vraiment Al¬ 
lah t’a préféré à nous et nous avons été 
fautifs». 

92. Il dit: «Pas de récrimination contre 
vous aujourd’hui ! Qu’Allah vous pardonne. 
C’est Lui le plus Miséricordieux des miséri¬ 
cordieux^ . 

93. Emportez ma tunique que voici, et 
appliquez-la sur le visage de mon père : il 
recouvrera [aussitôt] la vue. Et amenez-moi 
toute votre famille». 
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94. Et dès que la caravane eut franchi la 




Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Allah a créé la miséricorde et le jour où II l’a créée, Il l’a répartie en cent parties. Il garda 
auprès de Lui les quatre-vingt dix-neuf parties et envoya [la dernière] partie à toutes Ses 
créatures. Si le mécréant savait toute la miséricorde qu’il y a entre les Mains d’Allah, il ne 
désespérerait pas d’entrer au Paradis. Et si le croyant savait tout le châtiment qu’il y a auprès 
d’Allah, il ne se sentirait pas à l’abri du châtiment du Feu». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
6469). 
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frontière [de Canân], leur père dit: «Je 
décèle, certes, rôdeur de Yoû-souf, même si 
vous dites que je radote ». 

95. Ils lui dirent : « Par Allah te voilà bien 
dans ton ancien égarement ». 

96. Puis quand arriva le porteur de la 
bonne annonce, il l’appliqua (la tunique) sur 
le visage de Ya'qoûb. Celui-ci recouvra [aus¬ 
sitôt] la vue, et dit: «Ne vous ai-je pas dit 
que je sais, par Allah, ce que vous ne savez 
pas ? » 

A 

97. Ils dirent : « O notre père, implore 
pour nous la rémission de nos péchés. Nous 
étions vraiment fautifs». 

98.11 dit: «J’implorerai pour vous le 
pardon de mon Seigneur. Car c’est Lui le 
Pardonneur, le Très Miséricordieux». 

99. Lorsqu’ils s’introduisirent auprès de 
Yoû-souf, celui-ci accueillit son père et sa 
mère, et leur dit : « Entrez en Egypte, en 
toute sécurité, si Allah le veut ! » 




100. Et il éleva ses parents sur le trône, 
et tous tombèrent devant lui, prosternés. Et 

A 

il dit : «O mon père, voilà l’interprétation de 
mon rêve de jadis. Allah l’a bel et bien 
réalisé... Et II m’a certainement fait du bien 
quand II m’a fait sortir de prison et qu’il 
vous a fait venir de la campagne (du désert), 
après que Chaythân (le diable) ait suscité la 
discorde entre mes frères et moi. Mon 
Seigneur est plein de douceur pour ce qu’il 
veut. Et c’est Lui l’Omniscient, le Sage. 

A 

101 . O mon Seigneur, Tu m’as donné du 
pouvoir et m’as enseigné l’interprétation des 

A 

rêves. [O] Créateur des deux et de la terre, 
Tu es mon Wali (patron), ici-bas et dans 
l’au-delà. Fais-moi mourir en parfaite 
soumission et fais-moi rejoindre les vertu¬ 



eux». 






Sourate 12. Yoû-souf 


13 ème Partie 360 \T 


^ Y s ' 


102. Ce sont là des récits du Ghaib (mys¬ 
tère) que Nous te (Mouhammad 
révélons. Et tu n’étais pas auprès d’eux 
quand ils se mirent d’accord pour comploter. 



103. Et la plupart des gens ne sont pas 
croyants malgré ton désir ardent. 

104. Et tu ne leur demandes aucun sa¬ 
laire pour cela. Ce n’est là qu’un rappel 
adressé à Âlamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

105. Et dans les cieux et sur la terre, que 
de signes auprès desquels les gens passent, 
en s’en détournant ! 

106. Et la plupart d’entre eux ne croient 
en Allah, qu’en Lui donnant des associés. 

107. Est-ce qu’ils sont sûrs que le châti¬ 
ment d’Allah ne viendra pas les couvrir ou 
que l’Heure ne leur viendra pas soudaine¬ 
ment, sans qu’ils s’en rendent compte ? 

108. Dis: «Voici ma voie, j’appelle les 
gens à [la religion d’] Allah, moi et ceux qui 
me suivent, nous basant sur une connaissan¬ 
ce évidente. Gloire à Allah ! Et je ne suis 
point du nombre des Mouchrikoûn (les ido¬ 
lâtres, les polythéistes, les mécréants vis-à-vis 
de l’Unicité d’Allah, les païens). 

109. Nous n’avons envoyé avant toi que 
des hommes originaires des cités, à qui Nous 
avons fait des révélations. [Ces gens là] 
n’ont-ils pas parcouru la terre et considéré 
quelle fut la fin de ceux qui ont vécu avant 
eux ? La demeure de l’au-delà est assuré¬ 
ment meilleure pour ceux qui craignent 
[Allah]. Ne raisonnerez-vous donc pas ? 

110. Quand les messagers faillirent perdre 
espoir [et que leurs adeptes] eurent pensé 
qu’ils étaient dupés, voilà que vint à eux 
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Notre secours. Et furent sauvés ceux que 
Nous voulûmes. Mais Notre rigueur ne sau¬ 
rait être détournée des Moudjrimoûn (crimi¬ 
nels, polythéistes, pécheurs). 

111. Dans leurs récits il y a certes une 
leçon pour les gens doués d’intelligence. Ce 
(le Qour’ân) n’est point là un récit fabriqué. 
C’est au contraire la confirmation de ce qui 
existait déjà avant lui (la Tawrât - la Torah 
et rindjîl - l’Evangile -), un exposé détaillé 
de toute chose, un guide et une miséricorde 
pour des gens qui croient.^ 
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Sourate 13 AR-RA‘D (Le Tonnerre) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Alif, Lâm, Mîm, Ra. (ces lettres sont 
l’un des miracles du Qouràn et Allah Seul 
connaît leurs sens). Voici les versets du 
Livre; et ce qui t’a [Mouhammad été 
révélé par ton Seigneur est la vérité ; mais la 
plupart des gens ne croient pas. 

2. Allah est Celui qui a élevé [bien haut] 
les deux sans piliers visibles. Il S’est établi 
(Istawà) sur le Trône [selon une manière qui 
convient à Sa Majesté] et a soumis le soleil 
et la lune, chacun poursuivant sa course vers 
un terme fixé. Il règle l’ordre [de tout] et 
expose en détail les Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) afin 
que vous ayez la certitude de la rencontre de 
votre Seigneur. 

3. Et c’est Lui qui a étendu la terre et y a 
placé montagnes et fleuves. Et de chaque 
espèce de fruits II y établit Zawdjaïni isnaïn 
(deux éléments de couple - le mâle et la 
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^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 125. 
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femelle Il fait que la nuit couvre le jour. 
Voilà bien là des Ayât pour des gens qui 
réfléchissent. 

4. Et sur la terre il y a des parcelles 
voisines les unes des autres, des jardins 
[plantés] de vignes, et des céréales et des 
palmiers en touffes ou espacés, arrosés de la 
même eau, cependant Nous rendons supéri¬ 
eurs les uns aux autres quant au goût. Voilà 
bien là des Ayât pour des gens qui raison¬ 
nent. 

5. Et si tu dois t’étonner, [O Mouham- 
mad #g] [de la position de ces polythéistes 
qui nient le message du pur monothéisme 
islamique et qui adorent d’autres divinités en 
dehors d’Allah qui ne peuvent ni nuire ni 
avantager], rien de plus étonnant que leurs 
dires : « Quand nous serons poussière, re¬ 
viendrons-nous vraiment à une nouvelle 
création ? » Ceux-là sont ceux qui ne croient 
pas en leur Seigneur. Et ce sont eux qui 
auront des jougs à leurs cous. Et ce sont eux 
les gens du feu, où ils demeureront éternel¬ 
lement. 

6. Et ils te demandent de hâter [la venue] 
du malheur plutôt que celle du bonheur. 
Certes, il s’est produit avant eux des châti¬ 
ments exemplaires. Ton Seigneur est Déten¬ 
teur du pardon pour les gens, malgré leurs 
méfaits. Et ton seigneur est assurément dur 
en punition. 

7. Et ceux qui ont mécru disent : « Pour¬ 
quoi n’a-t-on pas fait descendre sur celui-ci 
(Mouhammad #|) un miracle venant de son 
Seigneur ? » Tu n’es qu’un avertisseur, et à 
chaque peuple un guide. 

8 . Allah sait ce que porte chaque femelle, 
et de combien la période de gestation dans 
la matrice est écourtée ou prolongée. Et 
toute chose a auprès de Lui sa mesure. 
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9. [Il est] le Connaisseur de ce qui est 
caché et de ce qui est apparent, le Grand, le 
Sublime. 

10. Sont égaux pour Lui, celui parmi vous 
qui tient secrète sa parole, et celui qui se 
montre au grand jour. 


11. Il (l’homme) a par devant lui et 
derrière lui des anges qui se relaient et qui 
veillent sur lui par ordre d’Allah. En vérité, 
Allah ne modifie point l’état d’un peuple, 
tant que les [individus qui le composent] ne 
modifient pas ce qui est en eux-mêmes. Et 
lorsqu’Allah veut [infliger] un mal à un 
peuple, nul ne peut le repousser: ils n’ont 
en dehors de Lui aucun protecteur. 

12. C’est Lui qui vous fait voir l’éclair 
(qui vous inspire) crainte et espoir ; et II 
crée les nuages lourds. 

13. Ar-ra’d (le tonnerre)^ Le glorifie 
par Sa louange, et aussi les anges, sous 
l’effet de Sa crainte. Et II lance les foudres 
dont II atteint qui II veut. Or ils (les poly¬ 
théistes) discutent au sujet d’Allah alors 
qu’il est redoutable en Sa force. 

14. A Lui l’appel de la Vérité ! Ceux 
qu’ils invoquent en dehors de Lui ne leur 
répondent d’aucune façon ; [ils sont] sembla¬ 
bles à celui qui étend ses deux mains vers 
l’eau pour la porter à sa bouche, mais qui ne 
parvient jamais à l’atteindre. L’invocation 
des mécréants n’est que vanité. 

15. Et c’est devant Allah [Seul] que se 
prosternent, bon gré mal gré, tous ceux qui 
sont dans les deux et sur la terre, ainsi que 
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^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 

Ar-ra'd (le tonnerre): il est dit qu’il s’agit de l’ange responsable des nuages qui les conduit 
selon le commandement d’Allah, et qui glorifie Ses Louanges. (Tafsîr Alqourtoubi). 
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leurs ombres, au début et à la fin de la 
journée. 

16. Dis [ô Mouhammad : «Qui est le 
Seigneur des deux et de la terre ? » Dis ; 
«Allah». Dis: «Et prendrez-vous en dehors 
de Lui, Awliyâ (défenseurs, alliés, maîtres) 
qui ne détiennent pour eux-mêmes ni bien 
ni mal?» Dis: «Sont-ils égaux l’aveugle et 
celui qui voit ? Ou sont-elles égales, les 
ténèbres et la lumière ? Ou donnent-ils à 
Allah des associés qui créent comme Sa 
création au point qu’on se méprenne sur les 
deux créations ? » Dis : « Allah est le Créa¬ 
teur de toute chose, et c’est Lui l’Unique, le 
Dominateur suprême ». 

17. Il a fait descendre du ciel une eau 
emplissant les cours d’eau, chacun selon sa 
capacité. Le courant d’eau a charrié une 
écume flottante semblable à celle provenant 
[des métaux] qu’on porte à fusion dans le 
feu pour [fabriquer] des bijoux et des usten¬ 
siles. Ainsi Allah représente en parabole la 
vérité et le faux: [1 ^ l’écume [du torrent et 
du métal fondu] est jetée au rebut, tandis 
que [l’eau et les objets] utiles aux hommes 
demeurent sur la terre. C’est ainsi qu’Allah 
propose des paraboles. 

18. Pour ceux qui répondent à [l’appel 
de] leur Seigneur [en croyant en l’Unicité 
d’Allah et en suivant Son Messager Mou¬ 
hammad s|ê] est réservée Alhousna (la 
meilleure fin). Et quant à ceux qui ne Lui 
répondent pas (qui ne croient pas en l’Uni- 
cité d’Allah et ne suivent pas Son Messager 
Mouhammad 3É§), s’ils avaient tout ce qui 
est sur la terre, et autant encore, ils l’offri¬ 
raient en rançon [pour se racheter du châti¬ 
ment mais en vain]. Ceux-là auront le pire 
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Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 135. 
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compte et l’enfer sera leur refuge. Quel 
détestable lit de repos 

19. Celui qui sait que ce qui t’est révélé 
de la part de ton Seigneur est la vérité, est-il 
semblable à l’aveugle ? Seuls les gens doués 
d’intelligence réfléchissent bien, 

20. ceux qui remplissent leur engagement 
envers Allah et ne violent pas le Mî-sâq 
(pacte, traité), 

21. qui unissent ce qu’Allah a commandé 
d’unir (les liens de parenté), redoutent leur 
Seigneur et craignent une malheureuse red¬ 
dition de comptes, 

22. et qui endurent dans la recherche de 
l’agrément d’Allah, accomplissent la Çalât et 
dépensent (dans le bien), en secret et en 
public, de ce que Nous leur avons attribué, 
et repoussent le mal par le bien. A ceux-là, 
la bonne demeure finale, 

23. les jardins d’Eden, où ils entreront, 
ainsi que tous ceux de leurs ascendants, 
conjoints et descendants, qui ont été de bons 
croyants. De chaque porte, les anges entre¬ 
ront auprès d’eux [en disant] : 

24. « Salamoun alaïkoum (Paix sur vous), 
pour ce que vous avez enduré ! » - Qu’elle 
est agréable votre demeure finale ! » 

25. [Mais] ceux qui violent leur pacte 
avec Allah après l’avoir conclu, rompent ce 
qu’Allah a commandé d’unir (les liens de 
parenté) et commettent le désordre sur 
terre, auront la malédiction et la mauvaise 
demeure.^ 

26. Allah étend largement Ses dons ou 
[les] restreint à qui II veut. Ils se réjouissent 
de la vie sur terre, mais la vie d’ici-bas ne 
paraîtra que comme une jouissance éphémè- 
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l 1 ! Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 85, 91 et 164. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 27. 
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re en comparaison de l’au-delà. 

27. Ceux qui ont mécru disent : « Pour¬ 
quoi n’a-t-on pas descendu sur lui (Mouham- 
mad 3 ü) un miracle venant de son 
Seigneur?» Dis: «En vérité, Allah égare 
qui II veut et II guide vers Lui celui qui se 
repent, 

28. ceux qui ont cru [en l’Unicité d’Allah 
et ont suivi le pur monothéisme islamique], 
et dont les cœurs se tranquillisent à révoca¬ 
tion d’Allah». N’est-ce pas à l’évocation 
d’Allah que les cœurs se tranquillisent 7 1 * 1 

29. Ceux qui croient [en l’Unicité d’Allah, 
suivent le pur monothéisme islamique,] et 
font de bonnes œuvres auront le Toûba 
(toutes sortes de bien, Toûba désigne égale¬ 
ment le nom d’un arbre spécifique au Para¬ 
dis) et aussi le meilleur retour. 

30. Ainsi Nous t’envoyons [ô Mouham- 
mad s|g] dans une communauté - que 
d’autres communautés ont précédé - pour 
que tu leur récites ce que Nous te révélons 
(le Qour’ân), cependant qu’ils ne croient pas 
au Tout Miséricordieux. Dis : « C’est Lui 
mon Seigneur. Là ilâha illà houwa (Pas 

Le mérite du Zikr (l’évocation ou le rappel d’Allah). 

Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Comparer celui qui 
évoque son Seigneur (Allah) à celui qui n’évoque pas son Seigneur, c’est comme comparer 
une créature vivante à une créature morte». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6407). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah m a dit : « Quiconque 
dit : « Soubhânallâhi wa bihamdihi» cent fois par jour, ses péchés seront pardonnés même s’ils 
sont équivalents (en volume) à l’écume de la mer». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 6405). 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Quiconque 
dit [au matin] : «Là ilâha illallâhou wahdahou la charika lahoû, lahoul moulkou wa lahoul 
hamdou wa houwa ’alâ koulli chay-in qadîr»* cent fois aura la récompense de celui qui a 
affranchi dix esclaves. On lui inscrit cent bonnes actions et on lui efface cent péchés. Ce sera 
une protection pour lui contre Satan ce jour-là jusqu’à la nuit, et personne n’aura ce jour-là 
une meilleure action que lui, excepté celui qui fait mieux que lui». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 6403). 

* Il n’y a point de divinité digne d’adoration hormis Allah, l’Unique, sans associé. A Lui 
appartiennent la royauté et la louange et II a pouvoir sur toute chose. 
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d’autre divinité [digne d’adoration] à part 
Lui). En Lui je place ma confiance. Et à Lui 
je me repens». 

31. S’il y avait un Qour’ân (lecture révé¬ 
lée) à mettre les montagnes en marche, à 
fendre la terre ou à faire parler les morts [ce 
serait celui-ci]. C’est plutôt à Allah le com¬ 
mandement tout entier. Les croyants ne 
savent-ils pas que, si Allah le voulait, Il 
aurait dirigé tous les hommes vers le droit 
chemin. Cependant, ceux qui ne croient pas 
ne manqueront pas, pour prix de ce qu’ils 
font, d’être frappés par un cataclysme ou 
[que le cataclysme] s’abatte près de leurs 
demeures jusqu’à ce que vienne la promesse 
d’Allah. Car Allah, ne manque jamais à Sa 
promesse. 

32. On s’est certes moqué des messagers 
avant toi (Mouhammad #;). Alors, J’ai 
donné un répit aux mécréants. Ensuite, Je 
les ai saisis. Et quel fut Mon châtiment ! 







33. Est-ce que Celui qui observe ce que 
chaque âme acquiert [est semblable aux 
associés] ?... Et pourtant ils donnent des 
associés à Allah. Dis-[leur] : «Nommez-les. 
Ou essayez-vous de Lui apprendre ce qu’il 
ne connaît pas sur la terre ? Ou avez-vous 
été simplement séduits par de faux noms ? » 
En fait, on a embelli aux mécréants leur 
stratagème et on les a empêchés de prendre 
le droit chemin. Et quiconque Allah laisse 
s’égarer, n’a plus personne pour le guider. 

34. Un châtiment les atteindra dans la vie 
présente. Le châtiment de l’au-delà sera 
cependant plus écrasant et ils n’auront nul 
Wâq (protecteur, défenseur) contre Allah. 

35. [Voici] la description du paradis qui a 
été promis aux Mouttaqoûn (les pieux) : 
[c’est un paradis] sous lequel coulent les 
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ruisseaux; ses fruits [sont disponibles] en 
permanence, ainsi que son ombrage. Voilà 
la fin des Mouttaqoûn (ceux qui pratiquent 
la piété), tandis que la fin des mécréants 
sera le feu. 

36. Et ceux à qui Nous avons déjà donné 
le Livre [tels Abdoullah bin Salamah et 
autres juifs qui avaient embrassé l’Islam] se 
réjouissent de ce qui t’a été descendu (révé- 
lé). [1] Tandis que certaines factions [parmi 
les juifs et les païens] en rejettent une partie. 
Dis: «Il m’a seulement été commandé 
d’adorer Allah et de ne rien Lui associer. 
C’est à Lui que j’appelle [les gens]. Et c’est 
vers Lui que sera mon retour». 

37. Ainsi l’avons-Nous fait descendre (le 
Qoufâri) [pour servir] de loi en arabe. Et si 
tu (Mouhammad jgj) suis leurs passions 
après ce que tu as reçu comme savoir, il n’y 
aura pour toi, contre Allah, ni Wali (allié) ni 
Wàq (protecteur, défenseur). 

38. Et Nous avons certes envoyé avant toi 
des messagers, et leur avons donné des 
épouses et des descendants. Et il n’appar¬ 
tient pas à un messager d’apporter un mira¬ 
cle, si ce n’est avec la permission d’Allah. 
Chaque échéance a son terme prescrit [au¬ 
près d’Allah]. 

39. Allah efface ou confirme ce qu’il veut 
et le Oummoul-kitâb (la mère du Livre ou 
l’Ecriture primordiale -Allawhoul-mahfoûz-) 
est auprès de Lui. 

40. Que Nous te fassions voir une partie 
de ce dont Nous les menaçons, ou que Nous 
te fassions mourir [avant cela], ton devoir 
est seulement la communication du message, 
et le règlement de comptes sera à Nous. 

41. Ne voient-ils pas que Nous frappons 
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Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 66. 
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la terre [des mécréants] et que Nous la 
réduisons [graduellement] de tous côtés [en 
l’attribuant aux croyants par le biais des 
victoires] ? (Ceci est un sens de ce verset, 
mais la réduction de la terre est générale 
surtout grâce à l’invention des moyens de 
communication qui ont rendu la planète 
terre comme un petit village). C’est Allah 
qui juge et personne ne peut s’opposer à 
Son jugement, et II est prompt à régler les 
comptes. 

42. Certes ceux d’avant eux ont manigan¬ 
cé [contre leur messager] ; le stratagème tout 
entier appartient à Allah. Il sait ce que 
chaque âme acquiert. Et les mécréants sau¬ 
ront bientôt à qui appartient la bonne de¬ 
meure finale. 

43. Et ceux qui ne croient pas disent : 
«Tu n’es pas un messager». Dis: «Allah 
suffit comme témoin entre vous et moi ; et 
ceux qui ont la connaissance du Livre [tels 
Abdoullah bin Salamah et autres juifs et 
chrétiens qui avaient embrassé l’Islam, sont 
aussi témoins] ». 
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Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. Alif, Lâm, Ra. 

(ces lettres sont l’un des miracles du 
Qour’ân et Allah Seul connaît leurs sens). 
[Voici] un livre que Nous avons fait descen¬ 
dre sur toi (Mouhammad ÿl), afin que - par 
la permission de leur Seigneur - tu fasses 
sortir les gens des ténèbres vers la lumière, 
sur la voie du Tout-Puissant, du Digne de 
louange, 

2. Allah, à qui apjJârtient tout ce qui est 
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dans les deux et sur la terre. Et malheur aux 
mécréants, pour un dur châtiment [qu’ils 
subiront]. 

3. Ceux qui préfèrent la vie d’ici bas à 
l’au-delà, obstruent [aux gens] le chemin 
d’Allah et cherchent à le rendre tortueux, 
ceux-là sont loin dans l’égarement. 

4. Et Nous n’avons envoyé de messager 
qu’avec la langue de son peuple, afin qu’il 
les éclaire. Allah égare qui II veut et guide 
qui II veut. Et, c’est Lui le Tout-Puissant, le 
Sage. 

5. Nous avons certes, envoyé Moû-sâ avec 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...) [en lui disant] : 
«Fais sortir ton peuple des ténèbres vers la 
lumière, et rappelle-leur les jours d’Allah» 
(Ses bienfaits). Dans tout cela il y a des Ayât 
pour tout homme plein d’endurance et de 
reconnaissance. 

6. [Rappelle] quand Moû-sâ dit à son 
peuple : « Rappelez-vous le bienfait d’Allah 
sur vous quand II vous sauva des gens de 
Fir’awn qui vous infligeaient le pire châti¬ 
ment. Ils massacraient vos fils et laissaient 
en vie vos filles. Il y avait là une dure 
épreuve de la part de votre Seigneur». 

7. Et [rappelle] lorsque votre Seigneur 
proclama : « Si vous êtes reconnaissants [en¬ 
vers Moi pour Mes faveurs et si vous M’ado¬ 
rez tout Seul], très certainement 
J’augmenterai [Mes bienfaits] pour vous. 
Mais si vous êtes ingrats [en refusant de 
M’adorer tout Seul, sachez alors que], Mon 
châtiment sera, certes, terrible». 

8. Et Moû-sâ dit : « Si vous êtes ingrats, 
vous ainsi que tous ceux qui sont sur terre. 
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[sachez] qu’Allah Se suffit à Lui-même et 
qu’il est digne de louange ». 

9. Ne vous est-il pas parvenu le récit de 
ceux d’avant vous : du peuple de Noûh, des 
‘Ad, des Samoûd et de ceux qui vécurent 
après eux, et que seul Allah connaît ? Leurs 
messagers vinrent à eux avec des preuves, 
mais ils dirent, portant leurs mains à leurs 
bouches: «Nous ne croyons pas [au messa¬ 
ge] avec lequel vous avez été envoyés et 
nous sommes, au sujet de ce à quoi vous 
nous appelez, dans un doute vraiment trou¬ 
blant». 

10. Leurs messagers dirent : « Y a-t-il un 
doute au sujet d’Allah, Créateur des deux et 
de la terre, qui vous appelle pour vous 
pardonner une partie de vos péchés et vous 
donner un délai jusqu’à un terme fixé ? » 
[Les mécréants] répondirent : « Vous n’êtes 
que des hommes comme nous. Vous voulez 
nous empêcher [d’adorer] ce que nos ancê¬ 
tres adoraient. Apportez-nous donc une pre¬ 
uve évidente». 

11. Leurs messagers leur dirent: «Certes, 
nous ne sommes que des humains comme 
vous. Mais Allah favorise qui II veut parmi 
Ses serviteurs. Il ne nous appartient de vous 
apporter quelque preuve que par la permis¬ 
sion d’Allah. Et c’est en Allah que les 
croyants doivent placer leur confiance. 














12. Et qu’aurions-nous à ne pas placer 
notre confiance en Allah, alors qu’il nous a 
guidés sur les sentiers [que nous devions 
suivre] ? Nous endurerons sûrement la per¬ 
sécution que vous nous infligez. Et ceux qui 
ont confiance en Allah s’en remettent entiè¬ 
rement à Lui». 

13. Et ceux qui ont mécru dirent à leurs 
messagers : « Nous vous expulserons certaine- 


fcji -m; js $ e 


> > 



'iS 





Sourate 14. Ibrâhîm 


13 ème Partie 


372 


\r 




ment de notre territoire, à moins que vous ne 
réintégriez notre religion ! » Alors, leur Sei¬ 
gneur leur révéla : « Assurément Nous anéan¬ 
tirons les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes), 

14. et vous établirons dans le pays après 
eux. Cela est pour celui qui craint Ma 
présence et craint Ma menace ». 

15. Et ils demandèrent [à Allah] la victoi¬ 
re. Et tout tyran insolent fut déçu. 

16. L’enfer est sa destination et il sera 
abreuvé d’une eau purulente 

17. qu’il tentera d’avaler à petites gor¬ 
gées. Mais c’est à peine s’il peut l’avalerJ 11 
La mort lui viendra de toutes parts, mais il 
ne mourra pas ; et il aura un châtiment 
terrible. 

18. Les œuvres de ceux qui ont mécru en 
leur Seigneur sont comparables à de la 
cendre violemment frappée par le vent, un 
jour d’orage. Ils ne tireront aucun profit de 
ce qu’ils ont acquis. C’est cela l’égarement 
profond. 

19. Ne vois-tu pas qu’Allah a créé les 
deux et la terre pour une juste raison ? S’il 
voulait, Il vous ferait disparaître et ferait 
venir de nouvelles créatures, 



20. et cela n’est nullement difficile pour 
Allah. 

21. Et tous comparaîtront devant Allah. 
Puis, les faibles diront à ceux qui s’enflaient 
d’orgueil: «Nous étions bien vos suiveurs. 
Pouvez-vous nous être de quelque utilité 
contre le châtiment d’Allah ? » Alors, les 
autres diront: «Si Allah nous avait guidés 



[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «La distance qui 
séparera les deux épaules d’un Kâfir (mécréant) en enfer, sera égale à la distance que parcourt 
un coursier rapide en trois jours». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 6557). 
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nous vous aurions certainement guidés. Il 
nous est égal de nous plaindre ou d’endurer : 
nous n’avons pas d’échappatoire ». 

22. Et quand tout sera accompli, Chay- 
thân (le diable) dira : « Certes, Allah vous 
avait fait une promesse de vérité ; tandis que 
moi, je vous ai fait une promesse que je n’ai 
pas tenue. Je n’avais aucune autorité sur 
vous si ce n’est que je vous ai appelés, et 
que vous m’avez répondu. Ne me faites donc 
pas de reproches ; mais faites-en à vous- 
mêmes. Je ne vous suis d’aucun secours et 
vous ne m’êtes d’aucun secours. Je vous 
renie de m’avoir jadis associé [à Allah] ». 
Certes, un châtiment douloureux attend les 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes). 

23. Et on fera entrer ceux qui croient et 
font de bonnes oeuvres dans les jardins sous 
lesquels coulent les ruisseaux, pour y demeu¬ 
rer éternellement, par permission de leur 
Seigneur. Et là, leur salutation sera: «Sa- 
lâm ! » (Paix !)^ 

24. N’as-tu pas vu comment Allah propo¬ 
se en parabole une bonne parole [comme 
celle-ci] : un bel arbre dont la racine est 
fermement implantée [dans le sol] et la 
ramure [s’élançant] dans le ciel ? 

25. Il donne à tout instant ses fruits, par 
la volonté de son Seigneur. Allah propose 
les paraboles à l’intention des gens afin 
qu’ils s’exhortent. 
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26. Et une mauvaise parole [comme celle- 
ci] : un mauvais arbre, superficiellement en¬ 
raciné, qui n’a [par conséquent] aucune 
stabilité. 
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27. Allah affermit les croyants par une 








^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 86. 
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parole ferme, dans la vie présente et dans 
l’au-delà.Tandis qu’il égare les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes). Et Allah fait 
ce qu’il veut. 121 

28. Ne vois-tu pas ceux qui troquent les 
bienfaits d’Allah contre l’ingratitude (le rejet 
du Prophète Mouhammad #§ et de son 
message) et établissent leur peuple dans la 
demeure de la perdition : 

29. l’enfer, où ils brûleront ? Et quel 
mauvais gîte ! 

30. Et ils ont donné à Allah des égaux 
afin d’égarer [les gens] de Son sentier. Dis : 
«Jouissez [de cette vie éphémère] car votre 
destination sera le feu ». 

31. Dis à Mes serviteurs qui ont cru 
d’accomplir la Çalât et de dépenser [dans les 
bonnes oeuvres], en secret et en public, de 
ce que Nous leur avons attribué, avant que 
vienne le jour où il n’y a ni rachat ni faveur. 

32. Allah, c’est Lui qui a créé les deux et 
la terre et qui, du ciel, a fait descendre l’eau 
par laquelle II a produit des fruits pour vous 
nourrir. Il vous a assujetti les vaisseaux qui, 
par Son ordre, voguent sur la mer. Et II vous 
a assujetti les rivières. 

33. Et pour vous, Il a assujetti le soleil et 
la lune à une perpétuelle révolution. Et II 
vous a assujetti la nuit et le jour. 
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111 C’est-à-dire immédiatement après leur mort (dans leurs tombes), lorsque les anges 
(Mounkar et Nafdr) leur poseront trois questions, à savoir : 

- Qui est ton seigneur ? 

- Quelle est ta religion ? 

- Et que dites-vous de cet homme (le Prophète Mouhammad syg) qui vous a été envoyé ? 

Les croyants donneront la bonne réponse en répondant ainsi : « Mon Seigneur est Allah, ma 
religion est l’Islam et cet homme Mouhammad est le Messager d’Allah qui nous est venu avec 
des signes évidents, et nous avons cru en lui ». 

Quant aux malfaiteurs, ceux qui n’ont pas cru à la mission du Prophète Mouhammad si, ils 
ne seront pas capables de répondre à ces questions. (Voir Tafsîr Ibnou Kasîr). 

[2] Voir note sourate 3 (ta famille d’Imrân) : verset 85 et note sourate 6 (les bestiaux) : verset 93. 
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34. Il vous a accordé de tout ce que vous 
Lui avez demandé. Et si vous comptiez les 
bienfaits d’Allah, vous ne sauriez les dénom¬ 
brer. L’homme est vraiment très injuste, très 
ingrat. 

35. Et [rappelle] quand Ibrâhîm dit : « O 
mon Seigneur, fais de cette cité un lieu sûr, 
et préserve-moi ainsi que mes enfants de 
l’adoration des idoles. 

A 

36. O mon Seigneur, elles (les idoles) ont 
égaré beaucoup de gens. Quiconque me suit 
fait partie des miens. Quant à celui qui me 
désobéit... c’est Toi, le Pardonneur, le Très 
Miséricordieux ! 

A 

37. O notre Seigneur, j’ai établi une par¬ 
tie de ma descendance dans une vallée sans 
agriculture, près de Ta Maison sacrée (la 
Ka‘ba à Makkah), - ô notre Seigneur - afin 
qu’ils accomplissent la Çalât. Fais donc que 
se penchent vers eux les coeurs d’une partie 
des gens. Et nourris-les de fruits. Peut-être 
seront-ils reconnaissants 
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^ L'histoire de la construction de la Ka‘ba à la Mecque. 

Ibnou Abbas a dit du vivant du Prophète «La première femme à utiliser une gaine fut la 
mère d’Ismâ-îl. Elle utilisa en effet une gaine pour cacher ses traces à Sarah.* Ibrâhîm 
l’emmena avec son fils Ismâ-îl qui était encore au sein, près de la place actuelle de la Ka‘ba , 
sous un arbre à l’emplacement actuel du Zamzam, à la place la plus élevée de la Mosquée. A 
cette époque il n’y avait personne à la Mecque, et il n’y avait p 2 & non plus de l’eau. Ainsi il 
les installa là et plaça à coté d’eux un sac en cuir contenant quelques dattes, et une petite 
outre en peau contenant de l’eau puis retourna à la maison. La mère d’Ismâ-îl le suivit en 
disant : "Ô Ibrâhîm ! Vas-tu nous abandonner dans cette vallée où il n’y a personne pour nous 
tenir compagnie et où il n’y a rien d’intéressant ?” Elle lui répéta cela plusieurs fois, mais il ne 
se retourna pas pour la regarder. Elle lui dit alors: "Est-ce Allah qui t’a ordonné d’agir 
ainsi ?” Il répondit : "Oui". Elle dit : "Il ne nous négligera pas alors". Elle retourna sur ses pas 
tandis qu’Ibrâhîm s’en alla. Quand il atteignit le Saniyyah où ils ne pouvaient pas le voir, il fit 
face à la Ka‘ba, leva les deux mains et invoqua Allah en ces termes: «Ô notre Seigneur, j’ai 
établi une partie de ma descendance dans une vallée sans agriculture, près de Ta Maison Sacrée 
(la Ka‘ba) - O notre Seigneur - afin qu'ils accomplissent la Çalât. Fais donc que se penchent vers 
eux les cœurs d’une partie des gens. Et nourris-les de fruits. Peut-être seront-ils reconnaissants ? ». 
Sourate 14 (Ibrâhîm) : verset 37. 

La mère d’Ismâ-îl continua à allaiter Ismâ-îl et à boire de l’eau qu’elle avait. Lorsque l’eau de 
l’outre fut épuisée, elle eut très soif, ainsi que son enfant. Elle se mit à le regarder alors= 
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=qu’il gisait. Elle le quitta car elle ne pouvait plus le regarder. Elle constata que la montagne 
Çafâ était la montagne la plus proche de la terre (l'endroit) où elle était. Elle y monta et se 
mit à scruter la vallée dans l’espoir de voir quelqu’un, mais elle ne vit personne. Elle descendit 
alors de Çafâ et lorsqu’elle atteignit la vallée, elle retroussa sa robe et se mit à courir (la 
course d’un être humain en détresse) jusqu’à ce qu’elle traversât la vallée et atteignit la 
montagne Marwa où elle s’arrêta et se mit à regarder, espérant voir quelqu’un, mais elle ne 
vit personne. Elle répéta cela (la course entre Çafâ et Marwa) sept fois. Le Prophète ig dit : 
«Telle est l’origine de la tradition du Sa l y (la marche) des gens (pèlerins) entre Çafâ et 
Marwa». Lorsqu’elle atteignit Marwa (pour la dernière fois) elle entendit une voie et décida 
de se taire pour écouter attentivement. Elle entendit la voie de nouveau et dit : "Ta voix est 
bien entendue. Si tu as un secours [apporte-le]". Elle vit alors un ange à la place du Zamzam 
entrain de creuser la terre avec son talon (ou son aile), jusqu’à ce que l’eau jaillît de cette 
place. Elle se mit à faire quelque chose comme un bassin autour de l’eau avec ses mains. Elle 
se mit aussi à remplir son outre avec l’eau en la puisant avec ses mains. Et l’eau se mit à 
couler après chaque puisée. Le Prophète ^ ajouta: «Qu’Allah fasse miséricorde à la mère 
d’Ismâ-îl ! Si elle avait laissé le Zamzam couler librement, le Zamzam serait une source 
coulant sur la surface de la terre». La mère d’Ismâ-îl but ensuite de cette eau et allaita son 
enfant. L’ange lui dit: «Ne craignez pas d’être négligés, car cet endroit est celui de la Maison 
d’Allah. Elle sera construite par ce garçon et son père. Certes, Allah ne néglige jamais Ses 
serviteurs soumis». Le lieu de la Maison (la Ka'ba) était à cette époque élevé, ressemblant à 
un tertre. Quand les torrents arrivaient, ils passaient à sa droite et à sa gauche. La mère 
d’Ismâ-îl vivait ainsi jusqu’à ce que des gens de la tribu de Djouhroum (ou une famille de 
Djouhroum ) qui revenaient par la route de Kadâ\ passèrent à coté d’elle et de son enfant. Ils 
atterrirent dans la partie basse de la Mecque. Là, ils aperçurent un oiseau qui voletait au 
dessus d’un point précis. Ils se dirent : "Certes, cet oiseau doit voleter autour d’un point d’eau, 
alors que nous savons qu’il n’y a pas de point d’eau dans cette vallée. Néanmoins, ils 
envoyèrent un ou deux messagers qui découvrirent effectivement la source d’eau, et 
retournèrent les informer de l’existence de l’eau. Alors ils allèrent tous vers l’eau. Le Prophète 
ajouta : « La mère d’Ismâ-îl était assise près de l’eau. Ils lui dirent : "Nous permets-tu de 
camper auprès de toi" ? Elle répondit : "Oui, mais vous n’aurez aucun droit de posséder l’eau". 
Ils acceptèrent cette condition. Le Prophète % précisa : « La mère d’Ismâ-îl fut ravie de cette 
situation car elle aimait vivre en compagnie des gens». Ils s’y installèrent ainsi. Et plus tard ils 
envoyèrent chercher leurs familles qui vinrent s’installer avec eux; certaines de façon 
définitive. L’enfant Ismâ-îl grandit et apprit d’eux la langue arabe. En grandissant, il 
développait des vertus qui le faisaient admirer et aimer de tous. Lorsqu’il atteignit l’âge de la 
puberté, ils le marièrent à une de leurs femmes. Puis la mère de Ismâ-îl décéda. Plus tard, 
après le mariage d’Ismâ-îl, Ibrâhîm revint pour voir sa famille qu’il avait quittée auparavant. 
Mais il ne trouva pas Ismâ-îl sur place. Quand il s’enquit d’Ismâ-îl auprès de la femme de 
celui-ci, elle répondit: "Il est allé à la recherche de notre subsistance". Il s’informa ensuite sur 
leurs conditions de vie et elle répondit : "Notre situation n’est pas enviable car nous vivons 
dans la misère, la souffrance et le dénuement". Elle se plaignit donc de leur situation. Ibrâhîm 
lui dit : "Au retour de ton mari, transmets-lui mes salutations et dis-lui de changer le seuil de 
la porte (de sa maison)". A son retour, Ismâ-îl eut comme un pressentiment et demanda à sa 
femme : "Avons-nous reçu de la visite ?" Elle répondit : "Si ! Un vieil homme (elle en fit la 
description) est venu te demander et je l’ai informé de ton absence. Il m’a posé ensuite des 
questions sur nos conditions de vie et je lui ai répondu que nous vivons dans la misère, la= 
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38. Ô notre Seigneur, Tu sais vraiment ce 
que nous cachons et ce que nous divul¬ 
guons : - et rien n'échappe à Allah, ni sur 
terre, ni au ciel ! - 



=souffrance et le dénuement". Ismâ-îl lui demanda: "Est-ce qu’il t’a donné un conseil?" Elle 
répondit : "Oui, il m’a chargée de te transmettre ses salutations et de te dire de changer le 
seuil de ta porte". Ismâ-îl répondit : "C’était mon père, il m’ordonne de te divorcer. Rejoins 
donc ta famille". Ainsi, Ismâ-îl la divorça et épousa une autre femme de Djouhroum. Ibrâhîm 
ne réapparut pas pendant une période aussi longue qu’Allah le voulut puis les visita de 
nouveau. Cette fois également, il ne trouva pas Ismâ-îl sur place. Quand il s’enquit d’Ismâ-îl 
auprès de la femme de celui-ci, elle répondit : "Il est allé à la recherche de notre subsistance". 
Il s’informa ensuite sur leurs conditions de vie en demandant : "Comment vous portez-vous ?" 
Elle répondit : "Nous sommes dans la prospérité et la richesse". Ensuite elle remercia Allah. 
Ibrâhîm lui demanda : "Quel genre de nourriture mangez-vous ?" Elle répondit : "De la 
viande". Puis il lui demanda : "Qu’est-ce que vous buvez ?" Elle répondit : "De l’eau". Il dit : "Ô 
Allah ! Bénis-leur leur viande et leur eau". Le Prophète ajouta : "En ce temps-là, ils 
n’avaient pas de grain (céréale). S’ils en avaient, il aurait demandé à Allah de le leur bénir. 
Nul ne peut vivre uniquement de ces deux aliments (la viande et l’eau) sans conséquences 
nocives pour l’organisme, sauf pour celui qui vit à la Mecque". Puis Ibrâhîm dit à la femme de 
Ismâ-îl : "Quand ton mari sera de retour, transmets-lui mes salutations et dis-lui de tenir 
fermement le seuil de sa porte". A son retour, Ismâ-îl demanda à sa femme : "Avons-nous reçu 
de la visite ?" Elle répondit : "Oui, un charmant vieil homme est venu". Elle le loua d’abord et 
ajouta : "Il a demandé d’après toi, je lui ai dit que tu étais absent. Puis il m’a posé des 
questions sur notre existence et je lui ai répondu que nous sommes dans de bonnes 
conditions". Ismâ-îl lui demanda : "Est-ce qu’il t’a donné un conseil ?" Elle répondit : "Oui il 
m’a dit de te transmettre ses salutations et de te recommander de tenir fermement au seuil de 
ta porte". Ismâ-îl lui dit : "C’était mon père, et tu es le seuil [de la porte]. Il m’ordonne de te 
garder avec moi". Ibrâhîm ne réapparut pas pendant une période aussi longue qu’Allah le 
voulut puis les visita de nouveau. Il aperçut Ismâ-îl sous ufi arbre près du Zamzam, entrain 
d’aiguiser des flèches. Lorsque ce dernier vit Ibrâhîm, il se leva pour l’accueillir (ils se 
saluèrent comme se saluent un père et son fils). Ibrâhîm lui dit : "O Ismâ-îl ! Allah m’a donné 
un ordre". Ismâ-îl lui répondit : "Fais ce que ton Seigneur t’ordonne de faire". Ibrâhîm lui 
demanda : "Vas-tu m’aider à exécuter Son ordre ?" Ismâ-îl répondit : "Je t’aiderai". Ibrâhîm lui 
dit : "Allah m’a ordonné de construire une maison ici" en montrant un tertre plus élevé que la 
terre autour de lui. Le Prophète ajouta: «Alors, ils élevèrent les fondations de la Maison (la 
Ka‘ba). Ismâ-îl transportait les pierres et Ibrâhîm construisait. Lorsque les murs furent assez 
élevés, Ismâ-îl apporta cette pierre et la plaça pour Ibrâhîm qui se tint dessus et continua à 
construire, pendant qu’Ismâ-îl lui tendait les pierres et ensemble ils disaient : « Ô notre 
Seigneur, accepte ceci de notre part ! Car c'est Toi VAudient, VOmniscient». Sourate 2 (la vache) : 
verset 127. Ils se mirent ainsi à construire en faisant le tour de la Ka‘ba et en répétant: «0 
notre Seigneur, accepte ceci de notre part ! Car c'est Toi VAudient, VOmniscient». Sourate 2 (la 
vache) : verset 127. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3364). 

Lorsque Ibrâhîm épousa Hâdjar et qu’elle eut conçu Ismâ-îl, Sarah, la première femme 
d’Ibrâhîm devint jalouse d’elle et jura qu’elle couperait trois parties de son corps. Alors 
Hâdjar attacha une gaine autour de sa taille et s’enfuit, traînant sa robe derrière elle afin 
d’effacer ses trqces de peur que Sarah la poursuive. (Certes, Allah sait mieux). 
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39. Louange à Allah qui, en dépit de ma 
vieillesse, m’a donné Ismâ’îl et Is-hâq. Cer¬ 
tes, mon Seigneur entend bien les invoca¬ 
tions. 
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40. Ô mon Seigneur ! Fais que j’accom¬ 
plisse assidûment la Çalàt ainsi qu’une partie 
de ma descendance ; ô notre Seigneur, exau¬ 
ce mon invocation ! 

41. Ô notre Seigneur ! pardonne-moi, ain¬ 
si qu’à mon père et à ma mère et aux 
croyants, le jour de la reddition des comp¬ 
tes». 

42. Et ne pense point qu’Allah soit inat¬ 
tentif à ce que font les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes). Il leur accordera un délai jus¬ 
qu’au jour où leurs regards se figeront. 

43. Ils courront [suppliant], levant la tête, 
les yeux hagards et les cœurs vides. 

44. Et avertis [ô Mouhammad les gens 
du jour où le châtiment les atteindra et ceux 
qui auront été injustes diront : « O notre 
Seigneur, accorde-nous un court délai, nous 
répondrons à Ton appel et suivront les mes¬ 
sagers». - N’avez-vous pas juré auparavant 
que vous ne deviez jamais disparaître ? - 
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45. Et vous avez habité les demeures de 
ceux qui s’étaient fait du tord à eux-mêmes. 
Il vous est apparu en toute évidence com¬ 
ment Nous les avions traités et Nous vous 
avons cité les exemples. 

46. Ils ont certes comploté et leur com¬ 
plot est [inscrit] auprès d’Allah. Et même si 
leur complot était assez puissant pour faire 
disparaître les montagnes... [1] 
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[1] Certains commentateurs du Coran disent à propos de ce verset que les païens qouraïchites 
complotèrent contre le Prophète Mouhammad en vue de le tuer mais ils échouèrent car ils 
furent incapables d’exécuter le complot qu’ils ourdirent. 
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47. Ne pense point qu’Allah manque à Sa 
promesse envers Ses messagers. Certes Allah 
est Tout-Puissant et Détenteur du pouvoir 
de punir, 

48. au jour où la terre sera remplacée par 
une autre, de même que les cieux. Et où [les 
hommes] comparaîtront devant Allah, l’Uni- 
que, le Dominateur Suprême. 

49. Et ce jour-là, tu verras les Moudjrimîn 
(criminels, polythéistes, pécheurs, coupa¬ 
bles), Mouqarranîn (enchaînés) les uns aux 
autres, tl] 

50. leurs tuniques seront de goudron et le 
feu couvrira leurs visages. 

51. Afin qu’Allah rétribue chaque âme 
selon ce qu’elle aura acquis. Certes Allah est 
prompt dans Ses comptes. 

52. Ceci (le Qour’ân) est un message pour 
les gens afin qu’ils soient avertis, qu’ils 
sachent qu’il n’est qu’un Dieu Unique (Al¬ 
lah qui mérite l’adoration), et pour que les 
doués d’intelligence se rappellent. 
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Mouqarranîn : (attachés ensemble) avec des chaînes qui reliaient leurs pieds à leurs cous. 
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Sourate 15 AL-HIDJR 



Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux , /e Très Miséricordieux. 







1. Alif, Lâm, Ra. (ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). Voici les versets du Livre et 
d’une Lecture explicite. 

2. [Le Jour du Jugement dernier] les 
mécréants voudraient avoir été soumis (mu¬ 
sulmans).^ 1 

3. Laisse-les manger, jouir [un temps], et 
être distraits par l’espoir; car bientôt ils 
sauront ! 

4. Or Nous ne détruisons aucune cité sans 
qu’elle n’ait eu [un terme fixé en] une 
Ecriture connue. 

5. Nulle communauté ne devance son 
terme, ni ne le retarde. 

6. Et ils (les mecquois) disent: «O toi 
(Mouhammad $|§) sur qui on a fait 
descendre le Zikr (le Qour’ân), tu es certai¬ 
nement un fou ! 

7. Pourquoi ne nous es-tu pas venu avec 
les anges, si tu es du nombre des véridi¬ 
ques ? » 

8. Nous ne faisons descendre les anges 
qu’avec la vérité ; et alors, il ne leur sera pas 
accordé de répit (à ces impies). 

9. En vérité c’est Nous qui avons fait 
descendre le Zikr (le Qour’ân ), et c’est Nous 
qui en sommes Gardien. [2] 
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PI Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

[2] Ce verset est un défi à toute l’humanité et oblige chacun à croire aux miracles de ce 
Qour’ân. C’est un fait indéniable en effet que plus de 1400 ans après, aucun mot de ce 
Qour’ân n’a été changé, malgré toutes les tentatives des mécréants de l’altérer: ils ont 
lamentablement échoué et échoueront toujours dans leurs efforts. Au contraire tous les autres 
Livres célestes [la Tawrât (Torah), l’Indjîl (l’Evangile)] ont été altérés par des rajouts ou des= 
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10. Et nous avons certes envoyé, avant 
toi, [des messagers] parmi les peuples des 
anciens. 

11. Et pas un messager ne leur est venu 
sans qu’ils s’en soient moqués. 

12. C’est ainsi que Nous faisons pénétrer 
[la mécréance] dans les cœurs des Moudjri- 
mîn (criminels, polythéistes, pécheurs, cou¬ 
pables). 

13. Ils ne croiront pas en lui (le Messager 
ou le Qour’ân) bien que se soit accompli le 
sort des anciens. 

14. Et même si Nous ouvrions pour eux 
une porte du ciel, et qu’ils pussent y monter 
[toute la journée], 

15. ils diraient : «Vraiment nos yeux sont 
voilés. Ou sommes-nous plutôt des gens 
ensorcelés [car nous n’avons vu ni anges ni 
ciel] ! » 

16. Certes Nous avons placé dans le ciel 
des constellations et Nous l’avons embelli 
pour ceux qui regardent. 1 ’ 1 

17. Et Nous l’avons protégé contre tout 
Chaythân (diable) banni. 

18. A moins que l’un d’eux parvienne 
subrepticement à écouter ; une flammfc bril¬ 
lante alors le poursuit. 

19. Et quant à la terre, Nous l’avons 
étalée et y avons placé des montagnes [im¬ 
mobiles] et y avons fait pousser toute chose 
harmonieusement proportionnée. 

20. Et Nous y avons placé des vivres pour 
vous, et [placé aussi pour vous] des êtres 
que vous ne nourrissez pas. 

21. Et il n’est rien dont Nous n’ayons les 
réserves et Nous ne le faisons descendre que 
dans une mesure déterminée. 
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=suppressions par rapport au texte original. 
^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 97. 
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22. Et Nous envoyons les vents fécondants 
[pour charger lourdement les nuages de 
pluie] ; et Nous faisons alors descendre du 
ciel une eau dont Nous vous abreuvons et 
que vous n’êtes pas en mesure de conserver. 

23. Et c’est bien Nous qui donnons la vie 
et donnons la mort/ 13 et c’est Nous qui 
sommes l’héritier [de tout]. 

24. Et Nous connaissons certes vos géné¬ 
rations révolues et Nous connaissons vos 
générations présentes et à venir. 

25. Certes, c’est ton Seigneur qui les 
rassemblera. Car c’est Lui le Sage, l’Omnis- 
cient. 

26. Nous créâmes l’homme d’une argile 
crissante, extraite d’une boue malléable. 

27. Et quant au djinn, Nous l’avions au¬ 
paravant créé d’un feu d’une chaleur arden¬ 
te. 

28. Et [rappelle] lorsque ton Seigneur dit 
aux anges: «Je vais créer un homme 
(Adam) d’argile crissante, extraite d’une 
boue malléable, 

29. et dès que Je l’aurais harmonieuse¬ 
ment formé et lui aurais insufflé Mon souffle 
de vie, jetez-vous alors, prosternés devant 
lui». 

30. Alors, les anges se prosternèrent tous 
ensemble, 

31. excepté Iblîs (Satan) qui refusa d’être 
avec les prosternés. 

32. [Allah] dit: «Ô Iblîs, pourquoi n’es-tu 
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[lî Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Quand 
une personne meurt, la récompense de toutes ses œuvres est interrompue hormis trois : 

a) Les actions de Sadaqah continue (acte de charité). Exemples : construction d’un orphelinat, 
forage d’un puits pour donner de l’eau à boire aux gens, ... 

b) Le savoir qui profite à l’humanité. 

c) Un fils pieux et juste (ou une fille) qui invoque Allah en faveur de ses parents». (Çahîhou 
Mouslim , le livre de Waciyya - Testaments -). 
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pas du nombre des prosternés ? » 




33.11 dit: «Je ne puis me prosterner 
devant un homme que Tu as créé d'argile 
crissante, extraite d’une boue malléable». 

34. [Allah] dit : « Sors de là (du Paradis), 
car te voilà Radjîm (banni) ! 

35. Et malédiction sur toi, jusqu’au Jour 
de la Rétribution ! » 

A 

36. Il dit : « O mon Seigneur, donne-moi 
donc un délai jusqu’au jour où ils (les gens) 
seront ressuscités». 

37. [Allah] dit : « Tu es de ceux à qui un 
délai est accordé, 

38. jusqu’au jour de l’instant connu » 
[d’Allah]. 

39. Il dit : « O mon Seigneur, parce que 
Tu m’as induit en erreur, eh bien je leur 
enjoliverai la vie sur terre et les égarerai tous, 

40. à l’exception de Tes serviteurs élus ». 
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41. [Allah] dit: «Voici une voie droite 
[qui mène] vers Moi. 

42. Sur Mes serviteurs tu n’auras aucune 
autorité, excepté sur celui qui te suivra 
parmi les Ghàwîn (les polythéistes, les crimi¬ 
nels, les malfaiteurs, les dévoyés). 

43. Et l’enfer sera sûrement leur lieu de 
rendez-vous à tous. 

44. Il a sept portes ; et chaque porte en a 
sa part déterminée». 

45. Certes, les Mouttaqoûn (les pieuses et 
vertueuses personnes qui craignent Allah et 
s’abstiennent de commettre les péchés et 
toutes les mauvaises actions qu’il a interdi¬ 
tes), qui aiment Allah d’un amour fort (et 
accomplissent toutes les sortes de bonnes 
actions qu’il a ordonnées de faire) seront 
dans des jardins avec des sources. 
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46. «Entrez-y en paix et en sécurité». 



47. Et Nous aurons arraché toute rancune 
de leurs poitrines: et ils vivront en frères, 
sur des lits, face à face. 

48. Nulle fatigue ne les y touchera. Et on 
ne les en fera pas sortir. 

49. Informe Mes serviteurs [ô Mouham- 
mad #§] que c’est Moi en vérité, le 
Pardonneur, le Très Miséricordieux. 

50. Et que Mon châtiment èst certes le 
châtiment douloureux. 

51. Et informe-les au sujet des hôtes 
d’Ibrâhîm, 

52. quand ils entrèrent chez lui et dirent : 
« Salâm (paix) !» - Il dit : « Nous avons peur 
de vous». - 

53.11s dirent: «N’aie pas peur! Nous 
t’annonçons une bonne nouvelle, [la naissan¬ 
ce] d’un garçon plein de savoir». 

54. Il dit : « M’annoncez-vous [cette nou¬ 
velle] alors que la vieillesse m’a touché ? 
Que m’annoncez-vous donc ? » 

55. Ils dirent: «Nous t’annonçons la vé¬ 
rité. Ne sois donc pas de ceux qui désespè¬ 
rent ». 

56. Il dit : «Et qui désespère de la miséri¬ 
corde de son Seigneur, sinon les égarés ? » 

57. Et il [leur] dit : « Que voulez-vous, ô 
envoyés d’Allah ? » 

58. Ils dirent: «En vérité, nous sommes 
envoyés à des gens Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables) [pour les 
détruire], 

59. à l’exception de la famille de Loût 
que nous sauverons totalement, 

60. sauf sa femme ». Nous (Allah) avons pré¬ 
établi qu’elle sera du nombre des exterminés. 
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61. Puis lorsque les envoyés vinrent au¬ 
près de la famille de Loût, 

62. celui-ci dit : « Vous êtes [pour moi] 
des gens inconnus». 

63. Ils dirent: «Nous sommes plutôt ve¬ 
nus à toi en apportant [le châtiment] à 
propos duquel ils doutaient. 

64. Et nous venons à toi avec la vérité 
[concernant la destruction des mécréants de 
ta communauté]. Et nous sommes certes 
véridiques. 

65. Pars donc avec ta famille vers la fin 
de la nuit et suis leurs traces [de près] ; et 
que nul d’entre vous ne se retourne. Et allez 
là où on vous le commande». 
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66. Et Nous lui annonçâmes cet ordre : 
que ces gens-là, au matin, seront anéantis 
jusqu’au dernier. 

67. Et les habitants de la ville (Sodome) 
vinrent [à lui] dans la joie. 

68. Il dit : « Ceux-ci sont mes hôtes, ne 
me déshonorez donc pas. 

69. Et craignez Allah. Et ne me faites pas 
honte. 

70. Ils dirent : « Ne t’avions-nous pas inter- 

A 

dit de [recevoir qui que ce soit] de ’Alamîn 
(les hommes, les étrangers à nous) ? » 

71. Il dit : «Voici mes filles (les femmes*du 
peuple), si vous voulez faire [quelque chose] ! » 

72. Par ta vie [ô Mouhammad $&] ! Ils se 
confondaient dans leur délire. 

73. Alors, au lever du soleil, le Çaïhah 
(cri affreux, châtiment) les saisit. 

74. Et Nous renversâmes [la ville] de fond 
en comble et fîmes pleuvoir sur eux des 
pierres d’argile dure. 

75. Voilà vraiment des preuves, pour ceux 
qui savent observer ! 

76. Elle (cette ville) se trouvait sur un 
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chemin connu de tous [entre Makkah et la 
Syrie à la place actuelle de la mer morte].^ 

77. Voilà vraiment une exhortation pour 
les croyants ! 

78. Et les habitants d’Al-Aïka (le peuple 
de Madyan auquel fut envoyé le Prophète 
Chou-aï’b) étaient [aussi] des Zâlimîn (injus¬ 
tes, polythéistes). 

79. Nous Nous sommes donc vengé d’eux. 
Et ces deux [cités], vraiment, sont sur une 
route bien évidente (que vous connaissez). 

80. Certes, les gens d’Al-Hidjr (l’étendue 
rocheuse) ont traité de menteurs les messa¬ 
gers. 

81. Nous leur avons montré Nos miracles, 
mais ils s’en étaient détournés. 

82. Et ils taillaient des maisons dans les 
montagnes, vivant en sécurité. 

83. Puis, au matin, le Çaïhah (cri affreux, 
châtiment) les saisit. 

84. Ce qu’ils avaient acquis ne leur a 
donc point profité. 

85. Et Nous n’avons créé les deux et la 
terre, et ce qui est entre eux, que pour une 
juste raison. Et l’Heure [sans aucun doute] 
arrivera! Pardonne-[leur] donc [ô Mouham- 
mad m] d’un beau pardon (ceci était avant 
la prescription du Djihâd dans la voie d’Al¬ 
lah). 

86. Ton Seigneur, c’est Lui vraiment le 
Grand Créateur, l’Omniscient. 

87. Nous t’avons certes donné «Alma-sâni 
(les sept versets que l’on répète, c’est la 
sourate Alfatihah)», ainsi que le Qour’ân 
sublime.^ 

88. Ne regarde surtout pas avec envie les 
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Pi Voir la première note commentant le titre de la sourate 1 (Al-fâtihah). 

[2 i A) Aboû Ma’bad, l’esclave affranchi d’Ibnou Abbâs rapporte que Ibnou Abbâs lui a dit : 
"Du vivant du Prophète^ , il était de tradition d’élever la voix en prononçant les formules^ 
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choses dont Nous avons donné jouissance 
temporaire à certains couples d’entre eux, ne 
t’afflige pas à leur sujet et abaisse ton aile 
(sois doux et compatissant) pour les croyants. 

89. Et dis [ô Mouhammad sg] : «Je suis 
l’avertisseur évident», 

90. [d’un châtiment] pareil à celui que 
Nous avons fait descendre sur ceux qui ont 
juré [de ne pas suivre le Prophète parmi les 
païens de Qouraïch, les juifs et les chrétiens], 

91. [notamment] ceux qui ont fait du 
Qour’ân des fractions diverses (pour créer 
des doutes). 

92. Par ton Seigneur ! Nous les interroge¬ 
rons tous 

93. sur ce qu’ils œuvraient. 

94. Expose donc clairement ce qu’on t’a 
commandé et détourne-toi des Mouchnkoûn 
(les idolâtres, les polythéistes, les mécréants 
vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, les païens). 

95. Nous t’avons effectivement défendu 
des railleurs. 

96. Ceux qui associent à Allah une autre 
divinité. Mais ils sauront bientôt. 
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=de Zikr après les prières obligatoires". Ibnou Abljâs ajouta: "Je reconnaissais la fin de la 
prière des gens par le Zikr quand je l’entendais". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 841). 

Il faut signaler que la Sounnah du Prophète ^ après les prières obligatoires consiste à 
prononcer à voix audible les formules de Zikr. Par exemple : Astaghfiroullâh 3 fois, 
Allâhoumma antas-salâmou wa minkas-salâm. Tabârakta wa ta-âlaïta yâ zal-djalâli wal ikrâm... 
Le Prophète les prononçait à haute voix à titre éducatif. Ainsi, il est permis au musulman 
de les prononcer à haute voix après la prière obligatoire mais individuellement. Ce Hadîs n’est 
pas un argument pour la pratique du Zikr collectif qui se fait en criant comme on l’entend 
chez certains musulmans aujourd’hui. Paradoxalement, ces musulmans ont abandonné 
sciemment ou par ignorance les formules de Zikr que prononçait le Prophète après les 
prières obligatoires. Or existe-t-il une voie ou une pratique meilleure que celle du Prophète ? 
Qu’Allah nous guide sur la voie droite ! 

B) Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - a dit : "Je reconnaissais la fin de la 
prière du Prophète ^ par le Takbir (Allâhou Akbar)". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 842). 
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97. Et Nous savons certes que ta poitrine 
se serre, à cause de ce qu’ils disent. 

98. Glorifie donc Ton Seigneur par Sa 
louange et sois de ceux qui se prosternent 
[devant Lui] ; 

99. et adore ton Seigneur jusqu’à ce que 
te vienne la certitude (la mort). lI] 
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Sourate 16 AN-NAHL (Les Abeilles) 


Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. L’ordre (la fin du monde ou le châti¬ 
ment prévu pour les polythéistes ou encore 
les commandements islamiques) d’Allah arri¬ 
ve. Ne le hâtez donc pas. Gloire à Lui ! Il 
est au-dessus de ce qu’on Lui associe. 

2. Il fait descendre, par Son ordre, les 
anges, avec le Roûh (ici la révélation), sur 
qui II veut parmi Ses serviteurs [en leur 
commandant] : «Avertissez que Là ilâha illâ 
Ana (Pas de divinité digne d’adoration à part 
Moi). Craignez-Moi donc». 

3. Il a créé les deux et la terre avec juste 
raison. Il transcende ce qu’on [Lui] associe. 

4. Il a créé l’homme d’une Noutfa (gout¬ 
te) de sperme [mixte provenant de la dé¬ 
charge de l’homme et de la femme] ; et voilà 
que l’homme devient un discuteur déclaré. 

5. Et les bestiaux, Il les a créés pour vous ; 
vous en retirez des [vêtements] chauds ainsi 
que d’autres profits. Et vous en mangez aussi. 
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ï 1 ! Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Que personne 
d’entre vous ne souhaite la mort à cause d’un mal ou d’une calamité qui l’a touché. S’il doit 
nécessairement le faire qu’il dise alors : "Ô Allah ! Fais-moi vivre tant que la vie est meilleure 
pour moi et fais-moi mourir si la mort est meilleure pour moi"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 6351). 
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6. Ils vous paraissent beaux quand vous 
les ramenez, le soir, et aussi le matin quand 
vous les lâchez pour le pâturage. 

7. Et ils portent vos fardeaux vers un pays 
que vous n’atteindriez qu’avec peine. Vrai¬ 
ment, votre Seigneur est Compatissant et 
Très Miséricordieux. 
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8. Et [Il a créé] les chevaux, les mulets et 
les ânes, pour que vous les montiez, et pour 
l’apparat. Et II crée ce que vous ne savez 
pas. 

9. Il appartient à Allah [par Sa grâce, de 
montrer] le droit chemin^ car il y a des 
voies qui détournent [de ce droit chemin tels 
le paganisme, le judaïsme, le christianis¬ 
me...). Or, s’il voulait, Il vous guiderait 
tous. 

10. C 9 est Lui qui, du ciel, a fait descendre 
de l’eau qui vous sert de boisson et grâce à 
laquelle poussent des plantes dont vous 
nourrissez vos troupeaux. 

11. D’elle, Il fait pousser pour vous, les 
cultures, les oliviers, les palmiers, les vignes 
et aussi toutes sortes de fruits. Voilà bien là 
une preuve pour des gens qui réfléchissent. 
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12. Pour vous, Il a assujetti la nuit et le 
jour ; le soleil et la lune. Et à Son ordre sont 
assujetties les étoiles. Voilà bien là des 
preuves pour des gens qui raisonnent. 
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13. Ce qu’il a créé pour vous sur la terre 
a des couleurs diverses [et différentes quali¬ 
tés parmi les végétaux, les fruits, les ani- 




& 


l 1 ^ Droit chemin : c’est-à-dire le chemin du pur monothéisme islamique que le Seigneur a tracé 
pour l’humanité afin de leur montrer le licite et l’illicite, le bien et le mal. Ainsi quiconque 
accepte la guidée, ce sera pour son propre bien ; quiconque s’égare, ce sera à son propre 
détriment. 
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maux]. Voilà bien là une preuve pour des 
gens qui se rappellent. 

14. *Et c’est Lui qui a assujetti la mer afin 
que vous en mangiez une chair fraîche (le 
poisson), et que vous en retiriez des parures 
que vous portez. Et tu vois les bateaux 
fendre la mer avec bruit, pour que vous 
partiez en quête de Sa grâce [à travers le 
transport des marchandises d’un lieu à un 
autre] et afin que vous soyez reconnaissants. 

15. Et II a implanté des montagnes immo¬ 
biles dans la terre afin qu’elle ne branle pas 
en vous emportant avec elle, de même que 
des rivières et des sentiers, pour que vous 
vous guidiez, 

16. ainsi que des points de repère [grâce 
auxquels les gens se guident la journée]. Et 
au moyen des étoiles [grâce auxquelles] ils 
se guident [la nuit]. 

17. Celui qui crée est-il semblable à celui 
qui ne crée rien? Ne vous souvenez-vous 
pas ? 

18. Et si vous comptez les bienfaits d’Al¬ 
lah, vous ne saurez pas les dénombrer. Car 
Allah est Pardonneur, et Très Miséricor¬ 
dieux. 

19. Et Allah sait ce que vous cachez et ce 
que vous divulguez. 

20. Et ceux qu’ils (les Mouchrikoûn - les 
polythéistes -) [1] invoquent en dehors d’Al¬ 
lah ne créent rien, et ils sont eux-mêmes 
créés. 

21. Ils sont morts, et non pas vivants, et 
ils ne savent pas quand ils seront ressuscités. 

22. Votre Dieu ( Ilâh est un Dieu 
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[1] Mouchrikoûn : c’est-à-dire les idolâtres, les païens, les polythéistes, les mécréants vis-à-vis de 
l’Unicité d’Allah et vis-à-vis de la mission du Messager Mouhammad ; ceux qui érigent des 
rivaux ou des partenaires à Allah. 

^ Ilâh : divinité qu’on adore. 
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Unique (Allah). Ceux qui ne croient pas en 
l’au-delà, leurs cœurs nient [l’Unicité d’Al¬ 
lah] et ils sont remplis d’orgueil. [1] 

23- Nul doute qu’Allah sait ce qu’ils ca¬ 
chent et ce qu’ils divulguent. Et assurément 
Il n’aime pas les orgueilleux. 

24- Et lorsqu’on leur dit : «Qu’est-ce que 
votre Seigneur a fait descendre [sur Mou- 
hammad #1]?» Ils disent: «Des légendes 
anciennes ! » 

25. Qu’ils portent donc, au Jour de la 
résurrection, tous les fardeaux de leurs pro¬ 
pres œuvres ainsi qu’une partie des fardeaux 
de ceux qu’ils égarent, sans le savoir ; com¬ 
bien est mauvais [le fardeau] qu’ils portent ! 

26. Ceux qui ont vécu avant eux, certes, 
ont comploté, mais Allah attaqua les bases 
mêmes de leur bâtisse. Le toit s’écroula au- 
dessus d’eux et le châtiment les surprit d’où 
ils ne l’avaient pas senti. 

27. Puis, le Jour de la résurrection, Il les 
couvrira d’ignominie, et [leur] dira : « Où 
sont Mes associés pour lesquels vous 
combattiez ?» - Ceux qui ont le savoir 
[du châtiment prévu pour les mécréants] 
diront «L’ignominie et le malheur tom¬ 
bent aujourd’hui sur les mécréants». 

28. Ceux à qui les anges ôtent la vie, alors 
qu’ils sont injustes envers eux-mêmes, se 
soumettront humiliés [et diront]: «Nous ne 
faisions pas de mal ! » - «Mais, en fait, Allah 
sait bien ce que vous faisiez » 

29. Entrez donc par les portes de l’enfer 
pour y demeurer éternellement^ . Combien 
est mauvaise la demeure des orgueilleux ! 

30. Et on dira à ceux qui étaient Moutta- 
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[1J Voir note sourate 16 (les abeilles) : verset 9. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 31. 
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qoûn (pieux): «Qu’a fait descendre votre 
Seigneur?» Ils diront: «Un bien». Ceux qui 
font les bonnes oeuvres auront un bien ici- 
bas ; mais la demeure de l’au-delà est certes 
meilleure. Combien agréable sera la demeu¬ 
re des Mouttaqoûn (pieux) ! 

31- Les jardins du séjour [éternel] où ils 
entreront et sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux. Ils auront là ce qu’ils voudront ; c’est 
ainsi qu’Allah récompense les pieux. 
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32. Ceux dont les anges reprennent l’âme 
- alors qu’ils sont bons - [les anges leur] 
disent: «Salâmoun alaïkoum (Paix sur 
vous) ! Entrez au Paradis, pour ce que vous 
faisiez». 

33. [Les infidèles et les polythéistes] atten¬ 
dent-ils que les anges leur viennent [pour ôter 
leurs âmes au moment de la mort], ou que 
survienne l’ordre (le châtiment du Jour de la 
Résurrection) de ton Seigneur? Ainsi agis¬ 
saient les gens avant eux. Allah ne les a pas 
lésés ; mais ils faisaient du tort à eux-mêmes. 

34. Les méfaits qu’ils accomplissaient les 
atteindront, et ce dont ils se moquaient les 
cernera de toutes parts. 

35. Et les associateurs dirent : « Si Allah 
l’avait voulu, nous n’aurions adoré quoi que 
ce soit en dehors de Lui, ni nous ni nos 
ancêtres ; et nous n’aurions rien interdit qu’il 
n’ait interdit Lui-même. Ainsi agissaient les 
gens avant eux. Qu’incombe-t-il aux messa¬ 
gers sinon de transmettre le message en 
toute clarté ? 

36. Nous avons envoyé dans chaque Oum- 
mah (communauté) un messager [pour leur 
dire] : « Adorez Allah et écartez-vous du 
Tâghoût (les fausses divinités) » [ 11 . Alors 
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PI Tâghoût : Voir note sourate 2 (la vache) : verset 256. 
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Allah en guida certains, mais il y en eut qui 
ont été destinés à l’égarement. Parcourez 
donc la terre, et regardez quelle fut la fin de 
ceux qui traitaient [Nos messagers] de men¬ 
teurs. 

37. Même si tu (Mouhammad %&) 
désirais ardemment qu’ils soient guidés...^ 
[Sache] qu’Allah ne guide pas ceux qui 
s’égarent. Et ils n’auront pas de secoureurs. 

38. Et ils jurent par Allah en prononçant 
leurs serments les plus solennels: «Allah ne 
ressuscitera pas celui qui meurt». Bien au 
contraire [Il les ressuscitera] ! C’est une pro¬ 
messe véritable [de Sa part], mais la plupart 
des gens ne le savent pas. 

39. [Il les ressuscitera] afin qu’il leur 
expose clairement ce en quoi ils diver¬ 
geaient, et pour que ceux qui ont mécru [la 
Résurrection et l’Unicité d’Allah] sachent 
qu’ils ont été des menteurs. 

40. Quand Nous voulons une chose, No¬ 
tre seule parole est : «Sois». Et, elle est. 

41. Et ceux qui, pour [la cause d’] Allah, 
ont émigré après avoir subi des injustices, 
Nous les installerons dans une situation 
agréable dans la vie d’ici-bas. Et le salaire 
de la vie dernière sera plus grand encore 
s’ils savaient ! 

42. Eux qui ont enduré et placé leur 
confiance en leur Seigneur. 
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^1 Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah dire : 
«Mon exemple et l’exemple des gens est celui d’un homme qui alluma un feu. Lorsqu’il 
éclaira ce qu’il y avait autour de lui, les papillons et d’autres insectes se sont mis à tomber 
dedans. L’homme essaya autant que possible de les en empêcher mais il n’y parvint pas et ils 
se précipitèrent dans le feu. De même, je vous tiens par les nœuds de vos tailles pour vous 
empêcher de tomber dans le feu, mais vous insistez pour vous y précipiter».* (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 6483). 

* Le feu symbolise l’accomplissement des mauvaises actions contre lequel le Prophète a mis 
en garde les gens. 
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43. Nous n’avons envoyé [comme messa¬ 
gers], avant toi (Mouhammad ^), que des 
hommes auxquels Nous avons fait des révé¬ 
lations [pour prêcher et inviter l’humanité à 
l’Unicité d’Allah]. Demandez donc aux gens 
du rappel si vous ne savez pas. 

44. [Nous les avons envoyés] avec des 
preuves évidentes et des livres saints. Et vers 
toi, Nous avons fait descendre le Zikr (le 
Qour’ân ), pour que tu exposes clairement 
aux gens ce qu’on a fait descendre pour eux 
et afin qu’ils réfléchissent! 

45. Ceux qui tramaient des méfaits sont- 
ils à l’abri de ce qu’Allah les engloutisse en 
terre ou que leur vienne le châtiment d’où 
ils ne s’y attendaient point ? 
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46. Ou bien qu’il les saisisse en pleine 
activité sans qu’ils puissent échapper [au 
châtiment d’Allah]. 

47. Ou bien qu’il les saisisse en plein 
effroi [en réduisant leur richesse et leur 
santé] ? Mais vraiment, votre Seigneur est 
Compatissant et Très Miséricordieux. 

48. N’ont-ils pas vu que l’ombre de toute 
chose qu’Allah a créée s’allonge à droite et 
à gauche, en se prosternant devant Allah, en 
toute humilité ? 
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49. Et c’est devant Allah que se prosterne 
tout être vivant dans les deux, et sur la 
terre ; ainsi que les anges qui ne s’enflent 
pas d’orgueil (c’est-à-dire adorent leur Sei¬ 
gneur Allah en toute humilité). 

50. Ils craignent leur Seigneur, au-dessus 
d’eux, et font ce qui leur est commandé (Ici 
doit se prosterner celui qui lit le Qour’ân en 
arabe). 

51. Allah dit: «Ne prenez pas Ilâhaïn 
(deux divinités). Il n’est qu’une divinité 
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(Ilâh)^ Unique [Allah]. Donc, ne craignez 
que Moi».l 2 ^ 

52. C’est à Lui qu’appartient ce qui est 
dans les deux et sur la terre ; c’est à Lui que 
l’obéissance perpétuelle est due. Craindriez- 
vous donc d’autres qu’Allah ? 

53. Et tout ce que vous avez comme 
bienfait provient d’Allah. Puis quand le 
malheur vous touche, c’est Lui que vous 
implorez à haute voix. 

54. Et une fois qu’il a dissipé votre mal¬ 
heur, voilà qu’une partie d’entre vous se 
mettent à donner des associés à leur Sei¬ 
gneur. 

55. Ainsi, ils méconnaissent ce que Nous 
leur avons donné. Jouissez donc [pour un 
temps] ! Bientôt vous saurez ! 

56. Et ils assignent une partie [des biens] 
que Nous leur avons attribués à [des idoles] 
qu’ils ne connaissent pas. Par Allah ! Vous 
serez certes interrogés sur ce que vous 
inventiez. 

57. Et ils assignent à Allah des filles. 
Gloire et pureté à Lui ! Et à eux-mêmes, 
cependant, [ils assignent] ce qu’ils désirent 
(des fils). 

58. Et lorsqu’on annonce à l’un d’eux [la 
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^ 1] Ilâh : divinité qu’on adore. 

f21 Oubâdah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Quiconque atteste qu’il n’y 
a pas de divinité digne d’adoration hormis Allah, l’Unique, sans associé, que Mouhammad est 
Son serviteur et Son Messager, que ‘I-sâ est serviteur d’Allah, Son Messager, Son Mot qu’il a 
insufflé à Maryam et un Esprit créé par Lui, que le Paradis est une vérité et que l’Enfer est 
une vérité, Allah le fera entrer au Paradis par la porte qu’il voudra parmi les huit portes du 
Paradis». (Çahîhoul-Boukhâri, Hadîs no 3435). 
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Transcription : « Ach-hadou alla ilâha Ulallâhou wahdahou là charîka lahou wa anna 
Mouhammadane abdouhou wa ra-soûlouhou wa anna T-sâ abdoullahi wa ra-soûlouhou wa 
kalimatouhou alqâhâ ilâ Maryam wa roûhoum-minhou wa annal djannatou haqqoun wa an-n 
nârou haqq». 
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naissance d’] une fille, son visage s’assombrit 
et une rage profonde [l’envahit]. 

59. Il se cache des gens, à cause du 
malheur qu’on lui a annoncé. Doit-il la 
garder malgré la honte ou l’enfouira-t-il dans 
la terre ? [1] Combien est mauvais leur juge¬ 
ment ! 

60. C’est à ceux qui ne croient pas en 
l’au-delà que revient le mauvais qualificatif 
[qu’ils ont attribué à Allah]. Tandis qu’à 
Allah [Seul] est le qualificatif suprême. Et 
c’est Lui le Tout Puissant, le Sage. 

61. Si Allah s’en prenait aux gens pour 
leurs méfaits, Il ne laisserait sur cette terre 
aucun être vivant. Mais II les renvoie jusqu’à 
un terme fixe. Puis, quand leur terme vient, 
ils ne peuvent ni le retarder d’une heure ni 
l’avancer. 

62. Et ils assignent à Allah ce qu’ils 
détestent [pour eux-mêmes]. Et leurs langues 
profèrent un mensonge quand ils disent que 
la plus belle récompense leur sera réservée. 
C’est le feu, sans nui doute, qui leur sera 
réservé et ils y seront envoyés les premiers. 

63. Par Allah ! Nous avons effectivement 
envoyé [des messagers] à des communautés 
avant toi (Mouhammad *g|). Mais Chaythân 
(le diable) leur enjoliva ce qu’ils faisaient. 
C’est lui qui est, leur Wali (allié), aujour¬ 
d’hui (dans ce monde). Et ils auront un 
châtiment douloureux [dans l’au-delà]. 

64. Et Nous n’avons fait descendre sur toi 
le Livre (le Qour'âri) qu’afin que tu leur 



-• 

j*j 











[1] Almoughîrah - qu’Allah l’agrée - a dit : «Certes, le Prophète d’Allah interdisait le 
bavardage inutile et les «on-dit» [pouvant conduire à calomnier les autres et à médire d’eux] ; 
la pléthore des questions sur des sujets controversés en religion ; la dilapidation (gaspillage) 
des biens ; la désobéissance aux parents (père et mère tant qu’ils n’ordonnent pas une 
désobéissance à Allah); l’enterrement des filles vivantes et le refus de donner aux autres leurs 
droits (par exemple le refus de donner la Zakât obligatoire) ». ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 
7292). 
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montres clairement le motif de leur dissen¬ 
sion, de même qu’un guide et une miséricor¬ 
de pour des gens croyants. 

65. Allah a fait descendre du ciel une eau 
avec laquelle II revivifie la terre après sa 
mort. Il y a vraiment là une preuve pour des 
gens qui entendent. 

66. Il y a certes un enseignement pour 
vous dans les bestiaux : Nous vous abreuvons 
de ce qui est dans leurs ventres - [un 
produit] extrait du [mélange] des excréments 
[intestinaux] et du sang - un lait pur, déli¬ 
cieux pour les buveurs. 

67. Des fruits, des palmiers et des vignes, 
vous retirez une boisson enivrante et un 
aliment excellent. Il y a vraiment là un signe 
pour des gens qui raisonnent. 
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68. [Et voilà] ce que ton Seigneur révéla 
aux abeilles : « Prenez des demeures dans les 
montagnes, les arbres et les treillages que 
[les hommes] font. 

69. Puis mangez de toute espèce de fruits, 
et suivez les sentiers de votre Seigneur, 
rendus faciles pour vous. De leur ventre, sort 
une liqueur, aux couleurs variées, dans la¬ 
quelle il y a une guérison pour les gens. Il y 
a vraiment là une preuve pour des gens qui 
réfléchissent. 

70. Allah vous a créés ! Puis II vous fera 
mourir. Tel parmi vous sera reconduit jus¬ 
qu’à l’âge le plus vil, de sorte qu’après avoir 
su, il arrive à ne plus rien savoir. Allah est, 
certes, Omniscient et Omnipotent. 

71. Allah a favorisé les uns d’entre vous 
par rapport aux autres dans [la répartition] 
de Ses dons. Ceux qui ont été favorisés ne 
sont nullement disposés à donner leur por¬ 
tion à ceux qu’ils possèdent de plein droit 
(esclaves) au point qu’ils y deviennent asso- 
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ciés à part égale.^ Nieront-ils donc les 
bienfaits d’Allah ? 

72. Allah vous a fait à partir de vous- 
mêmes des épouses, et de vos épouses II 
vous a donné des enfants et des petits- 
enfants. Et II vous a attribué de bonnes 
choses. Croient-ils donc au faux et nient-ils 
le bienfait d’Allah ? 

73. Et ils adorent, en dehors d’Allah, ce 
qui ne peut leur procurer aucune nourriture 
des deux et de la terre et qui n’est capable 
de rien. 




74. N’attribuez donc pas à Allah des sem¬ 
blables. Car Allah sait, tandis que vous ne 
savez pas. 



[1] A) C’est un exemple qu’Allah a donné aux polythéistes (païens) qui associent de fausses 
divinités à Allah, alors qu’ils refusent de partager leurs richesses avec leurs esclaves. Comment 
peuvent-ils donc admettre qu’Allah accepte qu’on Lui donne des associés alors qu’ils 
n’acceptent pas de partager leurs biens avec autrui ? 

B) A propos de ce verset 71 du Saint Coran : 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que- le Prophète sfe a dit : « Le Prophète 
Ibrâhîm, sur lui la paix, émigra avec Sarah et entra dans un village où il y avait un roi parmi 
les rois ou un tyran parmi les tyrans. Le roi fut informé qu’Ibrâhîm était arrivé (dans le 
village) accompagné d’une femme qui était une des plus belles femmes. Alors le roi envoya 
chercher Ibrâhîm. Il lui dit : "Ô Ibrâhîm ! Qui est cette femme qui t’accompagne ?" Ibrâhîm 
répondit : "C’est ma sœur [en religion]". Ensuite Ibrâhîm revint vers elle (Sarah) et lui dit : 
"Ne me contredis pas car je leur ai dit que tu étais ma sœur. Par Allah il n’y a pas de vrais 
croyants sur la terre en dehors de toi et moi". Puis Ibrâhîm l’envoya chez le roi. Lorsque le roi 
voulut s’approcher d’elle, elle se leva et fit ses ablutions. Elle pria et invoqua : "O Allah ! 
Puisque j’ai cru en Toi et à Ton Messager, et ai préservé mes parties intimes de tout le monde 
excepté mon mari, alors ne laisse pas ce mécréant avoir le dessus sur moi". Sur ce le roi 
tomba évanoui (ou eut une épilepsie) au point que ses pieds raidirent. Voyant la situation du 
roi, Sarah dit : "Ô Allah ! S’il meurt, les gens diront que c’est moi qui l’ai tué". Le roi retrouva 
alors ses forces et chercha de nouveau à s’approcher d’elle. Elle se leva de nouveau, et fit ses 
ablutions. Elle pria et invoqua: "Ô Allah! Puisque j’ai cru en Toi et à Ton Messager, et ai 
préservé mes parties intimes de tout le monde excepté mon mari, alors ne laisse pas ce 
mécréant avoir le dessus sur moi". Sur ce le roi tomba évanoui (ou eut une épilepsie) au point 
que ses pieds raidirent. Voyant la situation du roi, Sarah dit : "Ô Allah ! S’il meurt, les gens 
diront que c’est moi qui l’ai tué". Le roi s’y reprit deux à trois fois et après une dernière 
tentative, il dit : "Par Allah ! Vous ne m’avez envoyé qu’un Satan. Ramenez-la à Ibrâhîm et 
donnez Hâdjar à Sarah". Elle revint ainsi chez Ibrâhîm et dit : "Tu as sans doute pressenti 
qu’Allah a humilié le mécréant et que ce dernier nous a donné une jeune fille esclave pour 
nous servir"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2217). 
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75. Allah propose en parabole [l’exemple 
de deux hommes] : un esclave appartenant [à 
son maître], dépourvu de tout pouvoir, et un 
homme à qui Nous avons accordé de Notre 
part une bonne attribution dont il dépense 
en secret et en public. [Ces deux hommes] 
sont-ils égaux ? Louange à Allah ! Mais la 
plupart d’entre eux ne savent pas. 

76. Et Allah propose en parabole deux 
hommes : l’un d’eux est muet, dépourvu de 
tout pouvoir et totalement à la charge de 
son maître ; en quelque lieu que celui-ci 
l’envoie, il ne rapporte rien de bon ; serait-il 
l’égal de celui qui ordonne la justice et qui 
est sur le droit chemin ? 
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77. C’est à Allah qu’appartient l’incon¬ 
naissable des deux et de la terre. Et l’ordre 
[concernant] l’Heure ne sera que comme un 
clin d’œil ou plus bref encore ! Car Allah 
est, certes, Omnipotent. 

78. Et Allah vous a fait sortir des ventres 
de vos mères, dénués de tout savoir, et vous 
a donné l’ouïe, les yeux et le cœur (l’intelli¬ 
gence), afin que vous soyez reconnaissants. 
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79. N’ont-ils pas vu les oiseaux assujettis 
[au vol] dans l’atmosphère du ciel sans que 
rien ne les retienne en dehors d’Allah ? Il y 
a vraiment là des Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) pour 
des gens qui croient. 

80. Et Allah vous a fait de vos maisons 
une habitation, tout comme II vous a pro¬ 
curé des maisons faites de peaux de bêtes 
que vous trouvez légères, le jour où vous 
vous déplacez et le jour où vous campez. De 
leurs laines, de leurs poils et de leurs crins 
[Il vous a procuré] des effets et des objets 
dont vous jouissez pour un certain temps. 
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81. Et de ce qu’il a créé, Allah vous a 
procuré des ombres. Et II vous a procuré 
des abris dans les montagnes. Et II vous a 
procuré des vêtements qui vous protègent de 
la chaleur, ainsi que des vêtements [cuiras¬ 
ses, armures] qui vous protègent de votre 
propre violence. C’est ainsi qu’Allah para¬ 
chève sur vous Son bienfait, peut-être que 
vous vous soumettrez. 

82. S’ils se détournent... il ne t’incombe 
[ô Mouhammad S|] que la communication 
claire. 

83. Ils reconnaissent le bienfait d'Allah ; 
puis, ils le renient. Et la plupart d’entre eux 
sont des ingrats. 

84. [Et rappelle] le jour où, de chaque 
communauté Nous susciterons un témoin. 
On ne permettra pas aux infidèles [de s’ex¬ 
cuser], et on ne leur demandera pas de 
revenir [sur ce qui a provoqué la colère 
d’Allah]. 

85. Et quand les injustes verront le châti¬ 
ment, on ne leur accordera ni allégement ni 
répit. 

86. Quand les associateurs verront ceux 
qu’ils associaient à Allah, ils diront : « Ô 
notre Seigneur, voilà nos divinités que nous 
invoquions en dehors de Toi». Mais [leurs 
associés] leur adresseront la parole: «Vous 
êtes assurément des menteurs». 

87. Ils offriront ce jour-là à Allah la 
soumission [totale], et ce qu’ils avaient in¬ 
venté [comme adoration d’autres divinités en 
dehors d’Allah tels les idoles, les saints, les 
prêtres, moines, anges, messagers] sera per¬ 
du pour eux. 

88. Ceux qui ne croyaient pas et obs¬ 
truaient le sentier d’Allah, Nous leur ajoute¬ 
rons châtiment sur châtiment, pour la 
corruption qu’ils semaient [sur terre]. 
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89. Et [rappelle] le jour où, de chaque 
communauté, Nous susciterons contre eux 
un témoin issu d’eux-mêmes. Et Nous t’amè¬ 
nerons [Mouhammad £§;] comme témoin 
contre ceux-ci. Et Nous avons fait descendre 
sur toi le Livre, comme un exposé explicite 
de toute chose, ainsi qu’un guide, une grâce 
et une bonne annonce aux musulmans. 

90. Certes, Allah commande Aî-adl 
(l’équité et l’adoration d’Allah Seul), Al - 
ihsân (la bienfaisance qui consiste à adorer 
Allah comme si on Le voit, à être patient 
dans l’accomplissement des devoirs qu’il a 
prescrits, en suivant la Sounnah du Prophète 
Mouhammad $ü) et l’assistance aux 
proches. [1] Et II interdit Alfahchâ’ (la turpi¬ 
tude, tous les mauvais actes tels le polythé¬ 
isme, la fornication, la désobéissance aux 
parents - père et mère - ...), le Mounkar 
(polythéisme ou Chirk , mécréance et tout ce 
que l’Islam interdit de faire) et Albaghy 
(l’oppression sous toutes ses formes). Il vous 
exhorte afin que vous vous souveniez. 

91. Soyez fidèles au pacte d’Allah après 
l’avoir contracté et ne violez pas vos ser¬ 
ments après les avoir solennellement prêtés 
et après avoir pris Allah comme garant [de 
votre bonne foi]. Vraiment Allah sait ce que 
vous faites ! 

92. Et ne faites pas comme celle qui 
défaisait brin par brin sa quenouille après 
l’avoir solidement filée, en prenant vos ser¬ 
ments comme un moyen pour vous tromper 
les uns les autres, du fait que [vous avez 
trouvé] une communauté plus forte et plus 
nombreuse que l’autre. Allah ne fait, par là, 
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M degré de filiation : tout d’abord tes parents géniteurs, ensuite ta progéniture, puis tes frères 
et sœurs, puis tes oncles et tantes paternels, ensuite tes oncles et tantes maternels, et enfin les 
autres parents. 
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que vous éprouver. Et, certes. Il vous mon¬ 
trera clairement, au Jour de la résurrection, 
ce sur quoi vous vous opposiez. [1] 

93. Si Allah avait voulu, Il aurait certes 
fait de vous une seule communauté. Mais II 
laisse s’égarer qui II veut et guide qui II 
veut. Et vous serez certes, interrogés sur ce 
que vous faisiez. 

94. Et ne prenez pas vos serments comme 
un moyen pour vous tromper les uns les 
autres, sinon [vos] pas glisseront après avoir 
été fermes, et vous goûterez le malheur pour 
avoir barré le sentier d’Allah. Et vous subi¬ 
rez un châtiment terrible. 

95. Et ne vendez pas à vil prix le pacte 
d’Allah. Ce qui se trouve auprès d’Allah est 
meilleur pour vous, si vous saviez ! 


96. Tout ce que vous possédez s’épuisera, 
tandis que ce qui est auprès d’Allah durera. 
Et Nous récompenserons ceux qui ont été 
constants en fonction du meilleur de ce 
qu’ils faisaient.^ 21 

97. Quiconque, mâle ou femelle, fait une 
bonne œuvre tout en étant croyant, Nous lui 
ferons vivre une bonne vie. Et Nous les 
récompenserons, certes, en fonction des 
meilleures de leurs actions. 

98. Lorsque tu lis le Qour’ân , demande la 
protection d’Allah contre Chaythân (le dia¬ 
ble) banni^ . 

99. Il n’a aucun pouvoir sur ceux qui 
croient et qui placent leur confiance en leur 
Seigneur. 




j ôÇ jop Cj juû £ 
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W Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

^ Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 

[31 Dis : "A-oûzou billahi minach-chaythânir-radjîm". (Je cherche protection auprès d’Allah 
contre le diable banni). 
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100. Il n’a de pouvoir que sur ceux qui le 
prennent pour allié et qui deviennent Mouchri- 
koûn (idolâtres, polythéistes, mécréants vis-à- 
vis de l’Unicité d’Allah, païens) à cause de lui. 

101. Quand Nous remplaçons un verset 
par un autre - et Allah sait mieux ce qu’il 
fait descendre - ils disent : « Tu (Mouham- 
mad ^g) n’es qu’un Mouftar (forgeur, 
menteur)». Mais la plupart d’entre eux ne 
savent pas. 

102. Dis : « C’est le Rouhoul-Qoudous (le 
Saint Esprit c’est-à-dire Djibrîl) qui l’a fait 
descendre de la part de ton Seigneur en 
toute vérité, afin de raffermir [la foi] de ceux 
qui croient, ainsi qu’un guide et une bonne 
annonce pour les musulmans. 

103. Et Nous savons parfaitement qu’ils 
disent: «Ce n’est qu’un être humain qui lui 
enseigne [le Qour’ân] ». Or, la langue de 
celui auquel ils font allusion est étrangère 
(non arabe), et celle-ci est une langue arabe 
bien claire. 

104. Ceux qui ne croient pas aux versets 
d’Allah, Allah ne les guide pas. Et ils ont un 
châtiment douloureux. 

105. Seuls forgent le mensonge ceux qui 
ne croient pas aux Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) d’Al¬ 
lah ; et tels sont les menteurs. 

106. Quiconque a renié Allah après avoir 
cru... - sauf celui qui y a été contraint alors 
que son cœur demeure plein de la sérénité 
de la foi - mais ceux qui ouvrent délibéré¬ 
ment leur cœur à la mécréance, ceux-là ont 
sur eux une colère d’Allah et ils ont un 
châtiment terrible. 

107. Il en est ainsi, parce qu’ils ont aimé 
la vie présente plus que l’au-delà. Et Allah, 
vraiment, ne guide pas les gens mécréants. 
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108. Voilà ceux dont Allah a scellé les 
cœurs, l’ouïe et les yeux. Ce sont eux les 
insouciants. 
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109. Et nul doute que dans l’au-delà, ils 
seront les perdants. 

110. Quant à ceux qui ont émigré après 
avoir subi des épreuves, puis ont lutté et ont 
enduré, ton Seigneur après cela, est certes 
Pardonneur et Très Miséricordieux. ■ 


111. [Rappelle] le jour où chaque âme 
viendra, plaidant pour elle-même, et chaque 
âme sera pleinement rétribuée pour ce qu’el¬ 
le aura œuvré sans qu’ils subissent la moin¬ 
dre injustice. 

112. Et Allah propose en parabole une 
ville (Makkah) : elle était en sécurité, tran¬ 
quille ; sa part de nourriture lui venait de 
partout, en abondance. Puis elle (sa popula¬ 
tion) se montra ingrate aux bienfaits d’Allah. 
Allah lui fit alors goûter la violence de la 
faim et de la peur [en punition] de ce qu’ils 
faisaient.^ 

113. En effet, un messager des leurs 
(Mouhammad #;) est venu à eux, mais ils 
l’ont traité de menteur. Le châtiment, donc, 
les saisit parce qu’ils étaient Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 

114. Mangez donc de ce qu’Allah vous a 
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[1] Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «On m’a montré 
l’Enfer et j’ai vu que la majorité de ses habitants sont des femmes à cause de leur 
ingratitude». On lui demanda: «Sont-elles ingrates envers Allah»? Il répondit: «Elles sont 
plutôt ingrates envers leurs maris car elles ne reconnaissent pas la bienfaisance qu on leur fait. 
Même si tu fais du bien pour l’une d’elles toute la vie, si elle voit en toi ce qui lui déplaît, elle 
dira: «Je n’ai jamais vu du bonentoi»». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 29). 
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attribué de licite et de bon. [1] Et soyez 
reconnaissants pour les bienfaits d’Allah, si 
c’est Lui que vous adorez. 

115. Il vous a, en effet, interdit [la chair] 
de Almaitah (la bête morte), le sang, la chair 
de porc, et la bête sur laquelle un autre nom 
que celui d’Allah a été évoqué. Mais qui¬ 
conque en mange sous contrainte, et n’est ni 
rebelle ni transgresseur, alors Allah est Par- 
donneur et Très Miséricordieux. 

116. Et ne dites pas, conformément aux 
mensonges proférés par vos langues : « Ceci 
est licite, et cela est illicite», pour forger le 
mensonge contre Allah. Certes, ceux qui 
forgent le mensonge contre Allah ne réussi¬ 
ront pas. 

117. Ce sera pour eux une piètre jouis¬ 
sance, mais un douloureux châtiment les 
attend. 

118. Aux Juifs, Nous avions interdit ce 
que Nous t’avons déjà relaté. Nous ne leur 
avons fait aucun tort ; mais ils se faisaient du 
tort à eux-mêmes. 





((J) 








119. Puis ton Seigneur, envers ceux qui 
ont commis le mal par ignorance, se sont 
par la suite repentis et ont amélioré leur 
conduite, ton Seigneur, après cela est certes 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

120. Certes Ibrâhîm était une Oummah 
(un guide parfait ou une nation car il était le 
seul monothéiste luttant contre tout son 
peuple). Il était soumis (. Hanif) à Allah, voué 
exclusivement à Lui et il n’était point du 
nombre des Mouchrikoûn (les idolâtres, les 
polythéistes, les mécréants vis-à-vis de l’Uni¬ 
cité d’Allah, les païens). 
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^ La viande de la bête qu’Allah a rendue licite pour vous (musulmans) et qui est abattue 
selon le rite islamique. 
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121. Il était reconnaissant pour Ses bien¬ 
faits et Allah l’avait élu et guidé vers un 
droit cheminJ 1 ! 

122. Nous lui avons donné une belle part 
ici-bas. Et il sera certes dans l’au-delà du 
nombre des gens de bien. 

123. Puis Nous t’avons révélé : « Suis la 
religion d’Ibrâhîm (le pur monothéisme isla- 
mique) [2] qui était voué exclusivement à 
Allah et n’était point du nombre des Mou- 
chrikoûn ». 

124. Le Sabbat n’a été imposé qu’à ceux 
qui divergeaient à son sujet. Au Jour de la 
Résurrection, ton Seigneur jugera certaine- 
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[1] A) «Ibrâhîm n’était ni juif ni chrétien. Il était entièrement soumis à Allah (musulman). Et il 
n’était point du nombre des associateurs». Sourate 3 (la famille d Imrân) : verset 67. 

(B) Voir note sourate 16 (les abeilles) : verset 71. 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a dit : «Ibrâhîm, sur lui la paix, n’a menti qu’à trois 
occasions. Deux fois pour la cause d’Allah quand il a dit : "Je suis malade" et quand il a dit : 
"C’est la grande idole qui Ta fait".* La [troisième fois] lorsqu’Ibrâhîm et Sarah (sa femme) lors 
d’un voyage, passèrent par le territoire d’un tyran parmi les tyrans. Quelqu’un dit au tyran : 
"Cet homme (Ibrâhîm) est accompagné d’une très charmante femme". Le tyran envoya 
chercher Ibrâhîm et lui dit: "Qui est cette femme?" Ibrâhîm répondit: "C’est ma sœur [en 
religion]". Ibrâhîm alla ensuite voir Sarah et lui dit : "Ô Sarah ! Il n’y a pas de croyant sur la 
surface de la terre en dehors de toi et moi. Cet homme m’a interrogé sur toi et je lui ai dit 
que tu étais ma sœur, alors ne contredis pas ma parole". Le tyran fit venir Sarah et essaya de 
l’attraper avec sa main, mais sa main devint raide et il fut confondu. Il dit à Sarah : Prie 
Allah pour moi, et je ne te ferai plus de mal". Sarah pria Allah et il guérit. Il essaya de 
l’attraper avec sa main, mais sa main devint plus raide et il fut confondu. Il dit à Sarah : "Prie 
Allah pour moi, et je ne te ferai plus de mal". Sarah pria Allah et il guérit. Alors il appela un 
de ses gardes (celui qui a amené Sarah) et lui dit: "Ce n’est pas un être humain que tu m’as 
amené mais une diablesse". Le tyran donna alors Hâdjar à Sarah comme servante. Sarah 
revint [auprès d’Ibrâhîm] et le trouva en prière. Ibrâhîm fit un geste de la main qui voulait 
dire : "Qu’est-ce qui s’est passé ?" Elle répondit : "Allah a déjoué le complot maléfique de 
l’infidèle (ou de la personne immorale) et ce dernier m’a donné Hâdjar comme servante". 
Aboû Houraïra dit alors à ceux qui l’écoutaient : "Cette Hâdjar est votre mère, Ô Bani Ma-is- 
Sama’ (Ô Arabes)". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 29). 

*Les idolâtres invitèrent Ibrâhîm à se joindre à eux dans leurs célébrations en dehors de la 
ville, mais il refusa, prétendant être malade. Lorsqu’il fut laissé seul, il alla à leurs idoles et les 
brisa en pièces. Lorsque les idolâtres le questionnèrent, il prétendit qu’il n’avait pas détruit 
leurs idoles mais que c’était le chef des idoles — en effet Ibrâhîm ne le brisa pas et accrocha à 
son épaule une hache comme argument contre lui-même. 

[2] Voir note sourate 2 (la vache) : verset 135. 
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ment entre eux, de ce à propos de quoi ils 
divergeaient. 

125. Par la sagesse et la bonne exhorta¬ 
tion, appelle [les gens] au sentier de ton 
Seigneur. Et discute avec eux de la meilleure 
façon. Car c’est ton Seigneur qui connaît le 
mieux celui qui s’égare de Son sentier et 
c’est Lui qui connaît le mieux ceux qui sont 
bien guidés. 

126. Et si vous punissez, infligez [à l’agres¬ 
seur] une punition égale au tort qu’il vous a 
fait. Et si vous endurez... cela est certes 
meilleur pour les Çâbirîn (les endurants). 1 ^ 

127. Endure [ô Mouhammad ig§] ! Ton 
endurance [ne viendra] qu’avec [l’aide] d’Al¬ 
lah. Ne t’afflige pas pour eux. Et ne sois pas 
angoissé à cause de leurs complots. 
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128. Certes, AJlah est avec ceux qui Le 
craignent^ et ceux qui sont Mouhsinoûn 
(bienfaisants). 
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^ A) A propos de la déclaration d’Allah : «Seuls les endurants auront leur pleine récompense 
sans compter». Sourate 39 (les groupes) : verset 10. 

Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Nul n’est aussi patient 
qu’Allah vis-à-vis des paroles désagréables qu’il entend des gens : ils Lui attribuent un fils (ou 
progéniture), alors qu’il leur donne la santé et [leur procure des] provisions». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 6099). 

B) Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète sjg§ distribua quelque chose [à ses 
compagnons] comme il en avait l’habitude. Un homme parmi les Ansars dit : "Par Allah ! C’est 
un partage dans lequel on n’a point visé la Face d’Allah". Je dis: "Je dirai cela au Prophète 
Si"- Alors je partis voir le Prophète alors qu’il était assis avec ses compagnons et le lui 
rapportai en secret. Cela fit mal au Prophète au point que son visage changea de couleur. Il 
fut tellement fâché que je regrettai de l’avoir informé. Le Prophète dit alors : « Certes, Moû-sâ 
a été plus éprouvé que cela, pourtant il patienta». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6100). 

[2] Aboû Houraïra rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Nul d’entre vous ne sera sauvé 
[du feu] à cause de ses actions». Ils (les compagnons) dirent: "Même toi ô Messager 
d’Allah ?" Il répondit : «Même moi [je ne serai pas sauvé] à moins qu’Allah me couvre de Sa 
Miséricorde et me protège par Sa grâce. Par conséquent, essayez d’être droits et de vous 
rapprocher de la perfection. Aidez-vous-y par Faccomplissement de la prière le matin et le 
soir ainsi que pendant les heures tardives de la nuit et [visez toujours Allah dans vos actions] 
en adoptant un rythme moyen, modéré et régulier par lequel vous atteindrez votre but (le 
Paradis)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6463). 
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Sourate 17 AL-ISRA’ 
(Le Voyage Nocturne) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



—i 


1. Gloire et Pureté à Celui qui de nuit, fit 
voyager Son serviteur [Mouhammad 3É}], 
Almasdjidil-Harâm (la Mosquée sacrée à 
Makkah) à Almasdjidil-Aqçâ (la Mosquée de 
Jérusalem) dont Nous avons béni les alen¬ 
tours, afin de lui faire voir certaines de Nos 
Ayât (merveilles, preuves, signes...). C’est 
Lui, vraiment, qui est l’Audient, le Clairvoy¬ 
ant.^ 

2. Et Nous avions donné à Moû-sâ le 
Livre dont Nous avions fait un guide pour 
les enfants d’Israël: «Ne prenez pas de 
Wakîl (protecteur, seigneur) en dehors de 
Moi». 

3. [Ô vous] descendants de ceux que 
Nous avons transportés dans l’arche avec 
Noûh. Celui-ci était vraiment un serviteur 
fort reconnaissant. 

4. Nous avions décrété pour les enfants 
d’Israël [et annoncé] dans le Livre : « Par 
deux fois vous sèmerez la corruption sur 
terre et vous transgresserez d’une façon 
excessive ». 

5. Lorsque vint l’accomplissement de la 
première de ces deux [prédictions], Nous 
envoyâmes contre vous certains de Nos ser- 












[1] ; ^ JS ^ ^ : Jlï ülv U ^ Jtî *>' Xf Ji cSJJ ^ 

Thalha bin Oubaïdillah a dit qu’il a interrogé le Prophète sur la signification de 
«Soubhânallâh ». Il répondit: «Eloigner d’Allah tout mal et toute défectuosité». 

Djarîr bin Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah * 
dire: «Quand les gens de Qouraïch m’ont démenti à propos de mon voyage nocturne [a 
Jérusalem], je me mis debout dans le Hidjr (sanctuaire Ismâ-îl) et Allah me montra Jérusalem 
en face. Je me mis alors à la décrire pour eux tout en la regardant». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3886). 
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viteurs doués d’une force terrible, qui péné¬ 
trèrent à l’intérieur des demeures. Et la 
prédiction fut accomplie. 

6. Ensuite, Nous vous donnâmes la revan¬ 
che sur eux ; et Nous vous renforçâmes en 
biens et en enfants. Et Nous fîmes de vous 
[un peuple] plus nombreux : 

7. « Si vous faites le bien, vous le faites 
pour vous-mêmes ; et si vous faites le mal, 
vous le faites contre vous-mêmes». Puis, 
quand vint la dernière [prédiction], ce fut 
pour qu’ils affligent vos visages et entrent 
dans la Mosquée comme ils y étaient entrés 
la première fois, et pour qu’ils détruisent 
complètement tout ce qu’ils ont dominé. 

8. Il se peut que votre Seigneur vous fasse 
miséricorde. Mais si vous récidivez, Nous 
récidiverons. Et Nous avons assigné l’enfer 
comme camp de détention aux infidèles. 

9. Certes, ce Qourân guide vers ce qu’il y 
a de plus droit, et il annonce aux croyants 
qui font de bonnes oeuvres qu’ils auront une 
grande récompense ; 
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10. et à ceux qui ne croient pas à l’au- 
delà, que Nous leur avons préparé un châti¬ 
ment douloureux. 

11. L’homme appelle le mal comme il 
appelle le bien, car l’homme est très impa¬ 
tient. 

12. Nous avons fait de la nuit et du jour 
deux Ayât (signes) : avons effacé (rendu 
sombre) le signe de la nuit, tandis que Nous 
avons rendu visible le signe du jour, afin que 
vous recherchiez des grâces de votre Sei¬ 
gneur, et que vous sachiez le nombre des 
années et le calcul du temps. Et Nous avons 
expliqué toute chose d’une manière détail¬ 
lée. 
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13- Et au cou de chaque homme, Nous 
avons attaché son oeuvre.^ Et au Jour de 
la résurrection, Nous lui sortirons un écrit 
qu’il trouvera déroulé : 

14. [On lui dira] : «Lis ton écrit. Aujour¬ 
d’hui, tu te suffis d’être ton propre compta¬ 
ble ». 

15- Quiconque prend le droit chemin ne 
le prend que pour lui-même ; et quiconque 
s’égare, ne s’égare qu’à son propre détri¬ 
ment. Et nul ne portera le fardeau d’autrui. 
Et Nous n’avons jamais puni [un peuple] 
avant de [lui] avoir envoyé un Messager. 

16. Et quand Nous voulons détruire une 
cité, Nous ordonnons à ses gens aisés 
[d’obéir à Nos prescriptions], mais [au lieu 
de cela) ils se livrent à la perversité. Alors la 
Parole prononcée contre elle se réalise, et 
Nous la détruisons entièrement. 

17. Que de générations avons-nous exter¬ 
minées, après Noûh ! Et ton Seigneur suffit 
pour être parfaitement Connaisseur et Clair¬ 
voyant sur les péchés de Ses serviteurs. 

18. A quiconque désire [la vie] immédia¬ 
te, Nous Nous hâtons de donner ce que 
Nous voulons, à qui Nous voulons. Puis, 
Nous lui assignons l’enfer où il brûlera 
méprisé et repoussé. 

19. Et ceux qui cherchent l’au-delà et 
fournissent les efforts qui y mènent tout en 
étant croyants... alors l’effort de ceux-là sera 
reconnu. 
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20. A tous, à ceux-ci comme à ceux-là, 
Nous accordons abondamment des dons de 



[1] Ibnou Mas-oud - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme demanda au Prophète si : 
"Quelles sont les meilleures œuvres?" Le Prophète 2É répondit: «Accomplir la Çalât (prière 
obligatoire) à son temps prescrit, être bon et obéissant envers ses parents (père et mère) et 
combattre dans la voie d’Allah». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7534). 
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ton Seigneur. Et les dons de ton Seigneur ne 
sont refusés [à personne]. 

21. Regarde comment Nous favorisons 
certains sur d’autres [dans ce monde]. Et 
dans l’au-delà, il y a des rangs plus élevés et 
privilégiés. 

22. N’assigne point à Allah une autre 
divinité ; sinon tu te trouveras méprisé et 
abandonné (Ceci est un sévère avertissement 
contre le Chirk ou association à Allah car si 
un tel châtiment est réservé au meilleur des 
hommes, Mouhammad ^ en cas de Chirk , 
que dire des autres ?). 

23. Et ton Seigneur a décrété : « N’adorez 
que Lui ; et [marquez] de la bonté envers le 
père et la mère : si l’un d’eux ou tous deux 
doivent atteindre la vieillesse auprès de toi ; 
alors ne leur dis point : « Fi ! » et ne les 
brusque pas, mais adresse-leur des paroles 
respectueuses. 
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24. Et par miséricorde, abaisse pour eux 
l’aile de l’humilité (sois doux et compatissant 

A 

envers eux) et dis : « O mon Seigneur, fais- 
leur miséricorde comme ils m’ont élevé 
[alors que j’étais] tout petit». 

25. Votre Seigneur connaît mieux ce qu’il 
y a dans vos âmes. Si vous êtes bons, Il est 
certes, pour ceux qui reviennent à Lui (qui 
se repentent), Pardonneur. 

26. «Et donne au proche parent ce qui 
lui est dû ainsi qu’au Miskîn (pauvre)^ et 
au voyageur [en détresse]. Et ne gaspille pas 
indûment, 

27. car les gaspilleurs sont les frères des 
Chayâtîn (diables) ; et Chaythân (le diable) 



/ " . l'i' P s *-*'*r - ^ 

Op) I J U ^ j 



■'"•fs / # >;/ /»>*> / y/ 

0 \jjj> j-C Sj J-u-d' 





4 U£S\ 


o' 


^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 83. 

[2] Vous devez adopter une attitude moyenne dans vos dépenses - ne soyez ni avares ni 
dépensiers ni de ceux qui dépensent dans la désobéissance à Allah et à Son Messager 
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est très ingrat envers son Seigneur. 

28. Si tu (Mouhammad #§) t’écartes 
d’eux (ceux qui te demandent une faveur tels 
les pauvres) à la recherche d’une miséricor¬ 
de que tu espères de Ton Seigneur, adresse- 
leur une parole bienveillante. 

29. Ne garde pas ta main enchaînée à ton 
cou (ne sois pas avare), et ne l’étends pas 
trop largement non plus, sinon tu te trouve¬ 
ras blâmé et chagriné. 

30. En vérité ton Seigneur étend Ses dons 
largement à qui II veut ou les accorde avec 
parcimonie. Il est, sur Ses serviteurs, parfai¬ 
tement Connaisseur et Clairvoyant. 

31. Et ne tuez pas vos enfants [et ne 
limitez pas non plus leur nombre par des 
méthodes contraceptives] par crainte de pau¬ 
vreté: c’est Nous qui leur attribuons leur 
subsistance, tout comme à vous. Les tuer, 
c’est vraiment un énorme pêché. 

32. Et n’approchez point la fornication. 
En vérité, c’est une Fâhichah (turpitude, 
grand péché) et quel mauvais chemin ! 

33. Ne tuez point la vie qu’Allah a rendue 
sacrée, sauf pour une cause légitime. Qui¬ 
conque est tué Mazloûman (injustement), 
alors Nous avons donné à son représentant le 
pouvoir (pour demander le Qiçâç - le talion 
-, pardonner ou exiger la Diyah - le prix du 
sang -). [Cependant] que celui-ci ne commet¬ 
te pas d’excès dans le meurtre [en tuant 
d’autres gens autres que le coupable du 
meurtre], car il est déjà assisté (par la loi). [1] 

34. Et n’approchez les biens de l’orphelin 
que de la façon la meilleure, jusqu’à ce qu’il 
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A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 22. 
B) Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 50. 
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atteigne sa majorité. Et remplissez l’engage¬ 
ment, car on sera interrogé au sujet des 
engagements. 

35. Et donnez la pleine mesure quand 
vous mesurez; et pesez avec une balance 
juste. C’est mieux [pour vous] et le résultat 
en sera meilleur. 

36. Et ne poursuis pas ce dont tu n’as 
aucune connaissance.L’ouïe, la vue et le 
cœur : sur tout cela, en vérité, on sera 
interrogé. 



37. Et ne foule pas la terre avec orgueil : tu 
ne sauras jamais fendre la terre et tu ne pour¬ 
ras jamais atteindre la hauteur des montagnes ! 

38. Ce qui est mauvais en tout cela est 
détesté de ton Seigneur. 

39. Tout cela fait partie de ce que ton 
Seigneur t’a révélé de la Hikmah (quasi- 
connaissance des lois islamiques et de la 
jurisprudence ou sagesse ou encore prophé¬ 
tie). N’assigne donc pas à Allah une autre 
divinité, sinon tu seras jeté dans l’enfer, 
blâmé et repoussé. 

40. Votre Seigneur aurait-Il réservé exclu¬ 
sivement pour vous des fils, et aurait-Il pris 
pour Lui des filles parmi les anges ! Vous 
prononcez là une parole monstrueuse. 

41. Très certainement Nous avons exposé 
[tout ceci] dans ce Qoufân afin que [les 
gens] réfléchissent. Mais cela ne fait qu’aug¬ 
menter leur répulsion. 

42. Dis [ô Mouhammad #§] : «S’il y avait 
des divinités avec Lui, comme ils le disent, 
elles auraient assurément cherché un chemin 
[pour atteindre] le Détenteur du Trône ». 

43. Pureté à Lui ! Il est plus haut et 
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bl «Et ne poursuis pas ce dont tu n’as aucune connaissance» c’est-à-dire ne dis pas : «J’ai vu» 
alors que tu n’as rien vu ou «J’ai entendu» alors que tu n’as rien entendu. 
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infiniment au-dessus de ce qu’ils disent ! 

44. Les sept deux et la terre et ceux qui 
s’y trouvent, célèbrent Sa gloire. Et il n’exis¬ 
te rien qui ne célèbre Sa gloire et Ses 
louanges. Mais vous ne comprenez pas leur 
façon de Le glorifier. Certes c’est Lui qui est 
Indulgent et Pardonneur. 

45. Et quand tu lis le Qourân, Nous 
plaçons, entre toi et ceux qui ne croient pas 
en l’au-delà, un voile invisible.^ 

46. Nous avons mis des voiles sur leurs 
cœurs, de sorte qu’ils ne le comprennent pas : 
et dans leurs oreilles, une lourdeur. Et quand, 
dans le Qour’ân, tu évoques Ton Seigneur 
TUnique, ils tournent le dos par répulsion. 

47. Nous savons très bien ce qu’ils écou¬ 
tent. Quand ils t’écoutent et qu’ils chucho¬ 
tent entre eux, les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) disent: «Vous ne suivez qu’un 
homme ensorcelé». 

48. Vois ce à quoi ils te comparent ! Ils 
s’égarent donc et sont incapables de trouver 
un chemin (vers la vérité). 

49. Et ils disent : « Quand nous serons 
ossements et poussière, serons-nous ressusci¬ 
tés en une nouvelle création ? » 

50. Dis : « Soyez pierre ou fer, 

51. ou toute autre créature que vous 
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[1] Ce qui est dit dans le Livre de Tafsîr (Imam Qourtoubi) à propos de ce verset : Sa-îd bin 
Djoubaïr - qu’Allah l’agrée - rapporte: «Lorsque la Sourate no. 111 (Tabbat Yada) fut 
révélée, la femme de Aboû Lahab vint chercher le Prophète M, alors que Aboû Bakr - 
qu’Allah l’agrée - était assis avec lui. Aboû Bakr dit au Prophète : "Je souhaite que tu te 
mettes de coté (ou que tu t’en ailles) comme elle vient chez nous, il se peut qu’elle t’agresse”. 
Le Prophète dit : « Il y aura un écran entre elle et moi ». Ainsi, elle ne le vit pas. Elle dit 
alors à Aboû Bakr : "Ton compagnon dit de la poésie contre moi". Aboû Bakr lui répondit : 
”Par Allah ! Il ne dit pas de la poésie". Elle dit : "Crois-tu en cela ?" Puis elle s’en alla. Aboû 
Bakr dit: "Ô Messager d’Allah! Elle ne t’a pas vu”. Le Prophète ^ dit: «Un ange s’est 
interposé entre elle et moi». (Ce Hadîs est cité dans le Mousnad dAboû Ya la). 

Il est dit que si un vrai croyant (pur monothéiste) récite ce verset 45 de la sourate 17 contre 
un mécréant, ce dernier ne le verra pas. (Tafsîr Qourtoubi) 
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puissiez imaginer. Ils diront alors : « Qui 
donc nous fera revenir ? » - Dis : « Celui qui 
vous a créés la première fois»-. Ils secoue¬ 
ront vers toi leurs têtes et diront: «Quand 
cela ? » Dis : « Il se peut que ce soit proche. 

52. Le jour où II vous appellera, vous Lui 
répondrez en Le glorifiant. Vous penserez 
cependant que vous n’êtes restés [sur terre] 
que peu de temps ! ». 

53. Et dis à Mes serviteurs d’exprimer les 
meilleures paroles, car Chaythân (le diable) 
sème la discorde parmi eux. Chaythân (le 
diable) est certes, pour l’homme, un ennemi 
déclaré. 

54. Votre Seigneur vous connaît mieux. 
S’il veut, Il vous fera miséricorde, et s’il 
veut, Il vous châtiera. Et Nous ne t’avons 
pas envoyé pour que tu sois leur protecteur. 
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55. Et ton Seigneur est plus Connaisseur 
de ceux qui sont dans les deux et sur la 
terre. Et parmi les prophètes, Nous avons 
donné à certains plus de faveurs qu’à d’au¬ 
tres. Et à Dâwoûd nous avons donné le 
Zaboûr (les Psaumes). 

56. Dis [ô Mouhammad *g§] : «Invoquez 
ceux que vous prétendez [être des divinités] 
en dehors de Lui [tels les anges, Jésus, 
Ouzaïr et autres] ; ils ne possèdent le moyen 
ni de dissiper votre malheur ni de le détour¬ 
ner. 

57. Ceux qu’ils invoquent cherchent [eux- 
mêmes], à qui mieux mieux, le moyen de se 
rapprocher le plus de leur Seigneur. Ils 
espèrent Sa miséricorde et craignent Son 
châtiment. Le châtiment de ton Seigneur est 
vraiment redoutable. 

58. Il n’est point de cité [injuste] que 
Nous ne fassions périr avant le Jour de la 
résurrection, ou que Nous ne punissions d’un 
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dur châtiment. Cela est bien tracé dans le 
Livre [des décrets immuables].^ 

59. Rien ne Nous empêche d’envoyer les 
miracles, si ce n’est que les anciens les 
avaient traités de mensonges. Nous avions 
apporté aux Samoûd la chamelle qui était 
[un miracle] visible : mais ils lui firent du 
tort. En outre, Nous n’envoyons de Ayàt 
(miracles) qu’à titre de menace. 

60. Et lorsque Nous te disions que ton 
Seigneur cerne tous les gens (par Sa puissan¬ 
ce et Son savoir). Quant à la vision que 
Nous t’avons montrée [en état d’éveil et non 
en rêve, la nuit de l’Ascension (Isrâ)], 121 
Nous ne l’avons faite que pour éprouver les 
gens, tout comme Zaqoûm (l’arbre maudit) 
mentionné dans le Qour’ân. Nous les mena¬ 
çons; mais cela ne fait qu’augmenter leurs 
grande transgression. 

61. Et [rappelle] lorsque Nous avons dit 
aux anges: «Prosternez-vous devant Adam», 
ils se prosternèrent, à l’exception d ’lblîs, qui 
dit: «Me prosternerai-je devant quelqu’un 
que Tu as créé d’argile ? » 

62.11 dit encore: «Vois-Tu? Celui que 
Tu as honoré au-dessus de moi, si Tu me 
donnais du répit jusqu’au Jour de la résur¬ 
rection, j’éprouverai certes sa descendance, 
excepté un petit nombre [parmi eux] ». 

63. Et [Allah] dit: «Va-t-en! Quiconque 
d’entre eux te suivra... votre sanction sera 
l’enfer. Une ample rétribution. 

64. Excite par ta voix (chanson, musique et 
tout appel à la désobéissance vis-à-vis d’Allah 
et de Son Messager Mouhammad #§), ceux 
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[1] Abdoullah bin Mas’oud - qu’Allah l’agrée - a dit : «Si les habitants d’une ville s’adonnent à 
la fornication et pratiquent le Ribâ, Allah permet sa destruction». (Tafsîr Qourtoubi) 
t 2 l Voir note sourate 53 (l'étoile) : verset 12. 
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d’entre eux que tu pourras ; rassemble contre 
eux ta cavalerie et ton infanterie ; associe-toi 
à eux dans leurs biens et leurs enfants [en 
les faisant acquérir des biens illicites par des 
transactions malhonnêtes et illicites telle 
l’usure, les jeux de hasard, loterie, PMU et 
en ayant des enfants illégitimes] et fais-leur 
des promesses». Or, le diable ne leur fait 
des promesses qu’en tromperie. 

65. «Quant à Mes serviteurs (les vrais 
croyants monothéistes), tu n’as aucun pou¬ 
voir sur eux». Et ton Seigneur suffit pour les 
protéger ! 

66. Votre Seigneur est Celui qui fait vo¬ 
guer pour vous le vaisseau en mer, afin que 
vous alliez à la recherche de quelque grâce 
de Sa part. Certes II est Très Miséricordieux 
envers vous. 

67. Et quand le mal vous touche en mer, 
ceux que vous invoquiez en dehors de Lui se 
perdent. Puis, quand II vous sauve et vous 
ramène à terre, vous vous détournez. L’hom¬ 
me reste très ingrat 

68. Etes-vous à l’abri de ce qu’il vous fasse 
engloutir par un pan de terre, ou qu’il envoie 
contre vous un ouragan [avec une pluie de 
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^ Ibnou Kasîr a dit dans son Livre de Tafsîr à propos de ce verset: «Ikrimah bin Aboû Djahl 
quitta le Messager d’Allah lors de la conquête de la Mecque par le Prophète. Il voulait se 
rendre en Ethiopie en traversant la Mer (Rouge). Au cours de la traversée, un vent violent 
secoua leur bateau, et d’énormes vagues l’envahirent de tous cotés. Les gens du bateau, qui 
pensèrent être pris [dans le tourbillon], se dirent les uns aux autres : "Nul ne peut vous sauver 
en dehors d’Allah (le Seul Vrai Dieu des deux et de la terre). Alors invoquez-Le (faites appel 
à Lui) en purifiant votre Foi pour Lui Seul afin qu’il vous sauve (de la noyade)". Ikrimah se 
dit alors en lui-même. "Par Allah si rien ne peut faire du bien en mer en dehors d’Allah 
(Seul) alors nul doute que rien ne peut faire du bien sur la terre en dehors d’Allah (Seul). Je 
promets que si Tu me sauves ô Allah, de ceci, j’irai mettre ma main dans la main du 
[Prophète] Mouhammad i| et certainement, je le trouverai plein de pitié, de gentillesse et 
d’indulgence". Ils furent alors sauvés (par Allah), retournèrent à leur rivage et sortirent de la 
mer. Ikrimah continua donc chez le Prophète Mouhammad sjj| lui raconta son histoire puis 
embrassa l’Islam». [Le verset s’applique donc au reste des gens du bateau qui n’ont pas 
embrassé l’Islam comme Ikrimah]. 
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pierres] et que vous ne trouverez alors aucun 
Wakîl (protecteur contre le châtiment) ? 

69. Ou bien êtes-vous à l’abri de ce qu’il 
vous y ramène (en mer) une autre fois, qu’il 
déchaîne contre vous un de ces vents à tout 
casser, puis qu’il vous fasse noyer à cause de 
votre mécréance ? Et alors vous ne trouverez 
personne pour vous défendre contre Nous ! 

70. Certes, Nous avons honoré les fils 
d’Adam. Nous les avons transportés sur terre 
et sur mer, leur avons attribué de Tayyibât 
(les bonnes et licites nourritures), et Nous 
les avons nettement préférés à plusieurs de 
Nos créatures. 

71. [Et rappelle] le jour où Nous appelle¬ 
rons chaque communauté par son imam 
(prophète, le record de bonnes et mauvaises 
actions, le livre révélé comme le Qour’ân , la 
Tawrât, VIndjîl d’‘î-sâ ou le leader que suivait 
cette communauté dans le bas monde), ceux 
à qui on remettra leur livre dans la main 
droite liront leur livre [avec plaisir] et ne 
subiront pas la moindre injustice. 

72. Et quiconque aura été aveugle ici-bas, 
sera aveugle dans l’au-delà, et sera plus 
égaré [encore] par rapport à la bonne voie. 

73. Ils ont failli te détourner de ce que 
Nous t’avions révélé, [dans l’espoir] qu’à la 
place de ceci, tu inventes quelque chose 
d’autre et [l’imputes] à Nous. Et alors, ils 
t’auraient pris pour Khalîl (ami intime). 

74. Et si Nous ne t’avions pas raffermi, tu 
avais bien failli t’incliner quelque peu vers 
eux. 

75. Alors, Nous t’aurions certes fait goû¬ 
ter le double [supplice] de la vie et le double 
[supplice] de la mort ; et ensuite tu n’aurais 
pas trouvé de secoureur contre Nous. 

76. En vérité, ils ont failli [réussir] à te 
faire fuir le pays afin de t’en bannir. Le cas 
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échéant, ils n'y seraient pas restés longtemps 
après toi. 

77. Telle fut la Sounnah (règle appliquée) 
par Nous à Nos messagers que nous avons 
envoyés avant toi. Et tu ne trouveras pas de 
changement en Notre Sounnah (règle). 

78. Accomplis la Çalât au déclin du soleil 
jusqu'à l’obscurité de la nuit (les prières de 
Zhouhr , Açr, Maghrib et d’Ichâ), et [fais] 
aussi la Lecture à l’aube [au cours de la 
prière du Fadjr], car la Lecture à l’aube a 
des témoins.* 11 

79. Et de la nuit consacre une partie 
(avant l’aube) pour des Nawâfil (Tahadydjoud 
ou prières facultatives) : afin que ton Seigneur 
te ressuscite en une position de gloire.* 21 

80. Et dis : « O mon Seigneur ; fais que 
j’entre [à Médine] par une entrée de vérité 
et que je sorte [de la Mecque] par une sortie 
de vérité ; et accorde-moi de Ta part, un 
pouvoir bénéficiant de Ton secours». 
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* J1 Iqâmatouç-Çalât : 

Aboû Salamah bin Abdour-Rahmân rapporte que Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a dit : 
"J’ai entendu le Messager d’Allah $jj| dire : « La récompense d’une Çalât (prière) faite en 
commun est vingt-cinq fois supérieure à une prière faite individuellement. Les anges de la nuit 
et ceux du jour se rassemblent à la prière du Fadjr»". Puis Aboû Houraïra ajouta : "Lisez cela 
dans le Saint Livre si vous voulez: «Sûrement la récitation du Qoufân à l’aube (prière de Fadjr) 
a des témoins»". Sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 78. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 648). 

A) Ibnou Oumar - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Le Jour de la Résurrection, les gens se 
mettront à genoux et chaque nation suivra son Prophète et ils diront : "O un tel ! Intercède 
[pour nous auprès d’Allah]" jusqu’à ce que [le droit] d’intercession soit donné au Prophète 
(Mouhammad) et ce sera le jour où Allah l’élèvera au Maqâm Mahmoûd (une station de 
louange et de gloire)". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4718). 

B) Djâbir bin Abdillah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
« Quiconque, après avoir écouté YAzâne (appel à la prière) dit : "O Allah, Seigneur de cet 
appel parfait et de cette* prière annoncée! Donne à Mouhammad Al-Wasîlah et Al-Fadhîlah* 
et élève-le au Maqâm Mahmoûd que Tu lui as promis", mon intercession lui sera accordée le 
Jour de la Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4719). 

* Al-Wasîlah est la position la plus élevée du Paradis qui est particulièrement accordée au 
Prophète ^ tandis que Al-Fadhîlah est le degré supplémentaire d’honneur qui lui est accordé 
sur les créatures. 
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81. Et dis: «La vérité (l’Islam) est venue 
et Terreur (le polythéisme) a disparu. Car 
Terreur est destinée à disparaître». 

82. Nous faisons descendre du Qour'ân, 
ce qui est une guérison et une miséricorde 
pour les croyants [qui suivent le pur mono* 
théisme islamique]. Cependant, cela ne fait 
qu’accroître en perdition les Zhâlimoûn (in¬ 
justes, polythéistes). 

83. Et quand Nous comblons l’homme de 
bienfaits; il se détourne et se replie sur lui- 
même ; et quand un mal le touche, le voilà 
profondément désespéré. 

84. Dis [ô Mouhammad aux gens] : 
«Chacun agit selon sa méthode; cependant 
que votre Seigneur connaît mieux qui suit la 
meilleure voie». 

85. Et ils t’interrogent au sujet de Rouh 
(l’esprit). Dis : «L’esprit relève de l’Ordre de 
mon Seigneur». Et on ne vous a donné que 
peu de connaissance. 

86. Si Nous voulons, Nous pouvons certes 
faire disparaître ce que Nous t’avons révélé ; 
et tu ne trouverais par la suite aucun défen¬ 
seur contre Nous, 

87. si ce n’est par une miséricorde de ton 
Seigneur ; car en vérité Sa grâce sur toi est 
grande. 

88. Dis : « Même si les hommes et les 
djinns s’unissaient pour produire quelque 
chose de semblable à ce Qour’ân , ils ne 
sauraient produire rien de semblable, même 
s’ils se soutenaient les uns les autres». 

89. Et certes, Nous avons déployé pour 
les gens, dans ce Qour’ân , toutes sortes 
d’exemples. Mais la plupart des gens s’obsti¬ 
nent à être mécréants. 

90. Et ils dirent: «Nous ne croirons pas 
en toi, jusqu’à ce que tu aies fait jaillir de 
terre, pour nous, une source ; 
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91. ou que tu aies un jardin de palmiers 
et de vignes, entre lesquels tu feras jaillir des 
ruisseaux en abondance ; 

92. ou que tu fasses tomber sur nous, 
comme tu le prétends, le ciel en morceaux, 
ou que tu fasses venir Allah et les anges en 
face de nous ; 

93. ou que tu aies une maison [garnie] 
d’ornements ; ou que tu sois monté au ciel. 
Et nous ne croirons pas à ta montée au ciel, 
jusqu’à ce que tu fasses descendre sur nous 
un Livre que nous puissions lire». Disf¬ 
leur] : « Gloire à mon Seigneur ! Ne suis-je 
qu’un être humain, un messager ? » 

94. Et rien n’empêcha les gens de croire, 
quand le guide leur est parvenu, si ce n’est 
qu’ils disaient: «Allah envoie-t-Il un être 
humain [comme] messager?» 

95. Dis : «S’il y avait sur terre des anges 
marchant tranquillement, Nous aurions cer¬ 
tes fait descendre sur eux du ciel un ange 
[comme] messager». 



96. Dis : « Allah suffit comme témoin en¬ 
tre vous et moi». Il est, sur Ses serviteurs, 
parfaitement Connaisseur et Clairvoyant. 

97. Celui qu’Allah guide, c’est lui le bien- 
guidé et ceux qu’il égare... tu ne leur trouve¬ 
ras jamais Awliyâ (défenseurs, alliés) en 
dehors de Lui et le Jour de la Résurrection, 
Nous les rassemblerons en les traînant sur 
leurs visages,^ aveugles, muets et sourds. 
L’enfer sera leur demeure : chaque fois que 
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^ Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme a dit: "Ô Prophète d’Allah ! 
Allah fera-t-Il traîner le mécréant sur son visage en le faisant venir au lieu du 
Rassemblement ?" Le Prophète répondit : « Celui qui a fait marcher le mécréant sur ses pieds 
dans ce monde ne sera-t-Il pas capable de le faire marcher sur son visage le Jour du Jugement 
Dernier?». Qatâda ajouta: "Si! Par la Puissance de notre Seigneur". (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 4760). 
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son feu s’affaiblira, Nous leur accroîtrons la 
flamme, ardente. 

98. Telle sera leur sanction parce qu’ils 
ne croient pas en Nos Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) et 
disent: «Quand nous serons ossements et 
poussière, serons-nous ressuscités en une 
nouvelle création ? » 

99. N’ont-ils pas vu qu’Allah qui a créé 
les deux et la terre est capable de créer 
leurs pareils? Il leur a fixé un terme, sur 
lequel il n’y a aucun doute, mais les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) s’obstinent dans 
leur mécréance. 

100. Dis: «Si c’était vous qui possédiez 
les trésors de la miséricorde de mon Sei¬ 
gneur, vous lésineriez certes, de peur de les 
dépenser. Et l’homme est très avare ! 
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101. Et certes, Nous donnâmes à Moû-sâ 
neuf miracles évidents. Demande donc aux 
enfants d’Israël, lorsqu’il leur vint et que 
Fir’awn lui dit : «Ô Moû-sâ, je pense que tu 
es ensorcelé ». 

102. Il dit: «Tu sais fort bien que ces 
choses (les miracles), seul le Seigneur des 
cieux et de la terre les a fait descendre 
comme autant de preuves illuminantes; et 
certes, ô Fir’awn, je te crois perdu». 

103. [Fir’awn] voulut donc les expulser du 
pays. Alors Nous les noyâmes tous, lui et 
ceux qui étaient avec lui. 

104. Et après lui, Nous dîmes aux enfants 
d’Israël: «Habitez la terre». Puis, lorsque 
viendra la promesse de la [vie] dernière, 
Nous vous ferons venir en foule. 

105. Et c’est en toute vérité que Nous 
l’avons fait descendre (le Qour’ân), et avec 
la vérité il est descendu, et Nous ne t’avons 
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envoyé qu’en annonciateur et avertisseur.^ 

106. Et [Nous avons fait descendre] un 
Qour’ân que Nous avons fragmenté, pour 
que tu le lises lentement aux gens. Et Nous 
l’avons fait descendre graduellement. 

107. Dis : « Croyez-y ou n’y croyez pas. 
Ceux à qui la connaissance a été donnée 
avant cela (parmi les juifs et les chrétiens 
tels Abdoullah bin Salâm et Salmân Alfâri- 
sy), lorsqu’on le leur récite, tombent, pro¬ 
sternés, le menton contre la terre 

108. et disent : « Gloire à notre Seigneur ! 
La promesse de notre Seigneur est assuré¬ 
ment accomplie». 

109. Et ils tombent sur leur menton, 
pleurant, et cela augmente leur humilité». 
[Ici, celui qui lit le Qour’ân en Arabe doit se 
prosterner]. 

110. Dis : « Invoquez Allah, ou invoquez 
le Tout Miséricordieux. Quel que soit le 
nom par lequel vous L’appelez, Il a les plus 
beaux noms. Et dans ta Çalât , ne récite pas 
à voix haute ; et ne l’y abaisse pas trop, mais 
cherche le juste milieu entre les deux». 

111. Et dis; «Louange à Allah qui ne 
S’est jamais attribué d’enfant, qui n’a point 
d’associé en la royauté et qui n’a jamais eu 
[besoin] de Wall (protecteur) contre l’humi¬ 
liation». Et proclame hautement Sa gran¬ 
deur [par le Takbir = Allahou Akbar]. 
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^ A) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 80. 
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Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Louange à Allah qui a fait descendre 
sur Son serviteur (Mouhammad £fe), le Livre 
(le Qour’ân ), et n’y a point introduit de 
tortuosité (ambiguïté) ! 

2. [Un livre] d’une parfaite droiture pour 
avertir [les mécréants] d’une sévère punition 
venant de Sa part et pour annoncer aux 
croyants qui font de bonnes œuvres qu’il y 
aura pour eux une belle récompense, 

3. où ils demeureront éternellement, 
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4. et pour avertir ceux qui disent : « Allah 
S’est attribué un enfant». 

5. Ni eux ni leurs ancêtres n’en savent 
rien. Quelle monstrueuse parole que celle 
qui sort de leurs bouches ! Ce qu’ils disent 
n’est que mensonge.^ 1 
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6. Tu vas peut-être te consumer en cha¬ 
grin parce qu’ils se détournent de toi et ne 
croient pas en ce discours ! 

7. Nous avons placé ce qu’il y a sur la 
terre pour l’embellir, afin d’éprouver [les 
hommes et afin de savoir] qui d’entre eux 
sont les meilleurs dans leurs actions. 

8. Puis, Nous allons sûrement transformer 
sa surface en un sol aride. 

9. Penses-tu que les gens de la caverne et 
d 'Ar-raqîm (inscription ou gravure concer¬ 
nant les nouvelles ou le nombre de ces gens) 
ont constitué une chose extraordinaire d’en¬ 
tre Nos prodiges ? 

10. [Rappelle] quand les jeunes se furent 
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ï 1 ! Voir note sourate 2 (la vache) : verset 116. 
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réfugiés dans la caverne, ils dirent: «Ô 
notre Seigneur, donne-nous de Ta part une 
miséricorde ; et assure-nous la droiture dans 
tout ce qui nous concerne ». 

11. Alors, Nous avons assourdi leurs 
oreilles [en les plongeant dans un sommeil 
profond] dans la caverne pendant de nom¬ 
breuses années. 

12. Ensuite, Nous les avons ressuscités 
(réveillés), afin de savoir lequel des deux 
groupes [qui discutaient à leur sujet] saurait 
le mieux calculer la durée exacte de leur 
séjour. 

13. Nous allons te raconter [ô Mouham- 
mad leur récit en toute vérité. Ce sont 
des jeunes gens qui croyaient en leur Sei¬ 
gneur ; et Nous leurs avons accordé les plus 
grands moyens de se diriger [dans la bonne 
voie]. 

14. Nous avons fortifié leurs cœurs lors¬ 
qu’ils s’étaient levés pour dire : « Notre Sei¬ 
gneur est le Seigneur des cieux et de la 
terre : jamais nous n’invoquerons de divinité 
en dehors de Lui, sans quoi, nous transgres¬ 
serions dans nos paroles. 

15. Voilà que nos concitoyens ont adopté 
en dehors de Lui des Alihah (divinités). Que 
n’apportent-ils sur elles une preuve éviden¬ 
te ? Quel pire injuste donc que celui qui 
invente un mensonge contre Allah ? 

16. Et quand vous vous serez séparés 
d’eux et de ce qu’ils adorent en dehors 
d’Allah, réfugiez-vous donc dans la caverne : 
votre Seigneur répandra de Sa miséricorde 
sur vous et disposera pour vous un adoucis¬ 
sement à votre sort». 

17. Si tu avais vu le soleil, quand il se 
lève, s’écarter de leur caverne vers la droite, 
et quand il se couche, passer à leur gauche, 
tandis qu’eux-mêmes sont là, dans une partie 




\xX> 


<4 êÿ 'AA** 


03 b-.U' 






*y •j.i. £>•: 

p-f*[ jpJ u ijaa * j ^- 

© / > >>'* " . '> -- 


1 LL. 1 !. L-ii lâi 1 \ 


à* 

Z '. * \ * '.V\ xi*-' 

zAJjï Lu zlyUb 

^ % oie» 

s ' t' " " 

/ V // /--*v ^ y' .“î 

Qp LàS 4ü\ Je- pUil 

'A *û[ jw j 

(JS & A & 1$Aj 


y >■'' * "A ■ S, jA 

Jf* jjy OaLL ' i]_ ô - 1 *5 

lij J A-iÿ 

4 








Sourate 18. Al-Kahf 


15 ème Partie 


426 


\ 0 




spacieuse [de la caverne]... Cela est une des 
Ayât (merveilles, preuves, évidences) d’Allah. 
Celui qu’Allah guide, c’est lui le bien-guidé. 
Et quiconque II égare, tu ne trouveras alors 
pour lui aucun Wali (allié) pour le mettre 
sur la bonne voie. 

18. Et tu les aurais cru éveillés, alors 
qu’ils dormaient. Et Nous les tournions sur 
le côté droit et sur le côté gauche, tandis 
que leur chien était à l’entrée, pattes éten¬ 
dues. Si tu les avais aperçus, certes tu leur 
aurais tourné le dos en fuyant ; et tu aurais 
été assurément rempli d’effroi devant eux. 

19. Et c’est ainsi que Nous les ressuscitâ¬ 
mes (réveillâmes de leur long sommeil), afin 
qu’ils s’interrogent entre eux. L’un parmi 
eux dit : « Combien de temps avez-vous de¬ 
meuré là?» Ils dirent: «Nous avons demeu¬ 
ré un jour ou une partie d’un jour». 
D’autres dirent : «Votre Seigneur sait mieux 
combien [de temps] vous y avez demeuré. 
Envoyez donc l’un de vous à la ville avec 
votre argent que voici, pour qu’il voit quel 
aliment est le plus pur et qu’il vous apporte 
de quoi vous nourrir. Qu’il agisse avec tact ; 
et qu’il ne donne l’éveil à personne sur vous. 

20. Si jamais ils vous attrapent, ils vous 
lapideront ou vous feront retourner à leur 
religion, et vous ne réussirez alors plus 
jamais ». 
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21. Et c’est ainsi que Nous fîmes qu’ils 
furent découverts, afin qu’ils (les gens de la 
cité) sachent que la promesse d’Allah est 
vérité et qu’il n’y ait point de doute au sujet 
de l’Heure. [Rappelle] quand ils discutèrent à 
leur sujet et déclarèrent : « Construisez sur eux 
un édifice. Leur Seigneur les connaît mieux». 
Mais ceux qui l’emportèrent [dans la discus¬ 
sion] dirent: «Elevons sur eux un sanctuaire». 
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22. Ils diront: «Ils étaient trois et le 
quatrième était leur chien». Et ils diront en 
conjecturant sur leur mystère qu’ils étaient 
cinq, le sixième étant leur chien et ils diront : 
«Sept, le huitième étant leur chien». Dis [ô 
Mouhammad |g|] : «Mon Seigneur connaît 
mieux leur nombre. Il n’en est que peu qui 
le savent». Ne discute à leur sujet que d’une 
façon apparente et ne consulte personne en 
ce qui les concerne. 

23. Et ne dis jamais, à propos d’une 
chose : «Je la ferai sûrement demain», 

24. sans ajouter Inchâ-Allah : « Si Allah le 
veut », et évoque ton Seigneur quand tu 
oublies et dis: «Je souhaite que mon Sei¬ 
gneur me guide et me mène plus près de ce 
qui est correct». 

25. Or, ils demeurèrent dans leur caverne 
trois cent ans et en ajoutèrent neuf (années). 

26. Dis: «Allah sait mieux combien de 
temps ils demeurèrent là». A Lui appartient 
l’inconnaissable des deux et de la terre. 
Comme II est Voyant et Audient ! Ils n’ont 
aucun allié en dehors de Lui et II n’associe 
personne à Son commandement. 

27. Et récite ce qui t’a été révélé du Livre 
de ton Seigneur (le Qour’ân ). Nul ne peut 
changer Ses paroles. Et tu ne trouveras, en 
dehors de Lui, aucun refuge. 
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28. Fais preuve de patience [en restant] 
avec ceux qui évoquent leur Seigneur matin et 
soir, désirant [voir] Sa Face. Et que tes yeux 
ne se détachent point d’eux, en cherchant le 
[faux] brillant de la vie sur terre. Et n’obéis 
pas à celui dont Nous avons rendu le cœur 
inaltcntif à Notre rappel, qui poursuit sa pas¬ 
sion cl dont le comportement est outrancier. 
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29. Et dis: «La vérité émane de votre 
Seigneur. Quiconque le veut, qu’il croie, et 
quiconque le veut qu’il mécroie». Nous 
avons préparé pour les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) un feu dont les flammes les 
cernent. Et s’ils implorent à boire on les 
abreuvera d’une eau comme du métal fondu, 
brûlant les visages. Quelle mauvaise boisson 
et quelle détestable demeure ! 

30. Ceux qui croient et font de bonnes 
œuvres... vraiment Nous ne laissons pas 
perdre la récompense de celui qui fait „ le 
bien. 

31. Voilà ceux qui auront les jardins du 
séjour [éternel] sous lesquels coulent les 
ruisseaux. Ils y seront parés de bracelets d’or 
et se vêtiront d’habits verts de soie fine et 
de brocart, accoudés sur des divans [bien 
ornés]. Quelle bonne récompense et quelle 
belle demeure ! 

32. Donne-leur l’exemple de deux hom¬ 
mes : à l’un d’eux Nous avons assigné deux 
jardins de vignes que Nous avons entourés 
de palmiers et Nous avons mis entre les 
deux jardins des champs cultivés. 

33. Les deux jardins produisaient leur 
récolte sans jamais manquer. Et Nous avons 
fait jaillir entre eux un ruisseau. 

34. Et il avait des fruits et dit alors à son 
compagnon avec qui il conversait: «Je pos¬ 
sède plus de bien que toi, et je suis plus 
puissant que toi grâce à mon clan». 

35. Il entra dans son jardin, coupable en¬ 
vers lui-même [par sa mécréance] ; il dit : «Je 
ne pense pas que ceci puisse jamais périr, 

36. et je ne pense pas que l’Heure vien¬ 
dra. Et si on me ramène vers mon Seigneur, 
je trouverai certes meilleur lieu de retour 
que ce jardin ». 
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37. Son compagnon lui dit, tout en con¬ 
versant avec lui : « Serais-tu mécréant envers 
Celui qui t’a créé de terre (allusion à la 
création d’Adam), puis de sperme et enfin 
t’a façonné en homme ? 

38. Quant à moi, c’est Allah qui est mon 
Seigneur ; et je n’associe personne à mon 
Seigneur. 

39. En entrant dans ton jardin, que ne 
dis-tu: «Telle est la volonté [et la grâce] 
d’Allah ! Il n’y a de puissance que par 
Allah ». [1] Si tu me vois moins pourvu que 
toi en biens et en enfants, 

40. il se peut que mon Seigneur, bientôt, 
me donne quelque chose de meilleur que 
ton jardin, quTl envoie sur [ce dernier], du 
ciel, quelque Housbân (calamité, fléau), et 
que son sol devienne glissant, 

41. ou que son eau se perde en profon¬ 
deur, de sorte que tu ne puisses plus la 
retrouver». 

42. Et sa récolte fut détruite et il se mit 
alors à se tordre les deux mains à cause de 
ce qu’il y avait dépensé, cependant que ses 
treilles étaient complètement ravagées. Et il 
disait: «Que je souhaite n’avoir associé per¬ 
sonne à mon Seigneur ! ». 

43. Il n’eut aucun groupe de gens pour le 
secourir contre [la punition] d’Allah. Et il ne 
put se secourir lui-même. 
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[1] Ce qui est dit à propos de l’expression : «Lâ hawla wa la qouwwata illâ billâh (Il n’y a de 
force et de puissance qu’en Allah) ». 

Aboû Moû-sâ Al-Ach‘ari - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète jgg commença à 
escalader une place élevée ou une colline. Un homme (parmi ses compagnons) monta et cria 
à haute voix : "La ilâha illal-lâhou wal-lâhou akbar". * Le Messager d’Allah qui était monté 
sur sa mule, dit : « Certes, vous n’appelez pas un sourd ou un absent » puis ajouta : « O Aboû 
Moû-sâ (ou Ô Abdallah) ! Dois-je t’enseigner une expression tirée du trésor du Paradis ? ». Je 
dis : "Oui". Il dit : «Lâ hawla wa là qouwwata illâ billâh (Il n’y a de force et de puissance qu’en 
Allah)». 

* Il n’y a point de divinité digne d’adoration hormis Allah et Allah est le Plus Grand. 
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44. En l’occurrence, la souveraine protec¬ 
tion appartient à Allah, le Vrai. Il accorde la 
meilleure récompense et le meilleur résultat. 

45. Et propose-leur l’exemple de la vie 
d’ici-bas. Elle est semblable à une eau que 
Nous faisons descendre du ciel ; la végéta¬ 
tion de la terre se mélange à elle. Puis elle 
devient de l’herbe desséchée que les vents 
dispersent. Allah est certes Puissant en tou¬ 
tes choses ! 

46. Les biens et les enfants sont l’orne¬ 
ment de la vie de ce monde. Cependant, les 
bonnes œuvres^ 11 qui persistent ont auprès 
de ton Seigneur une meilleure récompense 
et [suscitent] une belle espérance. 

47. [Rappelle] le jour où Nous ferons 
marcher les montagnes et où tu verras la 
terre nivelée [comme une plaine] et Nous les 
(les hommes) rassemblerons sans en omettre 
un seul. 

48. Et ils seront présentés en rangs de¬ 
vant ton Seigneur. «Vous voilà venus à Nous 
comme Nous vous avons créés la première 
fois. Pourtant vous prétendiez que Nous ne 
remplirions pas Nos promesses». 

49. Et on déposera le livre [de chacun]. 
Alors tu verras les Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables) effrayés 
par ce qu’il y a dedans, dire: «Malheur à 
nous, qu’a donc ce livre à n’omettre de 
mentionner ni péché véniel (petit) ni péché 
capital (grand) ? » Et ils trouveront devant 
eux tout ce qu’ils ont œuvré. Et ton Sei¬ 
gneur ne fait du tort à personne. 

50. Et lorsque Nous dîmes aux anges : 
«Prosternez-vous devant Adam», ils se pro- 
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i 1 ! De bonnes actions : les cinq prières obligatoires, les actions de soumission à Allah, les 
bonnes et gentilles paroles, le rappel d’Allah par la glorification, les louanges et les 
remerciements. 
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sternèrent, excepté Iblîs (Satan) qui était du 
nombre des djinns et qui se révolta contre le 
commandement de son Seigneur. Allez-vous 
cependant le prendre, ainsi que sa descendan¬ 
ce, pour alliés en dehors de Moi, alors qu’ils 
sont vos ennemis ? Quel mauvais échange 
pour les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) ! 

51. Je (Allah) ne les ai pas pris (Iblîs et 
sa descendance) comme témoins de la créa¬ 
tion des deux et de la terre, ni de la création 
de leurs propres personnes. Et Je n’ai pas 
pris comme aides ceux qui égarent. 

52. Et [rappelle] le jour où II dira : «Appe¬ 
lez ceux que vous prétendiez être Mes asso¬ 
ciés», ils les appelleront; mais eux ne leur 
répondront pas : Nous aurons placé entre eux 
une Maubic (vallée de perdition).^ 

53. Et les Moudjrimoûn (criminels, poly¬ 
théistes, pécheurs) verront le feu. Il seront 
alors convaincus qu’ils y tomberont et n’en 
trouveront pas d’échappatoire. 

54. Et assurément, Nous avons déployé 
pour les gens, dans ce Qouran , toutes sortes 
d’exemples. L’homme cependant, est de tous 
les êtres le plus grand discuteur. 
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55. Qu’est-ce qui a donc empêché les 
gens de croire, lorsque le guide leur est 
venu, ainsi que de demander pardon à leur 
Seigneur, si ce n’est qu’ils veulent subir le 
sort des anciens, ou se trouver face à face 
avec le châtiment. 

56. Et Nous n’envoyons les messagers que 
pour annoncer la bonne nouvelle et avertir. 
Et ceux qui ont mécru discutent avec de faux 
arguments afin d’infirmer la vérité, et pren¬ 
nent en raillerie Mes Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) 
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[1] En arabe, Maubic signifie inimitié, destruction. C’est aussi le nom d’une vallée dans l’Enfer. 
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ainsi que ce (le châtiment) dont on les a 
avertis. 

57. Quel pire injuste que celui à qui on a 
rappelé les Ayât de son Seigneur et qui en 
détourna le dos en oubliant ce que ses deux 
mains ont commis ? Nous avons placé des 
voiles sur leurs cœurs, de sorte qu’ils ne 
comprennent pas [le Qour’ân], et mis une 
lourdeur dans leurs oreilles. Même si tu les 
appelles vers la bonne voie, jamais ils ne 
pourront donc se guider. 

58. Et ton Seigneur est le Pardonneur, le 
Détenteur de la miséricorde. S’il s’en prenait 
à eux pour ce qu’ils ont acquis, Il leur 
hâterait certes le châtiment. Mais il y a pour 
eux un terme fixé (pour l’accomplissement 
des menaces) contre lequel ils ne trouveront 
aucun refuge. 

59. Et voilà les villes que Nous avons fait 
périr quand leurs peuples commirent des 
injustices et Nous avons fixé un rendez-vous 
pour leur destruction. 

60. [Rappelle] quand Moû-sâ dit à son 
valet: «Je n’arrêterai pas avant d’avoir at¬ 
teint le confluent des deux mers, dussé-je 
marcher de longues années».^ 
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[1] Sa-îd bin Djoubaïr - qu’Allah l’agrée - raconte qu’il a dit à Ibnou Abbas - qu’Allah l’agrée 
- : "Nawf Albakâli prétend que Moû-sâ le compagnon de Alkhidr n’est pas le même Moû-sâ, 
le Prophète de Bani Israël. Ibnou Abbas lui dit alors ; "Certes, [Nawfal] l’ennemi d'Allah a dit 
un mensonge car Oubaï Bin Ka’b - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Le 
Prophète Moû-sâ prononça un jour un discours à l’attention des enfants d’Israël (les juifs). On 
lui demanda alors : "Qui est le plus savant des hommes ?". Il répondit : "Je suis le plus savant". 
Allah lui reprocha son oubli de dire que la connaissance de cela appartient à Allah et lui 
révéla alors : « Certes, il y a un de Mes serviteurs au confluent des eaux , il est plus savant que 
toi». «Ô Seigneur! Comment le retrouver?» demanda Moû-sâ. On lui dit: «Prends un 
poisson dans un panier. Ce serviteur se trouvera là où tu perdras le poisson ». Moû-sâ s’en alla en 
compagnie de son valet Youcha’ Bin Noûn portant le poisson dans un panier. Arrivés à un 
rocher, ils se reposèrent et s’endormirent. Le poisson profita pour se glisser furtivement et 
prendre librement son chemin dans la mer. Moû-sâ et son valet ne s’en rendirent pas compte 
et continuèrent leur chemin durant le reste de la nuit et toute la journée. Le lendemain, Moû- 
sâ dit à son valet: «Apporte-nous notre déjeuner car ce voyage nous a beaucoup épuisés».= 
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61. Puis, lorsqu’ils eurent atteint le con¬ 
fluent, ils oublièrent leur poisson qui prit 
alors librement son chemin dans la mer. 

62. Puis, lorsqu’ils eurent dépassé [cet 
endroit], il dit à son valet: «Apporte-nous 

- Moû-sâ ne sentit donc la fatigue qu’après avoir dépassé l’endroit qu’on lui recommanda. Le 
valet lui répondit: «Vois-tu, quand nous nous sommes reposés près du rocher, j’ai oublié le 
poisson». Moû-sâ dit: «Voilà ce que nous cherchions». Ils retournèrent ainsi sur leurs pas en 
suivant leurs traces. Quand ils revinrent au rocher, ils trouvèrent un homme drapé d’un 
manteau. 

Moû-sâ lui adressa le Salâm (le salut). Alkhidr lui dit : 

- Le Salâm existe-t-il dans ton pays ? 

- Je suis Moû-sâ. 

- Moû-sâ, le Prophète des enfants d’Israël ? 

- Oui ! Puis-je te suivre, afin que tu m’enseignes de ce qu’on t’a appris comme bonne 
direction ? 

- Vraiment, tu ne pourras jamais être patient avec moi. Ô Moû-sâ ! Je détiens d’Allah une 
science qu’il m’a enseignée et que tu ignores; et tu détiens d’Allah une science qu’il t’a 
enseignée et que j’ignore. 

- Tu me trouveras inchâ-Allah (si Allah le veut) patient et je ne désobéirai à aucun de tes 
ordres. 

Ils partirent tous deux en marchant le long de la côte faute de trouver un bateau. Un bateau 
vint à passer et ils demandèrent d’être embarqués. On reconnut Alkhidr et ils furent 
embarqués gratuitement. Un oiseau se posa alors sur le bord du bateau et becqueta la mer 
deux ou trois fois. Alkhidr dit : 

- « O Moû-sâ ! Ma science et la tienne n’ont rien diminué de la science d’Allah comme cet 
oiseau n’a rien diminué de l’eau de la mer». Puis il se dirigea vers une planche du bateau et 
l’arracha. 

- Des gens qui nous ont embarqués gratuitement ! et tu ébréches leur bateau pour les noyer ! 
s’écria Moû-sâ. 

- N’ai-je pas dit que tu ne pourrais pas garder patience en ma compagnie ? 

- Ne t’en prends pas à moi, dit Moû-sâ, pour un oubli de ma part ; et ne m’impose pas de 
grandes difficultés dans mon affaire. 

Ce fut la première désobéissance de Moû-sâ par inadvertance. Puis ils repartirent et 
trouvèrent un garçon qui jouait avec ses camarades. Alkhidr se précipita pour prendre sa tête 
d’en haut et l’arracher avec la main. Moû-sâ lui dit alors : 

- As-tu tué un être innocent qui n’a tué personne ? 

- N’ai-je pas dit que tu ne pourrais pas garder patience en ma compagnie ? » lui dit l’autre. 
Iboun Ouyaïna dit : "Ceci est plus confirmé". Ils reprirent leur chemin et, arrivés dans un 
village, ils demandèrent à manger aux habitants mais ceux-ci refusèrent de leur donner 
l'hospitalité. Ils trouvèrent dans le village un mur qui était sur le point de s’écrouler. Alkhidr 
fit un geste de sa main et le redressa. Alors Moû-sâ lui dit : 

- Si tu le voulais, tu aurais bien pu réclamer pour cela un salaire. 

- Ceci marque la séparation entre toi et moi, dit l’homme. 

I,e Prophète dit : «Qu’Allah fasse miséricorde à Moû-sâ. Nous aurions tant voulu qu’il fut 
patient afin que nous sachions la fin de leur affaire». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4725). 
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notre déjeuner : nous avons rencontré de la 
fatigue dans notre présent voyage». 

63. [Le valet lui] dit : « Quand nous avons 
pris refuge près du rocher, vois-tu, j’ai oublié 
le poisson - seul Chaythân (le diable) a pu 
m’empêcher d’y penser - et il a curieuse¬ 
ment pris son chemin dans la mer». 

64. [Moû-sâ] dit: «Voilà ce que nous 
cherchions». Puis, ils retournèrent sur leurs 
pas, en suivant leurs traces. 

65. Ils trouvèrent l’un de Nos serviteurs 
(Alkhidr) à qui Nous avions donné une 
grâce, de Notre part, et à qui Nous avions 
enseigné une science émanant de Nous. 

66. Moû-sâ lui dit: «Puis-je te suivre, à 
condition que tu m’apprennes de ce qu’on t’a 
appris concernant une bonne direction ? ». 

67. [Alkhidr] dit : «Vraiment, tu ne pour¬ 
ras jamais être patient avec moi. 

68. Et comment pourrais-tu endurer des 
choses que tu n’embrasses pas par ta con¬ 
naissance ? ». 

69. [Moû-sâ] lui dit : « Si Allah veut, tu 
me trouveras patient; et je ne désobéirai à 
aucun de tes ordres». 

70. [Alkhidr] dit : « Si tu me suis, ne 
m’interroge sur rien tant que je ne t’en 
aurais pas fait mention». 

71. Alors les deux partirent. Et après qu’ils 
furent montés sur un bateau, l’homme y fit une 
brèche. [Moû-sâ] lui dit : «Est-ce pour noyer ses 
occupants que tu l’as ébréché ? Tu as commis, 
certes, une Imr (chose monstrueuse) ! ». 

72. [Alkhidr] répondit : « N’ai-je pas dit 
que tu ne pourrais pas garder patience en 
ma compagnie ? ». 

73. [Moû-sâ] dit : « Ne t’en prends pas à 
moi pour un oubli de ma part ; 111 et ne 
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Hl A) Si l’on fait quelque chose contre son serment par oubli doit-on faire l’expiation? A ce= 
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m’impose pas de grande difficulté dans mon 
affaire ». 

74. Puis ils repartirent ; et quand ils eu¬ 
rent rencontré un enfant, [l’homme] le tua. 
Alors [Moû-sâ] lui dit : « As-tu tué un être 
innocent, qui n’a tué personne? Tu as 
commis certes, une Noukr (chose affreu¬ 
se) ! » 
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=propos Allah a dit : 

«Nui blâme sur vous pour ce que vous faites par erreur». Sourate 33 (les coalisés) : verset 5. 

«Ne ten prends pas à moi, [dit Moû-sâ à Alkhidr] pour un oubli de ma part ». Sourate 18 (la 
caverne) : verset 73. 

En outre, Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Allah 
pardonne à mes adeptes les mauvaises idées que leurs âmes leur chuchotent ou suggèrent 
aussi longtemps qu’ils ne les traduisent pas en actes ou paroles». (Çahîhoul-Boukhâty, Hadîs 
no 6664). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Quiconque mange 
[et boit] par oubli alors qu’il jeûne, qu’il achève son jeûne car c’est Allah qui l’a fait manger et 
boire». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6669). 
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75. [Alkhidr] lui dit: «Ne t’ai-je pas dit 
que tu ne pourrais pas garder patience en 
ma compagnie ? ». 

76. «Si, après cela, je t’interroge sur quoi 
que ce soit, dit [Moû-sâ], alors ne me laisse 
plus t’accompagner. Tu seras alors excusé de 
te séparer de moi». 

77. Ils repartirent ; et quand ils turent 
arrivés à un village habité, ils demandèrent à 
manger à ses habitants ; mais ceux-ci refusè¬ 
rent de leur donner l’hospitalité. Ensuite, ils 
y trouvèrent un mur sur le point de s’écrou¬ 
ler. L’homme le redressa. Alors [Moû-sâ] lui 
dit : « Si tu voulais, tu aurais bien pu récla¬ 
mer pour cela un salaire». 

78. « Ceci [marque] la séparation entre 
toi et moi, dit [Alkhidr]. Je vais t’apprendre 
l’interprétation de ce que tu n’as pu suppor¬ 
ter avec patience. 

79. Pour ce qui est du bateau, il apparte¬ 
nait à des Ma-sâkîn (pauvres gens) qui 
travaillaient en mer. Je voulais donc le 
rendre défectueux, car il y avait derrière eux 
un roi qui saisissait de force tout bateau [en 
bon état]. 

80. Quant au garçon, son père et sa mère 
étaient des croyants ; nous avons craint qu’il 
ne les entraînât dans la rébellion et la 
mécréance. 

81. Nous avons donc voulu que leur Sei¬ 
gneur leur accordât en échange un autre 
plus pur et plus affectueux. 

82. Et quant au mur, il appartenait à 
deux garçons orphelins de la ville, et il y 
avait dessous un trésor leur appartenant ; et 
leur père était un homme vertueux. Ton 
Seigneur a donc voulu qu’ils atteignent leur 
maturité et qu’ils extraient [eux-mêmes] leur 
trésor, par une miséricorde de ton Seigneur. 
Je ne l’ai d’ailleurs pas fait de mon propre 
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chef. Voilà l'interprétation de ce que tu n’as 
pas pu endurer». 

83. Et ils t’interrogent sur Zoul-Qarnaïn. 
Dis: «Je vais vous en citer quelque fait 
mémorable ». 

84. Vraiment, Nous avons affermi sa puis¬ 
sance sur terre, et Nous lui avons donné 
libre voie à toute chose. 



85. Il suivit donc une voie. 




S 


86. Et quand il eut atteint le Couchant, il 
trouva que le soleil se couchait dans une 
source boueuse, et, auprès d’elle il trouva 

a 

une peuplade [impie]. Nous dîmes: «O 
Zoul-Qarnaïn ! Ou tu les châties, ou tu uses 
de bienveillance à leur égard». 

87. Il dit : « Quant à celui qui est injuste, 
nous le châtierons ; ensuite il sera ramené 
vers son Seigneur qui le punira d’un châti¬ 
ment terrible. 

88. Et quant à celui qui croit et fait 
bonne œuvre, il aura en retour, la plus belle 
récompense. Et nous lui donnerons des 
ordres faciles à exécuter». 

89. Puis, il suivit une autre voie. 
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90. Et quand il eut atteint le Levant, il 
trouva que le soleil se levait sur une peu¬ 
plade à laquelle Nous n’avions pas donné de 
voile pour se protéger. 

91. Il en fut ainsi et Nous embrassons de 
Notre Science ce qu’il détenait. 

92. Puis, il suivit une autre voie. 
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93. Et quant il eut atteint un endroit situé 
entre les Deux Barrières (montagnes), il 
trouva derrière elles une peuplade qui ne 
comprenait presque aucun langage. 

94. Us dirent: «O Zoul-Qarnaïn, les 
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Ya’djoûdj et les Ma’djoûdj 111 commettent 
du désordre sur terre. Est-ce que nous pour¬ 
rons t’accorder un tribut pour construire une 
barrière entre eux et nous ? » 

95.11 dit: «Ce que Mon Seigneur m’a 
conféré vaut mieux [que vos dons]. Aidez- 
moi donc avec [toute votre] énergie et je 
construirai un rempart entre vous et eux. 

96. Apportez-moi des blocs de fer». Puis, 
lorsqu’il en eut comblé l’espace entre les 
deux montagnes, il dit: «Soufflez!» Puis, 
lorsqu’il l’eut rendu une fournaise, il dit : 
«Apportez-moi du cuivre fondu, que je le 
déverse dessus». 

97. Ainsi, ils ne purent guère l’escalader 
ni l’ébrécher non plus. 

98. Il dit : « Ceci est une miséricorde de 
la part de mon Seigneur. Mais, lorsque la 
promesse de mon Seigneur viendra, Il le 
nivellera. Et la promesse de mon Seigneur 
est vérité». 

99. Nous les laisserons, ce jour-là, défer¬ 
ler comme les flots les uns sur les autres, et 
on soufflera dans la Trompe et Nous les 
rassemblerons tous. 

100. Et ce jour-là Nous présenterons de 
près l’enfer aux mécréants, 
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[1] Ya’djoûdj et Ma’djoûdj (le peuple de Gog et Magog) : pour plus de détails sur eux, voir 
Tafsir Alqourtoubi. 

Zainab bint Djahch - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte qu’un jour le Messager d’Allah 
^ entra chez elle dans un état de crainte et dit : « Lâ ilâha illallâh ! (Point de divinité digne 
d’adoration hormis Allah). Malheur aux arabes pour le grand mal qui s’est approché [d eux]. 
Aujourd’hui un trou a été percé dans le barrage de Ya’djoûdj et Ma’djoûdj (Gog et Magog) 
comme ceci». Et le Prophète fit un cercle avec son pouce et son index. "Ô Messager d’Allah ! 
Serons-nous détruits alors qu’il y a des pieux parmi nous ?” demanda Zainab bint Djahch. Le 
Prophète répondit: «Oui, s’il y a trop de Khabgs* (péchés)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
7135). 

*Le mot Khabas désigne les relations sexuelles illicites, les enfants illégitimes et toute autre 
action mauvaise, en particulier les péchés. (Voir Fat-houl-Bâri, le commentaire de Çahîhoul- 
Boukhâry). 
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101 . dont les yeux étaient couverts d’un 
voile qui les empêchait de penser à Moi, et 
ils ne pouvaient rien entendre non plus. 

102. Ceux qui ont mécru, comptent-ils 
donc pouvoir prendre, pour Awliyâ (défen¬ 
seurs, alliés) Mes serviteurs en dehors de 
Moi [tels les anges, les messagers d’Allah 

A 

comme Jésus ( É I-sâ)...] ? Nous avons préparé 
l’enfer comme résidence pour les mé¬ 
créants.^ 

103. Dis [ô Mouhammad #§] : «Voulez- 
vous que Nous vous apprenions lesquels sont 
les plus grands perdants, en œuvres ? 

104. Ceux dont l’effort, dans la vie pré¬ 
sente, s’est égaré, alors qu’ils s’imaginent 
faire le bienJ 2] 

105. Ceux-là qui ont nié les Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...) de leur Seigneur, ainsi que Sa 
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^ Allah le Tout-Puissant a dit: «//s (/es juifs et les chrétiens) ont pris leurs rabbins et leurs 
moines, ainsi que le Messie fils de Maryam, comme seigneurs en dehors dAllah, alors qu’on ne 
leur a commandé que d’adorer une Divinité Unique (Allah), Pas de divinité [digne d’adoration] à 
part Lui! Gloire à Lui! Il est au-dessus de ce qu’ils [Lui] associent». Sourate 9 (le repentir): 
verset 31. Ahmad, Attirmizy et Ibnou Djarîr rapportent que, alors que le Messager d’Allah 
récitait un jour ce verset, Adi bin Hâtim riposta en disant : "Ô Messager d’Allah, ils ne les ont 
pas adorés". Le Messager d’Allah lui dit: «N’est-ce pas que ces rabbins et ces moines avaient 
rendu le licite illicite et vice-versa et que les gens du Livre (les juifs et les chrétiens) leur 
avaient obéi en cela? En faisant ainsi, ils les avaient réellement adorés». Voir Tafsir Attabari 
vol. 10. 

[2] Pour être acceptées, il est stipulé que les bonnes actions justes doivent remplir les 
conditions suivantes : 

a) Etre exclusivement vouées à Allah Seul, sans ostentation ou recherche d’éloge ou de 
renommée. 

b) Etre conformes à la Sounnah du Messager d’Allah Mouhammad bin ‘Abdillah le 
dernier des Prophètes et Messagers. 

Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Toute 
innovation dans nos enseignements (l’Islam tel qu’enseigné par le Prophète) sera rejetée». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2697). 

Dans un autre Hadîs rapporté par ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - le Prophète ^ a dit : 
«Tout acte d’adoration non conforme à nos enseignements (l’Islam tel qu’enseigné par le 
Prophète) est à rejeter». ( Çahîhoul-Boukhâry , le livre de l’attachement ferme au Qour’ân et à 
la Sounnah, chapitre no 20). 
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rencontre, leurs actions sont donc vaines». 
Nous ne leur assignerons pas de poids au 
Jour de la résurrection. 

106. C’est que leur rétribution sera l’en¬ 
fer, pour avoir mécru et pris en raillerie Mes 
signes (enseignements) et Mes messagers. 

107. Certes, ceux qui croient [en l’Unicité 
d’Allah] et font de bonnes oeuvres auront 
pour résidence les jardins du « Firdaws » 
(Paradis), 

108. où ils demeureront éternellement, 
sans désirer aucun changement. 

109. Dis : «Si la mer était une encre 
[pour écrire] les paroles de mon Seigneur, 
certes la mer s’épuiserait avant que ne soient 
épuisées les paroles de mon Seigneur, quand 
même Nous lui apporterions son équivalent 
comme renfort ». 

110. Dis [ô Mouhammad «É| aux gens] : 
« Je suis en fait un être humain comme vous. 
Il m’a été révélé que votre Dieu est un Dieu 
Unique (Allah) ! Quiconque, donc, espère 
rencontrer^ son Seigneur, qu’il fasse de 
bonnes actions et qu’il n’associe, dans son 
adoration, rien à son Seigneur ». 
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Sourate 19 MARYAM 
(98 versets - Pré-Hégire) 




Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. Kâf, Ha, Ya, Aîn, Çâd. (ces lettres sont 
l’un des miracles du Qour’ân et Allah Seul 
connaît leurs sens). 

2. [Voici le] récit de la miséricorde de ton 
Seigneur envers Son serviteur Zakariyyâ. 




llJ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 31. 
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3. Lorsqu’il invoqua son Seigneur (Allah) 
d’une invocation secrète, 

4. et dit : « O mon Seigneur, mes os sont 
affaiblis et ma tête s’est enflammée de 
cheveux blancs. [Cependant], je n’ai jamais 
été malheureux (déçu) en Te priant, ô mon 
Seigneur. 

5. Je crains [le comportement de] mes 
héritiers, après moi. Et ma propre femme 
est stérile. Accorde-moi, de Ta part, un 
descendant 
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6 . qui héritera de moi et héritera de la 
famille de Ya‘qoûb. Et fais qu’il Te soit 
agréable, ô mon Seigneur». 

7. «Ô Zakariyyâ, Nous t’annonçons la 
bonne nouvelle d’un fils. Son nom sera 
Yahya. Nous ne lui avons pas donné aupara¬ 
vant d’homonyme». 

8 . Et [Zakariyyâ dit] : « Ô mon Seigneur, 
comment aurais-je un fils, quand ma femme 
est stérile et que je suis très avancé en âge ? » 

9. [Allah] lui dit: «Il en sera ainsi! Ton 
Seigneur a dit: «Ceci m’est facile. Et avant 
cela, Je t’ai créé alors que tu n’étais rien». 

10 . «Ô mon Seigneur, dit [Zakariyyâ], 
accorde-moi un signe». «Ton signe, dit 
[Allah] sera que tu ne pourras pas parler 
aux gens pendant trois nuits tout en étant 
bien portant». 

11. Il sortit donc deAlmihrâb (sanctuaire) 
vers son peuple ; puis il leur fit signe de 
prier matin et soir. 

12. ... «O Yahya, tiens fermement au 
Livre (la Tawrât) ! » Nous lui donnâmes la 
sagesse alors qu’il était enfant, 

13. ainsi que la tendresse de Notre part 
et la pureté. Il était pieux, 
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14. et dévoué envers son père et sa mère ; 
et ne fut ni violent ni désobéissant. 

15. Que Salâm (la paix) soit sur lui le 
jour où il naquit, le jour où il mourra, et le 
jour où il sera ressuscité vivant ! 

16. Mentionne, dans le Livre (le 
Qour'ân ), Maryam, quand elle se retira de sa 
famille en un lieu vers l’Orient. 

17. Elle mit entre elle et eux un voile. 
Nous lui envoyâmes Notre Roûh (l’Esprit 
désigne ici l’Ange Djibrîl sur lui la paix), qui 
se présenta à elle sous la forme d’un homme 
parfait. 

18. Elle dit : « Je me réfugie contre toi 
auprès du Tout Miséricordieux. Si tu es 
pieux, [ne m’approche point]. 

19. Il dit : «Je suis en fait un messager de 
ton Seigneur pour te faire don d’un fils 
pur». 

20. Elle dit : « Comment aurais-je un fils, 
quand aucun homme ne m’a touchée, et je 
ne suis pas prostituée ? » 

21. Il dit: «Il en sera ainsi! Cela M’est 
facile, a dit ton Seigneur (Allah) ! Et Nous 
ferons de lui un signe pour les gens, et une 
miséricorde de Notre part. C’est une affaire 
déjà décidée ». 

22. Elle devint donc enceinte [de l’en¬ 
fant]^ 11 et elle se retira avec lui en un lieu 
éloigné [à Bethlehem à 4-6 miles de Jérusa¬ 
lem]. 

23. Puis les douleurs de l’enfantement 
l’amenèrent au tronc du palmier, et elle dit : 
«Malheur à moi! Que je fusse morte avant 
cet instant ! Et que je fusse totalement 
oubliée ! » 
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I 1 ! «Et [mentionne le récit de] celle (Maryam) qui avait préservé sa chasteté. Nous insufflâmes en 
elle un souffle de [vie] venant de Nous et fîmes d'elle ainsi que de son fils, un signe (miracle) 
pour l'univers». Sourate 21 (les prophètes) : verset 91. 
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24. Alors, il l’appela d’au-dessous d’elle, 
[lui disant] : «Ne t’afflige pas. Ton Seigneur 
a placé à tes pieds une source. 

25. Secoue vers toi le tronc du palmier : il 
fera tomber sur toi des dattes fraîches et 
mûres. 

26. Mange donc et bois et que ton œil se 
réjouisse ! Si tu vois quelqu’un d’entre les 
humains, dis-[lui] : «Assurément, j’ai voué un 
jeûne au Tout Miséricordieux : je ne parlerai 
donc aujourd’hui à aucun être humain». 

27. Puis elle vint auprès des siens en le 
portant (le bébé). Ils dirent : « O Maryam, tu 
as fait une chose monstrueuse ! 

28. Sœur de Hâroûn,^ ton père n’était 
pas un homme de mal et ta mère n’était pas 
une prostituée». 

29. Elle fit alors un signe vers lui (le 
bébé). Ils dirent: «Comment parlerions-nous 
à un bébé au berceau ? » [2] 

30. Mais [le bébé] dit : «Je suis vraiment 
le serviteur d’Allah. Il m’a donné le Livre et 
m’a désigné prophète.^ 

31. Où que je sois, Il m’a rendu béni ; et 
Il m’a recommandé, tant que je vivrai, la 
Çalât et la Zakât ; 

32. et la bonté envers ma mère. Il ne m’a 
fait ni violent ni malheureux. 

33. Et que Salâm (la paix) soit sur moi le 
jour où je naquis, le jour où je mourrai, et le 
jour où je serai ressuscité vivant». 

34. Tel est T-sâ, fils de Maryam : parole 
de vérité, dont ils doutent. 

35. Il ne convient pas à Allah de S’attri- 


litïj J"- -W j\j£- "i' Çi ^ Lp-ill 




&*■ CLj 

ùrt ^ J”* 

/, s - > ' / s'** 

^^^5 U —j] J' 


^ 4 > ,, 

-Âil li Lg-®jiî ojli 

[aj ]jji\ Ay\ oibj 


J s >-£ , ✓ -O 

ItaD C_it> ijC* ' B 

. > s « - 


ij l ‘j* lJûS' opLitli 

, .S S 

Qljp Lw» 

Xs* J\i 




" > K 


//• > *> , ^ s ' ,f 

2^ ù»* C* 3jb 




© & ir* 


(3>eJ' r ^4- 


EO ÔJLÂW 4-j 


E >'," -> 




^1 Ce Hâroûn n’est pas le frère de Moû-sâ, mais il s’agit d’un autre homme pieux 
contemporain de Maryam. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 46. 

^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 171. 
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buer un fils [comme le prétendent les chré¬ 
tiens qui disent : "Jésus est fils de Dieu"]. 
Gloire et Pureté à Lui ! Quand 11 décide 
d’une chose, Il dit seulement : « Sois ! » et 
elle estJ 1 * 

36. «Certes, Allah est mon Seigneur tout 
comme votre Seigneur. Adorez-Le donc. 
Voilà un droit chemin (la religion d’Allah 
ou le pur monothéisme islamique)». 

37. [Par la suite] les sectes [de chrétiens] 
divergèrent entre elles. Alors, malheur aux 
mécréants lors de la vue d’un jour terrible 
(le Jour de la Résurrection) 

38. Comme ils entendront et verront bien 
le jour où ils viendront à Nous ! Mais 
aujourd’hui, les Zhâlimoûn (injustes, poly¬ 
théistes) sont dans un égarement évident. 

39. Et avertis-les [ô Mouhammad #g] du 
Jour du regret, quand tout sera réglé ; alors 
qu’ils sont [dans ce monde] inattentifs et 
qu’ils ne croient pasJ 3] 

40. Certes, c’est Nous, en vérité, qui héri¬ 
terons de la terre et de tout ce qui s’y 
trouve, et c’est à Nous qu’ils seront ramenés. 

41. Et mentionne dans le Livre (le 
Qour’ân ), Ibrâhîm. C’était un très véridique 
et un prophète. 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 116. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 103. 

[3] Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : «Le 
jour du Jugement Dernier, on amènera la mort dans la forme d’un bélier blanc et noir. Puis 
un héraut appellera: "Ô gens du Paradis!". Sur ce, ils tendront leurs cous et regarderont 
attentivement. Il demandera : "Connaissez-vous celui-ci ?" Ils diront : "Oui, c’est la mort". 
Quand tous les gens du Paradis l’auront bien vue, le héraut appellera : "Ô gens de 1 Enfer ! . 
Sur ce, ils tendront leurs cous et regarderont attentivement. Il demandera : "Connaissez-vous 
celui-ci ?" Ils diront : "Oui, c’est la mort". Quand tous les gens de l’Enfer l’auront bien vue, le 
bélier sera égorgé et le héraut dira : "Ô gens du Paradis ! Eternité pour vous, il n’y a plus de 
mort. Ô gens de l’enfer ! Eternité pour vous, il n’y a plus de mort". Puis le Prophète récita : 
«Et avertis-les (ô Mouhammad du Jour du Regret (le Jour de la Résurrection) quand tout sera 
réglé ; alors qu’ils sont [dans ce monde] inattentifs et qu’ils ne croient pas». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 4730). 
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42. Lorsqu’il dit à son père : « O mon 
père, pourquoi adores-tu ce qui n’entend ni 
ne voit, et ne te profite en rien ? 

43. Ô mon père, il m’est venu de la 
science ce que tu n’as pas reçu ; suis-moi, 
donc, je te guiderai sur une voie droite. 


uTQ lil-j liLc- Vj 


44. Ô mon père, n’adore pas Chaythân (le 
diable), car Chaythân désobéit au Tout Mi¬ 
séricordieux. 

45. O mon père, je crains qu’un châti¬ 
ment venant du Tout Miséricordieux ne te 
touche et que tu ne deviennes un allié de 
Chaythân (le diable)». 

46. Il (son père) dit : « 0 Ibrâhîm, aurais- 
tu du dédain pour mes divinités ? Si tu ne 
cesses pas, certes je te lapiderais ; éloigne-toi 
de moi pour bien longtemps ». 

47. «Paix sur toi», dit Ibrâhîm. «J’implo¬ 
rerai mon Seigneur de te pardonner car II a 
m’a toujours comblé de Ses bienfaits. 

48. Je me sépare de vous, ainsi que de ce 
que vous invoquez, en dehors d’Allah, et 
j’invoquerai mon Seigneur. J’espère ne pas 
être malheureux dans mon appel à mon 
Seigneur». 

49. Puis, lorsqu’il se fut séparé d’eux et 
de ce qu’ils adoraient en dehors d’Allah, 
Nous lui fîmes don d’Is-hâq et de Ya‘qoûb; 
et de chacun Nous fîmes un prophète. 

50. Et Nous leur donnâmes de Notre 
miséricorde, et Nous leur accordâmes un 
langage sublime de vérité. [1] 

51. Et mentionne dans le Livre (le 
Qour’ân) Moû-sâ. C’était vraiment un élu, et 
c’était un messager et un prophète. 

52. Du côté droit du Mont (Sinaï) Nous 
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i 1 ! Voir note sourate 2 (la vache) : verset 135 et note sourate 16 (les abeilles) : verset 121. 
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l’appelâmes et Nous le fîmes approcher tel 
un confident. 

53. Et par Notre miséricorde, Nous lui 
donnâmes Hâroûn son frère comme prophè¬ 
te. 

54. Et mentionne Ismâ’îl dans le Livre (le 
Qour’ân). Il était fidèle à ses promesses; et 
c’était un messager et un prophète. 

55. Et il commandait à sa famille la Çalât 
et la Zakât ; et il était agréé auprès de son 
Seigneur. 

56. Et mentionne Id-rîs, dans le Livre. 
C’était un véridique et un prophète. 

57. Et nous l’élevâmes à un haut rang. 




58. Voilà ceux qu’Allah a comblés de 
faveurs, parmi les prophètes, parmi les des¬ 
cendants d’Adam, et aussi parmi ceux que 
Nous avons transportés en compagnie de 
Noûh, et parmi la descendance d’Ibrâhîm et 
d’Isrâ’îl, et parmi ceux que Nous avons 
guidés et choisis. Quand les versets du Tout 
Miséricordieux leur étaient récités, ils tom¬ 
baient prosternés en pleurant.^ 

59. Puis leur succédèrent des générations 
qui délaissèrent la Çalât et suivirent leurs 
passions. [2] Ils se trouveront en perdition, 

60. sauf celui qui se repent, croit et fait le 
bien : [31 ceux-là entreront dans le paradis et 
ne seront point lésés, 
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l l l La prosternation: celui qui récite le Qour’ân en arabe doit se prosterner à la fin de ce 
verset en faisant face à la Qibla (direction de la sainte Ka ba à la Mecque). 
l 2 ] «... Et suivirent leurs passions...» : tels la consommation de boissons alcoolisées, le faux 
témoignage ; la consommation des aliments interdits (par exemple la viande des animaux 
comestibles non égorgés selon le commandement d’Allah) ; la consommation des stupéfiants, 
des drogues narcotiques (tels que l’opium, la morphine, l’héroïne, le cannabis) ; le fait de 
commettre des crimes et des mauvaises actions (tels que les actes sexuels illicites, le meurtre), 
le fait de prendre illicitement les droits des gens ; ainsi que le vol, la trahison, la médisance, la 

calomnie, le mensonge. 

l 3 l Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 
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61. aux jardins du séjour [éternel] que le 
Tout Miséricordieux a promis à Ses servi¬ 
teurs [qui ont cru] au mystère. Car Sa 
promesse arrivera sans nul doute. 

62. On n’y entend nulle parole futile ; 
seulement : « Salâm » ; et ils auront là leur 
nourriture, matin et soir. 

63. Voilà le paradis dont Nous ferons 
hériter ceux de Nos serviteurs qui auront été 
Mouîtaqoûn (les pieuses et vertueuses per¬ 
sonnes qui craignent Allah et s’abstiennent 
de commettre les péchés et toutes les mau¬ 
vaises actions qu’il a interdites), qui aiment 
Allah d’un amour fort (et accomplissent 
toutes les sortes de bonnes actions qu’il a 
ordonnées de faire). 

64. «Nous (anges) ne descendons que sur 
ordre de ton Seigneur. A Lui tout ce qui est 
devant nous, tout ce qui est derrière nous et 
tout ce qui est entre les deux. Ton Seigneur 
n’oublie rien. 

65. Il est le Seigneur des cieux et de la 
terre et de tout ce qui est entre eux. Adore- 
Le donc, et sois constant dans Son adora¬ 
tion. Lui connais-tu un homonyme ? » [1] 

66 . Et l’homme dit: «Une fois mort, me 
referait-on sortir vivant ? » 

67. L’homme ne se rappelle-t-il pas 
qu’avant cela, c’est Nous qui l’avons créé, 
alors qu’il n’était rien ? 

68 . Par ton Seigneur ! Assurément, Nous 
les rassemblerons, eux et les Chayâthîn (dia¬ 
bles). Puis, Nous les placerons autour de 
l’enfer, agenouillés. 

69. Ensuite, Nous arracherons de chaque 
groupe ceux d’entre eux qui étaient les plus 
obstinés contre le Tout Miséricordieux. 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 73. 
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70. Puis nous sommes le Meilleur à savoir 
ceux qui méritent le plus d’y être brûlés. 

71. Il n’y a personne parmi vous qui n’y 
passera pas (par l’enfer). Pour ton Seigneur 
[il s’agit là] d’une sentence irrévocable. [1 ] 

72. Ensuite, Nous délivrerons ceux qui 
étaient pieux et Nous y laisserons les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) agenouillés. 

73. Et lorsque Nos versets évidents leur 
sont récités, les mécréants (les riches et .les 
forts parmi les païens de Qouraich qui vi¬ 
vaient dans le luxe) disent à ceux qui croient 
(les pauvres et les faibles parmi les compa¬ 
gnons du Prophète Mouhammad ^) : 
« Lequel des deux groupes (les mécréants et 
les croyants) a la situation la plus conforta¬ 
ble et la meilleure compagnie ? » 

74. Combien de générations, avant eux, 
avons-Nous fait périr, qui les surpassaient en 
biens et en apparence ? 

75. Dis : « Celui qui est dans l’égarement, 
que le Tout Miséricordieux prolonge sa vie 
pour un certain temps, jusqu’à ce qu’ils 
voient soit le châtiment, soit l’Heure dont ils 
sont menacés. Alors, ils sauront qui a la pire 
situation et la troupe la plus faible». 

76. Allah accroît la rectitude de ceux qui 
suivent le bon chemin,^ et les bonnes 
œuvres durables méritent auprès de ton 
Seigneur une meilleure récompense et une 
meilleure destination. 

77. As-tu vu celui qui ne croit pas à Nos 
versets (le Qour’ân et le Prophète Mouham- 
mad #|) et qui dit : «On me donnera certes 
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Voir note sourate 68 (la plume) : verset 42. 

^ «Allah accroît la rectitude de ceux qui suivent le bon chemin...» c’est-à-dire ceux qui croient 
en l’Unicité d’Allah, qui Le craignent beaucoup (tout en s’abstenant de tous les péchés et 
mauvaises actions qu’il a interdits) et L’aiment beaucoup (tout en accomplissant les bonnes 
actions qu’il a ordonnées). 
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des biens et des enfants » ? 

78. Est-il au courant de l’inconnaissable 
ou a-t-il pris un engagement avec le Tout 
Miséricordieux ? 

79. Bien au contraire ! Nous enregistre¬ 
rons ce qu’il dit et accroîtrons son châti¬ 
ment. 

80. C’est Nous qui hériterons de ce dont 
il parle, tandis qu’il viendra à Nous, tout 
seul. 

81. Ils ont adopté des Alihah (dieux) en 
dehors d’Allah pour qu’ils leur soient des 
protecteurs (contre le châtiment). 

82. Bien au contraire ! [ces divinités] re¬ 
nieront leur adoration et seront pour eux 
des adversaires. 

83. N’as-tu pas vu que Nous avons envoyé 
contre les mécréants des Chayâthîn (diables) 
qui les incitent furieusement [à désobéir] ? 

84. Ne te hâte donc pas contre eux : Nous 
tenons un compte précis [de tous leurs 
actes]. 

85. [Rappelle] le jour où Nous rassemble¬ 
rons les Mouttaqoûn (les pieux) sur des 
montures et en grande pompe, auprès du 
Tout Miséricordieux, 

86 . et pousserons les Moudjrimîn (crimi¬ 
nels, polythéistes, pécheurs, coupables) en 
enfer comme [un troupeau] à l’abreuvoir, 

87. ils ne disposeront d’aucune interces¬ 
sion, sauf celui qui aura pris un engagement 
avec le Tout Miséricordieux. 

88 . Et ils ont dit : « Le Tout Miséricor¬ 
dieux S’est attribué un enfant ! [Allusion aux 
juifs qui ont dit : "Ouzaïr est fils de Dieu" et 
aux chrétiens qui ont dit : "Jésus est fils de 
Dieu"] ». 

89. Vous avancez certes là une chose 
abominable ! 

90. Peu s’en faut que les deux ne s’en- 


(Sp \ju. cJ-US' 
{©1 LjjIjj Jyb U -O/O 






& 

t- 

JgS \j^f 

^ C-bjl Cl j> 

Cp b' pï>y 


up Juj llsj ^ 4 (J«) ’yi 


/rR. /»/ /,/ * / y ■£>*■* > •* »< ^ 

cil r j> 


4£s\ s* 'ts' \ y -5 ><" 


■Xj> •iatl ^ 0jA-C * b" 


'f\' >rr-tî fî,^ 


r® jjai yiij 





^>• * y \'y < 





Sourate 19. Mar-yam 


16 èrae Partie 


450 






trouvrent à ces mots, que la terre ne se 
fende et que les montagnes ne s’écroulent, 

91. du fait qu’ils ont attribué un enfant 
au Tout Miséricordieux, 

92. alors qu’il ne convient nullement au 
Tout Miséricordieux d’avoir un enfant ! 

93. Tous ceux qui sont dans les deux et 
sur la terre se rendront auprès du Tout 
Miséricordieux [sans exception], en servi¬ 
teurs. 

94. Il les a certes dénombrés et bien 
comptés. 

95. Et au Jour de la résurrection, chacun 
d’eux se rendra seul auprès de Lui. 

96. A ceux qui croient et font de bonnes 
œuvres, le Tout Miséricordieux accordera 
Son amour. [1 ^ 

97. Nous l’avons rendu (le Qour'ân) facile 
[à comprendre] en ta langue [ô Mouhammad 
$H], afin que tu annonces par lui la bonne 
nouvelle aux Mouttaqoûn (pieux), et que tu 
avertisses un peuple Loudd (irréductible)J 2 ^ 

98. Que de générations avant eux avons- 
Nous fait périr ! En retrouves-tu un seul 
individu ? Ou en entends-tu le moindre 
murmure ? 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Quand Allah aime 
un serviteur, Il appelle Djibrîl (Gabriel) et lui dit : « Certes, Moi (Allah) J aime un tel, ô 
Djibrîl aime-le». Djibrîl l’aimera et annoncera aux habitants des deux: "Allah aime un tel, 
aimez-le aussi". Ainsi tous les habitants des deux l’aimeront et après on lui accorde l’amour 
des gens de la terre». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6040). 

1 2 1 Loudd : c’est-à-dire ceux qui ne croient pas en l’Unicité d’Allah, au message de Son 
Prophète et qui discutent à propos de tout ce que Allah a ordonné de faire. 
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Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Tâ-Hâ. (Ces lettres sont l’un des mira¬ 
cles du Qour’ân et Allah Seul connaît leurs 
sens). 

2. Nous n’avons point fait descendre sur 
toi (Mouhammad le Qour’ân pour que 
tu sois malheureux, 

3. mais comme un rappel pour celui qui 
redoute [Allah], 

4. [et comme] une révélation émanant de 
Celui (Allah) qui a créé la terre et les deux 
sublimes. 

5. Le Tout Miséricordieux S’est établi 
(Istawâ ) [selon une manière qui convient à 
Sa Majesté] sur le Trône. 

6. A Lui appartiennent ce qui est dans les 
deux, sur la terre, ce qui est entre eux et ce 
qui est sous le sol humide. 

7. Et si tu élèves la voix, Il connaît certes 
les secrets, même les plus cachés. 

8. Allah ! [Lâ ilâha illâ houwa ] Point de 
divinité [digne d’adoration] à part Lui ! Il 
possède les noms les plus beaux. [1] 

9. Le récit de Moû-sâ t’est-il parvenu ? 













10. Lorsqu’il vit du feu, il dit à sa famille : 
«Restez ici! Je vois du feu au loin; peut- 
être vous en apporterais-je un tison, ou 
trouverais-je auprès du feu de quoi me 
guider». 

11. Puis, lorsqu’il y arriva, il fut interpel¬ 
lé : « Moû-sâ ! 

12. Je suis ton Seigneur. Enlève tes san- 
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^ Voir note sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 180. 
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dales : car tu es dans la vallée sacrée Touwâ. 



13. Moi, Je t’ai choisi. Ecoute donc ce 
qui va être révélé. 

14. Certes, c’est Moi Allah : Là ilâha illâ 
Ana (Pas de divinité digne d’adoration à part 
Moi). Adore-Moi donc et accomplis la Çalât 
pour le souvenir de Moi. 

15. L’Heure va certes arriver. Je la cache 
à peine, pour que chaque âme soit rétribuée 
selon ses efforts. 

16. Que celui qui n’y croit pas et qui suit 
sa propre passion [1] ne t’en détourne pas. 
Sinon tu périras. 

17. Et qu’est-ce qu’il y a dans ta main 
droite, O Moû-sâ ? » 

18. Il dit : « C’est mon bâton sur lequel je 
m’appuie, qui me sert à effeuiller [les arbres] 
pour mes moutons et j’en fais d’autres 
usages ». 

19. [Allah lui] dit: «Jette-le, Ô Moû-sâ». 
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20. Il le jeta : et le voici [devenu] un 
serpent qui rampait. 

21. [Allah] dit : « Saisis-le et ne crains 
rien : Nous le ramènerons à son premier 
état. 

22. Et serre ta main (droite) sous ton 
aisselle (gauche) : elle en sortira blanche sans 
aucun mal, et ce sera là un autre prodige, 

23. afin que Nous te fassions voir de Nos 
prodiges les plus importants. 

24. Rends-toi auprès de Fir’awn car il a 
outrepassé toute limite [dans la mécréance, 
la désobéissance à Allah, l’arrogance et la 
tyrannie]. 

25. [Moû-sâ] dit : « Seigneur, ouvre-moi 
ma poitrine, 
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llJ Voir note sourate 19 (Maryam) : verset 59. 
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26. et facilite ma mission, 



27. et dénoue tout nœud de ma langue 
[Allusion à la brûlure de sa langue lorsqu’il 
mit une braise dans sa bouche étant enfant], 

28. afin qu’ils comprennent mes paroles, 

29. et assigne-moi un assistant de ma 
famille : 

30. Hâroûn, mon frère, 
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31. accrois par lui ma force ! 
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32. Et associe-le à ma mission, 




33. afin que nous Te glorifions beaucoup, 


S 


34. et que nous T’évoquions beaucoup. 







35. Et Toi, certes, Tu es très Clairvoyant 
sur nous». 

36. [Allah] dit: «Ta demande est exau¬ 
cée, ô Moû-sâ. 

37. Et Nous t’avons déjà favorisé une 
première fois, 

38. lorsque Nous révélâmes à ta mère ce 
qui fut révélé : 

39. « Mets-le dans le Tâboût (coffret), 
puis jette celui-ci dans les flots pour qu’en- 
suite le fleuve (le Nil) le lance sur la rive ; 
un ennemi à Moi et à lui le prendra». Et 
J’ai répandu sur toi une affection de Ma 
part, afin que tu sois élevé sous Mon œil. 

40. Et voilà que ta sœur [qui te suivait 
en] marchant, avait dit : « Puis-je vous indi¬ 
quer quelqu’un qui se chargera de lui ? » 
Ainsi, Nous te rapportâmes à ta mère afin 
que son œil se réjouisse et qu’elle ne s’af¬ 
flige plus. Tu tuas ensuite un individu ; Nous 
te sauvâmes des craintes qui t’oppressaient ; 
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et Nous t’imposâmes plusieurs épreuves. 
Puis tu demeuras des années durant chez les 
habitants de Madyân. Ensuite tu es venu, Ô 
Moû-sâ, conformément à un décret. 

41. Et Je t’ai assigné^ à Moi-Même. 


fi) ) 


42. Pars, toi et ton frère, avec Mes Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, ré¬ 
vélations...) ; et ne négligez pas de M’invoquer. 

43. Allez vers Fir’awn: il s’est vraiment 
rebellé. 

44. Puis, parlez-lui gentiment. Peut-être 
se rappellera-t-il ou [Me] craindra-t-il ? 

45.11s dirent: «Ô notre Seigneur, nous 
craignons qu’il ne nous maltraite indûment, 
ou qu’il dépasse les limites». 

46. Il dit: «Ne craignez rien. Je suis avec 
vous : J’entends et Je vois. 

47. Allez donc chez lui ; puis, dites-lui : 
«Nous sommes tous deux, les messagers de 
ton Seigneur. Envoie donc les enfants d’Is¬ 
raël en notre compagnie et ne les châtie 
plus. Nous sommes venus à toi avec une 
preuve de la part de ton Seigneur. Et que la 
paix soit sur quiconque suit le droit chemin ! 

48. Il nous a été révélé que le châtiment 
est pour celui qui refuse d’avoir foi [en 
l’Unicité d’Allah et à la mission de Ses 
Messagers] et qui tourne le dos [à la vérité 
et à la soumission à Allah]». 

49. Alors [Fir’awn] dit : « Qui donc est 

A 

votre Seigneur, O Moû-sa ? » 

50. «Notre Seigneur, dit Moû-sâ, est celui 
qui a donné à chaque chose sa propre nature 
puis l’a dirigée». 
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W c’est-à-dire : Je t’ai choisi pour Ma Révélation et Mon Message ou Je t’ai créé pour Moi- 
Même ou encore Je t’ai renforcé et t’ai enseigné l’art de prêcher Mon Message à Mes 
serviteurs. (Tafsîr Alqourtoubi). 
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51. «Qu’en est-il donc des générations 
anciennes ? » dit Fir’awn. 

52. Moû-sâ dit : « La connaissance de leur 
sort est auprès de mon Seigneur, dans un 
livre. Mon Seigneur [ne commet] ni erreur 
ni oubli». 

53. C’est Lui qui vous a assigné la terre 
comme berceau et vous y a tracé des che¬ 
mins ; et qui du ciel a fait descendre de l’eau 
avec laquelle Nous faisons germer des cou¬ 
ples de plantes de toutes sortes. 

54. « Mangez et faites paître votre bé¬ 
tail». Voilà bien là des Ayât (signes) pour 
les doués d’intelligence. 

55. C’est d’elle (la terre) que Nous vous 
avons créés, et en elle Nous vous retourne¬ 
rons, et d’elle Nous vous ferons sortir une 
fois encore. 

56. Certes Nous lui avons montré tous 
Nos Ayât (prodiges, signes, évidences) ; mais 
il les a démentis et a refusé [de croire]. 

57. Il dit : « Es-tu venu à nous, O Moû-sâ, 
pour nous faire sortir de notre terre par ta 
magie ? 

58. Nous t’apporterons assurément une 
magie semblable. Fixe entre nous et toi un 
rendez-vous auquel ni nous ni toi ne man¬ 
querons, dans un lieu convenable ». 
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59. Alors Moû-sâ dit: «Votre rendez- 
vous, c’est le jour de la fête. Et que les gens 
se rassemblent dans la matinée ». 

60. Fir’awn, donc, se retira. Ensuite il 
rassembla sa ruse puis vint [au rendez-vous]. 

61. Moû-sâ leur dit : « Malheur à vous ! 
Ne forgez pas de mensonge contre Allah : 
sinon par un châtiment, Il vous anéantira. 
Celui qui forge [un mensonge contre Allah] 
est perdu». 

62. Là-dessus, ils se mirent à discuter 
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entre eux de leur affaire et tinrent secrètes 
leurs discussions. 

63. Ils dirent: «Voici deux magiciens qui, 
par leur magie, veulent vous faire abandon¬ 
ner votre terre et emporter votre doctrine 
idéale. 



64. Rassemblez donc votre ruse puis ve¬ 
nez en rangs serrés. Et celui qui aura le 
dessus aujourd’hui aura réussi». 

65.11s dirent: «O Moû-sâ, jettes-tu [le 
premier ton bâton] ou [veux-tu] que nous 
soyons les premiers à jeter ? » 

66.11 dit: «Jetez plutôt». Et voilà que 
leurs cordes et leurs bâtons lui parurent 
ramper par l’effet de leur magie. 

67. Moû-sâ ressentit quelque peur en lui- 
même. 

68. Nous lui dîmes : «N’aie pas peur, c’est 
toi qui auras le dessus. 

69. Jette ce qu’il y a dans ta main droite, 
cela dévorera ce qu’ils ont fabriqué. Ce 
qu’ils ont fabriqué n’est qu’une ruse de 
magicien ; et le magicien ne réussit pas, où 
qu’il soit». 

70. Les magiciens se jetèrent prosternés, 
disant : « Nous avons foi en le Seigneur de 
Hâroûn et de Moû-sâ». 

71. Alors Fir’awn dit: «Avez-vous cru en 
lui avant que je ne vous y autorise ? C’est lui 
votre chef qui vous a enseigné la magie. Je 
vous ferai sûrement couper mains et jambes 
opposées, et vous ferai crucifier aux troncs 
des palmiers, et vous saurez, avec certitude, 
qui de nous est plus fort en châtiment et qui 
est le plus durable». 

72. «Par celui (Allah) qui nous a créés, 
dirent-ils, nous ne te préférerons jamais à ce 
qui nous est parvenu comme preuves éviden¬ 
tes. Décrète donc ce que tu as à décréter. 
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Tes décrets ne touchent que cette présente 
vie. 

73. Nous croyons en notre Seigneur, afin 
qull nous pardonne nos fautes ainsi que [la 
pratique de] la magie à laquelle tu nous as 
contraints». Et Allah est meilleur et éternel. 

74. Quiconque vient en Moudjrim (crimi¬ 
nel, polythéiste, pécheur, mécréant, dés¬ 
obéissant) à son Seigneur (Allah), aura 
certes l’enfer où il ne meurt ni ne vit. 

75. Et quiconque vient auprès de Lui en 
croyant, après avoir fait de bonnes œuvres, 
voilà donc ceux qui auront les plus hauts 
rangs, 

76. les jardins du séjour [éternel], sous 
lesquels coulent les ruisseaux, où ils demeu¬ 
reront éternellement. Et voilà la récompense 
de ceux qui se purifient [de la mécréance et 
des péchés]. 

77. Nous révélâmes à Moû-sâ : « Pars la 
nuit, à la tête de Mes serviteurs, puis, trace- 
leur un passage à sec dans la mer : sans 
craindre une poursuite et sans éprouver 
aucune peur». 

78. Fir’awn les poursuivit avec ses armées. 
La mer les submergea bel et bien. 

79. Fir’awn égara ainsi son peuple et ne 
le mît pas sur le droit chemin. 

80. O enfants d’Israël, Nous vous avons 
déjà délivrés de votre ennemi, et Nous vous 
avons donné rendez-vous sur le flanc droit 
du Mont. Et Nous avons fait descendre sur 
vous Al-Mann (la manne) [1] et les cailles. 

81. «Mangez des Tayyibât (les bonnes et 
licites nourritures) que Nous vous avons 
attribuées et ne vous montrez pas ingrats, 
sinon Ma colère s’abattra sur vous : et celui 
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sur qui Ma colère s’abat, va sûrement vers 
l’abîme. 

82. Et Je suis Grand Pardonneur à celui 
qui se repent, croit, fait bonne œuvre, puis 
se met sur le bon chemin». 

83. «Pourquoi t’es-tu hâté de quitter ton 
peuple, Ô Moû-sâ ? » 

84. Moû-sâ dit : « Ils sont là sur mes 
traces. Et je me suis hâté vers Toi, Seigneur, 
afin que Tu sois satisfait ». 

85. Allah dit: «Nous avons mis ton peu¬ 
ple à l’épreuve après ton départ. Et le 
Sâmiriy les a égarés». 

86. Moû-sâ retourna donc vers son peu¬ 
ple, courroucé et chagriné ; il dit : « Ô mon 
peuple, votre Seigneur ne vous a-t-Il pas 
déjà fait une belle promesse ? L’alliance a-t- 
elle donc été trop longue pour vous ? Ou 
avez-vous désiré que la colère de votre 
Seigneur s’abatte sur vous, pour avoir trahi 
votre engagement envers moi [en désobéis¬ 
sant à Allah et en adorant le veau] ? » 

87.11s dirent: «Ce n’est pas de notre 
propre gré que nous avons manqué à notre 
engagement envers toi. Mais nous étions 
chargés du fardeau [que constituaient] les 
bijoux du peuple [de Fir’awn] ; nous les 
avons donc jetés [au feu] tout comme le 
Sâmiriy les [y] a jetés. 

88. Puis il en a fait sortir pour eux un 
veau, un corps à mugissement. Et ils dirent : 
«C’est votre divinité et la divinité de Moû- 
sâ ; il a donc oublié ! » 

89. Quoi ! Ne voyaient-ils pas qu’il [le 
veau] ne leur rendait aucune parole et qu’il 
ne possédait aucun moyen de leur nuire ou 
de leur faire du bien ? 

90. Certes, Hâroûn leur avait bien dit 
auparavant : « Ô mon peuple, vous êtes tom¬ 
bés dans la tentation [à cause du veau]. Or, 
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c’est le Tout Miséricordieux qui est vraiment 
votre Seigneur. Suivez-moi donc et obéissez 
à mon commandement». 

91. Ils dirent: «Nous continuerons à y 
être attachés, jusqu’à ce que Moû-sâ revien¬ 
ne vers nous». 

92. Alors [Moû-sâ] dit : « Qu’est-ce qui t’a 
empêché, Hâroûn, quand tu les as vus s’éga¬ 
rer, 

93. de me suivre ? As-tu donc désobéi à 
mon commandement ? » 

94. [Hâroûn] dit : « Ô fils de ma mère, ne 
me prends ni par la barbe [voir note : 
Sourate 2:124] ni par la tête. Je craignais 
que tu ne dises : « Tu as divisé les enfants 
d’Israël et tu n’as pas observé mes ordres». 

95. Alors [Moû-sâ] dit : « Quel a été ton 

A 

dessein ? O Sâmiriy ? » 

96. Il dit : «J’ai vu ce qu’ils n’ont pas vu : 
j’ai donc pris une poignée de la trace de 
l’Envoyé, puis je l’ai lancée. Voilà ce que 
mon âme m’a suggéré ». 



97. «Va-t-en, dit [Moû-sâ]. Dans la vie, 
tu auras à dire [à tout le monde] : « Ne me 
touchez pas! (Ne m’approchez pas!)» Et il 
y aura pour toi un rendez-vous que tu ne 
pourras manquer. Regarde ta divinité que tu 
as adorée avec assiduité. Nous la brûlerons 
certes, et ensuite, nous disperserons [sa 
cendre] dans les flots. 

98. En vérité, votre seul Dieu est Allah 
en dehors de qui il n’y a point de divinité 
[digne d’adoration] (La ilâha illâ houwa). De 
Sa science II embrasse tout. 

99. C’est ainsi que Nous te racontons [ô 
Mouhammad $ÿ] les récits de ce qui s’est 
passé avant. C’est bien un rappel (ce 
Qour’âri) de Notre part que Nous t’avons 
apporté. 
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100. Quiconque s’en détourne (de ce 
Qour’ân), portera au Jour de la résurrection 
un fardeau [de péchés] 

101. ils resteront éternellement dans cet 
état, et quel mauvais fardeau pour eux au 
Jour de la résurrection, 

102. le jour où l’on soufflera dans la 
Trompe, ce jour-là Nous rassemblerons les 
Moudjrimîn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs, coupables) tout bleus (de peur) ! (2 * 

103.11s chuchoteront entre eux: «Vous 
n’êtes restés là que dix [jours] » ! 

104. Nous connaissons parfaitement ce 
qu’ils diront lorsque l’un d’entre eux dont la 
conduite est exemplaire dira: «Vous n’êtes 
restés qu’un jour». 

105. Et ils t’interrogent au sujet des mon¬ 
tagnes. Dis : « Mon Seigneur les dispersera 
comme la poussière, 

106. et les laissera comme une plaine 
dénudée 

107. dans laquelle tu ne verras ni tortuo¬ 
sité, ni dépression. 

108. Ce jour-là, ils suivront [la voix du] 
Convocateur sans tortuosité (sans aller à 
droite ou à gauche) ; et les voix baisseront 
devant le Tout Miséricordieux. Tu n’enten¬ 
dras alors qu’un chuchotement. 

109. Ce jour-là, l’intercession ne profitera 
qu’à celui auquel le Tout Miséricordieux 
aura donné Sa permission et dont II agréera 
la parole. 

110. Il connaît ce qui est devant eux 
[dans ce monde] et ce qui est derrière eux 
[dans la vie future], alors que eux-mêmes ne 
Le cernent pas de leur science. 

111. Et [tous] les visages s’humilieront 
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devant le Vivant, Celui qui subsiste par Lui- 
même ; et malheureux sera celui qui [se 
présentera devant Lui] chargé d’une iniquité 
[due à l’association d’autres divinités à Allah 
et aux grands péchés]. 

112. Et quiconque aura fait de bonnes 
oeuvres tout en étant croyant, ne craindra ni 
injustice ni oppression. 

113. Et c’est ainsi que nous l’avons fait 
descendre: un Qour’ân en [langue] arabe, et 
Nous y avons multiplié les menaces, afin qu’ils 
deviennent pieux ou qu’il les incite à s’exhorter. 

114. Que soit exalté Allah, le Vrai Souve¬ 
rain ! Ne te hâte pas [ô Mouhammad ig de 
réciter] le Qour’ân avant que ne te soit 

A 

achevée sa révélation. Et dis : « O mon 
Seigneur, accroît mes connaissances ! » 

115. En effet, Nous avons auparavant fait 
une recommandation à Adam, mais il ou¬ 
blia ; et Nous n’avons pas trouvé chez lui de 
résolution ferme. 

116. Et [rappelle] quand Nous dîmes aux 
anges: «Prosternez-vous devant Adam», ils 
se prosternèrent, excepté Iblîs qui refusa. 

117. Alors Nous dîmes : « O Adam, celui- 
là est vraiment un ennemi pour toi et ton 
épouse. Prenez garde qu’il vous fasse sortir 
du paradis, car alors tu seras malheureux. 

118. Car [le paradis], tu n’y auras pas 
faim et tu n’y seras pas nu, 

119. tu n’y auras pas soif et tu n’y seras 
pas frappé par l’ardeur du soleil ». 

120. Puis Chaythân (le diable) le tenta en 
disant: «Ô Adam, t’indiquerai-je l’arbre de 
l’éternité et un royaume impérissable ? » 

121. Tous deux (Adam et Hawwâ) en 
mangèrent. Alors leur apparut leur nudité. 
Ils se mirent à se couvrir avec des feuilles 
[d’arbres] du paradis. Adam désobéit ainsi à 
son Seigneur et il s’égara. 
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122. Son Seigneur Ta ensuite élu, a agréé 
son repentir et Ta guidé. 

123. Il dit : « Descendez d’ici (Adam et 
Hawwâ) ! [Vous serez] tous (avec vos des¬ 
cendants) ennemis les uns des autres. Puis, 
si jamais un guide vous vient de Ma part, 
quiconque suit Mon guide ne s’égarera pas 
et ne sera pas malheureux. 

124. Et quiconque se détourne de Mon 
rappel (qui ne croit pas au Qour’ân et 
n’œuvre pas conformément à ses enseigne¬ 
ments), mènera certes, une vie pleine de 
gêne, et le Jour de la Résurrection, Nous 
l’amènerons aveugle au rassemblement». 

125. Il dira: «Ô mon Seigneur, pourquoi 
m’as-Tu amené aveugle alors qu’auparavant 
je voyais ? » 

126. [Allah lui] dira : «De même que Nos 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) t’étaient venus et que 
tu les as oubliés [en les laissant sans les 
méditer profondément), ainsi aujourd’hui tu 
es oublié». 

127. Ainsi sanctionnons-Nous l’outrancier 
qui ne croit pas aux révélations de son 
Seigneur (qui commet de grands péchés, 
désobéit à Allah, nie Ses Messagers et Ses 
Livres tel ce Qour’ân). Et certes, le châti¬ 
ment de l’au-delà est plus sévère et plus 
durable. 

128. Cela ne leur a-t-il pas servi de direc¬ 
tion, que Nous ayons fait périr avant eux 
tant de générations dans les demeures des¬ 
quelles ils marchent maintenant ? Voilà bien 
là des leçons pour les doués d’intelligence ! 

129. N’eussent-été un décret préalable de 
ton Seigneur et aussi un terme déjà fixé, 
[leur châtiment] aurait été inévitable [et 
immédiat]. 

130. Supporte patiemment [ô Mouhammad 
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3®§] ce qu’ils disent et célèbre Sa louange, 
avant le lever du soleil, avant son coucher et 
pendant la nuit; et exalte Sa Gloire aux 
extrémités du jour. Peut-être auras-tu satis¬ 
faction. 

131. Et ne tends point tes yeux vers ce 
dont Nous avons donné jouissance temporai¬ 
re à certains groupes d’entre eux (les poly¬ 
théistes et les mécréants), comme décor de 
la vie présente, afin de les éprouver par cela. 
Ce qu’Allah fournit (au Paradis) est meilleur 
et plus durable. 

132. Et commande à ta famille la Çalât , 
et fais-la avec persévérance. Nous ne te 
demandons point de nourriture : c’est à 
Nous de te nourrir. La bonne fin est réser¬ 
vée à la piété. 

133. Et ils disent: «Pourquoi ne nous 
apporte-t-il pas un miracle de son Seigneur ? 
La Preuve (le Qour’ân) de ce que contien¬ 
nent les Ecritures anciennes (la Tawrât et 
rindjîl) ne leur est-elle pas venue ? 

134. Et si Nous les avions fait périr par 
un châtiment avant lui (Mouhammad ^ ou 
avant ce Qour’ân ), ils auraient certainement 
dit : « O notre Seigneur, pourquoi ne nous 
as-Tu pas envoyé de messager? Nous au¬ 
rions alors suivi Tes Ayàt (enseignements) 
avant d’avoir été humiliés et jetés dans 
l’ignominie ».^ 
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^ Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Ali bin Abî Thâlib envoya un 
morceau d’or non encore extrait du minerai, dans un morceau de cuir tanné au Messager 
d’Allah 3jf| . Celui-ci le partagea entre quatre personnes : Ouyaïnah bin Badr, Aqra bin Hâbis, 
Zaïd Alkhaïl et le quatrième était soit Alqamah ou Amir bin Attoufaïl. Un de ses compagnons 
dit alors : "Nous méritons plus cet (or) que ces (personnes)". Quand la nouvelle arriva au 
Prophète ggé , il dit : « Ne me faites-vous pas confiance alors que je suis l’homme de confiance 
de Celui qui est aux deux, et je reçois les nouvelles des deux (la révélation divine) matin et 
soir ? ». Sur ce, un homme aux yeux profonds, aux mâchoires bombées et au front bombé, à la 
barbe touffue, à la tête rasée et au pagne retroussé, se leva et il dit : "Ô Messager d’Allah ! 
Crains Allah !". Le Prophète lui dit : «Malheur à toi. Ne suis-je pas parmi tous les gens de la 
terre celui qui doit craindre Allah le plus ? ». Puis l’homme s’en alla. Khâlid bin Alwalîd dit : = 
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135. Dis [ô Mouhammad ÿg] : «Chacun 
attend. Attendez donc ! Vous saurez bientôt 
qui sont les gens du droit chemin (de la 
religion d’Allah, le pur monothéisme islami¬ 
que) et qui sont les biens guidés». 






="Ô Messager d’Allah, ne dois-je pas lui couper la tête?". Le Prophète lui répondit: «Non! 
Peut-être qu’il prie». Khâlid dit: "Nombreux sont ceux qui prient et qui disent par leurs 
langues (bouches) ce qui n’est pas dans leurs cœurs". Le Messager d’Allah ajouta: «Certes, 
Allah ne m’a pas ordonné de percer les cœurs des gens ou d’ouvrir leurs ventres [pour voir la 
réalité de ce qu’ils disent]». Puis le Prophète, regardant l’homme qui s’en allait, dit: «De la 
descendance de cet (homme) sortiront des gens qui réciteront le Qour’ân continuellement et 
mélodieusement mais dont le Qour’ân ne dépassera pas leurs gorges (ils ne le comprendront 
pas et ne le mettront pas en pratique). Ils sortiront de la religion (mettront l’Islam de coté) 
comme une flèche traverse le corps du gibier». Je crois - dit le narrateur - qu’il avait aussi 
dit: «S’il m’arrivait d’être présent à cette époque, je les tuerais comme fut tué le peuple de 
Samoûd ». ( Çahîhoul-Boukhâry ■ Hadîs no 4351). 
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Sourate 21 AL-ANBIYA’ 
(Les Prophètes) 


V 

* 





( V 




Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





* 


'J* 



1. [L’échéance] du règlement de leur 
compte approche pour les hommes, alors 
que dans leur insouciance, ils s’en détour¬ 
nent. 

2. Aucun rappel de [révélation] récente 
ne leur vient de leur Seigneur, sans qu’ils ne 
l’entendent en s’amusant, 

3. leurs cœurs distraits [et occupés par les 
péchés] ; et les injustes tiennent des conver¬ 
sations secrètes et disent : « Ce n’est là qu’un 
être humain (Mouhammad g§) semblable à 
vous ! Allez-vous donc vous adonner à la 
magie alors que vous voyez clair ? » 

4. Il (Mouhammad #?) a répondu : « Mon 
Seigneur sait tout ce qui se dit au ciel et sur 
la terre ; et II est l’Audient, l’Omniscient». 
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5. Mais il dirent : « Voilà plutôt un amas 
de rêves ! Ou bien II l’a inventé. Ou, c’est 
plutôt un poète. Qu’il nous apporte donc un 
signe [identique] à celui dont furent chargés 
les premiers envoyés». 

6. Pas une seule cité parmi celles que 
Nous avons fait périr avant eux n’avait cru 
[à la vue des miracles]. Ceux-ci croiront-ils 
donc ? 

7. Nous n’avons envoyé avant toi que des 
hommes à qui Nous faisions des révélations. 
Demandez donc aux érudits du Livre, si vous 
ne savez pas. 



8. Et Nous n’en avons pas fait des corps 
qui ne consommaient pas de nourriture. Et 
ils n’étaient pas éternels. 
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9. Puis Nous réalisâmes la promesse (qui 
leur avait été faite). Nous les sauvâmes avec 
ceux que Nous voulûmes [sauver]. Et Nous 
fîmes périr les Mousrifoûn (extravagants, 
polythéistes, pécheurs, transgresseurs, ou- 
tranciers...). 

10. Nous avons assurément fait descendre 
vers vous (humains) un livre où se trouve 
votre Zikr (rappel, renom). Ne comprenez- 
vous donc pas ? 

11. Et que de cités qui ont commis des 
injustices, Nous avons brisées ; et Nous 
avons créé d’autres peuples après eux. 

12. Quand [ces gens] sentirent Notre ri¬ 
gueur ils s’en enfuirent hâtivement. 

13. Ne galopez point. Retournez plutôt 
au grand luxe où vous étiez et dans vos 
demeures, afin que vous soyez interrogés. 

14. Ils dirent : « Malheur à nous ! Nous 
étions vraiment Zhâlimoûn (injustes) ». 

15. Telle ne cessa d’être leur lamentation 
jusqu’à ce que Nous les eûmes moissonnés 
et éteints. 

16. Ce n’est pas par jeu que Nous avons 
créé le ciel et la terre et ce qui est entre 
euxJ 1J 

17. Si nous avions voulu prendre une dis¬ 
traction, Nous l’aurions prise de Nous-Même, 
si vraiment Nous avions voulu le faire. 

18. Bien au contraire, Nous lançons 
contre le faux la vérité qui le subjugue, et le 
voilà qui disparaît. Et malheur à vous pour 
ce que vous attribuez [injustement à Allah]. 

19. A Lui seul appartiennent tous ceux 
qui sont dans les deux et sur la terre. Ceux 
qui sont auprès de Lui (les anges) ne se 
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t 1 ! Toute la création des deux et de la terre est une preuve qui sert de leçon pour l’humanité 
et qui lui permet de savoir que le Créateur et l’Organisateur de tout l’univers est UN (Allah) : 
la ilâha illallâh (Nul n’est digne d’être adoré en dehors d’Allah, l’Unique sans associé). 
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considèrent point trop grands pour L’adorer 
et ne s’en lassent pas. 

20. Ils exaltent Sa Gloire nuit et jour et 
ne s’interrompent point. 

21. Ont-ils pris des Alihah (divinités) qui 
peuvent ressusciter [les morts] de la terre ? 

22. S’il y avait dans le ciel et la terre des 
divinités autres qu’Allah, tous deux seraient 
certes dans le désordre. Gloire, donc à 
Allah, Seigneur du Trône ; Il est au-dessus 
de ce qu’ils Lui attribuent ! 

23. Il n’est pas interrogé sur ce qu’il fait, 
mais ce sont eux qui devront rendre compte 
[de leurs actes]. 

24. Ont-ils pris des Alihah (divinités) en 
dehors de Lui ? Dis : « Apportez votre pre¬ 
uve ». Ceci est la révélation de ceux qui sont 
avec moi et de ceux qui étaient avant moi. 
Mais la plupart d’entre eux ne connaissent 
pas la vérité et s’en écartent. 

25. Et Nous n’avons envoyé avant toi 
(Mouhammad $H) aucun Messager à qui 
Nous n’ayons révélé: «Lâ ilâha illâ Ana 
(Point de divinité digne d’adoration en de¬ 
hors de Moi). Adorez-Moi donc». 

26. Et ils dirent: «Le Tout Miséricor¬ 
dieux s’est donné un enfant ». Pureté à Lui ! 
Mais ce (ceux qu’ils appellent fils de Dieu 
tels les anges, Jésus, Ouzaïr) sont plutôt des 
serviteurs honorés. 

27. Ils ne devancent pas Son Commande¬ 
ment et agissent selon Ses ordres. 

28. Il sait ce qui est devant eux et ce qui 
derrière eux. Et Ils n’intercèdent qu’en fa¬ 
veur de ceux qu’il a agréés [tout en étant] 
pénétrés de Sa crainte. 

29. Et quiconque d’entre eux dirait: «Je 
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suis une divinité en dehors de Lui», Nous le 
rétribuerons de rEnfer. C’est ainsi que Nous 
rétribuons Azh-Zhaiimîn (injustes, polythéis¬ 
tes). 

30. Ceux qui ont mécru, n’ont-ils pas vu 
que les deux et la terre formaient une masse 
compacte? Ensuite Nous les avons séparés 
et fait de l’eau toute chose vivante. Ne 
croiront-ils donc pas ? 

31. Et Nous avons placé des montagnes 
fermes dans la terre, afin qu’elle ne s’ébranle 
pas en les [entraînant]. Et Nous y avons 
placé des défilés servant de chemins afin 
qu’ils se guident. 

32. Et Nous avons fait du ciel un toit 
protégé. Et cependant ils se détournent de 
ses signes (soleil, lune, étoiles...). 

33. Et c’est Lui qui a créé la nuit et le 
jour, le soleil et la lune, chacun voguant 
dans une orbite. 

34. Et Nous n’avons attribué l’immortalité 
à nul homme avant toi. Est-ce que si tu 
meurs, toi, ils seront eux, éternels ? 

35. Toute âme doit goûter la mort. Nous 
vous éprouverons par le mal et par le bien 
[à titre] de tentation. Et c’est à Nous que 
vous serez ramenés. 

36. Quand les mécréants te voient [ô 
Mouhammad i§], ils ne te prennent qu’en 
dérision [disant] : « Quoi ! Est-ce là celui qui 
médit de vos divinités ? » Et ils nient [tout] 
rappel du Tout Miséricordieux. 

37. L’homme a été créé prompt dans sa 
nature. Je vous montrerai Mes Ayât (signes 
ou la réalisation de Mes menaces). Ne me 
pressez donc pas [d’en hâter l’avènement]. 

38. Et ils disent : «A quand cette promes¬ 
se si vous êtes véridiques ? » 
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39. Si [seulement] les mécréants connais¬ 
saient le moment où ils ne pourront empê¬ 
cher le feu de [brûler] leurs visages ni leurs 
dos, [moment] où ils ne pourront espérer 
aucun secours... 

40. Mais non, cela leur viendra subite¬ 
ment et ils seront alors stupéfaits ; ils ne 
pourront pas le repousser et on ne leur 
donnera pas de répit. 

41. On s’est moqué des messagers venus 
avant toi. Et ceux qui se sont moqués d’eux 
se virent frapper de toutes parts par l’objet 
même de leurs moqueries. 
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42. Dis : « Qui vous protège la nuit et le 
jour, contre le [châtiment] du Tout Miséri¬ 
cordieux?» Pourtant ils se détournent du 
rappel de leur Seigneur. 
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43. Ont-ils donc des Alihah (divinités) en 
dehors de Nous, qui peuvent les protéger? 
Mais celles-ci ne peuvent ni se secourir 
elles-mêmes, ni se faire assister contre Nous. 
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44. Au contraire Nous avons accordé une 
jouissance [temporaire] à ceux-là comme à 
leurs ancêtres jusqu’à un âge avancé. Ne 
voient-ils pas que Nous venons à la terre 
(leur pays) que Nous réduisons de tous 
côtés ? Seront-ils alors les vainqueurs ? [1] 

45. Dis : «Je vous avertis par ce qui m’est 
révélé [de la part d’Allah et non de la part 
des savants ou d’autres] ». Les sourds, cepen¬ 
dant, n’entendent pas l’appel quand on les 
avertit [en leur recommandant de suivre le 
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^ «Ne voient-ils pas que Nous frappons la terre et que Nous la réduisons de tous côtés ? C'est 
Allah qui juge et personne ne peut s'opposer à Son jugement, et II est prompt à régler les 
comptes». Sourate 13 (le tonnerre) : verset 41. 
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Qour’ân et la Sounnah du Prophète Mou- 
hammad 

46. Si un souffle du châtiment de ton 
Seigneur les effleurait, ils diraient alors: 

« Malheur à nous ! Nous étions vraiment 
Zhâlimîn (injustes)». 

47. Au Jour de la Résurrection, Nous 
placerons des balances justes. Nulle âme ne 
sera lésée en rien, fût-ce du poids d’un grain 
de moutarde que Nous ferons venir. Nous 
suffisons largement pour dresser les comp¬ 
tes. 

48. Nous avons déjà apporté à Moû-sâ et 
Hâroûn le Livre du discernement (la Tawrât) 
ainsi qu’une lumière et un rappel pour les 
Mouttaqin (pieux), 

49. qui craignent leur Seigneur malgré 
qu’ils ne Le voient pas, et redoutent l’Heure 
(la fin du monde). 

50. Et ceci (le Qour’ân ) est un rappel 
béni que Nous avons fait descendre. Allez- 
vous donc le renier ?^ 

51. En effet, Nous avons mis auparavant 
Ibrâhîm sur le droit chemin. Et Nous en 
avions bonne connaissance. 

52. Quand il dit à son père et à son 
peuple : « Que sont ces statues auxquelles 
vous vous attachez ? ». 

53.11s dirent: «Nous avons trouvé que 
nos ancêtres les adoraient». 

54. Il dit : « Certainement, vous avez été, 
vous et vos ancêtres, dans un égarement 
évident». 

55.11s dirent: «Nous viens-tu avec la 
vérité ou plaisantes-tu ? ». 

56. Il dit : « Mais au contraire votre Sei- 
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[1] Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 103. 
I 2 1 A) Voir note sourate 10 (Yoûnoûs) : verset 37. 

B) Voir note sourate 3(la famille d’Imrân) : verset 85. 
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gneur est le Seigneur des deux et de la 
terre, et c’est Lui qui les a créés. Et je suis 
un de ceux qui en témoignent. 

57. Et par Allah ! Je ruserai certes contre 
vos idoles une fois que vous serez partis ». 

58. Il les mit en pièces, hormis [la statue] 
la plus grande. Peut-être qu’ils reviendraient 
vers elle. 

59. Ils dirent : « Qui a fait cela à nos 
Alihah (divinités) ? Il est certes parmi les 
Zhâlimîn (injustes) ». 

60. [Certains] dirent : « Nous avons enten¬ 
du un jeune homme médire d’elles ; il s’ap¬ 
pelle Ibrâhîm ». 

61. Ils dirent: «Amenez-le sous les yeux 
des gens afin qu’ils puissent témoigner». 

62. [Alors] ils dirent : « Est-ce toi qui as 
fait cela à nos divinités, Ibrâhîm ? » 

63. Il dit : « C’est la plus grande d’entre 
elles que voici, qui l’a fait. Demandez-leur 
donc, si elles peuvent parler ».^ 

64. Se ravisant alors, ils se dirent entre 
eux: «C’est vous qui êtes les vrais Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) ». 

65. Puis ils firent volte-face et dirent : 
«Tu sais bien que celles-ci ne parlent pas». 

66. Il dit : « Adorez-vous donc, en dehors 
d’Allah, ce qui ne saurait ni vous être utile 
ni vous nuire ? 

67. Fi de vous et de ce que vous adorez 
en dehors d’Allah ! Ne raisonnez-vous 
pas ? » 

68.11 dirent: «Brûlez-le! Secourez vos 
Alihah (divinités) si vous voulez faire quel- 




^ Voir note sourate 16 (les abeilles) : verset 121. 
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que chose (pour elles) ». 



69. Nous dîmes: «Ô feu, sois pour Ibrâ¬ 
hîm une fraîcheur salutaire». 

70. Ils voulaient ruser contre lui, mais ce 
sont eux que Nous rendîmes les plus grands 
perdants. 

71. Et Nous le sauvâmes, ainsi que Loût, 
vers une terre que Nous avions bénie pour 
tout !Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah). 

72. Et Nous lui donnâmes Is-hâq et, de 
surcroît Ya‘qoûb, et Nous en fîmes des gens 
de bien. 

73. Nous en fîmes des dirigeants qui gui¬ 
daient par Notre ordre. Et Nous leur révélâ¬ 
mes de faire le bien, d’accomplir la Çalât et 
d’acquitter la Zakât. Et ils étaient Nos 
adorateurs. 

74. Et Loût ! Nous lui avons apporté du 
Houkm (capacité de juger), et du 7 Im (sa¬ 
voir, prophétie), et Nous l’avons sauvé de la 
cité où se commettaient les Khabâ-is (vices 
de tout genre) ; ces gens-là étaient vraiment 
des gens du mal, des pervers. 

75. Et Nous l’avons fait entrer en Notre 
miséricorde. Il était vraiment du nombre des 
gens du bien. 

76. Et [rappelle] Noûh, quand auparavant 
il fit son appel. Nous l’exauçâmes et Nous le 
sauvâmes, ainsi que sa famille, de la grande 
angoisse, 
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77. et Nous le secourûmes contre le peu¬ 
ple qui traitait Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) de 
mensonges. Il furent vraiment des gens du 
mal. Nous les noyâmes donc tous. 

78. Et Dâwoûd, et Soulaymân, quand ils 
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eurent à juger au sujet d’un champ cultivé 
où des moutons appartenant à une peuplade 
étaient allés paître, la nuit. Et Nous étions 
témoin de leur jugement. 

79. Nous la fîmes comprendre à Soulay- 
mân. Et à chacun Nous donnâmes du 
Houkm (capacité de juger), et du 7/m (sa¬ 
voir, prophétie). Et Nous asservîmes les 
montagnes à exalter Notre Gloire en compa¬ 
gnie de Dâwoûd, ainsi que les oiseaux. Et 
c’est Nous qui sommes le Faiseur. 

80. Nous lui (Dâwoûd) apprîmes la fabri¬ 
cation des cottes de mailles afin qu’elles 
vous protègent contre vos violences mutuel¬ 
les (la guerre). En êtes-vous donc reconnais¬ 
sants ? 

81. Et [Nous avons soumis] à Soulaymân 
le vent impétueux qui, par son ordre, se 
dirigea vers la terre que Nous avions bénie. 
Et Nous sommes à même de tout savoir, 

82. et parmi les Chayâthîn (diables) il en 
était qui plongeaient pour lui et faisaient 
d’autres travaux encore, et Nous les surveil¬ 
lions Nous-Même. 

83. Et [rappelle] Ayyoûb, quand il implo¬ 
ra son Seigneur: «Le mal m’a touché. Mais 
Toi, Tu es le plus miséricordieux des miséri¬ 
cordieux ! » 

84. Nous l’exauçâmes, enlevâmes le mal 
qu’il avait, lui rendîmes les siens et autant 
qu’eux avec eux, par miséricorde de Notre 
part et en tant que rappel aux adorateurs. 

85. Et [rappelle] Isma’îl, Idrîs et Zoul-Kifl 
qui étaient tous parmi les Çâbinn (endu¬ 
rants) ; 

86. que Nous fîmes entrer en Notre misé¬ 
ricorde car ils étaient vraiment du nombre 
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des gens de bien. 

87. Et [rappelle] Zan-Noûn (Yoûnous) 
quand il partit, irrité. Il pensa que Nous 
n’allions pas l’éprouver. Puis il fit, dans les 
ténèbres, l’appel que voici: «Là ilâha illâ 
Anta (Pas de divinité digne d’adoration à 
part Toi) ! Pureté à Toi ! J’ai été vraiment 
du nombre des injustes». 

88. Nous exauçâmes [son appel] et le 
sauvâmes de son angoisse. Et c’est ainsi que 
Nous sauvons les croyants. 








89. Et [rappelle] Zakariyyâ, quand il im¬ 
plora son Seigneur : « Ne me laisse pas seul, 
Seigneur,- alors que Tu es le meilleur des 
héritiers». 

90. Nous exauçâmes [sa prière], lui don¬ 
nâmes Yah-yâ et guérîmes son épouse. Ils 
(ces prophètes cités) concouraient au bien et 
Nous invoquaient par amour et par crainte. 
Et ils étaient humbles devant Nous. 

91. Et [rappelle] celle (Maryam) qui avait 
préservé sa chasteté! Nous insufflâmes en 
elle un souffle (de vie) venant de Nous [1] et 
fîmes d’elle ainsi que de son fils, un signe 
(un miracle) pour Alamîn (hommes. Djinns 
et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

92. Certes, cette Oummah (communauté) 
qui est la vôtre est une Oummah (commu- 




[1] Ce verset rappelle la naissance miraculeuse de ‘î-sâ qui est né d’une mère et qui n a pas de 
père. Ceci est une preuve de la perfection et du pouvoir d’Allah qui a créé les êtres humains 
de quatre façons : 

1. l’être humain qui n’a ni père ni mère, créé directement par Allah : il s agit d Adam sur lui 

la paix. a . 

2. l’être humain qui a un père mais qui n’a pas de mère : il s’agit de Hawwâ, sur elle la paix. 

3. l’être humain qui a une mère mais qui n’a pas de père : il s’agit de ‘î-sâ sur lui la paix. 

4. l’être humain qui a un père et une mère : il s’agit du reste de l’humanité. En effet chaque 
être humain descend de deux parents géniteurs. 
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nauté) unique, et Je suis votre Seigneur. 
Adorez-Moi donc. 

93. Ils se sont divisés en sectes. Mais tous 
retourneront à Nous. 

94. Quiconque fait de bonnes œuvres tout 
en étant croyant, on ne méconnaîtra pas son 
effort, et Nous le lui inscrivons [à son 
actif]. 111 



95. Il est défendu [aux habitants] d’une 
cité que Nous avons fait périr de revenir [à 
la vie d’ici-bas] ! 

96. Jusqu’à ce que soient relâchés les 
Ya’djoûdj et les Ma’djoûdj^ 21 et qu’ils se 
précipiteront de chaque hauteur. 

97. C’est alors que la vraie promesse 
s’approchera, tandis que les regards de ceux 
qui ont mécru se figent : « Malheur à nous ! 
Nous y avons été inattentifs. Bien plus, nous 
étions des Zhâlimîn (injustes)». 
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98. «Vous serez, vous et ce que vous 
adoriez en dehors d’Allah, le combustible de 
l’Enfer, vous vous y rendrez tousJ 31 

99. Si ceux-là étaient vraiment des Alihah 
(divinités qui méritaient l’adoration), ils n’y 
entreraient pas ; et tous y demeureront éter¬ 
nellement. 



[1] Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 

^ Voir note sourate 18 (la caverne) : verset 94. 

^ Lorsque la parole d’Allah : « Vous serez, vous et ce que vous adoriez en dehors d'AUah, le 
combustible de l’Enfer, vous vous y rendrez tous» fut révélée. 

Les païens de Qouraïch furent contents de cela et dirent : "Nous sommes heureux d’être avec 
nos dieux dans le feu de l’Enfer. Puisque les idoles seront avec les idolâtres [dans le feu de 
l’Enfer], par conséquent ‘î-sâ le fils de Maiyam sera avec ses adorateurs [dans le feu de 
l’Enfer]... Alors (pour clarifier cette incompréhension et pour démentir et rejeter leur 
affirmation), Allah révéla le verset suivant : «En seront écartés, ceux à qui étaient précédemment 
promises de belles récompenses de notre part». Sourate 21 (les prophètes) : verset 101. 
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100. Ils y pousseront des gémissements, et 
n’y entendront rien J ^ 

101. En seront écartés ceux à qui étaient 
précédemment promises de belles récompen¬ 
ses de Notre part. 

102. Ils n’entendront pas son sifflement 
et jouiront éternellement de ce que leurs 
âmes désirent. 

103. La grande terreur ne les affligera 
pas, et les anges les accueilleront : «Voici le 
jour qui vous a été promis». 


104. [Et rappelle] le jour où Nous plie¬ 
rons le ciel comme, on plie le rouleau des 
livres. Tout comme Nous avons commencé 
la première création, ainsi Nous la répéte¬ 
rons ; c’est une promesse qui Nous incombe 
et Nous l’accomplirons ! 

105. Et Nous avons certes écrit dans le 
Zaboûr, après l’avoir mentionné [dans le 
Livre céleste ou Allawhoul-Mahfoûz], que la 
terre [du Paradis] sera héritée par Mes bons 
serviteurs ». 

106. Il y a en cela (ce Qour’ân) une 
communication (message) à un peuple 
d’adorateurs (les vrais croyants monothéistes 
qui suivent strictement le Qour’ân et la 
Sounnah)! 

107. Et Nous ne t’avons envoyé [ô Mou- 
hammad qu’en miséricorde pour 'Âiamîn 
(hommes, Djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah). 
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[1] Ibn Mas-oud - qu’Allah l’agrée - récita ce verset et dit : "Lorsque ceux [qui sont destinés à 
rester éternellement dans le feu de l’Enfer] y seront jetés, chacun d’eux sera mis séparément 
dans un Taboût (caisse) de feu, pour qu’il ne puisse voir la punition de quelqu’un d’autre dans 
l’enfer en dehors de sa propre punition". Puis Ibn Mas-oud récita ce verset 100 de la sourate 
21. (Tafsir Iboun Kasir, Attabari et Alqourtoubi). 
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108. Dis : «Voilà ce qui m’est révélé: 
Votre Dieu est un Dieu unique (Allah). 
Etes-vous soumis (décidés à embrasser l’Is¬ 
lam) ? » 

109. Si ensuite ils (les mécréants, les 
polythéistes, les juifs et les chrétiens) se 
détournent, dis alors: «Je vous ai avertis en 
toute équité ; je ne sais si ce qui vous est 
promis [comme châtiment au Jour de la 
Résurrection] est proche ou lointain.^ 

110. Il (Allah) connaît ce que vous dites 
à haute voix et ce que vous cachez. 

111. Et je ne sais pas ; ceci est peut-être 
une tentation pour vous et une jouissance 
pour un certain temps ! » 

112. Il (Mouhammad #|) dit: «Seigneur, 
juge en toute justice ! Et Notre Seigneur le 
Tout Miséricordieux, c’est Lui dont le se¬ 
cours est imploré contre vos assertions [selon 
lesquelles Allah a un fils, Mouhammad est 
un sorcier et ce Qour'ân est une poésie] ». 
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Sourate 22 AL-HADJ (Le Pèlerinage) 



Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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A 

1. O hommes ! Craignez votre Seigneur. 
Le séisme [qui précédera] l’Heure est une 
chose terrible. 

2. Le jour où vous le verrez, toute nour¬ 
rice oubliera ce qu’elle allaitait, et toute 
femelle enceinte avortera de ce qu’elle por¬ 
tait. Et tu verras les gens ivres, alors qu’ils 
ne le sont pas. Car le châtiment d’Allah est 
dur. 

3. Et il y a des gens qui discutent au sujet 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 193. 
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d'Allah sans aucune science, et qui suivent 
tout Chaythân (diable rebelle). 

4. Il a été prescrit à l’égard de ce dernier 
qu’il égarera quiconque le prendra pour 
maître, et qu’il le guidera vers le châtiment 
de la fournaise. 

5. Ô hommes ! Si vous doutez au sujet de 
la Résurrection, c’est Nous qui vous avons 
créés de terre, puis d’une goutte de sperme, 
puis d’une adhérence, puis d’un embryon 
[normalement] formé aussi bien qu’informe 
pour vous montrer [Notre Omnipotence]. Et 
Nous déposons dans les matrices ce que 
Nous voulons jusqu’à un terme fixé. Puis 
Nous vous en sortirons [à l’état de] bébé, ll] 
pour qu’ensuite vous atteigniez votre matu¬ 
rité. Il en est parmi vous qui meurent 
[jeunes] tandis que d’autres parviennent au 
plus vil de l’âge si bien qu’ils ne savent plus 
rien de ce qu’ils connaissaient auparavant. 
De même tu vois la terre desséchée : dès 
que Nous y faisons descendre de l’eau, elle 
remue, se gonfle, et fait pousser toutes 
sortes de splendides couples de végétaux. 

6. Il en est ainsi parce qu’Allah est la 
vérité ; et c’est Lui qui rend la vie aux 
morts ; et c’est Lui qui est Omnipotent. 

7. Et que l’Heure arrivera ; pas de doute 
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t 1 ! Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah SU , le véridique et le 
réellement confirmé, a dit à propos de la création de l’homme : « Certes, la conception de 
chacun de vous dans l’utérus de sa mère s’accomplit en quarante jours ; d’abord sous la forme 
d’une semence, puis sous celle de plasma sanguin pour une même période, puis sous celle 
d’un morceau de chair, pour une période identique. Alors Allah lui envoie un ange pour 
écrire quatre décisions à savoir : ses actions, le délai de sa vie, ses moyens de subsistance et s il 
sera damné ou béni (dans l’au-delà). Ensuite l’esprit vital est insufflé dans son corps. Ainsi un 
homme peut accomplir des actions dignes des gens destinés à l’Enfer et, quand il ne reste plus 
entre lui et l’Enfer qu’une coudée, le destin inscrit le devance, il accomplit alors des actions 
dignes des gens du Paradis et entre au Paradis. Pareillement, l’homme accomplit des actions 
dignes des gens destinés au Paradis et quand il ne reste plus entre lui et le Paradis qu une 
coudée, le destin inscrit le devance, il accomplit alors des actions dignes des gens de 1 Enfer et 
entre en Enfer». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3332). 
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à son sujet, et qu’Allah ressuscitera ceux qui 
sont dans les tombeaux. 

8. Or, il y a des gens qui discutent au 
sujet d’Allah sans aucune science, ni guide 
ni Livre pour les éclairer, 

9. affichant une attitude orgueilleuse^ 
pour égarer les gens du sentier d’Allah. A 
lui l’ignominie ici-bas; et Nous lui ferons 
goûter le Jour de la Résurrection, le châti¬ 
ment de la fournaise. 

10. Voilà, pour ce que tes deux mains ont 
préparé (ici-bas) ! Cependant, Allah n’est 
point injuste envers Ses serviteurs. 

11. Il en est parmi les gens qui adore 
Allah avec hésitation. S’il lui arrive un bien, 
ils s’en rassure, et s’il lui arrive une épreuve, 
il détourne son visage, perdant ainsi [le bien] 
d’ici-bas et de l’au-delà. Telle est la perte 
évidente ! 

12. Il invoque en dehors d’Allah, ce qui 
ne peut ni lui nuire ni lui profiter. Tel est 
l’égarement profond ! 

13. Il invoque ce dont le mal est certai¬ 
nement plus proche que l’utilité. Quel mau¬ 
vais Mawla (allié), et quel mauvais 
compagnon ! 

14. Ceux qui croient et font de bonnes 
œuvres [conformément au Qour’ân et à la 
Sounnah], Allah les fait entrer dans des 
Jardins sous lesquels coulent les ruisseaux, 
car Allah fait certes ce qu’il veut. 

15. Celui qui pense qu’Allah ne le (Mou- 
hammad 2 |§) secourra pas ici-bas et dans 
l’au-delà, qu’il tende une corde jusqu’au ciel, 
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^1 Abdoullah bin Mas-oûd - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Quiconque a dans son cœur l’équivalent d’un atome d’orgueil n’entrera pas au Paradis». Un 
compagnon [dans l’audience] dit : Sûrement une personne aimerait avoir des beaux habits et 
de belles chaussures. Le Prophète £j$| dit: «Certes, Allah est Beau et II aime la beauté. 
L’orgueil c’est le fait de refuser catégoriquement la vérité, et de mépriser les gens». (Çahîhou 
Mouslim, Livre de la Foi, Vol.1, Hadîs no 164). 
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puis qu’il la coupe (pour se pendre) : il verra 
si son manège va faire disparaître ce qui 
l’enrage. 

16. C’est ainsi que Nous le fîmes descen¬ 
dre (le Qour’âri) en versets clairs et qu’Allah 
guide qui II veut. 

17. Certes, ceux qui ont cru, les Juifs, les 
Sabéens [adorateurs des étoiles], les Naza¬ 
réens, les Mages et ceux qui donnent à Allah 
des associés, Allah tranchera entre eux le 
Jour du Jugement, car Allah est certes 
témoin de toute chose. [1] 

18. N’as-tu pas vu que c’est devant Allah 
que se prosternent tous ceux qui sont dans 
les deux et tous ceux qui sont sur la terre : 
le soleil, la lune, les étoiles, les montagnes, 
les arbres, les animaux,, ainsi que beaucoup 
de gens ? Il y en a aussi beaucoup qui 
méritent le châtiment. Et quiconque Allah 
avilit n’a personne pour l’honorer, car Allah 
fait ce qu’il veut [Prosternation]. 

19. Voici deux clans adverses qui discu¬ 
taient au sujet de leur Seigneur. A ceux qui 
ne croient pas, on taillera des vêtements de 
feu, tandis que sur leurs têtes on versera de 
l’eau bouillante. 

20. qui fera fondre ce qui est dans leur 
ventre, ainsi que leurs peaux. 

21. Et il y aura pour eux des maillets de 
fer. 

22. Toutes les fois qu’ils voudront en 
sortir [pour échapper] à la détresse, on les y 
remettra et [on leur dira] : « Goûtez au 
châtiment de la fournaise». 

23. Certes Allah introduit ceux qui 
croient et font de bonnes œuvres dans des 
Jardins sous lesquels coulent les ruisseaux. 
Là, ils seront parés de bracelets d’or, et aussi 




l 1 ! Pour l’explication de ce verset, voir sourate 2 (la vache) : verset 62 et sa note. 
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de perles ; et leurs vêtements y seront de 
soie. 

24. Ils ont été guidés vers la bonne parole 
{Là ilâha illallâh Mouhammadour-Rasoûlloul- 
lâh) et ils ont été guidés vers le chemin du 
Digne des louanges. 

25. A ceux qui mécroient et qui obstruent 
le sentier d’Allah et celui de Almasdjidil- 
harâm (la Mosquée sacrée à Makkah) que 
Nous avons [pourtant] établie pour les gens 
aussi bien les résidents que ceux de passage, 
à quiconque cherche à commettre en ce lieu 
un sacrilège injustement, ... Nous ferons 
goûter un châtiment douloureux. 

26. [Et rappelle] quand Nous indiquâmes 
pour Ibrâhîm le lieu de la Maison (la Ka'bà) 
[en lui disant] : «Ne M’associe rien ; et purifie 
Ma Maison pour ceux qui tournent autour, 
pour ceux qui s’y tiennent debout et pour 
ceux qui s’y inclinent et s’y prosternent». 

27. Et lance un appel aux gens pour [les 
inviter] au Hadj. Ils viendront vers toi, à 
pied, et aussi sur toute monture, venant de 
tout chemin éloigné/ 11 
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28. pour participer aux avantages qui leur 
ont été accordés et pour évoquer le nom 
d’Allah aux jours fixés (le lOème, le llème, 
le 12ème et le 13ème du mois de Zoul- 
Hiddja), sur la bête de cheptel qu’il leur a 
attribuée [au moment de l’égorgement en 
disant : Bismiïiah, waîlahou akbar, Allahoum- 
ma minka wa ilaïk]. «Mangez-en vous-mê¬ 
mes et faites-en manger le besogneux 
misérable. 
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111 A) Aboû Houraïra qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Quiconque accomplit le Hadj à cette Maison (la Ka‘ba) sans commettre de rapports sexuels 
[pendant l’état sacré] et sans commettre de péchés, revient [de ses péchés] comme le jour de 
sa naissance». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1819). 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 196. 
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29. Puis qu’ils mettent fin à leurs interdits 
(qu’ils nettoient leurs corps), qu’ils remplis¬ 
sent leurs vœux, et qu’ils fassent les circuits 
autour de l’Antique Maison ». fl * 

30. Voilà [ce qui doit être observé] et 
quiconque prend en haute considération les 
limites sacrées d’Allah cela lui sera meilleur 
auprès de Son Seigneur. Le bétail, sauf ce 
qu’on vous a cité, vous a été rendu licite. 
Abstenez-vous de la souillure des idoles et 
abstenez-vous des paroles mensongères.^ 2 * 




31. [Soyez] exclusivement Hounafa (mo¬ 
nothéistes acquis à la religion) d’Allah, ne 
Lui associez rien ; car quiconque associe à 
Allah, c’est comme s’il tombait du haut du 
ciel et que les oiseaux le happaient, ou que 
le vent le précipitait dans un abîme très 
profond. 

32. Voilà [ce qui est prescrit à travers les 
versets 27, 28, 29, 30 et 31]. Et quiconque 
exalte les injonctions sacrées d’Allah, s’inspi¬ 
re en effet de la piété des cœurs. 

33. [De ces bêtes-là] vous tirez des avan¬ 
tages jusqu’à un terme fixé ; puis leur lieu 
d’immolation est auprès de l’Antique Mai¬ 
son. 

34. A chaque communauté, Nous avons 
assigné un rite sacrificiel, afin qu’ils pronon¬ 
cent le nom d’Allah sur la bête de cheptel 
qu’il leur a attribuée. Votre Dieu est certes 
un Dieu unique (Allah). Soyez Moukhbitîn 
donc (soumettez-vous donc) à Lui. Et fais 
bonne annonce à ceux qui s’humilient, 

35. ceux dont les cœurs frémissent quand 
le nom d’Allah est mentionné, ceux qui 
endurent ce qui les atteint et ceux qui 
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03 Voir note sourate 2 (la vache) : verset 128. 

^ Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 32. 
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accomplissent la Çalât et dépensent de ce 
que Nous leur avons attribué. 

36. Nous vous avons désigné les cha¬ 
meaux [et les vaches] bien portants pour 
certains rites établis par Allah. Il y a en eux 
pour vous un bien. Prononcez donc sur eux 
le nom d’Allah, quand ils ont eu la patte 
attachée (prêts à être immolés). Puis, lors¬ 
qu’ils gisent sur le flanc, mangez-en et nour- 
rissez-en le besogneux discret et le 
mendiant. Ainsi Nous vous les avons assujet¬ 
tis afin que vous soyez reconnaissants. 

37. Ni leur chair ni leur sang n’attein¬ 
dront Allah, mais ce qui L’atteint de votre 
part, c’est la piété. Ainsi vous les a-t-Il 
assujettis afin que vous proclamiez la gran¬ 
deur d’Allah, pour vous avoir mis sur le 
droit chemin. Et annonce la bonne nouvelle 
aux Mouhsinoûn (bienfaisants).^ 

38. Certes, Allah prend la défense de 
ceux qui croient. Allah n’aime aucun traître 
ingrat. 

39. Autorisation est donnée à ceux qui 
sont attaqués [de se défendre] - parce que 
vraiment ils sont lésés - ; et Allah est certes 
Capable de les secourir. 

40. Ceux qui ont été expulsés de leurs 
demeures contre toute justice, simplement 
parce qu’ils disaient : « Allah est notre Sei¬ 
gneur». Si Allah ne repoussait pas les gens 
les uns par les autres, les ermitages seraient 
démolis, ainsi que les églises, les synagogues 
et les mosquées où le nom d’Allah est 
fréquemment évoqué. Allah soutient, certes, 
ceux qui soutiennent [Sa Religion]. Allah est 
assurément Fort et Tout Puissant. 
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^ Almouhsinoûn : les bienfaisants; c'est-à-dire ceux qui accomplissent les bonnes actions 
uniquement pour l'amour d'Allah et conformément à la Sounnah du Messager d’Allah 
Mouhammad M, , sans volonté de se faire voir, d’être loués par les gens ou d’acquérir la 
renommée. 






Sourate 22. Al-Hadj 


17 ème Partie 


484 


W 


Y Y 






41. Ceux qui, si Nous leur donnons la 
puissance sur terre, accomplissent la Ça- 
lât , [1J acquittent la Zakât , ordonnent le 
Ma‘roûf (le pur monothéisme ou Tawhid 
ainsi que tout ce que l’Islam ordonne de 
faire) et interdisent le Mounkar (polythéisme 
ou Chirk , mécréance et tout ce que l’Islam 
interdit de faire). Cependant, l’issue finale 
de toute chose appartient à Allah. 

42. Et s’ils te traitent de menteur, [ô Mou- 
hammad #§ , sache que] le peuple de Noûh, 
les ‘Âd, les Samoûd avant eux, ont aussi crié 
au mensonge (à l’égard de leurs messagers), 

43. de même que le peuple d’Ibrâhîm, le 
peuple de Loût, 

44. et les gens de Mad-yan. Et Moû-sâ 
fut traité de menteur. Puis, J’ai donné un 
répit aux mécréants, ensuite Je les ai saisis. 
Et quelle fut Ma réprobation ! 
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113 A) 1) (Iqâmatouç-Çalât) veut dire l’accomplissement de la prière en ce sens que les 
musulmans hommes et femmes sont obligatoirement tenus d’accomplir régulièrement les cinq 
prières quotidiennes aux temps déterminés : les hommes en assemblée dans les maisons 
d’Allah (les mosquées) et les femmes dans leur maison bien que la participation de la femme 
aux prières dans les mosquées ne soit pas interdite (cependant sa maison demeure meilleure 
pour elle comme l’a précisé le Prophète â§). En outre la sortie de la femme de sa maison a 
des conditions qu’il faut strictement respecter : le fait de demander l’autorisation du mari, le 
fait de ne pas se parfumer, le fait de voiler islamiquement le corps... Quant aux enfants, le 
Prophète a ordonné de leur enseigner la prière depuis l’âge de sept ans et de les frapper s’ils 
refusent de l’accomplir à l’âge de dix ans. Ainsi le chef (de la famille, de la ville ou de la 
tribu, du pays...) est considéré comme responsable devant Allah de la non application de ces 
recommandations coraniques et prophétiques. 

2) (Iqâmatouç-Çalât) veut dire aussi accomplir les prières avec toutes les règles et conditions 
exigées, conformément à la façon de prier du Prophète comme il l’a dit : « Priez comme vous 
m’avez vu prier». (Çahîhoul - Boukhâry, Hadîs no 631 et 7246). 

Se référer au livre sur la prière du Prophète (*& *JlS) pour mieux connaître cette 

prière. 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Il n’y a pas de 
Çalât (prière) plus lourde pour les hypocrites que celle du Fadjr (aube) et celle d’Ichâ. 
Certainement, s’ils savaient ce qu’elles renferment comme mérites, ils y viendraient certes 
même en rampant (en marchant à quatre pattes). Certes, j’ai eu maintes fois envie d’ordonner 
au muezzin d’appeler les gens et d’annoncer la prière ( Iqâmat ). Puis d’ordonner à quelqu’un 
de diriger la prière tandis que je prendrais des tisons pour aller brûler les maisons de ceux qui 
ne sortent pas pour assister à la prière en commun». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 657). 
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45. Que de cités, donc, avons-Nous fait 
périr, parce qu’elles commettaient des tyran¬ 
nies. Elles sont réduites à des toits écroulés. 
Que de puits désertés ! Que de palais édifiés 
[et désertés aussi] ! 

46. Que ne voyagent-ils sur la terre afin 
d’avoir un cœur pour comprendre, et des 
oreilles pour entendre ? Car ce ne sont pas 
les yeux qui s’aveuglent, mais, ce sont les 
cœurs dans les poitrines qui s’aveuglent. 

47. Et ils te demandent de hâter [l’arri¬ 
vée] du châtiment. Jamais Allah ne manque¬ 
ra à Sa promesse. Cependant, un jour 
auprès de ton Seigneur, équivaut à mille ans 
de ce que vous comptez. 

48. A combien de cités n’ai-Je pas donné 
répit alors qu’elles commettaient des tyran¬ 
nies ? Ensuite, Je les ai saisies. Vers Moi est 
le devenir. 

49. Dis : «O hommes! Je ne suis pour 
vous, en vérité, qu’un avertisseur explicite». 

50. Ceux donc qui croient [en l’Unicité 
d’Allah en suivant le pur monothéisme isla¬ 
mique] et font de bonnes œuvres auront 
pardon et Rizqoun Kanm (faveurs généreu¬ 
ses), 

51. tandis que ceux qui s’efforcent d’abro¬ 
ger Nos Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations, décrets...), ceux- 
là sont les gens de l’Enfer. 

52. Nous n’avons envoyé, avant toi, ni 
messager ni prophète qui n’ait récité [ce qui 
lui a été révélé], sans que Chaythân (le 
diable) n’ait essayé d’intervenir [pour semer 
le doute dans le cœur des gens au sujet] de 
sa récitation. Allah abroge ce que Chaythân 
(le diable) suggère, et Allah renforce Ses 
versets. Allah est Omniscient et Sage. 
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53. Afin qu’il fasse de ce que suggère le 
diable, une tentation pour ceux qui ont une 
maladie au cœur et ceux qui ont le cœur 
dur... Les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) 
sont certes dans un schisme profond. 

54. Et afin que ceux à qui le savoir a été 
donné sachent que [le Qour’ân ] est en effet, 
la Vérité venant de ton Seigneur: qu’ils y 
croient alors, et que leurs cœurs s’y soumet¬ 
tent en toute humilité. Allah guide certes 
vers le droit chemin ceux qui croient. 

55. Et ceux qui mécroient ne cesseront 
d’être en doute à son sujet, jusqu’à ce que 
l’Heure les surprenne à l’improviste ou que 
les atteigne le châtiment d’un jour Aqîm 
(sans nuit, terrifiant, c’est-à-dire le Jour de 
la Résurrection). 

56. La souveraineté ce jour-là appartien¬ 
dra à Allah [l*Unique, sans associé] qui 
jugera parmi eux. Ceux qui auront cru et fait 
de bonnes œuvres seront dans les Jardins de 
délice, 

57. et quant aux infidèles qui auront trai¬ 
té Nos révélations de mensonges, ils auront 
un châtiment avilissant ! 

58. Ceux qui émigrent dans le sentier 
d’Allah et qui sont tués ou meurent, Allah 
leur accordera certes une belle récompense, 
car Allah est le meilleur des donateurs. 


59. Il les fera, certes, entrer en un lieu 
qu’ils agréeront, et Allah est certes Omnis¬ 
cient et Indulgent. 

60. Ainsi en est-il. Quiconque châtie de la 
même façon dont il a été châtié, et qu’ensui- 
te il est victime d’un nouvel outrage, Allah 
l’aidera, car Allah est certainement Absolu- 
teur et Pardonneur. 

61. C’est ainsi qu’Allah fait pénétrer la 
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nuit dans le jour, et fait pénétrer le jour 
dans la nuit. Allah est, certes, Audient et 
Clairvoyant. 

62. C’est ainsi qu’Allah est Lui, le Vrai, 
alors que ce qu’ils invoquent en dehors de 
Lui est le Bâtil (faux) ; c’est Allah qui est le 
Sublime, le Grand. 

63. N’as-tu pas vu qu’Allah fait descendre 
beau du ciel, et la terre devient alors verte ? 
Allah est Plein de bonté et Parfaitement 
Connaisseur. 

64. A Lui appartient ce qui est dans les 
deux et sur la terre. Allah est le Seul qui se 
suffit à Lui-Même et qui est le Digne de 
louange ! 

65. N’as-tu pas vu qu’Allah vous a soumis 
tout ce qui est sur la terre ainsi que le 
vaisseau qui vogue sur la mer par Son 
ordre ? Il retient le ciel de tomber sur la 
terre, sauf quand II le permettra. Car Allah 
est Plein de bonté et de miséricorde envers 
les hommes. 

66. C’est Lui qui vous donne la vie puis 
vous donne la mort, puis vous fait revivre. 
Vraiment l’homme est très ingrat. 

67. A chaque communauté, Nous avons 
assigné un culte à suivre. Qu’ils ne discutent 
donc point avec toi l’ordre reçu ! Et appelle 
à ton Seigneur. Tu es certes sur une voie 
droite. 

68. Et s’ils discutent avec toi, alors dis : 
« C’est Allah qui connaît mieux ce que vous 
faites. 

69. Allah jugera entre vous, le Jour de la 
Résurrection, ce en quoi vous divergez». 

70. Ne sais-tu pas qu’Allah sait ce qu’il y 
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a dans le ciel et sur la terre ? Tout cela est 
dans un Livre ( Allawhoul-Mahfoûz ), et cela 
pour Allah, est bien facile. 

71. Et ils adorent, en dehors d’Allah, ce 
en quoi II n’a fait descendre aucune preuve 
et ce dont ils n’ont aucune connaissance. Et 
il n’y aura pas de protecteur pour les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes). 

72. Et quand on leur récite Nos versets 
bien clairs, tu discerneras la réprobation sur 
les visages de ceux qui ont mécru. Peu s’en 
faut qu’ils ne se jettent sur ceux qui leur 
récitent Nos versets. Dis: «Vous informerai- 
je de quelque chose de plus terrible?: le 
Feu. Allah l’a promis à ceux qui ont mécru. 
Et quel triste devenir ! » 

73. Ô hommes ! Une parabole vous est 
proposée, écoutez-la : « Ceux que vous invo¬ 
quez en dehors d’Allah ne sauraient même 
pas créer une mouche, quand même ils 
s’uniraient pour cela. Et si la mouche les 
dépouillait de quelque chose, ils ne sauraient 
le lui reprendre. Le solliciteur et le sollicité 
sont [pareillement] faibles ! » 

74. Ils n’ont pas estimé Allah à Sa juste 
valeur; Allah est certes Fort et Tout Puis¬ 
sant. 

75. Allah choisit des messagers parmi les 
anges et parmi les hommes. Allah est Au- 
dient et Clairvoyant. 


76. Il sait ce qui est devant eux et der¬ 
rière eux. Et c’est vers Allah que tout 
retournera. 

77. Ô vous qui croyez ! Inclinez-vous, pro¬ 
sternez-vous, adorez votre Seigneur, et faites 
le bien. Peut-être réussirez vous ! [Prosterna¬ 
tion] 
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78. Et luttez pour Allah avec tout l’effort 
qu’il mérite. C’est Lui qui vous a élus ; et II 
ne vous a imposé aucune gêne dans la 
religion,^ celle de votre père Ibrâhîm. C’est 
Lui (Allah) qui vous a déjà nommés «Mu¬ 
sulmans» avant [ce Livre] et dans ce [Livre], 
afin que le Messager (Mouhammad î§§) soit 
témoin contre vous, et que vous soyez vous- 
mêmes témoins contre les gens.^ 2] Accom¬ 
plissez donc la Çalât , acquittez la Zakât et 
attachez-vous fortement à Allah. C’est Lui 
votre Mawla (Maître). Quel Excellent Mawla 
(Maître) ! Et quel Excellent soutien ! 



La pratique de la religion islamique est facile comme le Prophète fa dit : « [La pratique de] 
la religion la plus aimée d’Allah le Très Haut est la Hanafiyyah modérée c’est-à-dire la 
pratique du pur monothéisme qui consiste à adorer Allah Seul sans rien Lui associer». 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte en outre que le Prophète a dit : « Certes, [la 
pratique de] la religion islamique est facile, nul ne s’y montre en effet intransigeant sans qu’il 
soit vaincu. Ainsi, essayez d’être droits et de vous rapprocher de la perfection. Ayez la bonne 
nouvelle que vous serez récompensés pour les bonnes actions que vous accomplissez. Aidez- 
vous enfin avec l’accomplissement de la prière matin et soir ainsi que pendant les heures 
tardives de la nuit». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 39). 

* Ce Hadîs veut dire que le musulman en matière des œuvres surérogatoires doit toujours 
prendre ce qu’il peut accomplir de façon constante car le Prophète a bien précisé dans un 
Hadîs authentique que la meilleure œuvre et la plus aimée d’Allah est celle qui perdure aussi 
minime soit-elle. 

Voir note sourate 2 (la vache) : verset 143. 
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Sourate 23 AL-MOUMINOUN 
(Les Croyants) 



Au nom d’Allah , 

/e Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1, Bienheureux sont certes les croyants, 

2. ceux qui sont humbles dans leur Çalât, 



3. qui se détournent des futilités, 

4. qui s’acquittent de la Zakât , 



5. et qui préservent leurs sexes [de tout 
rapport], 

. 6. sauf avec leurs épouses ou les esclaves 

qu’ils possèdent, car là vraiment, on ne peut 
les blâmer ; 

7. alors que ceux qui cherchent [la satis¬ 
faction de leur désir] au-delà de ces limites 
sont des transgresseurs ; 

8. et qui veillent à la sauvegarde des 
dépôts qu’on leur a confiés et qui honorent 
leurs engagements, 

9. et qui observent strictement leurs [cinq] 
Çalawât (prières obligatoires aux temps pre¬ 
scrits et selon les conditions et bienséances 
exigées par l’Islam). 

10. Ce sont eux les héritiers, 



11. qui hériteront du Firdaws (Paradis) 
pour y demeurer éternellement. 

12. Nous avons certes créé l’homme 
(Adam) d’un extrait d’argile, 

13. puis Nous en fîmes une goutte de 
sperme dans un reposoir solide. 

14. Ensuite, Nous avons fait du sperme 
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une adhérence ; et de l’adhérence Nous 
avons créé un embryon; puis, de cet em¬ 
bryon Nous avons créé des os et Nous avons 
revêtu les os de chair. Ensuite, Nous l’avons 
transformé en une tout autre création. Gloi¬ 
re à Allah, le Meilleur des créateurs 
15. Et puis, après cela vous mourrez. 
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lui 



16. Et puis au Jour de la Résurrection 
vous serez ressuscités. 

17. Nous avons créé, au-dessus de vous, 
sept deux. Et Nous ne sommes pas inattentif 
à la création. 

18. Et Nous avons fait descendre l’eau du 
ciel avec mesure. Puis Nous l’avons mainte¬ 
nue dans la terre, alors que Nous sommes 
bien capable de la faire disparaître. 

19. Avec elle, Nous avons produit pour 
vous des jardins de palmiers et de vignes, 
dans lesquels vous avez des fruits abondants 
dont vous mangez, 

20. ainsi qu’un arbre (l’olivier) qui pousse 
au Mont Sinâï, en produisant l’huile servant 
à oindre et où les mangeurs trempent leur 
pain. 

21. Vous avez certes dans les bestiaux, un 
sujet de méditation : Nous vous donnons à 
boire de ce qu’ils ont dans le ventre, et vous 
y trouvez également maintes utilités ; et vous 
vous en nourrissez. 

22. Sur eux ainsi que sur des vaisseaux 
vous êtes transportés. 

23. Nous avons certes envoyé Noûh vers 

A. 

son peuple. Il dit : « O mon peuple, adorez 
Allah, car vous n’avez pas d’autre divinité 
que Lui [lâ ilàha illallàh : point de divinité 
digne d’adoration hormis Allah]. Ne [Le] 
craignez-vous pas ? » 
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^ Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 22. 
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24. Alors les notables de son peuple qui 
avaient mécru dirent : « Celui-ci n’est qu’un 
être humain comme vous voulant se distin¬ 
guer à votre détriment. Si Allah avait voulu, 
ce sont des anges qu’il aurait fait descendre. 
Jamais nous n’avons entendu cela chez nos 
ancêtres les plus lointains. 

25. Ce n’est en vérité qu’un homme at¬ 
teint de folie, observez-le donc durant quel¬ 
que temps. 

26. Il dit : « Seigneur ! Apporte-moi se¬ 
cours parce qu’ils me traitent de menteur». 

27. Nous lui révélâmes : « Construis l’ar¬ 
che sous Nos yeux et selon Notre révélation. 
Et quand Notre commandement viendra et 
que le four bouillonnera, embarque sur lui 
un couple de chaque espèce, ainsi que ta 
famille, sauf céux d’entre eux contre qui la 
parole a déjà été prononcée ; et ne t’adresse 
pas à Moi au sujet des injustes, car ils seront 
fatalement noyés. 

28. Et lorsque tu seras installé, toi et ceux 
qui sont avec toi, dans l’arche, dis : « Louan¬ 
ge à Allah qui nous a sauvés du peuple des 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) ». 
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29. Et dis: «Seigneur, fais-moi débarquer 
d’un débarquement béni. Tu es Celui qui 
procure le meilleur débarquement». 

30. Voilà bien là des Ayât (preuves, évi¬ 
dences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). Nous sommes certes Celui qui 
éprouve. 

31. Puis, après eux, Nous avons créé d’au¬ 
tres générations, 

32. Nous envoyâmes parmi elles un mes¬ 
sager [issu] d’elles pour leur dire: «Adorez 
Allah. Vous n’avez pas d’autre divinité en 
dehors de Lui. Ne Le craignez-vous pas ? » 

33. Les notables de son peuple qui 
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avaient mécru et traité de mensonge ia 
rencontre de l’au-delà, et auxquels Nous 
avions accordé le luxe dans la vie présente, 
dirent : « Celui-ci n’est qu’un être humain 
comme vous, mangeant de ce que vous 
mangez, et buvant de ce que vous buvez. 

34. Si vous obéissez à un homme comme 
vous, vous serez alors perdants. 

35. Vous promet-il, quand vous serez 
morts, et devenus poussière et ossements, 
que vous serez sortis [de vos sépulcres] ? 

36. Quelle illusion que ce qu’on vous 
promet ! 

37. Ce n’est là que notre vie présente : 
nous mourons et nous vivons; et nous ne 
serons jamais ressuscités. 

38. Ce n’est qu’un homme qui forge un 
mensonge contre Allah ; et nous ne croirons 
pas en lui». 

39. Il dit : « Seigneur ! Apporte-moi se¬ 
cours parce qu’ils me traitent de menteur». 

40. [Allah] dit : « Oui, bientôt ils le regret¬ 
teront ». 

41. Le cri, donc, les saisit en toute justi¬ 
ce ; puis Nous les rendîmes semblables à des 
débris emportés par le torrent. Que dispa¬ 
raissent à jamais les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) ! 

42. Puis après eux Nous avons créé d’au¬ 
tres générations. 

43. Nulle communauté ne peut avancer ni 
reculer son terme. 

44. Ensuite, Nous envoyâmes successive¬ 
ment Nos messagers. Chaque fois qu’un 
messager se présentait à sa communauté, ils 
le traitaient de menteur. Et Nous les fîmes 
succéder les unes aux autres [dans la des¬ 
truction], et Nous en fîmes des thèmes de 
récits légendaires [pour en tirer leçon]. Que 
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disparaissent à jamais les gens qui ne croient 

p as ! 

45. Ensuite, Nous envoyâmes Mou-sa et 
son frère Hâroûn avec Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) et une preuve évidente, 

46. vers Fir’awn et ses notables, mais 
ceux-ci s’enflèrent d’orgueil: ils étaient des 
gens hautains. 

47,11s dirent: «Croirons-nous en deux 
hommes comme nous dont les congénères 
sont nos esclaves». 

48. Ils les traitèrent de menteurs et furent 
ainsi parmi les anéantis. 

49. Et Nous avions apporté le Livre à 
Moû-sâ afin qu’ils se guident. 

50. Et Nous fîmes du fils de Maryam, 
ainsi que de sa mère, un prodige; et Nous 
leur donnâmes asile sur une colline bien 
stable et dotée d’une source. 

51. «Ô Messagers! Mangez de Tayyibât 
(les bonnes et licites nourritures) et faites du 
bien. Car Je sais parfaitement ce que vous 
faites. 

52. Cette communauté, la vôtre, est une 
seule communauté, tandis que Je suis votre 
Seigneur. Craignez-Moi donc». 

53. Mais ils se sont divisés en sectes, [1] 
chaque secte exultant de ce qu’elle détenait. 

54. Laisse-les dans leur égarement pour 
un certain temps. 

55. Pensent-ils que ce que Nous leur 
accordons, en biens et en enfants, 

56. [soit une avance] que Nous Nous empres¬ 
sons de leur faire sur les biens [de la vie future] ? 
Au contraire, ils n’en sont pas conscients. 
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t 1 ! Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 103. 
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57. Ceux qui sont pénétrés de la crainte 
de leur Seigneur, 

58. qui croient au xAyât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) de 
leur Seigneur, 

59. qui n’associent rien à leur Seigneur, 

60. qui donnent ce qu’ils donnent, tandis 
que leurs cœurs sont pleins de crainte^ [à 
la pensée] qu’ils doivent retourner à leur 
Seigneur, 

61. ceux-là se précipitent vers les bonnes 
actions et sont les premiers à les accomplir. 

62. Nous n’imposons à personne que se¬ 
lon sa capacité. Et auprès de Nous existe un 
Livre qui dit la vérité, et ils ne seront pas 
lésés. 

63. Mais leurs cœurs restent dans l’ignoran¬ 
ce à l’égard de cela (le Qour’ân). [En outre] ils 
ont d’autres actes (vils) qu’ils accomplissent, 

64. jusqu’à ce que par le châtiment, Nous 
saisissions les plus aisés parmi eux ; et voilà 
qu’ils crient au secours. 

65. «Ne criez pas aujourd’hui. Nul ne 
vous protégera contre Nous. 

66. Mes versets vous étaient récités aupa¬ 
ravant ; mais vous vous [en] détourniez, 

67. enflés d’orgueil, et vous les dénigriez 
au cours de vos veillées». 

68. Ne méditent-ils donc pas sur la parole 
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^ ‘Aïcha la femme du Prophète ïg - qu’Allah soit satisfait d’elle - a dit : "J’ai interrogé le 
Messager d’Allah £J| au sujet de ce verset : «... Qui donnent ce qu’ils donnent, alors que leurs 
coeurs sont pleins de crainte... ». Sourate 23 (les croyants) : verset 60. 

J’ai demandé : "Est-ce qu’il s’agit de ceux qui boivent l’alcool et qui volent ?" Le Messager 
d’Allah sg me répondit: «Non! O fille de [Aboû Bakr] Aç-çiddîq, ce sont plutôt ceux qui 
jeûnent, prient et pratiquent la charité. Ils ont peur que leurs bonnes actions ne soient pas 
acceptées d’Allah. Ce sont plutôt ceux qui s’empressent d’accomplir les bonnes actions». (Voir 
le recueil des Traditions d’Attirmizy, Hadis no 3225). Voir aussi Tafsîr Alqourtoubi. 
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(le Qour’ân )? Ou leur est-il venu ce qui 
n’est jamais venu à leurs premiers ancêtres ? 

69. Ou n’ont-ils pas connu leur Messager, 
au point de le renier ? 

70. Ou diront-ils : « Il est fou ? » Au con¬ 
traire, c’est la vérité qu’il leur a apportée (le 
Tawhîd - qui consiste à adorer Allah Seul-, 
le Qour’ân et la religion islamique). Et la 
plupart d’entre eux dédaignent la vérité. 

71. Si la vérité était conforme à leurs 
passions, les deux et la terre et ceux qui s’y 
trouvent seraient, certes, corrompus. Au 
contraire, Nous leur avons donné leur rap¬ 
pel. Mais ils s’en détournent. 

72. Ou leur demandes-tu [ô Mouhammad 
*H] une rétribution ? Mais la rétribution de 
ton Seigneur est meilleure. Et c’est Lui, le 
Meilleur des pourvoyeurs. 

73. Et tu les appelles, certes, vers le droit 
chemin. 

74. Or, ceux qui ne croient pas à l’au-delà 
sont bien écartés de ce chemin. 

75. Si Nous leur faisions miséricorde et 
écartions d’eux le mal, ils persisteraient 
certainement dans leur transgression, confus 
et hésitants. 

76. Nous les avons certes saisis du châti¬ 
ment, mais ils ne se sont pas soumis à leur 
Seigneur; de même qu’ils ne [Le] supplient 
point, 

77. jusqu’au jour où Nous ouvrirons sur 
eux une porte au dur châtiment, et alors ils 
en seront désespérés. 

78. Et c’est Lui qui a créé pour vous 
l’ouïe, les yeux et les cœurs. Mais vous êtes 
rarement reconnaissants. 

79. C’est Lui qui vous a répandus sur la 
terre, et c’est vers Lui que vous serez ras¬ 
semblés. 





Sourate 23. Al-Mouminoun 18 eme Partie 497 'A 


rr îjj~ 


80. Et c’est Lui qui donne la vie et qui 
donne la mort ; et l’alternance de la nuit et 
du jour dépend de Lui. Ne raisonnerez-vous 
donc pas ? 

81. Ils ont plutôt tenu les mêmes propos 
que les anciens. 

82. Ils ont dit : « Lorsque nous serons 
morts et que nous serons poussière et osse¬ 
ments, serons-nous vraiment ressuscités ? 

83. On nous a promis cela, ainsi qu’à nos 
ancêtres auparavant ; ce ne sont que de 
vieilles sornettes». 

84. Dis : «A qui appartiennent la terre et 
ceux qui y sont, si vous savez ? ». 

85. Ils diront: «A Allah». Dis: «Ne vous 
souvenez-vous donc pas ? » 

86. Dis : « Qui est le Seigneur des sept 
deux et le Seigneur du Trône sublime ? » 

87. Ils diront : [ils appartiennent] « A Al¬ 
lah». Dis : «Ne craignez-vous donc pas ? » 

88. Dis : « Qui détient dans Sa Main la 
royauté absolue de toute chose, et qui pro¬ 
tège et n’a pas besoin d’être protégé? [Di- 
tes-le], si vous le savez ! » 

89. Ils diront: «Allah». Dis: «Comment 
donc se fait-il que vous soyez ensorcelés ? » 
[au point de ne pas croire en Lui]. 

90. Nous leur avons plutôt apporté la 
vérité et ils sont assurément des menteurs. 

91. Allah ne S’est point attribué d’enfant 
et il n’existe point de divinité avec Lui ; 
sinon, chaque divinité s’en irait avec ce 
qu’elle a créé et certaines seraient supérieu¬ 
res aux autres. Gloire [et pureté] à Allah ! Il 
est Supérieur à tout ce qu’ils décrivent. 



92. [Il est] Connaisseur de toute chose 
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visible et invisible ! Il est bien au-dessus de 
ce qu'ils [Lui] associent ! 

93. Dis [ô Mouhammad g|] : «Seigneur, 
si jamais Tu me montres ce qui leur est 
promis ; 

94. alors, Seigneur, ne me place pas par¬ 
mi les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes)». 

95. Nous sommes capable, certes, de te 
montrer ce que Nous leur promettons. 

96. Repousse le mal par ce qui est meil¬ 
leur. Nous savons très bien ce qu’ils décri¬ 
vent. 

97. Et dis : «Seigneur, je cherche Ta pro¬ 
tection contre les incitations des Chayâthîn 
(diables) ; 

98. et je cherche Ta protection, Seigneur, 
contre leur présence auprès de moi». 

99. ... Puis, lorsque la mort vient à l’un 
deux, il dit : « Mon Seigneur ! Fais-moi reve¬ 
nir (sur terre), 

100 . afin que je fasse du bien dans ce que 
je délaissais». Non, c’est simplement une 
parole qu’il dit. Derrière eux, cependant, il y 
a une Barzakh (barrière), jusqu’au jour où ils 
seront ressuscités». 

101. Puis quand on soufflera dans la 
Trompe, il n’y aura plus de parenté entre 
eux ce jour-là, et ils ne se poseront pas de 
questions. 

102. Ceux dont la balance est lourde 
seront les bienheureux ; 

103. et ceux dont la balance est légère 
seront ceux qui ont ruiné leurs propres âmes 
et ils demeureront éternellement dans l’Enfer. 

104. Le feu brûlera leurs visages et ils 
auront les lèvres crispées. 

105. «Mes versets ne vous étaient-ils pas 
récités et vous les traitiez alors de menson¬ 
ges ? » 




> 

P 




' > 's*. \ Y 



y /+' 




*5*3* ^ Jf ' 




y y *" > 

rVAl 





// i y / / 


T"'"'' •" '■* 

ç>J. jjj Ufy* j* 


b? 




9 y y*' y 


Cji yù 


y * 


y y 

c? 


lili 




y y ' Y\ .T •'-< 

/Cyy* *^liî 





* y'V' 



s y s sl/s , »y {'-'A 

\lnh 





Sourate 23. Al-Mouminoun 18 eme Partie 


499 




y T 3' 


106. Ils dirent : « Seigneur ! Notre mal¬ 
heur nous a vaincus, et nous étions des gens 
égarés. 

107. Seigneur, fais-nous-en sortir ! Et si 
nous récidivons, nous serons alors Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) ». 

108. Il dit : « Soyez-y refoulés (humiliés) 
et ne Me parlez plus». 

109. Il y eut un groupe de Mes serviteurs 
qui dirent : « Seigneur, nous croyons ; par¬ 
donne-nous donc et fais-nous miséricorde, 
car Tu es le meilleur des Miséricordieux» ; 

110. mais vous les avez pris en raillerie 
jusqu’à oublier de M’évoquer, et vous vous 
riiez d’eux. 

111. Vraiment, Je les ai récompensés au¬ 
jourd’hui pour ce qu’ils ont enduré ; et ce 
sont eux les triomphants. 

112.11 dira: «Combien d’années êtes- 
vous restés sur terre ? » 

113. Ils diront: «Nous y avons demeuré 
un jour, ou une partie d’un jour. Interroge 
donc ceux qui comptent». 

114. Il dira : «Vous n’y avez demeuré que 
peu [de temps], si seulement vous saviez. 

115. Pensiez-vous que Nous vous avions 
créés sans but, et que vous ne seriez pas 
ramenés vers Nous ? » 

116. Que soit exalté Allah, le vrai Souve¬ 
rain ! Là ilâha illâ houwa (Pas de divinité 
digne d’adoration à part Lui), le Seigneur du 
Trône sublime ! 

117. Et quiconque invoque avec Allah 
une autre divinité, sans avoir la preuve 
évidente [de son existence], aura à en rendre 
compte à son Seigneur. En vérité, les Kâfi- 
roûn (mécréants, polythéistes) ne réussiront 
pas. 
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118. Et dis [ô Mouhammad $£§] : 
«Seigneur, pardonne et fais miséricorde. 
C’est Toi le Meilleur des miséricordieux». 

Sourate 24 AN-NOÛR (La Lumière) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


».rf , c f-' 
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1. Voici une Sourate (chapitre du Saint 
Qour’ân) que Nous avons fait descendre et 
que Nous avons imposée, et Nous y avons 
fait descendre des Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) explici¬ 
tes afin que vous vous souveniez. 

2. La fomicatrice et le fomicateur, fouet- 
tez-les chacun de cent coups de fouet. [Ceci 
est le châtiment du célibataire qui commet 
la fornication. Quant au marié adultère son 
châtiment est la lapidation à-mort]. Et ne 
soyez point pris de pitié pour eux dans 
l’exécution de la loi d’Allah — si vous croyez 
en Allah et au Jour dernier -. Et qu’un 
groupe de croyants assiste à leur punition.^ 

3. Le fomicateur n’épousera qu’une fomi¬ 
catrice ou une Mouchrikah (associatrice, po¬ 
lythéiste). Et la fomicatrice ne sera épousée 
que par un fomicateur ou un Mouchrik 
(associateur, polythéiste) ; et cela (le mariage 
entre monothéistes et polythéistes ou entre 
chastes et fomicateurs) a été interdit aux 
croyants. 
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[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah âjg jugea qu’une 
personne non mariée coupable d’une relation sexuelle illicite doit être exilée pour un an avec 
la punition légale (cent coups de fouet). ( Çahîhoul-Boukhâty, Hadîs no 6833). 

* B) Djâbir bin Abdillah Al-Ansary - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Un homme de la tribu de 
Bani Aslam vint voir le Mesager d’Allah m, et l’informa qu’il avait commis une relation 
sexuelle illicite puis il témoigna quatre fois contre lui-même. Le Messager d’Allah ü donna 
l’ordre de le lapider à mort car il était marié". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6814). 

C) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 103. 



Sourate 24. An-Nour 


18 ème Partie 


501 


SA 


T i 5 


4 . Et ceux qui lancent des accusations 
contre des femmes chastes sans produire par 
la suite quatre témoins, fouettez-les de qua¬ 
tre-vingt coups de fouet, et n’acceptez plus 
jamais leur témoignage. Et ceux-là sont les 
Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah), 

5. à l’exception de ceux qui, après cela, se 
repentent et se réforment, car Allah est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

6. Et quant à ceux qui lancent des accusa¬ 
tions contre leurs propres épouses, sans 
avoir d’autres témoins qu’eux-mêmes, le té¬ 
moignage de l’un d’eux doit être une qua¬ 
druple attestation par Allah, qu’il est du 
nombre des véridiques, 

7. et la cinquième [attestation] est : que la 
malédiction d’Allah tombe sur lui s’il est du 
nombre des menteurs. 

8. Et on ne lui (la femme) infligera pas le 
châtiment [de la lapidation] si elle atteste 
quatre fois par Allah qu’il (le mari) est 
certainement du nombre des menteurs, 

9. et la cinquième [attestation] est : que la 
colère d’Allah soit sur elle, s’il était du 
nombre des véridiques. 

10 . Et, n’eussent été la grâce d’Allah sur 
vous et Sa miséricorde... ! Allah est Grand, 
Accueillant au repentir et Sage l 

11. Certes, ceux qui sont venus avec la 
calomnie [contre ‘Aïcha l’épouse du Prophè¬ 
te H|] sont un groupe d’entre vous. Ne 
pensez pas que c’est un mal pour vous, mais 
plutôt, c’est un bien pour vous. A chacun 
d’eux ce qu’il s’est acquis comme pêché. 
Celui d’entre eux qui s’est chargé de la plus 
grande part aura un énorme châtiment. 

12 . Pourquoi, lorsque vous l’avez enten¬ 
due (cette calomnie), les croyants et les 
croyantes n’ont-ils pas, en eux-mêmes, con- 
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jecturé favorablement, et n’ont-ils pas dit : 

J Ml 

«C’est une calomnie évidente ? » l J 

13. Pourquoi n’ont-ils pas produit [à l’ap¬ 
pui de leurs accusations] quatre témoins? 
S’ils ne produisent pas de témoins, alors ce 
sont eux, auprès d’Allah, les menteurs. 



14. N’eussent-été la grâce d’Allah sur 
vous et Sa miséricorde ici-bas comme dans 
l’au-delà, un énorme châtiment vous aurait 
touchés pour cette [calomnie] dans laquelle 
vous vous êtes lancés, 

15. quand vous colportiez la nouvelle avec 
vos langues et disiez de vos bouches ce dont 
vous n’aviez aucun savoir; et vous le comp¬ 
tiez comme insignifiant alors qu’auprès d Al¬ 
lah cela est énorme. 

16. Et pourquoi, lorsque vous l’entendiez, 
ne disiez-vous pas : « Nous ne devons pas en 
parler. Gloire à Toi' (Ô Allah) ! C’est une 
énorme calomnie » ? 

17. Allah vous exhorte à ne plus jamais 
revenir à une chose pareille si vous etes 
croyants. 

18. Allah vous expose clairement les Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) et Allah est Omniscient et 
Sage. 

19. Ceux qui aiment que la turpitude se 
propage parmi les croyants auront un châti¬ 
ment douloureux, ici-bas comme dans l’au- 
delà. Allah sait, et vous, vous ne savez pas. 
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20, Et n’eussent été la grâce d’Allah sur 
vous et Sa miséricorde et [n’eût été] qu’Al- 
lah est Compatissant et Très Miséricor¬ 
dieux... 





» >' 


M Voir (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4750) à propos de l’imputation mensongère contre 
Aïcha, la femme du Prophète as - qu’Allah soit satisfait d’elle-. 
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21. O vous qui avez cru ! Ne suivez pas les 
pas du Chaythân (le diable). Quiconque suit 
les pas du Chaythân (le diable), [sachez que] 
celui-ci ordonne Alfahchâ* (la turpitude) et le 
Mounkar (polythéisme ou Chirk , mécréance 
et tout ce que l’Islam interdit de faire). Et 
n’eussent été la grâce d’Allah envers vous et 
Sa miséricorde, nul d’entre vous n’aurait 
jamais été pur. Mais Allah purifie qui II veut. 
Et Allah est Audient et Omniscient. 

22. Et que les détenteurs de richesse et 
d’aisance parmi vous, ne jurent pas de ne 
plus faire des dons aux proches, aux Ma - 
sakîn (pauvres), et à ceux qui émigrent dans 
le sentier d’Allah. Qu’ils pardonnent et ab¬ 
solvent ! N’aimez-vous pas qu’Ailah vous 
pardonne ? Et Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux ! 

23. Ceux qui lancent des accusations 
contre des femmes vertueuses, chastes [qui ne 
pensent même pas à commettre la turpitude] 
et croyantes sont maudits ici-bas comme dans 
l’au-delà ; et ils auront un énorme châtiment, 

24. Le jour où leurs langues, leurs mains 
et leurs pieds témoigneront contre eux de ce 
qu’ils faisaient, 

25. ce Jour-là, Allah leur donnera leur 
pleine et vraie rétribution ; et ils sauront que 
c’est Allah qui est de toute évidence le Vrai. 

26. Les mauvaises [femmes] aux mauvais 
[hommes], et les mauvais [hommes] aux 
mauvaises [femmes]. De même, les bonnes 
[femmes] aux bons [hommes], et les bons 
[hommes] aux bonnes [femmes]. Ceux-là 
sont innocents de ce que les autres disent. 
Ils ont un pardon et Rizqoun Karîm (une 
récompense généreuse). 

27. O vous qui croyez ! N’entrez pas dans 
des maisons autres que les vôtres avant de 
demander la permission [d’une façon adé- 
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quate] et de saluer leurs habitants. Cela est 
meilleur pour vous. Peut-être vous souvien¬ 
drez-vous. 

28. Si vous n'y trouvez personne, alors n’y 
entrez pas avant que permission vous soit 
donnée. Et si on vous dit: «Retournez», eh 
bien, retournez. Cela est plus pur pour vous. 
Et Allah, de ce que vous faites, est Omnis¬ 
cient. 

29. Nul grief contre vous à entrer dans 
des maisons inhabitées où se trouve un bien 
pour vous. Allah sait ce que vous divulguez 
et ce que vous cachez. 
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30. Dis aux croyants de baisser leurs re¬ 
gards et de garder leur chasteté. C’est plus 
pur pour eux. Allah est, certes, Parfaitement 
Connaisseur de ce qu’ils font. 



31. Et dis aux croyantes de baisser leurs 
regards (de ne pas regarder ce qu’Allah a 
interdit de regarder), de garder leur chasteté, 
et de ne montrer de leurs atours que ce qui 
en paraît et qu’elles rabattent leurs voiles sur 
Djouyoûbihinn (leurs poitrines) et qu’elles ne 
montrent leurs atours qu’à leurs maris, ou à 
leurs pères, ou aux pères de leurs maris, ou à 
leurs fils, ou aux fils de leurs maris, ou à 
leurs frères, ou aux fils de leurs frères, ou aux 
fils de leurs soeurs, ou aux femmes musulma¬ 
nes, ou aux esclaves qu’elles possèdent, ou 
aux domestiques mâles impuissants, ou aux 
garçons impubères qui ignorent tout des par¬ 
ties cachées des femmes. Et qu’elles ne frap¬ 
pent pas avec leurs pieds de façon que l’on 
sache ce qu’elles cachent de leurs parures. Et 
repentez-vous tous devant Allah, ô croyants, 
afin que vous récoltiez le succès. 111 
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[1] :«Et qu’elles rabattent leurs voiles sur Djouyoûbihinna (leurs corps, visages, cous et poitrines) - 
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32. Mariez les célibataires d’entre vous et 
les Çâlihîn (les gens de bien) parmi vos 
esclaves, hommes et femmes. S’ils sont beso¬ 
gneux, Allah les rendra riches par Sa grâce. 
Car [la grâce d’] Allah est immense et II est 
Omniscient. 

33. Et que ceux qui n’ont pas de quoi se 
marier cherchent à rester chastes jusqu’à ce 
qu’Allah les enrichisse par Sa grâce. Ceux de 
vos esclaves qui cherchent un contrat d’af¬ 
franchissement, concluez ce contrat avec eux 
si vous reconnaissez du bien en eux; et 
donnez-leur des biens d’Allah qu’il vous a 
accordés. Et dans votre recherche des profits 
passagers de la vie présente, ne contraignez 
pas vos femmes esclaves à la prostitution, si 
elles veulent rester chastes. Si on les y 
contraint, Allah leur accorde après qu’elles 
aient été contraintes, Son pardon et Sa 
miséricorde. 

34. Nous avons effectivement fait descen¬ 
dre vers vous des Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) clairs, 
donnant une parabole de ceux qui ont vécu 
avant vous, et une exhortation pour les 
Mouttaqoûn (pieux) ! 

35. Allah est la Lumière des deux et de 
la terre. Sa lumière est semblable à une 
niche où se trouve une lampe. La lampe est 
dans un [récipient de] cristal et celui-ci 
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=et qu'elles cachent leurs atours...». Sourate 24 (la lumière) : verset 31 

‘Aïcha - qu’Allah l’agrée - a dit : "Qu’Allah fasse miséricorde aux premières femmes 
émigrantes. En effet, lorsqu’Allah révéla; «Et qu'elles rabattent leurs voiles sur Djouyoûbihinna 
...», elles déchirèrent leurs Mouroûts (sortes de robe en laine, de pagne à attacher autour de la 
taille ou de tablier) et couvrirent leurs têtes et leurs visages". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 

4758) . 

Safiyyah bint Chaïbah rapporte : "‘Aïcha avait l’habitude de dire : "Lorsque fut révélé le 
verset: «Et qu’elles rabattent leurs voiles sur Djouyoûbihinna ... », les femmes coupèrent les 
bouts de leurs pagnes et couvrirent leurs têtes et leurs visages". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 

4759) . 
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ressemble à un astre de grand éclat; son 
combustible vient d'un arbre béni : un olivier 
ni oriental ni occidental dont l’huile semble 
éclairer sans même que le feu la touche. 
Lumière sur lumière. Allah guide vers Sa 
lumière qui II veut. Allah propose aux hom¬ 
mes des paraboles et Allah est Omniscient. 
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36. Dans des maisons (des mosquées) 
qu’Allah a permis que Ton élève, et où Son 
Nom est évoqué, L’y glorifient matin et 
soir, [1] 

37. des hommes que ni le négoce, ni le troc 
ne distraient de l’évocation d’Allah, de l’ac¬ 
complissement de la Çalât et de l’acquittement 
de la Zakât , et qui redoutent un Jour où les 
cœurs seront bouleversés ainsi que les regards. 

38. Afin qu’Allah les récompense de la 
meilleure façon pour ce qu’ils ont fait [de 
bien]. Et II leur ajoutera de Sa grâce. Allah 
attribue à qui II veut sans compter. [2] 
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39. Quant à ceux qui ont mécru, leurs 
actions sont comme un mirage dans une 
plaine désertique que l’assoiffé prend pour 
de l’eau. Puis quand il y arrive, il s’aperçoit 
que ce n’était rien ; mais y trouve Allah qui 



PI A) Aboû Qatâdah rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Quand 1 un de vous entre 
dans une Mosquée, qu’il prie deux rakats (Tahîyyatoul-masjid) avant de s asseoir». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 444). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit; «La 
récompense de la Çalât de l’homme en congrégation équivaut à vingt-cinq fois sa prière 
individuelle accomplie dans sa maison ou au marché. Et cela parce que s il accomplit ses 
ablutions et les fait parfaitement et ensuite se rend à la Mosquée avec la seule intention d’y 
prier, alors pour chaque pas qu’il fait, on l’élève d’un degré et on lui efface un péché. (Cela 
est valable aussi pour le retour à la maison). Lorsqu’il fait sa Çalât , les anges continuent de 
demander les bénédictions et le pardon d’Allah pour lui aussi longtemps qu’il [reste] à sa 
Mouçallah (mosquée ou lieu de prière). Ils disent : "Ô Allah, répands Ta prière sur lui. O 
Allah, fais-lui miséricorde". Et on est considéré comme étant en Çalât aussi longtemps que 
l’on attend la prochaine Çalât». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 647). 

[2] Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 
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lui règle son compte en entier, car Allah est 
prompt à compter.^ 

40. [Les actions des mécréants] sont en¬ 
core semblables à des ténèbres sur une mer 
profonde : des vagues la recouvrent, [vagues] 
au dessus desquelles s’élèvent [d’autres] va¬ 
gues, sur lesquelles il y a [d’épais] nuages. 
Ténèbres [entassées] les unes au-dessus des 
autres. Quand quelqu’un étend la main, il ne 
la distingue presque pas. Celui qu’Allah 
prive de lumière n’a aucune lumière. 

41. N’ as-tu pas vu [ô Mouhammad ig] 
qu’Allah est glorifié par tous ceux qui sont 
dans les deux et la terre ; ainsi que par les 
oiseaux déployant leurs ailes? Chacun, cer¬ 
tes, a appris sa Çalât (façon de L’adorer) et 
de Le glorifier. Allah sait parfaitement ce 
qu’ils font. 

42. C’est à Allah qu’appartient la royauté 
des cieux et de la terre. Et vers Allah sera le 
retour final. 

43. N’as-tu pas vu qu’Allah pousse les 
nuages ? Ensuite II les réunit et II en fait un 
amas, et tu vois la pluie sortir de son sein. 
Et II fait descendre du ciel, de la grêle 
[provenant] des nuages [comparables] à des 
montagnes. Il en frappe qui II veut et 
l’écarte de qui II veut. Peu s’en faut que 
l’éclat de son éclair ne ravisse la vue. 

44. Allah fait alterner la nuit et le jour. Il 
y a là un sujet de réflexion pour ceux qui 
ont des yeux. 

45. Et Allah a créé d’eau tout animal. Il y 
en a qui se déplacent sur le ventre, d’autres 
marchent sur deux pattes, et d’autres encore 
marchent sur quatre. Allah créé ce qu’il veut 
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^ Les actions du mécréant sont comme le mirage d’une personne qui a soif. Quand il 
rencontrera Allah, il pensera avoir une bonne récompense auprès de Lui pour ses bonnes 
actions. Mais il n’y trouvera rien ; il sera plutôt jeté dans le feu de l’Enfer. 
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et Allah est Omnipotent. 

46, Nous avons certes fait descendre des 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) explicites. Et Allah gui¬ 
de qui II veut vers un droit chemin. 

47. Et ils disent: «Nous croyons en Allah 
et au Messager et nous obéissons». Puis 
après cela, une partie d’entre eux fait volte- 
face. Ce ne sont point ceux-là les croyants. 
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48. Et quand on les appelle vers Allah et 
Son Messager pour que celui-ci juge parmi 
eux, voilà que quelques-uns d’entre eux 
s’éloignent. 

49. Mais s’ils ont le droit en leur faveur, 
ils viennent à lui, soumis. 

50. Y a-t-il une maladie dans leurs 
cœurs? Ou doutent-ils? Ou craignent-ils 
qu’Allah les opprime, ainsi que Son Messa¬ 
ger ? Non !... Mais ce sont eux les Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes) ». 

51. La seule parole des croyants, quand 
on les appelle vers Allah et Son Messager, 
pour que celui-ci juge parmi eux, est : « Nous 
avons entendu et nous avons obéi ». Et voilà 
ceux qui réussissent. 

52. Et quiconque obéit à Allah et à Son 
Messager (Mouhammad |jg), et craint Allah 
et Le redoute... alors, voilà ceux qui récol¬ 
tent le succès. 

53. Et ils jurent par Allah en serments 
solennels que si tu le leur ordonnais, ils 
sortiraient à coup sûr (pour le combat). Dis : 
«Ne jurez donc pas. [Votre] obéissance 
[verbale] est bien connue. Allah est Parfaite¬ 
ment Connaisseur de ce que vous faites». 

54. Dis : « Obéissez à Allah et obéissez au 
Messager. S’ils se détournent,... il [le Messa¬ 
ger] n’est alors responsable que de ce dont il 
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est chargé ; et vous assumez ce dont vous 
êtes chargés. Et si vous lui obéissez, vous 
serez bien guidés». Et il n’incombe au 
Messager que de transmettre explicitement 
(son message). 

55. Allah a promis à ceux d’entre vous 
qui ont cru et fait les bonnes œuvres qu’il 
leur donnerait la succession sur terre comme 
Il l’a donnée à ceux qui les ont précédés. Il 
donnerait force et suprématie à leur religion 
qu’il a agréée pour eux. Il leur changerait 
leur ancienne peur en sécurité. Ils M’adorent 
et ne M’associent rien et celui qui mécroît 
par la suite, ce sont ceux-là les Fâsiqoûn (les 
rebelles, les pervers, ceux qui désobéissent à 
Allah). 

56. Accomplissez la Çaiât , acquittez la 
Zakât et obéissez au Messager, afin que vous 
ayez la miséricorde. 

57. Ne pense point que ceux qui ne 
croient pas puissent s’opposer à l’autorité 
d’Allah sur terre. Le Feu sera leur refuge. 
Quelle mauvaise destination ! 

58. O vous qui avez cru ! Que les esclaves 
que vous possédez vous demandent permis¬ 
sion avant d’entrer, ainsi que ceux des vôtres 
qui n’ont pas encore atteint la puberté, à 
trois moments: avant la Çaiât de l’aube, à 
midi quand vous enlevez vos vêtements, ainsi 
qu’après la Çaiât de la nuit; trois occasions 
de vous dévêtir. En dehors de ces moments, 
nul reproche ni à vous ni à eux d’aller et 
venir, les uns chez les autres. C’est ainsi 
qu’Allah vous expose clairement Ses versets, 
et Allah est Omniscient et Sage. 

59. Et quand les enfants parmi vous attei¬ 
gnent la puberté, qu’ils demandent permis¬ 
sion avant d’entrer, comme font leurs aînés. 
C’est ainsi qu’Allah vous expose clairement 
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Ses versets (Ses commandements), et Allah 
est Omniscient et Sage. 

60. Et quant aux femmes atteintes par la 
ménopause qui n'espèrent plus le mariage, 
nul reproche à elles de déposer leurs 
[grands] voiles (de sortie), sans cependant 
exhiber leurs atours et si elles manifestent 
de la pudeur [en portant leurs voiles], c’est 
mieux pour elles. Allah est Audient et Om¬ 
niscient. 

61. Il n’y a pas d’empêchement à l’aveu¬ 
gle, au boiteux, au malade, ainsi qu’à vous- 
mêmes de manger dans vos maisons, ou dans 
les maisons de vos pères, ou dans celles de 
vos mères, ou de vos frères, ou de vos 
sœurs, ou de vos oncles paternels, ou de vos 
tantes paternelles ou de vos oncles mater¬ 
nels, ou de vos tantes maternelles, ou dans 
celles dont vous possédez les clefs, ou chez 
vos amis. Nul empêchement à vous, non 
plus, de manger ensemble ou séparément. 
Quand donc vous entrez dans des maisons, 
adressez-vous mutuellement des salutations 
venant d’Allah, bénies et agréables (dites: 
Assalâmou alaïkoum.. - Paix sur vous -). 
C’est ainsi qu’Allah vous expose Ses versets, 
afin que vous compreniez. 


62. Les vrais croyants sont ceux qui 
croient en Allah et à Son Messager (Mou- 
hammad <|g), et qui, lorsqu’ils sont en sa 
compagnie pour une affaire d’intérêt géné¬ 
ral, ne s’en vont pas avant de lui avoir 
demandé la permission. Ceux qui te deman¬ 
dent cette permission sont ceux qui croient 
en Allah et à Son Messager. Si donc ils te 
demandent la permission pour une affaire 
personnelle, donne-la à qui tu veux parmi 
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eux ; et implore le pardon d’Allah pour eux, 
car Allah est Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux. 

63. Ne considérez pas l’appel du Messa¬ 
ger comme un appel que vous vous adresse¬ 
riez les uns aux autres. Allah sait certes ceux 
des vôtres qui s’en vont furtivement. Que 
ceux, donc, qui s’opposent à son commande¬ 
ment (Sounnah) prennent garde qu’une Fit- 
nah (épreuve) ne les atteigne ou que ne les 
atteigne un châtiment douloureux. 

64. C’est à Allah, vraiment, qu’appartient 
tout ce qui est dans les deux et sur la terre. 
Il sait parfaitement l’état dans lequel vous 
êtes, et le Jour où les hommes seront 
ramenés vers Lui, Il les informera alors de 
ce qu’ils œuvraient. Allah est Omniscient. 
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(Le Discernement) 
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Au nom d Allah, 

te 7b«f Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. Exaltée soit la Grandeur de Celui qui a 
fait descendre le Livre de Discernement sur 
Son serviteur (Mouhammad i§|), afin qu’il 
soit un avertisseur à Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

2. Celui à qui appartient la royauté des 
cieux et de la terre, qui ne S’est point 
attribué d’enfant, qui n’a point d’associé en 
Sa royauté et qui a créé toute chose en lui 
donnant ses justes proportions. 

3. Mais ils ont adopté en dehors de Lui 
des Alihah (divinités) qui, étant elles-mêmes 
créées, ne créent rien, et ne possèdent la 
faculté de faire ni le mal ni le bien pour 
elles-mêmes, et ne sont maîtresses ni de la 
mort, ni de la vie, ni de la résurrection. 
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4. Les mécréants disent: «Tout ceci n’est 
qu’un mensonge qu’il (Mouhammad) a in¬ 
venté, et où d’autres gens l’ont aidé». Or, ils 
commettent là une injustice et un mensonge. 








5. Et ils disent: «Ce sont des contes 
d’anciens qu’il se fait écrire ! On les lui dicte 
matin et soir». 

6. Dis : « L’a fait descendre Celui qui sait 
les secrets dans les deux et la terre. Et II est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 

7. Et ils disent: «Qu’est-ce donc que ce 
Messager qui mange de la nourriture et 
circule dans les marchés ? Que n’a-t-on fait 
descendre vers lui un ange qui eût été 
avertisseur en sa compagnie ? 

8. Ou que ne lui a-t-on lancé un trésor ? 
Ou que n’a-t-il un jardin à lui, dont il 
pourrait manger [les fruits] ? ». Les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) disent: «Vous 
ne suivez qu’un homme ensorcelé». 

9. Vois à quoi 'ils te comparent ! Ils se 
sont égarés. Ils ne pourront trouver aucun 
chemin. 

10. Exalté soit Celui qui, s’il le veut, 
t’accordera bien mieux que cela : des jardins 
sous lesquels coulent les ruisseaux ; et II 
t’assignera des châteaux. 
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11. Mais ils ont plutôt qualifié l’Heure de 
mensonge. Nous avons cependant préparé, 
pour quiconque qualifie l’Heure de menson¬ 
ge, une flamme brûlante 

12. [qui], lorsqu’elle les voit [venir] de 
loin, fait entendre sa fureur et ses crépite¬ 
ments. 

13. Et quand on les y aura jetés, dans un 
étroit réduit, les mains liées derrière le cou, 
ils souhaiteront alors leur destruction com¬ 
plète. 
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14. «Aujourd’hui, ne souhaitez pas la 
destruction une seule fois, mais souhaitez-la 
plusieurs fois ». 

15. Dis : « Ceci est-il meilleur ? Ou bien 
le Paradis éternel qui a été promis aux 
Mouttaqoûn (pieux), comme récompense et 
destination dernière ? » 

16. Ils auront là tout ce qu’ils désireront 
et une demeure éternelle. C’est une promes¬ 
se dont la tenue incombe à ton Seigneur. 

17. Et le jour où II les rassemblera, eux 
et ceux qu’ils adoraient en dehors d’Allah 
[tels les idoles, les saints, les anges, les 
prophètes qui ont été adorés à tort]/ 1] Il 
dira : « Est-ce vous qui avez égaré Mes 
serviteurs que voici, ou ont-ils eux-mêmes 
perdu le sentier ? » 

18. Ils diront : «Gloire à Toi ! Il ne nous 
convenait nullement de prendre en dehors 
de Toi des Awliyâ’ (patrons protecteurs) 
mais Tu les as comblés de jouissance ainsi 
que leurs ancêtres au point qu’ils en ont 
oublié le livre du rappel (le Qour’ân). Et ils 
ont été des gens perdus». 

19. «Ils (tous ceux que vous avez adorés 
en dehors d’Allah) vous ont démentis en ce 
que vous dites. Il n’y aura pour vous ni 
échappatoire ni secours [possible]. Et qui¬ 
conque des vôtres est injuste, Nous lui 
ferons goûter un grand châtiment ». 

20. Et Nous n’avons envoyé avant toi 
(Mouhammad ig) que des messagers qui 
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^ Mou-âz bin Djabal - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète lui a dit : « Ô Mou-âz ! 
Connais-tu le Droit d’Allah sur Ses serviteurs ? ». Je répondis : "Allah et Son Messager savent 
mieux". Le Prophète dit : « [Le Droit d’Allah sur Ses serviteurs], c’est qu’ils L’Adorent Seul 
sans rien Lui associer. Connais-tu leurs droits sur Lui ? ». Je répondis : "Allah et Son Messager 
savent mieux". Le Prophète dit : «Leurs droits sur Lui [s’ils s’acquittent de leur devoir] c’est 
qu’il ne les punisse pas». (Çahîhoul-BoukHâry, Hadîs no 7373). 
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mangeaient de la nourriture et circulaient 
dans les marchés. Et Nous avons fait de 
certains d’entre vous une épreuve pour les 
autres - endurerez-vous avec constance ? - 
Et ton Seigneur demeure Clairvoyant. 
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21. Et ceux qui n’espèrent pas Nous ren¬ 
contrer (ceux qui nient le Jour de la Résur¬ 
rection) disent : « Si seulement on avait fait 
descendre sur nous des anges ou si nous 
pouvions voir notre Seigneur ! » En effet, ils 
se sont enflés d’orgueil en eux-mêmes, et 
ont dépassé les limites de l’arrogance.^ 

22. Le jour où ils verront les anges, ce ne 
sera pas une bonne nouvelle, ce jour-là, pour 
les Moudjrimoûn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs, coupables). Ils (les anges) diront : 
«Halte ! Accès interdit». 

23. Nous avons considéré l’œuvre qu’ils 
(les Moudjrimoûn) ont accomplie et Nous 
l’avons réduite en poussière éparpillée. 

24. Les gens du Paradis (les croyants en 
l’Unicité d’Allah qui ont accompli de bonnes 
œuvres) seront, ce jour-là, en meilleure 
demeure et au plus beau lieu de repos. 

25. Et [rappelle] le jour où le ciel sera 
fendu par les nuages et qu’on fera descendre 
des anges, 

26. ce jour-là, la vraie royauté appartien¬ 
dra au Tout Miséricordieux, et ce sera un 
jour difficile pour les infidèles. 

27. [Rappelle] le jour où le Zâlim (l’injus¬ 
te, le polythéiste) se mordra les deux mains 
et dira: «[Hélas pour moi!] Si seulement 
j’avais suivi chemin avec le Messager (Mou- 
hammad |g) L. [2] 

28. Malheur à moi ! Hélas ! Si seulement 
je n’avais pas pris «Ün tel» pour Khalîl (ami 
intime) !... 

29. Il m’a, en effet, égaré loin du rappel 
(le Qour’àn ), après qu’il me soit parvenu». 
Et le Chaythân (le diable) déserte l’homme 
[après l’avoir tenté]. 
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^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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30. Et le Messager (Mouhammad 3É) 
dit : « Seigneur, mon peuple a vraiment fait 
de ce Qour’ân une chose délaissée 1 » 

31. C’est ainsi que Nous fîmes à chaque 
prophète un ennemi parmi les Moudjrimîn 
(criminels, polythéistes, pécheurs, coupa¬ 
bles). Mais ton Seigneur suffit comme guide 
et comme soutien. 

32. Et ceux qui ne croient pas disent : 
«Pourquoi n’a-t-on pas fait descendre sur lui 
le Qour’ân en une seule fois ? » Nous l’avons 
révélé ainsi graduellement [pendant 23 ans] 
pour raffermir ton cœur. Et Nous 1 avons 
récité soigneusement. 

33. Ils ne t’apporteront aucune parabole, 
sans que Nous ne t’apportions la vérité avec 
la meilleure interprétation. 



# V ^ 










34. Ceux qui seront traînés [ensemble] 
sur leurs visages vers l’Enfer, ceux-là seront 
dans la pire des situations et les plus égarés 
hors du chemin droit. ^ 

35. En effet, Nous avons apporté à Moû- 
sâ le Livre et lui avons assigné son frère 
Hâroûn comme assistant. 

36. Puis Nous avons dit : «Allez tous deux 
vers les gens qui ont traité de mensonges 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...)». Nous les avons 
ensuite détruits complètement. 

37. Et le peuple de Noûh, quand ils 
eurent démenti les messagers, Nous les noy¬ 
âmes et en fîmes pour les gens un signe 
d’avertissement. Et Nous avons préparé pour 
les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) un châ¬ 
timent douloureux. 

38. Et les ‘Âd, les Samoûd, les gens d’Ar-Rass 
et de nombreuses générations intermédiaires ! 
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^ Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 97. 
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39. A tous, cependant, Nous avions fait 
des paraboles [en guise de preuves et de 
leçons] et Nous les avions tous anéantis 
d’une façon brutale [pour leur mécréance et 
leurs mauvaises actions]. 

40. Ils sont passés par la cité [du Prophè¬ 
te Loût] sur laquelle est tombée une pluie 
de malheurs. Ne la voient-ils donc pas ? 
Mais ils n’espèrent pas de résurrection ! 







41. Et quand ils te voient [ô Mouhammad 
Ü|], ils ne te prennent qu’en raillerie : «Est- 
ce là celui qu’Allah a envoyé comme Messa¬ 
ger? 

42. Peu s’en est fallu qu’il nous détourne 
de nos Alihah (divinités), n’eut été notre 
attachement constant à elles ! ». Cependant 
ils sauront, quand ils verront le châtiment, 
qui est le plus égaré en son chemin. 

43. Ne vois-tu pas celui qui a fait de sa 
passion sa divinité ? Est-ce à toi d’être un 
Wakîl (garant) pour lui ? 

44. Ou bien penses-tu que la plupart 
d’entre eux entendent ou comprennent ? Ils 
ne sont en vérité comparables qu’à des 
bestiaux. Ou plutôt, ils sont plus égarés 
encore du sentier. 

45. N’ as-tu pas vu comment ton Seigneur 
étend l’ombre ? S’il avait voulu, certes, Il 
l’aurait faite permanente. Mais Nous lui 
fîmes du soleil son déterminant [après le 
lever du soleil, l’ombre se rétrécît graduelle¬ 
ment jusqu’à disparaître à midi (au moment 
où le soleil passe au zénith). Elle s’allonge 
ensuite graduellement jusqu’à disparaître 
complètement avec le coucher du soleil], 

46. puis Nous la saisissons [graduellement 
pour la ramener] vers Nous avec facilité. 

47. Et c’est Lui qui vous fit de la nuit un 
vêtement, du sommeil un repos et qui fit du 
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jour un Nouchour (retour à la vie active). 

48. Et c’est Lui qui envoya les vents 
comme une annonce précédant Sa miséricor¬ 
de. Nous fîmes descendre du ciel une eau 
pure et purifiante, 

49. pour faire revivre par elle une contrée 
morte, et donner à boire aux multiples 
bestiaux et hommes que Nous avons créés. 

50. Nous l’avions répartie entre eux afin 
qu’ils se rappellent [de Nous]. Mais la plu¬ 
part des gens se refusent à tout sauf à être 
ingrats. 

51. Or, si Nous avions voulu, Nous au¬ 
rions certes envoyé dans chaque cité un 
avertisseur. 

52. N’obéis donc pas aux infidèles ; et 
avec ceci (le Qour’ân ), lutte contre eux 
vigoureusement. 

53. Et c’est Lui qui donne libre cours aux 
deux mers : l’une douce, rafraîchissante, 1 au¬ 
tre salée, amère. Et II assigne entre les deux 
une zone intermédiaire et un barrage infran¬ 
chissable. 

54. Et c’est Lui qui de l’eau a créé une 
espèce humaine qu’il unit par les liens de la 
parenté et de l’alliance. Et ton Seigneur 
demeure Omnipotent. 

55. Mais ils adorent en dehors d’Allah, ce 
qui ne leur profite point, ni ne leur nuit ! Et 
l’infidèle sera toujours l’allié des ennemis de 
son Seigneur ! 

56. Or, Nous ne t’avons envoyé [ô Mou- 
hammad #|] que comme annonciateur et 
avertisseur. 

57. Dis: «Je ne vous en demande aucun 
salaire [pour moi même]. Toutefois, celui 
qui veut suivre un chemin conduisant vers 
son Seigneur [est libre de dépenser dans la 
voie d’Allah]». 
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58. Et place ta confiance en Le Vivant 
qui ne meurt jamais. Et par Sa louange, 
glorifie-Le. Il suffit comme Parfait Connais¬ 
seur des péchés de Ses serviteurs. 
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59. C'est Lui qui, en six jours, a créé les 
cieux, la terre et tout ce qui existe entre eux, 
et le Tout Miséricordieux S’est ensuite établi 
(Istawâ) sur le Trône [selon une manière qui 
convient à Sa Majesté]. Interroge-[Le] donc 
[au sujet de Ses attributs] car c’est Lui qui 
est Alkhabîr (le bien informé de toute cho¬ 
se). 

60. Et quand on leur dit : « Prosternez- 
vous devant le Tout Miséricordieux», ils 
disent : «Qu’est-ce donc que le Tout Miséri¬ 
cordieux ? Allons-nous nous prosterner de¬ 
vant ce que tu nous commandes ?» - Et cela 
accroît leur répulsion -. [Celui qui lit le 
Qour’ân en arabe doit se prosterner ici]. 

61. Exalté soit Celui qui a placé au ciel 
des constellations et y a placé un luminaire 
(le soleil) et aussi une lune éclairante ! 

62. Et c’est Lui qui a assigné une alter¬ 
nance à la nuit et au jour pour quiconque 
veut y réfléchir ou montrer sa reconnaissan¬ 
ce. 

63. Les [vrais] serviteurs du Tout Miséri¬ 
cordieux sont ceux qui marchent humble¬ 
ment sur terre et qui, lorsque les ignorants 
s’adressent à eux, disent : «Salam (Paix)», 
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64. qui passent les nuits prosternés et 
debout devant leur Seigneur 
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[1] Ibnou ‘Abbâs - qu’Allah l’agrée - a dit : "Quiconque prie deux Rakâts ou plus après la 
prière d ’lchâ’ sera considéré comme faisant partie de ceux qui sont mentionnés dans ce 
verset". Et Alkalaby a dit : "Quiconque prie deux Rakâts après la prière de Maghrib et quatre 
Rakâts après la prière û’Ichâ’ sera considéré comme faisant partie de ceux qui sont 
mentionnés dans ce verset". (Tafsîr Alqourtoubi). 
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65. qui disent : « Seigneur, écarte de nous 
le châtiment de l’Enfer». - car son châti¬ 
ment est permanent -. 

66. Quels mauvais gîte et lieu de séjour ! 



67. [Les serviteurs du Tout Miséricor¬ 
dieux sont ceux] qui, lorsqu’ils dépensent, ne 
sont ni prodigues ni avares mais se tiennent 
au juste milieu ; 

68. qui n’invoquent pas d’autre dieu avec 
Allah et ne tuent pas la vie qu’Allah a rendue 
sacrée, sauf pour une cause juste ; qui ne 
commettent pas de fornication - car qui¬ 
conque fait cela encourra une punition ~. [1 * 

69. Le châtiment lui sera doublé, au Jour 
de la Résurrection, et il le subira éternelle¬ 
ment, couvert d’ignominie ; 

70. sauf celui qui se repent, croit et 
accomplit une bonne œuvre; ceux-là Allah 
changera leurs mauvaises actions en bonnes, 
et Allah est Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux;^ 

71. et quiconque se repent et accomplit 
une bonne œuvre c’est vers Allah qu’abouti¬ 
ra son retour. 

72. Ceux qui ne donnent pas de faux 



bl A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 22. 

B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 135. 

[2] L’Islam abolit toutes les mauvaises actions passées, émigrez donc pour [Allah] et faites le 
Hadj (pèlerinage à la Mecque). (Al-Lou’-Lou’ wal-Mardjan), Vol. 1,Chapitre 52). 

Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte: "Des païens qui ont commis de nombreux 
meurtres et des relations sexuelles illicites excessives, vinrent voir Mouhammad il et lui 
dirent : "Ô Mouhammad ! Tout ce que tu dis, et à quoi tu invites les gens est bon, mais nous 
souhaiterions être informés si nos mauvaises [actions passées] peuvent être expiées". Alors le 
verset suivant fut révélé : «... Qui n ’invoquent pas d autre divinité avec Allah et ne tuent pas la 
vie qu’Allah a rendue sacrée, sauf pour une cause juste ; qui ne commettent pas de fornication - 
car quiconque fait cela encourra une punition... Sauf ceux qui se repentent...». Sourate 25 (le 
discernement) : versets 68 à 70. 

Et il fut également révélé: «Dis: "Ô Mes serviteurs qui avez commis des excès à votre propre 
détriment, ne désespérez pas de la Miséricorde d’Allah...». Sourate 39 (les groupes): verset 53. 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4810). 
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témoignages ; et qui, lorsqu’ils passent auprès 
d’une frivolité, s’en écartent noblement ; 

73. qui, lorsque les Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) de 
leur Seigneur leur sont rappelés, ne devien¬ 
nent ni sourds ni aveugles ; 

74. et qui disent : « Seigneur, donne-nous, 
en nos épouses et nos descendants, la joie 
des yeux, et fais de nous un guide pour les 
Mouttaqoûn (pieux)». 
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75. Ceux-là auront pour récompense un 
lieu élevé [du Paradis] à cause de leur 
endurance, et ils y seront accueillis avec le 
salut et la paix, 

76. pour y demeurer éternellement. Quels 
beaux gîte et lieu de séjour ! 

77. Dis [ô Mouhammad : «Mon 
Seigneur ne se souciera pas de vous sans 
votre prière ; mais vous avez démenti [le 
Prophète]. Votre [châtiment] sera inévitable 
et permanent. 
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Sourate 26 ACH-CHOU’ARÂ’ 
(Les Poètes) 



Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 
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1. Ta, Sîn, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. Voilà les versets du Livre explicite. 

3. Il se peut que tu te consumes de 
chagrin parce qu’ils ne sont pas croyants 

4. Si Nous voulions, Nous ferions descen- 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 185. 
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dre du ciel sur eux un prodige devant lequel 
leurs nuques resteront courbées. 

5. Aucun nouveau rappel ne leur vient du 
Tout Miséricordieux sans qu’ils ne l’esqui¬ 
vent. 

6. Et ils ont traité de mensonge [tout ce 
qui leur vient du Seigneur]. Il leur viendra 
bientôt des nouvelles de ce dont ils se 
raillent. 

7. N’ont-ils pas observé la terre, combien 
Nous y avons fait pousser de couples géné¬ 
reux de toutes sortes ? 

8. Voilà bien là une preuve ! Et la plupart 
d’entre eux ne croient pas. 

9. Et ton Seigneur est en vérité Lui, le 
Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

10. Et lorsque ton Seigneur appela Moû- 
sâ: «Rends-toi auprès du peuple de Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes)», 

11. [auprès du] peuple de Fir’awn»; ne 
craindront-ils pas (Allah) ? 

12. Il dit: «Seigneur, je crains qu’ils ne 
me traitent de menteur ; 

13. que ma poitrine ne se serre, et que 
ma langue ne soit embarrassée : Mande donc 
Hâroûn. 

14. Ils ont un crime à me reprocher ; je 
crains donc qu’ils ne me tuent». 

15. Mais [Allah lui] dit: «Jamais! Allez 
tous deux avec Nos signes. Nous resterons 
avec vous et Nous écouterons. 

16. Rendez-vous donc tous deux auprès 
de Fir’awn, puis dites': «Nous sommes les 
messagers du Seigneur de ! Âlamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah), 

17. pour que tu laisses partir les Enfants 
d’Israël avec nous». 

18. «Ne t’avons-nous pas, dit Fir’awn, 
élevé chez nous tout enfant ? Et n’es-tu pas 
demeuré parmi nous des années de ta vie ? 
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19. Puis tu as commis le méfait que tu as 
fait, en dépit de toute reconnaissance ». 

20. «Je l’ai fait, dit Moû-sâ, alors que 
j’étais encore du nombre des égarés. 

21. Je me suis donc enfui quand j’ai eu 
peur de vous : puis, mon Seigneur m’a donné 
le Houkm (la sagesse, la connaissance et la 
compréhension des lois religieuses) et m’a 
désigné parmi Ses messagers. 

22. Est-ce là un bienfait de ta part [que 
tu me rappelles] avec reproche, alors que tu 
as asservi les enfants d’Israël ? » 

23. «Et qu’est-ce donc que le Seigneur de 

A 

‘Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ? » dit Fir’awn. 

24. «Le Seigneur des deux et de la terre 
et de ce qui existe entre eux, dit [Moû-sâ], si 
seulement vous pouviez vous en convain¬ 
cre ! » 

25. [Fir’awn] dit à ceux qui l’entouraient : 
«N’entendez-vous pas ?» 

26. [Moû-sâ] continua: «...Votre Seigneur, 
et le Seigneur de vos plus anciens ancêtres ». 

27. «Vraiment, dit [Fir’awn], votre messa¬ 
ger qui vous a été envoyé est un fou». 

28. [Moû-sâ] ajouta: «... Le Seigneur du 
Levant et du Couchant et de ce qui est entre 
les deux ; si seulement vous compreniez ! » 

29. «Si tu adoptes, dit [Fir’awn], une 
autre divinité que moi, je te mettrai parmi 
les prisonniers». 

30. «Et même si je t’apportais, dit [Moû- 
sâ], une chose (une preuve) évidente ? » 

31. «Apporte-la, dit [Fir’awn], si tu es du 
nombre des véridiques». 

32. [Moû-sâ] jeta donc son bâton et le 
voilà devenu un serpent manifeste. 

33. Et il tira sa main et voilà qu’elle était 
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blanche (étincelante) à ceux qui regardaient. 

34. [Fir’awn] dit aux notables autour de 
lui : «Voilà en vérité un magicien savant. 

35. Il veut par sa magie vous expulser de 
votre terre. Que commandez-vous ? » 

36. Ils dirent : « Remets-les à plus tard, 
[lui] et son frère, et envoie des gens dans les 
villes, pour rassembler, 

37. et t’amener tout grand magicien sa¬ 
vant ». 

38. Les magiciens furent donc réunis sur 
rendez-vous, le jour convenu. 

39. Et il fut dit aux gens : « Est-ce que 
vous allez vous réunir, 

40. afin que nous suivions les magiciens, 
si ce sont eux les vainqueurs ? » 

41. Puis, lorsque les magiciens arrivèrent, 
ils dirent à Fir’awn: «Y aura-t-il vraiment 
une récompense pour nous, si nous sommes 
les vainqueurs ? » 

42. Il dit : « Oui, bien sûr, vous serez alors 
parmi mes proches ! 

43. Moû-sâ leur dit: «Jetez ce que vous 
avez à jeter». 

44. Ils jetèrent donc leurs cordes et leurs 
bâtons et dirent: «Par la puissance de 
Fir’awn!... C’est nous qui serons les vain¬ 
queurs ». 

45. Puis Moû-sâ jeta son bâton, et voilà 
qu’il happait ce qu’ils avaient fabriqué. 

46. Alors les magiciens tombèrent pro¬ 
sternés, 

47. disant : « Nous croyons au Seigneur de 
l Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah), 

48. le Seigneur de Moû-sâ et de Hâ- 
roûn ». 

49. [Fir’awn] dit: «Avez-vous cru en lui 
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avant que je ne vous le permette ? En vérité, 
c’est lui votre chef, qui vous a enseigné la 
magie ! Eh bien, vous saurez bientôt ! Je 
vous couperai, sûrement, mains et jambes 
opposées, et vous crucifierai tous». 

50. Ils disent : « Il n’y a pas de mal ! Car 
c’est vers notre Seigneur que nous retourne¬ 
rons. 

51. Nous convoitons que notre Seigneur 
nous pardonne nos fautes pour avoir été les 
premiers à croire». 

52. Et Nous révélâmes à Moû-sâ [ceci] : 
«Pars de nuit avec Mes serviteurs, car vous 
serez poursuivis». 

53. Puis, Fir’awn envoya des rassembleurs 
[dire] dans les villes : 

54. « Ce sont, en fait, une bande peu 
nombreuse, 

55. mais ils nous irritent, 

56. tandis que nous sommes tous vigi¬ 
lants». 

57. Ainsi, Nous les fîmes donc sortir des 
jardins, des sources, 

58. des trésors et d’un lieu de séjour 
agréable. 

59. Il en fut ainsi ! Et Nous les donnâmes 
en héritage aux enfants d’Israël. 

60. Au lever du soleil, ils les poursuivi¬ 
rent. 

61. Puis, quand les deux partis se virent, 
les compagnons de Moû-sâ dirent : « Nous 
allons être rattrapés». 

62. Il dit: «Jamais, car j’ai avec moi mon 
Seigneur qui va me guider». 

63. Alors Nous révélâmes à Moû-sâ : 
«Frappe la mer de ton bâton». Elle se 
fendit alors, et chaque versant fut comme 
une énorme montagne. 
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64. Nous fîmes approcher les autres 
(Fir’awn et son peuple). 

65. Et Nous sauvâmes Moû-sâ et tous 
ceux qui étaient avec lui ; 

66. ensuite Nous noyâmes les autres. 



67. Voilà bien là un prodige, mais la 
plupart d’entre eux ne croient pas. 

68. Et ton Seigneur, c’est en vérité Lui le 
Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

69. Et récite-leur la nouvelle d’Ibrâhîm : 









70. Quand il dit à son père et à son 
peuple : « Qu’adorez-vous ? » 

71. Ils dirent: «Nous adorons des idoles 
et nous leurs restons attachés». 

72. Il dit: «Vous entendent-elles lorsque 
vous [les] appelez ? 

73. Ou vous procurent-elles un quelconque 
profit ? Ou peuvent-elles vous nuire ? » 

74. Ils dirent : « Non ! Mais nous avons 
trouvé nos ancêtres agissant ainsi ». 

75.11 dit: «Que dites-vous de ce que 
vous adoriez... 

76. Vous et vos vieux ancêtres ? 



77. Ils sont tous pour moi des ennemis 
sauf le Seigneur de !Âlamîn (hommes, Djinns 
et tout ce qui existe autre qu’Allah), 

78. qui m’a créé, et c’est Lui qui me 
guide ; 

79. et c’est Lui qui me nourrit et me 
donne à boire ; 

80. et quand je suis malade, c’est Lui qui 
me guérit, 

81. et [c’est Lui] qui me fera mourir, puis 
me redonnera la vie, 

82. et c’est de Lui que je convoite le pardon 
de mes fautes le Jour de la Rétribution. 





ourate 26. Ach-Chou , arâ , 19 eme Partie 


527 




XI S Jj* 


83. Seigneur, accorde-moi un Houkm (la 
sagesse, la connaissance et la compréhension 
des lois religieuses) et fais-moi rejoindre les 
gens de bien ; 

84. fais que j’aie une mention honorable 
sur les langues de la postérité ; 

85. et fais de moi l’un des héritiers du 
Jardin des délices. 

86. et pardonne à mon père : car il a été 
du nombre des égarés ; 

87. et ne me couvre pas d’ignominie, le 
jour où l’on sera ressuscité, 

88. le jour où ni les biens, ni les enfants 
ne seront d’aucune utilité, 

89. sauf celui qui vient à Allah avec un 
cœur sain (purifié du polythéisme et de 
l’hypocrisie)». 

90. On rapprochera alors le Paradis pour 
les Mouttaqoûn (les pieuses et vertueuses 
personnes qui craignent Allah et s’abstien¬ 
nent de commettre les péchés et toutes les 
mauvaises actions qu’il a interdites), qui 
aiment Allah d’un amour fort (et accomplis¬ 
sent toutes les sortes de bonnes actions qu’il 
a ordonnées de faire), 

91. Et on exposera aux délinquants la 
Fournaise, 

92. et on leur dira : « Où sont ceux que 
vous adoriez, 

93. en dehors d’Allah ? Vous secourent- 
ils ? Ou se secourent-ils eux-mêmes ? » 

94. Ils y seront donc jetés pêle-mêle, et 
les Ghâwoûn (égareurs) aussi, 

95. ainsi que toutes les légions d’Iblîs. 






(j ôtéJ ,J 










S' S» 'S 

jy-» * çy 

j»Juj 4ji\ <4 \ ;y* Sfl 



ôÿiiî iX\ *àJi; 


Çp u j>\ pi JJ* 

(Q£j) J* üj* y» 




96. Ils diront, tout en s’y querellant (dans 
la fournaise) : 

97. « Par Allah ! Nous étions certes dans 
un égarement évident, 

98. quand nous faisions de vous les égaux 








'-rit 


Sourate 26. Ach-Chou’arâ’ 19 eme Partie 


528 




n s ^ 


du Seigneur de ‘Âlamîn (hommes, Djinns et 
tout ce qui existe autre qu’Allah). 

99. Ce ne sont que les Moudjrimoûn (cri¬ 
minels, polythéistes, pécheurs) qui nous ont 
égarés. 

100. Et nous n’avons pas d’intercesseurs, 

101 . ni d’ami chaleureux. 
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102. Si un retour nous était possible, alors 
nous serions parmi les croyants ! » 

103. Voilà bien là un signe ; cependant, la 
plupart d’entre eux ne croient pas. 

104. Et ton Seigneur, c’est Lui vraiment 
le Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

105. Le peuple de Noûh traita de men¬ 
teurs les Messagers, 

106. lorsque Noûh, leur frère, leur dit : 
« Ne craindrez-vous pas [Allah] ? 

107. Je suis pour vous un messager digne 
de confiance. 

108. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 
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109. Et je ne vous demande pas de salaire 
pour cela; mon salaire n’incombe qu’au 
Seigneur de !Âlamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

110. Craignez Allah donc, et obéissez- 
moi». 

111. Ils dirent: «Croirons-nous en toi, 
alors que ce sont les plus vils qui te sui¬ 
vent ? » 

112. Il dit : «Je ne sais pas ce que ceux-là 
faisaient. 

113. Leur compte n’incombe qu’à mon 
Seigneur. Si seulement vous êtes conscients. 

114. Je ne suis pas celui qui repousse les 
croyants. 

115. Je ne suis qu’un avertisseur explici¬ 
te». 
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116.11s dirent: «Si tu ne cesses pas, 
Noûh, tu seras certainement du nombre des 
lapidés ! » 

117. Il dit: «O mon Seigneur, mon peu¬ 
ple me traite de menteur. 

118. Tranche donc clairement entre eux 
et moi : et sauve-moi ainsi que ceux des 
croyants qui sont avec moi». 

119. Nous le sauvâmes donc, de même 
que ceux qui étaient avec lui dans l’arche, 
pleinement chargée. 

120. Et ensuite nous noyâmes le reste (les 
infidèles). 

121. Voilà bien là un signe. Cependant, la 
plupart d’entre eux ne croient pas. 

122. Et Ton Seigneur, c’est Lui vraiment 
le Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

a 

123. Les ‘Ad traitèrent de menteurs les 
envoyés. 

124. Quand Hoûd, leur frère, leur dit : 
«Ne craindrez-vous pas [Allah] ? 

125. Je suis pour vous un messager digne 
de confiance. 

126. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 
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127. Et je ne vous demande pas de salaire 
pour cela ; mon salaire n’incombe qu’au 

A 

Seigneur de Alamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

128. Bâtissez-vous par frivolité sur chaque 
colline un monument ? 

129. Et édifiez-vous des châteaux comme 
si vous deviez demeurer éternellement ? [1] 

130. Et quand vous sévissez contre quel¬ 
qu’un, vous le faites impitoyablement. 

131. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 
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^ Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 111. 
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132. Craignez Celui qui vous a pourvus 
de [toutes les bonnes choses] que vous 
connaissez, 

133. qui vous a pourvus de bestiaux et 
d’enfants, 

134. de jardins et de sources. 
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135. Je crains pour vous le châtiment 
d’un Jour terrible». 

136. Ils dirent : «Que tu nous exhortes ou 
pas, cela nous est parfaitement égal ! 

137. Ce ne sont là que des mœurs des 
anciens. 

138. Nous ne serons nullement châtiés». 
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139. Ils le traitèrent donc de menteur. Et 
Nous les fîmes périr. Voilà bien là un signe ! 
Cependant, la plupart d’entre eux ne croient 
pas. 

140. Et Ton Seigneur, c’est Lui vraiment 
le Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

141. Les Samoûd traitèrent de menteurs 
les Messagers. 

142. Quand Çâlih, leur frère, leur dit : 
« Ne craindrez-vous pas [Allah] ? 

143. Je suis pour vous un messager digne 
de confiance. 

144. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 

145. Je ne vous demande pas de salaire 
pour cela, mon salaire n’incombe qu’au 
Seigneur de Âlamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

146. Vous laissera-t-on en sécurité dans 
votre présente condition ? 

147. Au milieu de jardins, de sources, 
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148. de cultures et de palmiers aux fruits 
digestes ? 
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149. Creusez-vous habilement des mai¬ 
sons dans les montagnes ? 

150. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 
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151. N’obéissez pas à l’ordre des Mousri- 
fîn (outranciers), 

152. qui sèment le désordre sur la terre 
et n’améliorent rien». 

153. Ils dirent : «Tu n’es qu’un ensorcelé. 

154. Tu n’es qu’un homme comme nous. 
Apporte donc un prodige, si tu es du nom¬ 
bre des véridiques». 

155. Il dit : « Voici une chamelle : à elle 
de boire un jour convenu, et à vous de boire 
un jour. 

156. Et ne lui infligez aucun mal, sinon le 
châtiment d’un jour terrible vous saisira». 

157. Mais ils la tuèrent. Eh bien, ils 
eurent à le regretter ! 

158. Le châtiment, en effet, les saisit. 
Voilà bien là un prodige. Cependant, la 
plupart d’entre eux ne croient pas. 

159. Et ton Seigneur, c’est en vérité Lui 
le Tout-Puissant, le Très Miséricordieux. 

160. Le peuple de Loût traita de men¬ 
teurs les Messagers, 

161. quand leur frère Loût leur dit : «Ne 
craindrez-vous pas [Allah] ? 

162. Je suis pour vous un messager digne 
de confiance. 

163. Craignez Allah donc et obéissez-moi. 
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164. Je ne vous demande pas de salaire 
pour cela ; mon salaire n’incombe qu’au 

A 

Seigneur de Alamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

165. Accomplissez-vous l’acte charnel 
avec les mâles de ce monde ? 
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166. Et délaissez-vous les épouses que 
votre Seigneur a créées pour vous? Mais 
vous n’êtes que des gens transgresseurs». 

167. Ils dirent : « Si tu ne cesses pas, 
Loût, tu seras certainement du nombre des 
expulsés ». 

168. Il dit: «Je déteste vraiment ce que 
vous faites (la sodomie). 

169. Seigneur, sauve-moi ainsi que ma 
famille de ce qu’ils font». 

170. Nous le sauvâmes alors, lui et toute 
sa famille, 

171. sauf une vieille femme qui fut parmi 
les exterminés. 

172. Puis Nous détruisîmes les autres ; 
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173. et Nous fîmes pleuvoir sur eux une 
pluie [de pierres]. Et quelle pluie fatale pour 
ceux qui sont avertis ! 

174. Voilà bien là un prodige. Cependant, 
la plupart d’entre eux ne croient pas. 

175. Et ton Seigneur, c’est en vérité Lui 
le Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

176. Les gens d’Al-Aïka [près de Madyan] 
traitèrent de menteurs les Messagers. 

177. Lorsque Chou’aïb leur dit: «Ne 
craindrez-vous pas [Allah]. 

178. Je suis pour vous un messager digne 
de confiance. 

179. Craignez Allah donc et obéissez-moi, 
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180. et je ne vous demande pas de salaire 
pour cela; mon salaire n’incombe qu’au 
Seigneur de ‘Âlamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

181. Donnez la pleine mesure et n’en 
faites rien perdre [aux gens], 

182. et pesez avec une balance juste. 
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183. Ne donnez pas aux gens moins que 
leur dû ; et ne commettez pas de désordre et 
de corruption sur terre. 

184. Et craignez Celui qui vous a créés, 
vous et les anciennes générations ». 

185. Ils dirent : « Tu es certes du nombre 
des ensorcelés ; 

186. Tu n’es qu’un homme comme nous ; 
et vraiment nous pensons que tu es du 
nombre des menteurs. 

187. Fais donc tomber sur nous des mor¬ 
ceaux du ciel si tu es du nombre des 
véridiques ! » 

188. Il dit : « Mon Seigneur sait mieux ce 
que vous faites». 

189. Mais ils le traitèrent de menteur. 
Alors, le châtiment du jour de l’Ombre les 
saisit. Ce fut le châtiment d’un jour terrible. 

190. Voilà bien là un prodige. Cependant, 
la plupart d’entre eux ne croient pas. 

191. Et ton Seigneur, c’est en vérité Lui 
le Tout Puissant, le Très Miséricordieux. 

192. Ce [ Qour’ân]-ci , c’est le Seigneur de 
1 Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) qui l’a fait descendre, 

193. et le Rouh (l’Esprit fidèle c’est-à- 
dire Djibrîl) est descendu avec 

194. sur ton cœur, pour que tu (Mou- 
hammad #§) sois du nombre des 
avertisseurs, 

195. en une langue arabe très claire. 
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196. Et ceci (ce Qour’ân et sa révélation 
à Mouhammad g§) était déjà mentionné 
dans les Ecrits des anciens [envoyés, en 
particulier dans la Tawrât et l’Indjîl]. 

197. N’est-ce pas pour eux un signe, que 
les savants [1J des enfants d’Israël [tel Ab- 
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[1J Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 66 à propos du récit concernant Abdoullahi bin= 





Sourate 26 . Ach-Chou’arâ’ 19 ème Partie 


534 




doullah bin Salâm qui a embrassé l’Islam] le 
sachent ? 

198. Si Nous l’avions fait descendre sur 
quelqu’un des non-arabes, 

199. et que celui-ci le leur eut récité, ils 
n’y auraient pas cru. 

200. Ainsi l’avons-Nous fait pénétrer (le 
doute) dans les cœurs des Moudjrimîn (cri¬ 
minels, polythéistes, pécheurs, coupables) ; 

201. mais ils n’y (le Qour’âri) croiront pas 
avant de voir le châtiment douloureux, 

202. qui viendra sur eux soudain, sans 
qu’ils s’en rendent compte ; 

203. alors ils diront: «Est-ce qu’on va 
nous donner du répit ? » 

204. Est-ce qu’ils cherchent à hâter Notre 

châtiment ? 

205. Vois-tu si Nous leur permettions de 
jouir, des années durant, 

206. et qu’ensuite leur arrive ce dont on 
les menaçait, 

207. les jouissances qu’on leur a permises 
ne leur serviraient à rien. 

208. Et Nous ne faisons pas périr de cité 
avant qu’elle n’ait eu des avertisseurs, 

209. [à titre de] rappel, et Nous ne som¬ 
mes pas injuste. 

210. Et ce ne sont point les Chayâthîn 
(diables) qui sont descendus avec ceci (le 
Qour’ân) : 

211. cela ne leur convient pas ; et ils 
n’auraient pu le faire. 

212. Car ils sont écartés de toute écoute 
[du message divin]. 

213. N’invoque donc pas une autre divini¬ 
té avec Allah, sinon tu seras du nombre des 
châtiés. 

214. Et avertis [Ô Mouhammad #g] les 
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gens qui te sont les plus prochesJ 1] 

215. Et abaisse ton aile (sois bienveillant) 
pour les croyants qui te suivent. 

216. Mais s’ils te désobéissent, dis-leur : 
«Moi, je désavoue ce que vous faites». 

217. Et place ta confiance en le Tout 
Puissant, le Très Miséricordieux, 

218. qui te voit quand tu te lèves [pour la 
prière], 

219. et [voit] tes gestes parmi ceux qui se 
prosternent. 

220. C’est Lui vraiment, l’Audient, l’Om- 
niscient. 

221. Vous apprendrai-Je sur qui les 
Chayâthîn (diables) descendent ? 

222. Ils descendent sur tout calomniateur, 
pécheur. 

223. Ils tendent l’oreille... Cependant, la 
plupart d’entre eux sont des menteurs. 

224. Et quant aux poètes, ce sont les 
égarés qui les suivent. 

225. Ne vois-tu pas qu’ils divaguent dans 
chaque vallée, 

226. et qu’ils disent ce qu’ils ne font pas ? 
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227. A part ceux qui croient [en l’Unicité 
d’Allah en suivant le pur monothéisme isla¬ 



m Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte: "Quand ce verset: «Et 
avertis [ô Mouhammad ÿjg/ les gens qui te sont les plus proches» fut révélé, le Messager d’Allah 
#; sortit et monta sur la colline d’Aç-Çafâ. Il cria alors: «Yâ Çabâhâh !»*. Les gens dirent: 
"Qui est-ce ?". Puis ils se groupèrent autour de lui. Il leur dit : «Voyez-vous, si je vous informe 
qu’il y a des cavaliers qui avancent du côté de cette montagne, me croirez-vous ? Ils dirent : 
"Nous ne t’avons jamais entendu dire un mensonge". Il leur dit ensuite : «Je suis pour vous un 
avertisseur évident de la venue imminente d’une punition sévère». Aboû Lahâb (un des oncles 
du Prophète) dit : "Que tu périsses ! Nous as-tu rassemblés seulement pour cette raison ?" Puis 
Aboû Lahâb s’en alla. C’est alors que la sourate 111 (Al-Ma-sad: les fibres) fut révélée : «Que 
périssent les deux mains de Aboû Lahâb et que lui-même périsse...». (Çahihoul-Boukhâry, Hadîs 
no 4971). 

* « Yâ Çabâhâh ! » est une expression arabe utilisée pour appeler au secours ou pour avertir 
les autres d’un danger. 
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mique] et font de bonnes œuvres, qui évo¬ 
quent souvent le nom d’Allah et se défen¬ 
dent [par la poésie] contre les torts qu’on 
leur fait. Les injustes sauront bientôt le 
funeste destin qui les attend 1 
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Au nom dAllah 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 







1. Ta, Sîn. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). Voici les versets du Qouran et 
d’un Livre explicite, 

2. un guide [vers le chemin droit] et une 
bonne annonce aux croyants, 

3. qui accomplissent la Çalât, acquittent 
la Zakât et croient avec certitude à l’au-delà. 

4. Quant à ceux qui ne croient pas à l’au- 
delà, Nous embellissons [à leurs yeux] leurs 
actions, et alors ils deviennent confus et 
hésitants. 

5. Ce sont eux qui subiront le pire châti¬ 
ment, tandis qu’ils seront dans l’au-delà les 
plus grands perdants. 

6. Certes c’est toi (Mouhammad 3É) qui 
reçois le Qour’ân , de la part d’un Sage, d’un 
Savant. 

7. [Rappelle] quand Moû-sâ dit à sa fa¬ 
mille : «J’ai aperçu un feu; je vais vous en 
apporter des nouvelles, ou bien je vous 
apporterai un tison allumé afin que vous 
vous réchauffiez». 

8. Lorsqu’il y arriva, on l’appela. Béni soit 
celui qui est dans le feu et ceux qui sont tout 
autour, et gloire à Allah, Seigneur de Ala - 
min (hommes, Djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah). 
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9. «Ô Moû-sâ, c’est Moi, Allah le Tout 
Puissant, le Sage. 

10. Jette ton bâton ! » Quand il le vit 
remuer comme un serpent, il tourna le dos 
[pour fuir à toutes jambes] sans se retourner. 
«N’aie pas peur, Moû-sâ. Les Messagers 
n’ont point peur auprès de Moi. 

11. Sauf celui qui a commis une injustice 
puis a remplacé le mal par le bien... alors Je 
suis Pardonneur et Très Miséricordieux». 

12. « Et introduis ta main dans l’ouverture 
de ta tunique. Elle sortira blanche et sans 
aucun mal - un des neuf prodiges à Fir’awn 
et à son peuple-, car ils sont vraiment des 
gens Fâsiqoûn (rebelles, pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah)». 

13. Et lorsque Nos Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) 
leur parvinrent, clairs et explicites, ils dirent : 
« C’est là une magie évidente ! » 

14. Ils les nièrent injustement et orgueil¬ 
leusement, tandis qu’en eux-mêmes ils y 
croyaient avec certitude. Regarde donc ce 
qu’il est advenu des Moufsidîn (malfaiteurs, 
corrupteurs, fauteurs de désordre). 

15. Nous avons effectivement donné à 
Dâwoûd et à Soulaymân une science ; et ils 
dirent : « Louange à Allah qui nous a favori¬ 
sés parmi bon nombre de Ses serviteurs 
croyants ». 

16. Et Soulaymân hérita de Dâwoûd et 
dit : « Ô hommes ! On nous a appris le 
langage des oiseaux ; et on nous a donné de 
toutes choses. C’est là vraiment la grâce 
évidente. 

17. Et furent rassemblées pour Soulay¬ 
mân, ses armées de Djinns , d’hommes et 
d’oiseaux, et furent placées en rangs. 

18. Quand ils arrivèrent à la Vallée des 
Fourmis, une fourmi dit : « Ô fourmis, entrez 
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dans vos demeures, [de peur] que Soulaymân 
et ses armées ne vous écrasent [sous leurs 
pieds] par inadvertance ! » 


19. Il sourit, amusé par ses propos^ et 
dit: «Permets-moi Seigneur, de rendre grâce 
pour le bienfait dont Tu m’as comblé ainsi 
que mon père et ma mère, et que je fasse 
une bonne œuvre que Tu agrées et fais-moi 
entrer, par Ta miséricorde, parmi Tes servi¬ 
teurs vertueux». 

20. Puis il passa en revue les oiseaux et 
dit : « Pourquoi ne vois-je pas la huppe ? est- 
elle parmi les absents ? 

21. Je la châtierai sévèrement ! Ou je 
l’égorgerai ! Ou bien elle m’apportera un 
argument explicite ». 

22. Mais elle n’était restée [absente] que 
peu de temps et dit: «J’ai appris ce que tu 
n’as point appris ; et je te rapporte de Saba’ 
une nouvelle sûre : 

23. J’ai trouvé qu’une femme est leur 
reine, que de toute chose elle a été comblée 
et qu’elle a un trône magnifique. 

24. Je l’ai trouvée elle et son peuple se 
prosternant devant le soleil au lieu d’Allah. 
Le Chaythân (le diable) leur a embelli leurs 
actions, et les a détournés du droit chemin, 
et ils ne sont pas bien guidés». 

25. Que ne se prosternent-ils devant Al¬ 
lah qui fait sortir ce qui est caché dans les 
deux et la terre, et qui sait ce que vous 
cachez et aussi ce que vous divulguez ? 
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26. Allah ! Lâ ilâha iïlâ houwa (Pas de 
divinité digne d’adoration à part Lui), le 
Seigneur du Trône Immense». [Celui qui lit 



M Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 143. 
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le Qour’ân en arabe doit se prosterner ici]. 

27. Alors, Soulaymân dit : « Nous allons 
voir si tu as dis la vérité ou si tu as menti. 

28. Pars avec ma lettre que voici ; puis 
jette-la leur, ensuite tiens-toi en retrait pour 
voir ce que sera leur réponse ». 

29. La reine dit : « O notables ! Une noble 
lettre m’a été lancée. 

30. Elle vient de Soulaymân ; et c’est 
[écrit] : «Au nom d’Allah, le Tout Miséricor¬ 
dieux, le Très Miséricordieux, 

31. Ne soyez pas hautains avec moi et 
venez à moi en toute soumission ». 

A 

32. Elle dit: «O notables ! Conseillez-moi 
sur cette affaire : je ne déciderai de rien sans 
que vous soyez présents [pour me conseil¬ 
ler] ». 

33. Ils dirent: «Nous sommes détenteurs 
d’une force et d’une puissance redoutable. 
Le commandement cependant t’appartient. 
Regarde donc ce que tu veux ordonner». 

34. Elle dit: «En vérité, quand les rois 
entrent dans une cité ils la corrompent, et 
font de ses honorables citoyens des humiliés. 
Et c’est ainsi qu’ils agissent. 
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35. Moi, je vais leur envoyer un présent, 
puis je verrai ce que les envoyés ramène¬ 
ront ». 

36. Puis, lorsque [la délégation] arriva au¬ 
près de Soulaymân, celui-ci dit : « Est-ce avec 
des biens que vous voulez m’aider, a[ors que 
ce qu’Allah m’a procuré est meilleur que ce 
qu’il vous a procuré ? Mais c’est plutôt vous 
qui vous réjouissez de votre cadeau. 

37. Retourne vers eux. Nous viendrons 
avec des armées contre lesquelles ils n’au¬ 
ront aucune résistance. Et nous les en expul- 
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serons tout humiliés et méprisés. 

38. Il dit : « Ô notables ! Qui de vous 
m’apportera son trône avant qu’ils ne vien¬ 
nent à moi soumis ? » 

39. Un Ifnt (djinn redoutable) dit: «Je te 
l’apporterai avant que tu ne te lèves de ta 
place : pour cela, je suis fort et digne de 
confiance». 

40. Quelqu’un qui avait une connaissance 
du Livre dit : «Je te l’apporterai avant que tu 
n’aies cligné de l’œil». Quand ensuite, Sou- 
laymân vit le trône installé auprès de lui, il 
dit : « Cela est de la grâce de mon Seigneur, 
pour m’éprouver si je suis reconnaissant ou 
si je suis ingrat. Quiconque est reconnaissant, 
c’est dans son propre intérêt qu’il le fait, et 
quiconque est ingrat... alors mon Seigneur Se 
suffit à Lui-même et II est Généreux». 

41. Et il dit [encore]: «Déguisez-lui son 
trône (rendez-le méconnaissable), nous ver¬ 
rons alors si elle sera guidée (si elle saura le 
reconnaître) ou si elle est du nombre de 
ceux qui ne sont pas guidés». 

42. Quand elle fut arrivée on lui dit : 
« Est-ce que ton trône est ainsi ? » Elle dit : 
«C’est comme si c’était lui». - [Soulaymân 
dit]- : «Le savoir nous a été donné avant 
elle ; et nous étions déjà soumis». 

43. Or, ce qu’elle adorait en dehors d’Al¬ 
lah l’empêchait [d’être croyante] car elle 
faisait partie d’un peuple mécréant. 

44. On lui dit: «Entre dans le palais». 
Puis, quand elle le vit, elle le prit pour de 
l’eau profonde et elle se découvrit les jam¬ 
bes. Alors, [Soulaymân] lui dit : « Ceci est un 
palais pavé de cristal». Elle dit: «Seigneur, 
je me suis fait du tort à moi-même : je me 
soumets avec Soulaymân à Allah, Seigneur 
de 'Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ». 
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45. Nous envoyâmes effectivement vers 
les Samoûd leur frère Çâlih [qui leur dit] : 
«Adorez Allah». Et voilà qu’ils se divisèrent 
en deux groupes qui se disputèrent. 

46.11 dit: «Ô mon peuple, pourquoi 
cherchez-vous à hâter le mal plutôt que le 
bien ? Si seulement vous demandiez pardon 
à Allah ? Peut-être vous serait-il fait miséri¬ 
corde. 

47. Ils dirent : « Nous voyons en toi et en 
ceux qui sont avec toi des porteurs de 
malheur». Il dit: «Votre sort dépend d’Al¬ 
lah. Mais vous êtes plutôt des gens qu’on 
soumet à la tentation. 

48. Et il y avait dans la ville un groupe de 
neuf individus qui semaient le désordre sur 
terre et ne faisaient rien de bon. 

49. Ils dirent : « Jurons par Allah que nous 
l’attaquerons de nuit, lui et sa famille. Ensui¬ 
te nous dirons à celui qui est chargé de le 
venger: «Nous n’avons pas assisté à l’assassi¬ 
nat de sa famille, et nous sommes sincères». 

50. Ils complotèrent un complot et Nous 
en complotâmes un, sans qu’ils s’en rendi¬ 
rent compte. 

51. Regarde donc ce qu’a été la consé¬ 
quence de leur stratagème : Nous les fîmes 
périr, eux et tout leur peuple. 

52. Voilà donc leurs maisons désertes à 
cause de leurs méfaits. C’est bien là un 
avertissement pour des gens qui savent. 

53. Et Nous sauvâmes ceux qui avaient 
cru et étaient pieux. 

54. [Et rappelle-leur] Loût, quand il dit à 
son peuple «Vous livrez-vous à la Fâhi- 
chah (turpitude c’est-à-dire l’homosexualité) 
alors que vous voyez clair». 


J-i ÂîillJl i JIS 




$ 5 *. ' >■ ' r ,t w *\ Y ' 

*-^ ' df ajj* 


'> *'y *'K 


j /oj -i d 

/il p & 

y \^==LA \jàsSfA 

f& 35*. ^ 'A *>'A* .> , •£* 

(^) ju/' ^ 

\ 

bjjjtù dÜ’j j 

\y^ \£X ll^b 

lÿul z4-_ tyù ^ 




/- > 


a b ->xld 1 ' 


ll] c’est-à-dire la ville de Sodome en Palestine, l’emplacement actuel de la Mer Morte. (Voir= 





Sourate 27. An-Naml 


l 9 ème partie 


542 




TV î^ 


55. Vous allez aux hommes au lieu de 
femmes pour assouvir vos désirs? Vous êtes 
plutôt un peuple ignorant. 



=le Livre d’Histoire de Ibnou Kasîr: les récits des Prophètes). 
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56. Puis son peuple n’eut que cette ré¬ 
ponse : « Expulsez de votre cité la famille de 
Loût ! Car ce sont des gens qui se veulent 
purs. 
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57. Nous le sauvâmes ainsi que sa famille, 
sauf sa femme pour qui Nous avions déter¬ 
miné qu’elle serait du nombre des extermi¬ 
nés. 

58. Et Nous fûmes pleuvoir sur eux une 
pluie [de pierres]. Et quelle mauvaise pluie 
que celle des gens prévenues ! 

59. Dis [ô Mouhammad : «Louange à 
Allah et paix sur Ses serviteurs qu’il a 
élus ! » Lequel est meilleur : Allah ou bien 
ce qu’ils Lui associent ? [1J 

60. N’est-ce pas Lui qui a créé les deux 
et la terre et qui vous a fait descendre du 
ciel une eau avec laquelle Nous avons fait 
pousser des jardins pleins de beauté. Vous 
n’étiez nullement capables de faire pousser 
leurs arbres. Y-a-t-il donc une divinité avec 
Allah ? Non, mais ce sont des gens qui Lui 
donnent des égaux. 
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[1] A) Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Quiconque possède en 
lui trois qualités a sans doute eu la douceur (les délices) de la foi : 
aimer Allah et Son Messager plus que toute autre chose ; 
aimer une personne uniquement pour Allah ; 

détester de retourner à la mécréance comme on déteste d’être jeté au feu». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 16). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’on a demandé au Messager d’Allah#?, : 
"Quelle est la meilleure action?". Il répondit: «Avoir foi en Allah et à son Messager». Le 
questionneur demanda ensuite : "Qu’est-ce qui vient après ?". Il répondit : «Accomplir un Hadj 
Mabroûr ( Hadj pieux, c’est-à-dire accompli dans la recherche de la seule satisfaction d’Allah et 
non pour acquérir un titre ou autre, sans commettre des péchés, et conformément à la 
Sounnah du Prophète#!). ( Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 26). 

C) Abdoullah - qu’Allah l’agrée - rapporte que lorsque le verset suivant fut révélé : « Ceux qui 
ont cru et n’ont point troublé la pureté de leur foi par quelqu’iniquité». Sourate 6 (les bestiaux) : 
verset 82, les compagnons du Prophète dirent : "Qui parmi nous n’a pas commis d’iniquité ? 
Allah révéla alors: «Certes, le Chirk (l’association à Allah) est vraiment une injustice énorme». 
Sourate 31 (Louqmân) : verset 13. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 32). 
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61. N’est-ce pas Lui qui a établi la terre 
comme lieu de séjour, placé des rivières à 
travers elle, lui a assigné des montagnes 
fermes et établi une séparation entre les 
deux mers. Y a-t-il donc une divinité avec 
Allah? Non, mais la plupart d’entre eux ne 
savent pas. 

62. N’est-ce pas Lui qui répond à l’an¬ 
goissé quand il L’invoque, et qui enlève le 
mal, et qui vous fait succéder sur la terre, 
génération après génération. Y a-t-il donc 
une divinité avec Allah ? C’est rare que vous 
vous rappeliez ! 

63. N’est-ce pas Lui qui vous guide dans 
les ténèbres de la terre et de la mer, et qui 
envoie les vents, comme une bonne annonce 
précédant Sa grâce. Y a-t-il donc une divi¬ 
nité avec Allah ? Allah est Très Elevé au- 
dessus de ce qu’ils [Lui] associent. 

64. N’est-ce pas Lui qui commence la 
création, puis la refait, et qui vous nourrit 
du ciel et de la terre. Y a-t-il donc une 
divinité avec Allah? Dis: «Apportez votre 
preuve, si vous êtes véridiques ! » 

65. Dis : « Nul de ceux qui sont dans les 
deux et sur la terre ne connaît le Ghaib 
(l’Inconnu) à part Allah». Et ils ne savent 
pas quand ils seront ressuscités ! 

66. Mais leurs sciences se sont rejointes 
au sujet de l’autre monde. Ils doutent plutôt 
là-dessus. Ou plutôt ils sont aveugles à son 
sujet. 

67. Et ceux qui ne croient pas disent : 
«Est-ce que, quand nous seront poussière, 
nous et nos pères, est-ce que vraiment on 
nous fera sortir [de nos tombes] ? 

68. Certes, on nous l’a promis à nous et à 
nos pères, auparavant. Ce ne sont que des 
contes d’anciens ! ». 

69. Dis [ô Mouhammad ÿ§] : «Parcourez 
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la terre et voyez ce qu’il est advenu des 
Moudjrimîn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs, coupables) ». 

70. Et ne t’afflige pas sur eux et ne sois 
pas angoissé à cause de leur complot. 

71. Et ils disent: «Pour quand cette pro¬ 
messe si vous êtes véridiques ? » 

72. Dis : « Il se peut qu’une partie de ce 
que vous cherchez à hâter soit déjà sur vos 
talons». 

73. Certes, ton Seigneur est pourvoyeur 
de grâce aux hommes, mais la plupart d’en¬ 
tre eux ne sont pas reconnaissants. 

74. Certes, ton Seigneur sait ce que ca¬ 
chent leurs poitrines et ce qu’ils divulguent. 

75. Et il n’y a rien de caché, dans le ciel 
et la terre, qui ne soit dans un Livre explicite 
( Allawhoul-Mahfoûz ). 

76. Ce Qour'ân raconte aux enfants d’Is¬ 
raël la plupart des sujets sur lesquels ils 
divergent, 

77. cependant qu’il est pour les croyants 
un guide et une miséricorde. 

78. Ton Seigneur décidera certes entre 
eux par Son jugement; et II est le Tout 
Puissant, le Sage. 

79. Place donc ta confiance en Allah, car 
tu es de toute évidence dans la vérité et le 
bon droit. 

80. Tu ne peux faire entendre les morts 
ni faire entendre l’appel aux sourds quand 
ils s’enfuient en tournant le dos. 

81. Tu ne peux non plus guider les aveu¬ 
gles hors de leur égarement. Tu ne feras 
entendre que ceux qui croient en Nos Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) et se soumettent. 
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82. Et quand la Parole tombera sur eux, 
Nous leur ferons sortir de terre une bête^ 
qui leur parlera; les gens n’étaient nulle¬ 
ment convaincus de la vérité de Nos signes 
(ou versets). 

83. Et le jour où Nous rassemblerons, de 
chaque communauté, une foule de ceux qui 
démentaient Nos Ayât (révélations) et qu’ils 
seront placés en rangs. 

84. Puis, quand ils seront arrivés, [Allah] 
dira : « Avez-vous traité de mensonges Mes 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) sans les avoir embras¬ 
sés de votre savoir ? Ou que faisiez-vous 
donc ? » 

85. Et la Parole leur tombera dessus à 
cause de leurs méfaits. Et ils ne pourront 
rien dire. 

86. N’ont-ils pas vu qu’en vérité, Nous 
avons désigné la nuit pour qu’ils y aient du 
repos, et le jour pour voir? Voilà bien des 
Ayât (preuves, signes) pour des gens qui 
croient. 

87. Et le jour où l’on soufflera dans la 
Trompe, tous ceux qui sont dans les deux et 
ceux qui sont dans la terre seront effrayés, 
sauf ceux qu’Allah a voulu [préserver] ! Et 
tous viendront à Lui humblement. 

88. Et tu verras les montagnes, que tu 
croyais figées, passer comme des nuages. 
Telle est l’œuvre d’Allah qui a tout façonné 
à la perfection. Il est Parfaitement Connais¬ 
seur de ce que vous faites ! 

89. Quiconque viendra avec le bien aura 
bien mieux, et ce jour-là ils seront à l’abri de 
tout effroi. 

90. Et quiconque viendra avec le mal (le 
polythéisme et les grands péchés)... alors ils 
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i 1 ] Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 158. 




Sourate 28. Al-Qaçaç 


20 èmc Partie 


547 


T • 


T À fl] I i jj~» 


seront culbutés, le visage dans le Feu. 
N’êtes-vous pas uniquement rétribués selon 
ce que vous œuvriez ? » 

91. «Il m’a été seulement commandé 
d’adorer le Seigneur de cette ville (la Mec¬ 
que) qu’il a sanctifiée. Toute chose Lui 
appartient. Et il m’a été commandé d’être 
du nombre des Musulmans, 

92. et de réciter le Qour’ân». Quiconque 
se guide, c’est pour lui-même en effet qu’il 
se guide. Et quiconque s’égare, alors dis : 
«Je ne suis que l’un des avertisseurs». 
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93. Dis [ô Mouhammad #|] : « Louange à 
Allah ! Il vous fera voir Ses Ayât (preuves, 
signes) et vous les reconnaîtrez». Ton Sei¬ 
gneur n’est pas inattentif à ce que vous 
faites. 
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Sourate 28 AL-QAÇAÇ (Le Réçit) 


Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. Ta, Sîn, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. Voilà les versets du Livre explicite 
[critère de distinction entre le vrai et le faux 
et entre le bien et le mal]. 

3. Nous te racontons en toute vérité, de 
l’histoire de Moû-sâ et de Fir’awn, à l’inten¬ 
tion des gens qui croient. 

4. Fir’awn était hautain sur terre ; il ré- 






lù: 



[1] A) Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah 
SU a dit le jour de la conquête de la Mecque : «Allah a rendu cette ville sacrée. Ainsi, on ne 
coupe pas ses arbustes épineux, on ne chasse pas son gibier et on n’y prend pas les objets 
trouvés sauf pour chercher leurs propriétaires». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 1587). 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 191. 
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partit en clans ses habitants, afin d’abuser de 
la faiblesse de l’un d’eux (les enfants d’Is¬ 
raël) : il égorgeait leurs fils et laissait vivan¬ 
tes leurs femmes. Il était vraiment parmi les 
Moufsidîn (malfaiteurs, corrupteurs, fauteurs 
de désordre). 

5. Mais Nous voulions favoriser ceux qui 
avaient été faibles sur terre et en faire des 
dirigeants et en faire les héritiers, 
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6. et les établir puissamment sur terre, et 
faire voir à Fir’awn, à Hâmân, et à leurs 
soldats, ce qu’ils redoutaient. 

7. Et Nous révélâmes à la mère de Moû- 
sâ [ceci]: «Allaite-le. Et quand tu craindras 
pour lui, jette-le dans le flot. Et n’aie pas 
peur et ne t’attriste pas : Nous te le rendrons 
et ferons de lui un messager». 

8. Les gens de Fir’awn le recueillirent, 
pour qu’il leur soit un ennemi et une source 
d’affliction ! Fir’awn, Hâmân et leurs soldats 
étaient fautifs. 
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9. Et la femme de Fir’awn dit : « [Cet 
enfant] réjouira mon œil et le tien ! Ne le 
tuez pas. Il pourrait nous être utile ou le 
prendrons-nous pour enfant». Et ils ne pres¬ 
sentaient rien. 

10. Et le cœur de la mère de Moû-sâ 
devint vide. Peu s’en fallut qu’elle ne divul¬ 
guât tout, si Nous n’avions pas renforcé son 
cœur pour qu’elle restât du nombre des 
croyants. 

IL Elle dit à sa sœur: «Suis-le»; elle 
l’aperçut alors de loin sans qu’ils ne s’en 
rendent compte. 

12. Nous lui avions interdit auparavant [le 
sein] des nourrices. Elle (la sœur de Moû- 
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sâ) dit donc: «Voulez-vous que je vous 
indique les gens d’une maison qui s’en 
chargeront pour vous tout en étant bienveil¬ 
lants à son égard ?»... 

13. Ainsi Nous le rendîmes à sa mère, 
afin que son œil se réjouisse, qu’elle ne 
s’affligeât pas et qu’elle sût que la promesse 
d’Allah est vraie. Mais la plupart d’entre eux 
ne savent pas. 

14. Et quand il eut atteint sa maturité et 
sa pleine formation, Nous lui donnâmes le 
Houkm (la prophétie, la faculté de juger) et 
une science. C’est ainsi que Nous récompen¬ 
sons les Mouhsinîn (bienfaisants). 

15. Il entra dans la ville à un moment 
d’inattention de ses habitants; il y trouva 
deux hommes qui se battaient : l’un était de 
ses partisans et l’autre de ses adversaires. 
L’homme de son parti l’appela au secours 
contre son ennemi. Moû-sâ lui donna un 
coup de poing qui le fit passer de vie à 
trépas. [Moû-sâ] dit: «Ceci est l’œuvre du 
Chaythân (le diable). C’est vraiment un en¬ 
nemi, un égareur évident». 

16. Il dit : « Seigneur, je me suis fait du 
tort à moi-même; pardonne-moi». Et II lui 
pardonna. C’est Lui vraiment le Pardonneur, 
le Très Miséricordieux ! 

17. Il dit : « Seigneur, grâce aux bienfaits 
dont tu m’as comblé, jamais je ne soutien¬ 
drai les Moudjrimîn (criminels, polythéistes, 
pécheurs, coupables) ». 

18. Le lendemain matin, il se trouva en 
ville, craintif et regardant autour de lui, 
quand voilà que celui qui lui avait demandé 
secours la veille, l’appelait à grands cris. 
Moû-sâ lui dit: «Tu es certes un provoca¬ 
teur déclaré». 

19. Quand il voulut porter un coup à leur 

A 

ennemi commun, il (l’Israélite) dit : « O 
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Moû-sâ, veux-tu me tuer comme tu as tué 
un homme hier? Tu ne veux être qu’un 
tyran sur terre ; et tu ne veux pas être parmi 
les bienfaiteurs». 
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20. Et c’est alors qu’un homme vint du 
bout de la ville en courant et dit : « O Moû- 
sâ, les notables sont en train de se concerter 
à ton sujet pour te tuer. Quitte [la ville]!. 
C’est le conseil que je te donne». 

21. Il sortit de là, craintif, regardant au¬ 
tour de lui. Il dit : « Seigneur, sauve-moi de 
[ce] peuple de Zhâlimoûn (injustes, polythé¬ 
istes) ! ». 

22. Et lorsqu’il se dirigea vers Madyan, il 
dit: «Je souhaite que mon Seigneur me 
guide sur la voie droite». 

23. Et quand il fut arrivé au point d’eau 
de Madyan, il y trouva un attroupement de 
gens abreuvant [leur bêtes] et il trouva aussi 
deux femmes se tenant à l’écart et retenant 
[leurs bêtes]. Il dit: «Que voulez-vous?» 
Elles dirent: «Nous n’abreuverons que 
quand les bergers seront partis ; et notre 
père est fort âgé». 

24. Il abreuva [les bêtes] pour elles puis 
retourna à l’ombre et dit : « Seigneur, j’ai 
grand besoin du bien que Tu feras descendre 
vers moi». 

25. Puis l’une des deux femmes vint à lui, 
d’une démarche timide, et lui dit : « Mon 
père t’appelle pour te récompenser pour 
avoir abreuvé pour nous». Et quand il fut 
arrivé auprès de lui et qu’il lui eut raconté 
son histoire, il (le vieillard) dit: «N’aie 
aucune crainte : tu as échappé aux Zhâli¬ 
moûn (injustes, polythéistes). 

26. L’une d’elles dit : « Ô mon père, enga- 
ge-le [à ton service] moyennant salaire, car 
le meilleur à engager c’est celui qui est fort 
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et digne de confiance». 

27. Il dit : « Je voudrais te marier à l’une 
de mes deux filles que voici, à condition que 
tu travailles à mon service durant huit ans. Si 
tu achèves dix [années], ce sera de ton bon 
gré ; je ne veux cependant rien t’imposer 
d’excessif. Tu me trouveras, Inchâ-Allah (si 
Allah le veut), du nombre des gens de bien». 
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28. «C’est [conclu] entre toi et moi, dit 
[Moû-sâ]. Quel que soit celui des deux 
termes que je m’assigne, il n’y aura nulle 
pression sur moi. Et Allah est Garant de ce 
que nous disons». 

29. Puis, lorsque Moû-sâ eut accompli la 
période convenue et qu’il se mit en route 
avec sa famille, il vit un feu du côté du 
Mont. Il dit à sa famille : «Demeurez ici, j’ai 
vu du feu. Peut-être vous en apporterai-je 
une nouvelle ou un tison de feu afin que 
vous vous réchauffiez». 
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30. Puis quand il y arriva, on l’appela, du 
flanc droit de la vallée, dans la place bénie, 
à partir de l’arbre : « O Moû-sâ ! C’est Moi 
Allah, le Seigneur de l Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

31. Jette ton bâton ! » Quand il le vit 
remuer comme un serpent, il tourna le dos 
[pour fuir à toutes jambes] sans se retourner. 
«O Moû-sâ ! Approche et n’aie pas peur: tu 
es du nombre de ceux qui sont en sécurité. 

32. Introduis ta main dans l’ouverture de 
ta tunique : elle sortira blanche sans aucun 
mal. Et serre ton bras contre toi pour 
dissiper ta crainte. Voilà donc deux preuves 
de ton Seigneur pour Fir’awn et ses nota¬ 
bles. Ce sont vraiment des gens Fâsiqoûn 
(rebelles, pervers, ceux qui désobéissent à 
Allah)». 



y-l-JJl 4Jl' \S\ - A j ] 



li'5 


HA® ji' 5b 





i » 


iî ££ âj 



/// »> 

W»- 1 <3 2-k liiC* 1 ' 

&& Aüi ^ ^ 

^ S.' ^ >£ £ , •'Vx' 






Sourate 28. Al-Qaçaç 


20 ème Partie 


552 


Y * 


Y A 1 6 j 


33. «Seigneur, dit [Moû-sâ], j'ai tué un 
des leurs et* je crains qu’ils ne me tuent. 

34. Mais Hâroûn, mon frère, est plus 
éloquent que moi. Envoie-le donc avec moi 
comme auxiliaire, pour déclarer ma véracité : 
je crains, vraiment, qu’ils ne me traitent de 
menteur». 

35. [Allah] dit: «Nous allons, par ton 
frère, fortifier ton bras, et vous donner des 
arguments irréfutables ; ils ne sauront vous 
atteindre, grâce à Nos signes (Nos miracles). 
Vous serez, vous deux et ceux qui vous 
suivront les vainqueurs. 

36. Puis, quand Moû-sâ leur vint avec 
Nos prodiges évidents, ils dirent: «Ce n’est 
là que magie inventée. Jamais nous n’avons 
entendu parler de cela chez nos premiers 
ancêtres». 

37. Et Moû-sâ dit : « Mon Seigneur con¬ 
naît mieux qui est venu de Sa part avec la 
guidée, et à qui appartiendra la Demeure 
finale. Vraiment, les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) ne réussiront pas». 

38. Et Fir’awn dit : « Ô notables, je ne 
connais pas de divinité pour vous, autre que 
moi. Hâmân, allume-moi du feu sur l’argile 
puis construis-moi une tour, peut-être alors 
monterai-je jusqu’au Dieu de Moû-sâ. Je 
pense plutôt qu’il est du nombre des men¬ 
teurs». 
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39. Et il s’enfla d’orgueil sur terre ainsi 
que ses soldats, sans aucun droit. Et ils 
pensèrent qu’ils ne seraient pas ramenés vers 
Nous. 

40. Nous le saisîmes donc, ainsi que ses 
soldats, et les jetâmes dans le flot. Regarde 
donc ce qu’il est advenu des Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 
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41. Nous fîmes d’eux des dirigeants qui 
appellent les gens au Feu. Et au Jour de la 
Résurrection ils ne seront pas secourus. 

42. Nous les fîmes suivre, dans cette vie 
ici-bas, d’une malédiction. Et au Jour de la 
Résurrection, ils seront parmi les Maqbouhîn 
(les honnis, ceux qui sont privés de la 
miséricorde d’Allah). 

43. Nous avons en effet donné le Livre à 
Moû-sâ -après avoir fait périr les anciennes 
générations- en tant que preuves illuminan¬ 
tes pour les gens, ainsi que guidée et miséri¬ 
corde afin qu’ils se souviennent. 

44. Tu (Mouhammad ay§) n’étais pas sur 
le versant ouest (du Sinaï), quand Nous 
avons décrété les commandements à Moû- 
sâ : tu n’étais pas parmi les témoins. 

45. Mais Nous avons fait naître des géné¬ 
rations restées si longtemps sans messager 
[qu’elles ont oublié Nos signes et Nos an¬ 
ciens messages]. Et tu n’étais pas [non plus] 
présent parmi les gens de Madyan [pour être 
en mesure] de leur (tes contemporains) 
réciter Nos versets. Mais c’est Nous qui 
envoyons les Messagers. 

46. Et tu n’étais pas au flanc du Mont 
Toûr quand Nous avons appelé. Mais [tu es 
venu comme] une miséricorde de ton Sei¬ 
gneur, pour avertir un peuple à qui nul 
avertisseur avant toi n’est venu, afin qu’ils se 
souviennent. 

47. Si un malheur les atteignait en rétri¬ 
bution de ce que leurs propres mains avaient 
préparé, ils diraient : « Seigneur, pourquoi ne 
nous as-Tu pas envoyé un Messager? Nous 
aurions alors suivi Tes Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) et 
nous aurions été croyants ». 

48. Mais quand la vérité (Mouhammad 
Igl et son message) leur est venue de Notre 
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part, ils ont dit : « Si seulement il avait reçu 
la même chose que Moû-sâ ! » Est-ce qu’ils 
n’ont pas nié ce qui auparavant fut apporté 
à Moû-sâ? Ils dirent: «Deux magies (la 
Tawrât et le Qour’ân) se sont mutuellement 
soutenues!» Et ils dirent: «Nous n’avons 
foi en aucune». 

49. Dis-leur [ô Mouhammad £g] : 

« Apportez donc un Livre venant d’Allah qui 
soit meilleur guide que ces deux-là, et je le 
suivrais si vous êtes véridiques». 

50. Mais s’ils ne te répondent pas, sache 
alors que c’est seulement leurs passions 
qu’ils suivent. Et qui est plus égaré que celui 
qui suit sa passion sans une guidée d’Allah ? 
Allah vraiment, ne guide pas les Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes)». 

51. Nous leur avons déjà exposé la Parole 
(le Qour’ân) afin qu’ils se souviennent. 

52. Ceux à qui Nous avons donné le Livre 
avant lui (le Qour’ân ), eux, y croient. 

53. Et quand on le leur récite, ils disent : 
«Nous y croyons. Ceci est bien la vérité 
émanant de notre Seigneur. Déjà avant son 
arrivée, nous étions soumis».^ 

54. Voilà ceux qui recevront deux fois 
leur récompense^ pour leur endurance, 
pour avoir répondu au mal par le bien, et 
pour avoir dépensé de ce que Nous leur 
avons attribué ; 
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1 1] Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 66. 

[2] A) Aboû Bourdah - qu’Allah l’agrée - rapporte d’après son père que le Messager d’Allah 
a dit: «Quiconque a une jeune fille esclave qu’il éduque bien, lui enseigne les bonnes 
manières, et l’épouse après l’avoir affranchie aura une double récompense. Et quiconque 
parmi les gens de l’Ecriture (Juifs et Chrétiens) croit en son propre Prophète et croit en moi 
(Mouhammad fÿ) aura une double récompense. Et tout esclave qui remplit son devoir vis-à- 
vis de son maître et de son Seigneur (Allah) aura une double récompense». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5083). 

B) Voir note sourate 3(la famille d’Imrân) : verset 85. 
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55. et quand ils entendent des futilités, ils 
s’en détournent et disent: «A nous nos 
actions, et à vous les vôtres. Paix sur vous. 
Nous ne recherchons pas les ignorants». 



56. Tu (Mouhammad #;) ne guides pas 
celui que tu aimes : mais c’est Allah qui 
guide qui II veut. Il connaît mieux cependant 
les bien-guidésJ 11 

57. Et ils dirent : « Si nous suivons avec 
toi la bonne voie, on nous arrachera de 
notre terre». - Ne les avons-Nous pas établis 
dans une enceinte sacrée (Makkah), sûre, 
vers laquelle des produits de toute sorte sont 
apportés comme attribution de Notre part - ? 
Mais la plupart d’entre eux ne savent pas.^ 

58. Et combien avons-Nous fait périr de 
cités qui étaient ingrates (alors que leurs 
habitants vivaient dans l’abondance), et voilà 
qu’après eux leurs demeures ne sont que très 
peu habitées, et c’est Nous qui en fûmes 
l’héritier. 

59. Ton Seigneur ne fait pas périr de cités 



^ Almoussayyab rapporte : "Lorsque Aboû Tâlib était sur son lit de mort, le Prophète se 
rendit chez lui alors que Aboû Djahl était assis à côté de lui. Le Prophète ^ dit : « O mon 
oncle ! Dis : lâ ilâha illallâh (Il n’y a point de divinité digne d’adoration honnis Allah), une 
expression avec laquelle je défendrai ton cas devant Allah». Aboû Djahl et Abdoullah bin Abî 
Oumayyah dirent : "O Aboû Tâlib ! Abandonneras-tu la religion de Abdoul-Mouttalib ?". Ils ne 
cessèrent ainsi de lui répéter cela au point que la dernière parole qu’il leur dit [avant sa mort] 
fut: "Je suis sur la religion d’Abdoul-Mouttalib". Le Prophète dit ensuite : «Je demanderai 
certes, le pardon d’Allah pour toi à moins qu’on ne me l’interdise ». Le verset suivant fut 
alors révélé: «Il n'appartient pas au Prophète et aux croyants d'implorer le pardon [d'AUah] en 
faveur des associateurs (polythéistes) fussent-ils des parents alors qu'il leur est apparu clairement 
que ce sont des gens de l’Enfer». Sourate 9 (le repentir) : verset 113. 

Un autre verset fut également révélé : « Tu (Mouhammad) ne diriges pas celui que tu aimes 
mais c’est Allah qui guide qui II veut. Il connaît mieux cependant les mieux guidés». Sourate 28 
(le récit) : verset 56. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3884). 

^ A) Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah 
3§| a dit le jour de la conquête de la Mecque : «Allah a rendu cette ville sacrée. Ainsi, on ne 
coupe pas ses arbustes épineux, on ne chasse pas son gibier et on n’y prend pas les objets 
trouvés sauf pour chercher leurs propriétaires». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1587). 

B) Voir note sourate 2(la vache) : verset 191. 
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avant d’avoir envoyé dans leur métropole un 
Messager pour leur réciter Nos versets. Et 
Nous ne faisons périr les cités que lorsque 
leurs habitants sont Zhâîimoûn (injustes, 
polythéistes) ». 

60. Tout ce qui vous a été donné est la 
jouissance éphémère de la vie ici-bas et sa 
parure, alors que ce qui est auprès d’Allah 
est meilleur et plus durable... Ne comprenez- 
vous donc pas ? 

61. Celui à qui Nous avons fait une belle 
promesse et dont il verra raccomplissement, 
est-il comparable à celui à qui Nous avons 
accordé la jouissance de la vie présente et 
qui sera ensuite, le Jour de la Résurrection, 
de ceux qui comparaîtront [devant Nous]. 

62. Et le jour où II les appellera, Il dira : 
« Où sont ceux que vous prétendiez être Mes 
associés ? » 

63. Ceux contre qui la Parole se réalisera 
diront: «Voici, Seigneur, ceux que nous 
avons séduits. Nous les avons séduits comme 
nous nous sommes dévoyés nous-mêmes. 
Nous les désavouons devant Toi : ce n’est 
pas nous qu’ils adoraient». 

64. Et on [leur] dira: «Appelez vos asso¬ 
ciés». Ils les appelleront, mais ceux-ci ne 
leur répondront pas. Quand ils verront le 
châtiment, ils désireraient alors avoir suivi le 
chemin droit (dans la vie ici-bas). 

65. Et le jour où II les appellera, Il dira : 
« Que répondiez-vous aux Messagers ? » 

66. Ce jour-là, leurs arguments devien¬ 
dront obscurs et ils ne se poseront point de 
questions. 

67. Mais celui qui se sera repenti, qui 
aura cru et fait le bien, il se peut qu’il soit 
parmi ceux qui réussissent. 

68. Ton Seigneur crée ce qu’il veut et II 
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choisit; il ne leur a jamais appartenu de 
choisir. Gloire à Allah ! Il transcende ce 
qu’ils associent à Lui ! 

69. Ton Seigneur sait ce que cachent 
leurs poitrines et ce qu’ils divulguent. 

70. C’est Lui Allah. La ilâha illâ houwa 
(Pas de divinité digne d’adoration à part 
Lui). A Lui la louange ici-bas comme dans 
l’au-delà. A Lui appartient le jugement. Et 
[c’est] vers Lui [que] vous serez ramenés. 

71. Dis [ô Mouhammad S§] : «Que 
diriez-vous, si Allah vous assignait la nuit en 
permanence jusqu’au Jour de la Résurrec¬ 
tion ? Quelle divinité autre qu’Allah pourrait 
vous apporter une lumière ? N’entendez- 
vous donc pas ? » 

72. Dis : « Que diriez-vous, si Allah vous 
assignait le jour en permanence jusqu’au 
Jour de la Résurrection ? Quelle divinité 
autre qu’Allah pourrait vous apporter une 
nuit durant laquelle vous vous reposeriez? 
N’observez-vous donc pas ? » 

73. C’est de par Sa miséricorde qu’il vous 
a assigné la nuit et le jour : pour que vous 
vous reposiez et cherchiez de Sa grâce, et 
afin que vous soyez reconnaissants. 

74. Et [rappelle] le jour où II les appelle¬ 
ra, Il dira : « Où sont ceux que vous préten¬ 
diez être Mes associés ? » 

75. Cependant, Nous ferons sortir de cha¬ 
que communauté un témoin, puis Nous 
dirons: «Apportez votre preuve décisive». 
Ils sauront alors que la vérité est à Allah ; et 
que ce qu’ils avaient inventé les a abandon¬ 
nés. 

76. En vérité, Qâroûn était du peuple de 
Moû-sâ mais il était empli de violence en¬ 
vers eux. Nous lui avions donné des trésors 
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dont les clefs pesaient lourd à toute une 
bande de gens forts. Son peuple lui dit : « Ne 
te réjouis point. Car Allah n’aime pas les 
arrogants. 
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77. Et recherche à travers ce qu’Allah t’a 
donné, la Demeure dernière. Et n’oublie pas 
ta part en cette vie. Et sois bienfaisant 
comme Allah a été bienfaisant envers toi. Et 
ne recherche pas la corruption sur terre. Car 
Allah n’aime point les Moufsidîn (malfai¬ 
teurs, corrupteurs, fauteurs de désordre)». 

78. Il dit: «C’est par une science que je 
possède que ceci m’est venu». Ne savait-il 
pas qu’avant lui Allah avait fait périr des 
générations supérieures à lui en force et plus 
riches en biens ? Et les Moudjrimoûn (crimi¬ 
nels, polythéistes, pécheurs) ne seront [mê¬ 
me] pas interrogés sur leurs péchés ! » 

79. Il sortit à son peuple dans tout son 
apparat. Ceux qui aimaient la vie présente 
dirent : « Si seulement nous avions comme 
ce qui a été donné à Qâroûn. Il a été doté, 
certes, d’une immense fortune ». 

80. Tandis que ceux à qui le savoir a été 
donné dirent : « Malheur à vous ! La récom¬ 
pense d’Allah est meilleure pour celui qui 
croit et fait le bien». Mais elle ne sera reçue 
que par les Çâbiroûn (ceux qui endurent). 

81. Nous fîmes donc que la terre l’englou¬ 
tît, 1[1] lui et sa maison. Aucun clan en dehors 
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[1] Interdiction de tramer son vêtement par orgueil et arrogance (vanité). 

A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah % a dit : «Allah ne 
regardera pas, le Jour de la Résurrection, quiconque traîne son Izâr (habit qui couvre la 
moitié inférieure du corps) derrière lui, par orgueil et arrogance». ( Çahihoul-Boukhâry, Hadîs 
no 5788). 

Voir aussi note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ou Aboûl-Qâsim ^ a dit : 
«Pendant qu’un homme marchait, vêtu d’un habit de deux pièces dont il était fier, ayant les 
cheveux bien peignés, Allah le fit soudain engloutir par la terre. Il ne cessera ainsi, de s y— 
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d’Allah ne fut là pour le secourir, et il ne 
pût se secourir lui-même. 



82. Et ceux qui, la veille, souhaitaient 
d’être à sa place, se mirent à dire: «Ah! Il 
est vrai qu’Allah augmente la part de qui II 
veut, parmi Ses serviteurs, ou la restreint. Si 
Allah ne nous avait pas favorisés, Il nous 
aurait certainement fait engloutir. Ah ! Il est 
vrai que ceux qui ne croient pas ne réussis¬ 
sent pas». 

83. Cette Demeure dernière, Nous la ré¬ 
servons à ceux qui ne cherchent ni à s’éle¬ 
ver^ sur terre ni à y semer la corruption. 
Cependant, l’heureuse fin appartient aux 
Mouttaqoûn (les pieuses et vertueuses per¬ 
sonnes qui craignent Allah et s’abstiennent 
de commettre les péchés et toutes les mau¬ 
vaises actions qu’il a interdites), qui aiment 
Allah d’un amour fort (et accomplissent 
toutes les sortes de bonnes actions qu’il a 
ordonnées de faire). 

84. Quiconque viendra avec le bien (le 
pur monothéisme islamique ou les bonnes 
actions), aura meilleur que cela encore ; et 
quiconque viendra avec le mal, [qu’il sache 
que] ceux qui commettront des méfaits ne 
seront rétribués que selon ce qu’ils ont 
commis. 

85. Certes, Celui qui t’a prescrit le 
Qour’ân te ramènera certainement là où tu 
[souhaites] retourner (à Makkah en conqué¬ 
rant ou au Paradis). Dis [ Mouhammad H§] : 
«Mon Seigneur connaît mieux celui qui a 
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=agiter jusqu’au Jour de la Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5789). 

C) Abdoullah - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte d’après son père (Oumar) que 
le Messager d’Allah a dit : «Pendant qu’un homme traînait son Izâr sur le sol (derrière lui), 
Allah le fit soudain engloutir par la terre. Il ne cessera ainsi, de s’y agiter jusqu’au Jour de la 
Résurrection». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5790). 

^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
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apporté la guidée et celui qui est dans un 
égarement évident». 

86. Tu n’espérais nullement que le Livre 
(le Qour’âri) te serait révélé. Ceci n’a été 
que par une miséricorde de ton Seigneur. 
Ne sois donc jamais un soutien pour les 
Kâfitin (les infidèles) ; 

87. et que ceux-ci ne te détournent point 
des Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...) d’Allah une fois 
qu’on les a fait descendre vers toi. Appelle 
les gens vers ton Seigneur^ 11 et ne sois point 
du nombre des Mouchrikîn (les idolâtres, les 
polythéistes, les mécréants vis-à-vis de l’Uni¬ 
cité d’Allah, les païens). 

88. Et n’invoque nulle autre divinité avec 
Allah. Lâ ilâha illâ houwa (Pas de divinité 
digne d’adoration à part Lui). Tout doit périr, 
sauf Son Visage. A Lui appartient le jugement ; 
et [c’est] vers Lui [que] vous serez ramenés. 
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Sourate 29 AL-ANKABOÛT 
(L’araignée) 






Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Al if, Lâm, Mîm. (Ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour’ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. Est-ce que les gens pensent qu’on les 
laissera dire: «Nous croyons!» sans les 
éprouver ? 

3. Certes, Nous avons éprouvé ceux qui 
ont vécu avant eux. [Ainsi] Allah connaît 
ceux qui disent la vérité et ceux qui mentent. 

4. Ou bien ceux qui commettent des mé- 
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l 1 ! c’est-à-dire avoir foi en l’Unicité d’Allah (Tawhîd): (1) l’Unicité de la Seigneurie (2) 
l’Unicité de l’adoration d’Allah (3) l’Unicité des Noms et Attributs d’Allah. 




Sourate 29. Al-Ankabout 


20 ème Partie 


561 


Y * 


Y \ "tj 


faits, comptent-ils pouvoir Nous échapper 
[ou échapper à Notre châtiment] ? Comme 
leur jugement est mauvais ! 

5. Celui qui espère rencontrer^ Allah, le 
terme fixé par Allah va certainement venir. 
Et c’est Lui l’Audient, l’Omniscient. 

6. Et quiconque lutte, ne lutte que pour 
lui-même, car Allah peut Se passer de tout 
Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah). 

7. Et quant à ceux qui croient [en l’Uni- 
cité d’Allah, à la mission du Prophète Mou- 
hammad #§, qui restent sur leur foi malgré 
les persécutions des polythéistes] et font de 
bonnes œuvres, Nous leur effacerons leurs 
méfaits, et Nous les rétribuerons de la meil¬ 
leure récompense pour ce qu’ils auront ac¬ 
compli.^ 

8. Et Nous avons enjoint à l’homme de 
bien traiter son père et sa mère. Et si ceux- 
ci [veulent] te forcer à M’associer ce dont tu 
n’as aucun savoir, alors ne leur obéis pas. 
Vers Moi est votre retour, et alors Je vous 
informerai de ce que vous faisiez. 

9. Et quant à ceux qui croient [3] et font 
de bonnes œuvres. Nous les ferons certaine¬ 
ment entrer parmi les gens de bien. 

10. Parmi les gens, il en est qui disent ; 
« Nous croyons en Allah » ; puis, si on les 
fait souffrir pour la cause d’Allah, ils consi¬ 
dèrent l’épreuve de la part des hommes 
comme un châtiment d’Allah. Or, s’il vient 
du secours de ton Seigneur, ils diront certes : 
«Nous étions avec vous !» Allah n’est-Il pas 
le meilleur à savoir ce qu’il y a dans les 
poitrines de tout le monde ? 
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tl] Voir «ôte sourate 6 (les bestiaux) : verset 31. 

[2] Voir note sourate 9 (le repentir) ; verset Î2L 

[3] Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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11. En vérité, Allah connaît parfaitement 
les croyants et connaît parfaitement les hy¬ 
pocrites. 

12. Et ceux qui ne croient pas disent à 
ceux qui croient: «Suivez notre sentier, et 
que nous supportions vos fautes». Mais ils 
ne supporteront rien de leurs fautes. En 
vérité ce sont des menteurs. 

13. Et très certainement, ils porteront 
leurs fardeaux et d’autres fardeaux en plus 
de leurs propres fardeaux. Et ils seront 
interrogés, le Jour de la Résurrection, sur ce 
qu’ils inventaient. 

14. Et en effet, Nous avons envoyé Noûh 
vers son peuple. Il demeura parmi eux mille 
ans moins cinquante années. Puis le déluge 
les emporta alors qu’ils étaient Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes) ». 

15. Puis Nous les sauvâmes, lui et les gens 
de l’arche ; et Nous en fîmes un Ayât (leçon, 
avertissement) pour ‘Âlamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

16. Et Ibrâhîm, quand il dit à son peuple : 
« Adorez Allah, et craignez-Le : cela vous est 
bien meilleur si vous saviez». 



17. Vous n’adorez que des idoles, en 
dehors d’Allah, et vous forgez un mensonge. 
Ceux que vous adorez en dehors d’Allah ne 
possèdent aucun moyen pour vous procurer 
votre subsistance ; recherchez votre subsis¬ 
tance auprès d’Allah. Adorez-Le et soyez 
reconnaissants envers Lui. C’est à Lui que 
vous serez ramenés. 

18. Et si vous criez au mensonge, d’autres 
nations avant vous ont aussi traité [leurs 
prophètes] de menteurs. Au Messager cepen¬ 
dant, n’incombe que la transmission claire. 
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19. Ne voient-ils pas comment Allah com¬ 
mence la création puis la refait ? Cela est 
facile pour Allah. 

20. Dis : « Parcourez la terre et voyez 
comment II a commencé la création. Puis 
comment Allah crée la génération ultime. 
Car AJlah est Omnipotent». 

21. Il châtie qui II veut et fait miséricorde 
à qui II veut ; c’est vers Lui que vous serez 
ramenés. 

22. Vous ne pourrez vous opposer à Sa 
puissance ni sur terre ni au ciel ; et il n’y a 
pour vous, en dehors d’Allah, ni Wali (allié, 
protecteur) ni secoureur. 
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23. Ceux qui ne croient pas aux Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) d’Allah et à Sa rencontre, 
désespèrent de Ma miséricorde. Et ceux-là 
auront un châtiment douloureux. 

24. Son peuple ne fit d’autre réponse 
que: «Tuez-le ou brûlez-le». Mais Allah le 
sauva du feu. C’est bien là des signes pour 
des gens qui croient. 1 ^ 
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25. Et [Ibrâhîm] dit : « En effet, c’est pour 
cimenter des liens entre vous-même dans la 
vie présente, que vous avez adopté des 
idoles, en dehors d’Allah. Ensuite, le Jour 
de la Résurrection, les uns rejetteront les 
autres, et les uns maudiront les autres, tandis 
que vous aurez le Feu pour refuge, et vous 
n’aurez pas de protecteurs. 

26. Loût crut en lui. Il dit: «Moi, j’émi¬ 
gre vers mon Seigneur, car c’est Lui le Tout 
Puissant, le Sage».^ 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’ïmrân) : verset 173. 
^ Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 
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27. Nous lui donnâmes Is-hâq et Ya‘qoûb, 
et plaçâmes dans sa descendance la prophé¬ 
tie et le Livre (la Tawrât à Moû-sâ, l’Indjîl à 
I-sâ et le Qour’ân à Mouhammad *gg). Nous 
lui accordâmes sa récompense ici-bas, tandis 
que dans l’au-delà, il sera parmi les gens de 
bien. 

28. Et [rappelle] Loût, quand il dit à son 
peuple : «Vraiment, vous commettez la Fâhi- 
chah (turpitude) où nul dans l’univers ne 
vous a précédés. 

29. Aurez-vous commerce charnel avec 
des mâles ? Pratiquerez-vous le brigandage ? 
Commettrez-vous le Mounkar (polythéisme 
ou Chirk , mécréance et tout ce que la 
religion interdit de faire) dans votre assem¬ 
blée ? » Mais son peuple ne fit d’autre ré¬ 
ponse que : « Fais que le châtiment d’Allah 
nous vienne, si tu es du nombre des véridi¬ 
ques». 

30. Il dit : «Seigneur, donne-moi la victoi¬ 
re sur ce peuple de Moufsidîn (malfaiteurs, 
corrupteurs, fauteurs de désordre) ! » 

31. Et quand Nos anges apportèrent à 
Ibrâhîm la bonne annonce, ils dirent : « Nous 
allons anéantir les habitants de cette cité 
(Sodome : la ville de Loût) car ses habitants 
sont Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) ». 

32.11 dit: «Mais Loût s’y trouve!» Ils 
dirent : « Nous savons parfaitement qui y 
habite : nous le sauverons certainement, lui 
et sa famille, excepté sa femme qui sera 
parmi ceux qui périront». 

33. Et quand Nos anges vinrent à Loût, il 
fut affligé pour eux, et se sentit incapable de 
les protéger. Ils lui dirent: «Ne crains rien 
et ne t’afflige pas... Nous te sauverons ainsi 
que ta famille, excepté ta femme qui sera 
parmi ceux qui périront. 
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34. Nous ferons tomber du ciel un châti¬ 
ment sur les habitants de cette cité, pour 
leur perversité ». 

35. Et certainement, Nous avons laissé 
[des ruines de cette cité] un Ayât [d’avertis¬ 
sement]^ 1 évident pour des gens qui com¬ 
prennent. 

36. De même, aux Madyan [Nous envoyâ¬ 
mes] leur frère Chou‘aïb qui leur dit : « O 
mon peuple, adorez Allah, attendez-vous au 
Jour dernier et ne semez pas la corruption 
sur terre ». 

37. Mais ils le traitèrent de menteur. Le 
cataclysme les saisit et au matin, ils gisaient 
sans vie dans leurs demeures. 

38. De même [Nous anéantîmes] les ‘Ad 
et les Samoûd. - Vous le voyez clairement 
par [les ruines de] leurs habitations - Chay- 
thân (le diable), cependant, leur avait embel¬ 
li leurs actions, au point de les repousser 
loin du Sentier ; ils étaient pourtant invités à 
être clairvoyants. 

39. De même [Nous détruisîmes] Qâroûn, 
Fir’awn et Hâmân. Alors que Moû-sâ leur 
apporta des Ayât (preuves), ils s’enorgueilli¬ 
rent sur terre. Et ils n’ont pas pu [Nous] 
échapper. 

40. Nous saisîmes donc chacun pour son 
péché : il y en eut sur qui Nous envoyâmes 
un Hâcib (ouragan chargé des pierres) [tel le 
peuple de Loût] ; il y en eut que le Çaïhah 
(cri affreux, châtiment) saisit [tel le peuple 
de Samoûd ou de Chou‘aïb] ; il y en eut que 
Nous fîmes engloutir par la terre [tel Qâ¬ 
roûn] ; et il y en eut que Nous noyâmes [tel 
Fir’awn et son peuple]. Cependant, Allah 
n’est pas tel à leur faire du tort ; mais ils ont 
fait du tort à eux-mêmes. 
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^ Voir le Livre d’Histoire, les récits des Prophètes de Ibnou Kasîr. 
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41. Ceux qui ont pris des protecteurs en 
dehors d’Allah ressemblent à l’araignée qui 
s’est donnée maison. Or la maison la plus 
fragile est celle de l’araignée. Si seulement 
ils savaient ! 

42. Allah connaît toute chose qu’ils invo¬ 
quent en dehors de Lui. Et c’est Lui le Tout 
Puissant, le SageJ 13 

43. Telles sont les paraboles que Nous 
citons aux gens ; cependant, seuls les savants 
les comprennent. 

44. C’est pour une juste raison qu’Allah a 
créé les deux et la terre. Voilà bien là une 
preuve pour les croyants. 

45. Récite [ô Mouhammad 3§] ce qui 
t’est révélé du Livre (le Qour ân ) et accom¬ 
plis la Çalât. En vérité la Çalât préserve du 
Fahchâh ’ (la turpitude) et du Mounkar (po¬ 
lythéisme ou Chirk , mécréance et tout ce 
que l’Islam interdit de faire). 121 Le rappel 131 
d’Allah est certes ce qu’il y a de plus grand. 
Et Allah sait ce que vous faites. 
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M Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

(d ibnou Abbâs et Abdoullah bin Mas-oûd - qu’Allah soit satisfait d’eux - ont dit : Celui que 
la prière ne préserve pas du "Fahchâ’ et du ".Mounkar” (le mal sous toutes ses formes, les 
actions illicites et coupables), alors sa prière ne lui profite en rien sinon en perte et 
éloignement de son Seigneur (Allah). (Tafsîr Alqourtoubi). 

131 Voir note sourate 13 (le tonnerre) : verset 28 et note sourate 2 (la vache) : verset 152. 
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46. Et ne discutez que de la meilleure 
façon avec les gens du Livre (les juifs et les 
chrétiens quand vous les invitez au pur 
monothéisme islamique), sauf ceux d’entre 
eux qui sont injustes. Et dites : « Nous croy¬ 
ons en ce qu’on a fait descendre vers nous 
et descendre vers vous, tandis que notre 
Dieu et votre Dieu est le même, et c’est à 
Lui que nous nous soumettons». 

47. C’est ainsi que Nous t’avons fait des¬ 
cendre le Livre (le Qour’ân). Ceux à qui 
Nous avons donné le Livre (la Tawrât et 
YIndjîl) y croient. Et parmi ceux-ci, il en est 
qui y croient [et qui sont à présent parmi 
vous tel Abdoullah bin Salâm]} 1 ^ Seuls les 
mécréants renient Nos Ayât (preuves, évi¬ 
dences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). 

48. Et avant cela (le Qour’ân ), tu ne 
récitais aucun livre et tu n’en écrivais aucun 
de ta main droite (car tu ne sais pas écrire). 
Sinon, ceux qui nient la vérité auraient eu 
des doutes. 

49. Il (le Qour’ân) consiste plutôt en des 
Ayât (versets) évidents, [préservés] dans les 
poitrines de ceux à qui le savoir a été 
donné. Et seuls les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) renient Nos Ayât (preuves, évi¬ 
dences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...).^ 1 

50. Et ils dirent : « Pourquoi n’a-t-on pas 
fait descendre sur lui des prodiges de la part 
de son Seigneur ? » Dis : « Les prodiges sont 
auprès d’Allah. Moi, je ne suis qu’un avertis¬ 
seur bien clair ». 

51. Ne leur suffit-il donc point que Nous 
ayons fait descendre sur toi le Livre et qu’il 
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[1] Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 66. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 76. 
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leur soit récité? Il y a assurément là une 
miséricorde et un rappel pour des gens qui 
croient.^ 

52. Dis [ô Mouhammad #J] : «Allah 
suffit comme témoin entre moi et vous». Il 
sait ce qui est dans les deux et la terre. Et 
quant à ceux qui croient au Bâtil (faux) et 
ne croient pas en Allah, ceux-là seront les 
perdants. 

53. Et ils te demandent de hâter [la 
venue] du châtiment. S’il n’y avait pas eu un 
terme fixé, le châtiment leur serait certes 
venu. Et assurément, il leur viendra soudain, 
sans qu’ils en aient conscience. 

54. Ils te demandent de hâter [la venue] 
du châtiment, tandis que l’Enfer cerne les 
mécréants de toutes parts. 

55. Le jour où le châtiment les envelop¬ 
pera d’en haut et sous leurs pieds, Il [leur] 
dira : « Goûtez à ce que vous faisiez ! » 

56. Ô Mes serviteurs qui avez cru ! Ma 
terre est bien vaste. Adorez-Moi donc ! [21 







il 








[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Allah ne prête 
pas l’oreille à un prophète autant qu’il le fait à un prophète récitant le Qouran sur un ton doux, 
fort et agréable ». Soufyân dit : "Cela signifie que le Prophète considère le Qouran comme 
quelque chose qui le met à l’abri des plaisirs de ce monde". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5024). 
B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «On ne 
doit envier que deux personnes: un homme à qui Allah a enseigné le Qourân et qui le récite 
pendant certaines heures de la nuit et de la journée. Son voisin (celui qui l’écoute) l’entend 
ainsi et dit : "Si j’obtiens une faveur comme celle qu’a reçue un tel je ferai certainement 
comme lui". Et un homme à qui Allah a donné la richesse et qui la dépense (conformément à 
ce qu’Allah aime et agrée) de manière juste et correcte. Quelqu'un le voit ainsi et dit: "Si 
j’obtiens une faveur comme celle qu’a reçue un tel je ferai certainement comme lui ». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5026). 

[21 Mou-âz bin Djabal - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Alors que j’étais en croupe derrière le 
Prophète , il m’appela : «Ô Mou-âz ! ». Je répondis : "Je réponds à ton appel et je suis à tes 
ordres". Il répéta cet appel trois fois puis dit: «Connais-tu le Droit d’Allah sur Ses 
serviteurs?». Je répondis: "Non". Il dit: «Le Droit d Allah sur Ses serviteurs, cest quils 
L’adorent Lui Seul sans rien Lui associer». Il marcha pendant un moment puis m’appela: 
««Ô Mou-âz!». Je répondis: "Je réponds à ton appel et je suis à tes ordres". Il dit: 
«Connais-tu leurs droits sur Lui [s’ils s’acquittent de ce devoir]?, c’est qu’il ne les punisse 
pas ». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6267). 
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57. Toute âme goûtera la mort. Ensuite 
c’est vers Nous que vous serez ramenés. 

58. Et quant à ceux qui croient et accom¬ 
plissent de bonnes œuvres, Nous les instal¬ 
lerons certes à l’étage dans le Paradis sous 
lequel coulent les ruisseaux, pour y demeu¬ 
rer éternellement. Quelle belle récompense 
que celle de ceux qui font le bien, 

59. qui endurent, et placent leur confian¬ 
ce en leur Seigneur ! [1] 

60. Que de bêtes ne se chargent point de 
leur propre nourriture ! C’est Allah qui les 
nourrit ainsi que vous. Et c’est Lui l’Audient, 
l’Omniscient. 

61. Si tu leur demandes: «Qui a créé les 
deux et la terre, et assujetti le soleil et la 
lune?», ils diront très certainement: «Al¬ 
lah». Comment se fait-il qu’ensuite ils se 
détournent [du chemin droit] ? 

62. Allah dispense largement ou restreint 
Ses dons à qui II veut parmi Ses serviteurs. 
Certes, Allah est Omniscient. 

63. Si tu leur demandes : « Qui a fait 
descendre du ciel une eau avec laquelle II fit 
revivre la terre après sa mort ? », ils diront 
très certainement: «Allah». Dis: «Louange 
à Allah ! » Mais la plupart d’entre eux ne 
raisonnent pas. 

64. Cette vie ici-bas n’est qu’amusement 
et jeu. La Demeure de l’au-delà est assuré¬ 
ment la vraie vie. Si [seulement] ils sa¬ 
vaient ! ^ 
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[1] Voir note sourate 12 (Yoûsouf) : verset 67. 

[2] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah m a dit: «Le 

premier groupe [de gens] qui entrera au Paradis aura un éclat comme celui de la pleine lune. 

Ils n auront ni à cracher, ni à se moucher, ni à faire des selles. Leurs ustensiles seront en 
argent et leurs peignes en or et en argent ; dans leurs encensoirs le "Alouwwa" sera utilisé et 
leur sueur sentira comme du musc. Chacun d’eux aura deux femmes dont la moelle des os de 
leurs jambes sera visible à travers la chair à cause de leur beauté excessive. Ils (les gens du= 
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65. Quand ils montent en bateau, ils 
invoquent Allah, Lui vouant exclusivement 
leur culte. Une fois qu’il les a sauvés [des 
dangers de la mer en les ramenant] sur la 
terre ferme, voilà qu’ils [Lui] donnent des 
associés,^ 

66. qu’ils nient ce que nous leur avons 
donné et jouissent des biens de ce monde ! 
Ils sauront bientôt ! 

67. Ne voient-ils pas que vraiment Nous 
avons fait un sanctuaire sûr (la Mecque), 
alors que tout autour d’eux on enlève les 
gens? Croiront-ils donc au Bâtil (faux) et 
nieront-ils les bienfaits d’Allah ? 

68. Et quel pire injuste que celui qui 
invente un mensonge contre Allah, ou qui 
dément la vérité (La mission du Prophète 
Mouhammad g§ et le Qour’ân) quand elle 
lui parvient ? N’est-ce pas en l’Enfer [qu’il y 
a] une demeure pour les mécréants ?^ 

69. Et quant à ceux qui luttent pour 
Notre cause, Nous les guiderons certes sur 
Nos sentiers. Allah est en vérité avec les 
Mouhsinîn (bienfaisants)J 3] 
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Au nom d Allah t 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Alif, Lâm, Mîm. (Ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour’ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. Les Romains ont été vaincus, 




=Paradis) n’auront ni différend ni inimitié (haine) entre eux; leurs cœurs seront comme un 
seul cœur, et ils glorifieront Allah matin et soir». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3245). 

^ Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 67. 

^ Voir note sourate 3(la famille d'Imrân) ; verset 85. 

Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 120. 
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3. dans le pays voisin ; et après leur 
défaite ils seront les vainqueurs, 

4. dans quelques années. A Allah appar¬ 
tient le commandement, au début et à la fin 
[de ces événements], et ce jour-là les Croy¬ 
ants se réjouiront 

5. du secours d’Allah. Il secourt qui II 
veut et II est le Tout Puissant, le Tout 
Miséricordieux. 

6. C’est [là] la promesse d’Allah (la vic¬ 
toire des romains contre les perses). Allah 
ne manque jamais à Sa promesse mais la 
plupart des gens ne savent pas. 

7. Ils connaissent un aspect de la vie 
présente, tandis qu’ils sont inattentifs à l’au- 
delà. 

8. N’ont-ils pas médité en eux-mêmes ? 
Allah n’a créé les deux et la terre et ce qui 
est entre eux qu’à juste titre et pour un 
terme fixé. Beaucoup de gens cependant ne 
croient pas en la rencontre de leur Seigneur. 

9. N’ont-ils pas parcouru la terre pour 
voir ce qu’il est advenu de ceux qui ont vécu 
avant eux? Ceux-là les surpassaient en puis¬ 
sance et avaient labouré et peuplé la terre 
bien plus qu’ils ne l’ont fait eux-mêmes. 
Leurs messagers leur vinrent avec des pre¬ 
uves évidentes. Ce n’est pas Allah qui leur 
fit du tort ; mais ils se firent du tort à eux- 
mêmes. 

10. Puis, mauvaise fut la fin de ceux qui 
faisaient le mal, ayant traité de mensonges 
les Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...) d’Allah et les ayant 
raillés. 

11. C’est Allah qui commence la création, 
ensuite II la refait ; puis [c’est] vers Lui [que] 
vous serez ramenés. 
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12. Et le jour où l’Heure arrivera, les 
Moudjrimoûn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs) seront frappés de désespoir. 

13. Et ils n’auront point d’intercesseurs 
parmi ceux qu’ils associaient [à Allah] et ils 
renieront même leurs divinités. 

14. Le jour où l’Heure arrivera, ce jour-là 
ils se sépareront [les uns des autres]. 

15. Ceux qui auront cru et accompli de 
bonnes oeuvres se réjouiront dans un jardin ; 

16. quant à ceux qui n’auront pas cru et 
auront traité de mensonges Nos Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...) ainsi que la rencontre de l’au-delà, 
ceux-là seront emmenés au châtiment. 

17. Glorifiez Allah donc, soir [au cours 
de la prière du Maghrib et d’Icha’] et matin 
[au cours de la prière du Fadjr] ! 

18. A Lui toute louange dans les deux et 
la terre, dans l’après-midi [au cours de la 
prière d’Açr] et au milieu de la journée [au 
cours de la prière du Zouhr]. 

19. Du mort, Il fait sortir le vivant, et du 
vivant, Il fait sortir le mort. Et II redonne la 
vie à la terre après sa mort. Et c’est ainsi 
que l’on vous fera sortir (à la résurrection). 




ilpQ (^y 



20. Parmi Ses signes, Il vous a créés de 
terre [allusion à la création d’Adam et de 
Hawwâ] - puis, vous voilà des hommes qui 
se dispersent [dans le monde] 

21. Et parmi Ses signes II a créé de vous, 
pour vous, des épouses pour que vous viviez 
en tranquillité avec elles et II a mis entre 
vous de l’affection et de la bonté. Il y a en 
cela des preuves pour des gens qui réfléchis¬ 
sent. 

22. Et parmi Ses signes la création des 
deux et de la terre et la variété de vos 
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idiomes (langues) et de vos couleurs. Il y a 
en cela des preuves pour les savants. 

23. Et parmi Ses signes votre sommeil^ 
la nuit et le jour, et aussi votre quête de Sa 
grâce. Il y a en cela des preuves pour des 
gens qui entendent. 
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24. Et parmi Ses signes II vous montre 
l’éclair avec crainte (de la foudre) et espoir 
(de la pluie), et fait descendre du ciel une 
eau avec laquelle II redonne la vie à la terre 
après sa mort. Il y a en cela des preuves 
pour des gens qui raisonnent. 

25. Et parmi Ses signes le ciel et la terre 
sont maintenus par Son ordre ; ensuite lors¬ 
qu’il vous appellera d’un appel, voilà que de 
la terre vous surgirez. 
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26. A Lui tous ceux qui sont dans les 
deux et la terre : tous Lui sont entièrement 
soumis. 

27. Et c’est Lui qui commence la création 
puis la refait ; et cela Lui est plus facile. Il a 
la transcendance absolue dans les deux et 
sur la terre. C’est Lui le Tout Puissant, le 
Sage. 

28. Il vous a cité une parabole de vous- 
mêmes : avez-vous associé vos esclaves à ce 
que Nous vous avons attribué au point d’en 
faire vos égaux [en droit de propriété] et 
que vous les craigniez [autant] que vous vous 
craignez mutuellement ? C’est ainsi que 
Nous exposons Nos versets pour des gens 
qui raisonnent.^ 
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[13 Le sommeil est un signe parmi les signes d’Allah. Jusqu’à ce jour, la médecine moderne ne 
sait pas exactement pourquoi l’on dort. Il n’existe que des hypothèses. Ainsi, ce Qour’ân est 
un miracle de la part d’Allah, et non une légende inventée comme le prétendent ceux qui sont 
mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah. 

^ C’est-à-dire comment pouvez-vous Nous associer des partenaires parmi ceux que Nous= 
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29. Ceux qui ont été injustes ont plutôt 
suivi leurs propres passions, sans savoir. Qui 
donc peut guider celui qu’Allah égare ? Et 
ils n’ont pas pour eux, de protecteur. 


p-fcjyd (jllk J* 

» %\ \S s i , y »/ // 

'^4 Ljé à , Ljtfl ,‘%A LV ■ wfed 



30. Dirige tout ton être [ô Mouhammad 
3 g] vers la religion [du pur monothéisme 
islamique], exclusivement [pour Allah] : telle 
est la nature qu’Allah (,Fitratouliah c’est-à- 
dire la religion d’Allah) a originellement 
donnée aux hommes - pas de changement à 
la création d’Allah - Voilà la religion de 
droiture ; mais la plupart des gens ne savent 
pas. [1 J 

31. Revenez repentants vers Lui, crai- 
gnez-Le, accomplissez la Çalât et ne soyez 
pas parmi les Mouchrikoûn (les idolâtres, les 
polythéistes, les mécréants vis-à-vis de l’Uni¬ 
cité d’Allah, les païens), 

32. parmi ceux qui ont divisé leur religion 
et sont devenus des sectes [par leurs innova¬ 
tions religieuses ou Bida‘h ], chaque parti 
exultant de ce qu’il détenait.^ 

33. Et quand un mal touche les gens, ils 
invoquent leur Seigneur en revenant à Lui 
repentants. Puis s’il leur fait goûter de Sa 
part une miséricorde, voilà qu’une partie 
d’entre eux donnent à leur Seigneur des 
associés, 

34. au point de devenir ingrats. envers oe 
que Nous leur avons donné. «Et jouissez 
donc. Vous saurez bientôt ». 

35. Avons-Nous fait descendre sur eux 
une autorité (un Livre) telle qu’elle parle de 
ce qu’ils Lui associaient ? 

36. Et quand Nous faisons goûter une 
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=avons créés, alors que vous, vous n’acceptez pas vos esclaves comme partenaires ? 

[1] Voir note sourate 10 (Yoûnous) : verset 19. 

t 2 ' Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 103. 
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miséricorde aux gens, ils en exultent. Mais si 
un malheur les atteint à cause de ce que 
leurs propres mains ont préparé, voilà qu’ils 
désespèrent. 

37. N’ont-ils pas vu qu’Allah dispense Ses 
dons ou les restreint à qui II veut ? Il y a en 
cela des preuves pour des gens qui croient. 

38. Donne donc au proche parent son dû, 
ainsi qu’au Miskîn (pauvre), et au voyageur 
en détresse. Cela est meilleur pour ceux qui 
recherchent la Face d’Allah ; et ce sont eux 
qui réussissent. 

39. Tout ce que vous donnerez à usure [1] 
pour augmenter vos biens aux dépens des 
biens d’autrui ne les accroît pas auprès d’Al¬ 
lah, mais ce que vous donnez comme Zakâî , 
tout en cherchant la Face d’Allah... Ceux-là 
verront [leurs récompenses] multipliées. 

40. C ’est Allah qui vous a créés et vous a 
nourris. Ensuite II vous fera mourir, puis II 
vous redonnera vie. Y en a-t-il parmi vos 
associés qui fasse quoi que ce soit de tout 
cela ? Gloire à Lui ! Il transcende ce qu’on 
Lui associe. 

41. La corruption est apparue sur la terre 
et en mer à cause de ce que les gens ont 
accompli de leurs propres mains ; afin 
qu’[Allah] leur fasse goûter une partie de ce 
qu’ils ont œuvré; peut-être reviendront-ils 
(vers Allah). 

42. Dis : « Parcourez la terre et regardez 
ce qu’il est advenu de ceux qui ont vécu 
avant. La plupart d’entre eux étaient des 
Mouchrikoûn (les idolâtres, les polythéistes, 
les mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, 
les païens)». 

43. Dirige tout ton être vers la religion de 
droiture, avant que ne vienne d’Allah un 
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Voir Tafsîr Ibnou Kasîr. 
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jour qu’on ne peut repousser. Ce jour-là [les 
gens] seront divisés : 

44. Celui qui aura mécru subira [les con¬ 
séquences] de son infidélité. Et quiconque 
aura œuvré en bien... C’est pour eux-mêmes 
qu’ils préparent [leur avenir], 

45. afin qu’[Allah] récompense par Sa grâce 
ceux qui croient et accomplissent les bonnes 
œuvres. En vérité, Il n’aime pas les infidèles. 

46. Parmi Ses signes, Il envoie les vents 
comme annonciateurs, pour vous faire goû¬ 
ter de Sa miséricorde et pour que le vaisseau 
vogue, par Son ordre, et que vous recher¬ 
chiez de Sa grâce. Peut-être seriez-vous 
reconnaissants ! 

47. Nous avons effectivement envoyé 
avant toi des messagers vers leurs peuples et 
ils leur apportèrent les preuves. Nous Nous 
vengeâmes de ceux qui commirent les crimes 
[de la négation] ; et c’était Notre devoir de 
secourir les croyants. 

48. Allah, c’est Lui qui envoie les vents 
qui soulèvent des nuages ; puis II les étend 
dans le ciel comme II veut ; et II les met en 
morceaux. Tu vois alors la pluie sortir de 
leurs profondeurs. Puis, lorsqu’il atteint avec 
elle qui II veut parmi Ses serviteurs, les voilà 
qui se réjouissent, 

49. même s’ils étaient auparavant, avant 
qu’on ne l’ait fait descendre sur eux, déses¬ 
pérés. 

50. Regarde donc les effets de la miséri¬ 
corde d’Allah ! comment II redonne la vie à 
la terre après sa mort. C’est Lui qui fait 
revivre les morts et II est Omnipotent. 

51. Et si Nous envoyons un vent et qu’ils 
voient jaunir [leur végétation], ils demeurent 
après cela ingrats (oubliant les bienfaits 
antérieurs). 



cil ce âijj 

h* s S 


£££ foi ÿ)\ 

frU \ 


' "SS » >>:' '. r '\\ 



ot ->4^ o' oe 4* 

10) 


*> s 

J- ^ 




aIï' Cs* 1 > 


Gp £ JP à? 






4-oXjü 



Sourate 30. Ar-Roum 


21 ème Partie 


577 


Y \ I 




52. En vérité, tu ne fais pas entendre les 
morts ; et tu ne fais pas entendre aux sourds 
l’appel, s’ils s’en vont en tournant le dos. 

53. Tu (Mouhammad *||) n’es pas celui 
qui guide les aveugles hors de leur égare¬ 
ment. Tu ne fais entendre que ceux qui 
croient en Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) et qui 
sont alors entièrement soumis (musulmans). 

54. Allah, c’ est Lui qui vous a créés 
faibles ; puis après la faiblesse, Il vous donne 
la force ; puis après la force, Il vous réduit à 
la faiblesse et à la vieillesse. Il crée ce qu’il 
veut et c’est Lui l’Omniscient, l’Omnipotent. 

55. Et le jour où l’Heure arrivera, les Moudj- 
rimoûn (criminels, polythéistes, pécheurs) jure¬ 
ront qu’ils n’ont demeuré qu’une heure. C’est 
ainsi qu’ils ont été détournés (de la vérité) ; 

56. tandis que ceux à qui le savoir et la 
foi furent donnés diront: «Vous avez de¬ 
meuré d’après le Décret d’Allah, jusqu’au 
Jour de la Résurrection - voici le Jour de la 
Résurrection ! - mais vous ne saviez point». 

57. Ce jour-là donc, les excuses ne seront 
pas utiles aux injustes et on ne leur deman¬ 
dera pas de chercher à plaire [à Allah]. 

58. Et dans ce Qour’ân , Nous avons cer¬ 
tes cité, pour les gens, des exemples de 
toutes sortes. Et si tu leur apportes un 
prodige, ceux qui ne croient pas diront : 
«Certes, vous n’êtes que des imposteurs». 

59. C’est ainsi qu’Allah scelle les cœurs 
de ceux qui ne savent pas. 

60. Sois donc patient [ô Mouhammad 
«gg], car la promesse d’Allah est vérité. Et 
que ceux qui ne croient pas fermement ne 
t’ébranlent pas [dans la transmission du 
message d’Allah] ! 
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Sourate 31 LOUQMÂN 



Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 




1. Al if, Lâm, Mîm. (Ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour’ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. Voici les versets du Livre plein de 
sagesse. 

3. C’est un guide et une miséricorde aux 
Mouhsinîn (bienfaisants),^ 1 

4. qui accomplissent la Çalât, acquittent 
la Zakât et qui croient avec certitude en 
l’au-delà. 

5. Ceux-là sont sur le chemin droit de 
leur Seigneur et ce sont eux les bienheureux. 

6 . Et, parmi les hommes, il en est qui, 
dénué de science, achète de plaisantes paro¬ 
les (musique, chanson) pour égarer [les gens] 
hors du chemin d’Allah et pour le prendre 
en raillerie. Ceux-là subiront un châtiment 
avilissant.^ 21 

7. Et quand on lui récite Nos versets [du 
Qour’ân], il tourne le dos avec orgueil, 131 
comme s’il ne les avait point entendus, 
comme s’il y avait un poids dans ses oreilles. 
Fais-lui donc l’annonce d’un châtiment dou¬ 
loureux. 
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L1 Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 120. 

121 Ce qui est dit à propos de celui qui rend l’alcool licite en l’appelant par un autre nom : 
Aboû Amir ou Aboû Mâlik Al-Ach‘ary rapporte qu’il a entendu le Prophète dire : «Il y aura 
certainement des gens parmi ma communauté qui rendront licites la fornication, le port de la 
soie [pour les hommes], la consommation de l’alcool et les instruments de musique. Parmi 
eux, il y aura certains qui resteront près d’une montagne. Là viendra vers eux le soir leur 
berger avec leurs moutons et leur demandera quelque chose. Ils lui diront : "Reviens demain". 
Alors, Allah les anéantira la nuit en faisant tomber la montagne sur eux; et transformera 
certains en singes et cochons, qui resteront ainsi jusqu’au Jour de la Résurrection». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5590). 

[3 1 Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
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8. Certes, ceux qui croient et accomplis¬ 
sent les bonnes œuvres auront les Jardins 
des délices, 

9. pour y demeurer éternellement - c’est 
en vérité une promesse d’Allah - C’est Lui 
le Tout Puissant, le Sage. 

10. Il a créé les deux sans piliers que 
vous puissiez voir ; et II a enfoncé des 
montagnes fermes dans la terre pour l’empê¬ 
cher de basculer avec vous ; et II y a propagé 
des animaux de toute espèce. Et du ciel. 
Nous avons fait descendre une eau, avec 
laquelle Nous avons fait pousser des plantes 
productives par couples de toute espèce. 

11. «Voilà la création d’Allah. Montrez- 
Moi donc ce qu’ont créé ceux qui sont en 
dehors de Lui ! » Mais les Zhâlimoûn (injus¬ 
tes, polythéistes) sont dans un égarement 
évident. 

12. Nous avons effectivement donné à 
Louqmân la Hikmah (la sagesse, la quasi- 
connaissance des lois religieuses) : « Sois re¬ 
connaissant envers Allah, car quiconque est 
reconnaissant n’est reconnaissant que pour 
son propre bien. Quant à celui qui est 
ingrat... en vérité, Allah se dispense de tout, 
et II est digne de louange». 

13. Et lorsque Louqmân dit à son fils tout 

A 

en l’exhortant : « O mon fils, ne donne pas 
d’associé à Allah, car l’association à [Allah] 
est vraiment Zoulm (une injustice énor¬ 
me) 

14. Nous avons commandé à l’homme [la 
bienfaisance envers] son père et sa mère. Sa 
mère l’a porté, [subissant pour lui] peine sur 
peine ; son sevrage a lieu à deux ans ». Sois 
reconnaissant envers Moi ainsi qu’envers tes 
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^ A) Voir note sourate 27 (les fourmis) : verset 59. 
B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 22. 
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parents. Vers Moi est la destination.^ 

15. Et si tous deux [veulent] te forcer à 
M’associer ce dont tu n’as aucune connais¬ 
sance, alors ne leur obéis pas; mais reste 
avec eux ici-bas de façon convenable. Et suis 
le sentier de celui qui se tourne vers Moi. 
Vers Moi, ensuite, est votre retour, et alors 
Je vous informerai de ce que vous faisiez ». 

16. «Ô mon enfant, fût-ce le poids d’un 
grain de moutarde, au fond d’un rocher, ou 
dans les deux ou dans la terre, Allah le fera 
venir. Allah est infiniment Doux et Parfaite¬ 
ment Connaisseur. 

17. Ô mon enfant, accomplis la Çalât , 
commande le Ma‘roûf (le pur monothéisme 
ou Tawhid ainsi que tout ce que la religion 
ordonne de faire), interdis le Mounkar (poly¬ 
théisme ou Chirk, mécréance et tout ce que 
la religion interdit de faire) et endure ce qui 
t’arrive avec patience. Telle est la résolution 
à prendre dans toute entreprise ! 

18. Et ne détourne pas ton visage des 
hommes, et ne foule pas la terre avec 
arrogance : car Allah n’aime pas le présomp¬ 
tueux plein de gloriole.^ 

19. Sois modeste dans ta démarche, et 
baisse ta voix, car la plus détestée des voix, 
c’est bien la voix des ânes». 

20. Ne voyez-vous pas qu’Allah vous a 
assujetti ce qui est dans les deux et sur la 
terre ? Et II vous a comblés de Ses bienfaits 
apparents (tels le pur monothéisme islami- 
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(13 A) Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 13. 

B) ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte qu’elle a dit : ”Ô Messager d’Allah ! Nous 
considérons le Djihâd comme la meilleure des actions. Ne devrions-nous pas combattre pour 
la cause d’Allah?” Il répondit: «Le meilleur Djihâd (pour les femmes) est le Hadj-Mabroûr 
(pèlerinage qui est accompli selon la Sounnah du Prophète et qui est sensé être accepté par 
Allah». (Çahîhoul-Boukhâry ; Hadîs no 1861 et no 2784). 

Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
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que, les plaisirs licites de ce bas monde, la 
santé...) et cachés (tels la foi, la sagesse, la 
science...). Et parmi les gens, il y en a qui 
disputent à propos d’Allah, sans science, ni 
guidée, ni Livre éclairant. 

21. Et quand on leur dit: «Suivez ce 
qu’Allah a fait descendre », ils disent : « Nous 
suivons plutôt ce sur quoi nous avons trouvé 
nos ancêtres». Est-ce donc même si Chay- 
thân (le diable) les appelait au châtiment de 
la fournaise ! 

22. Et quiconque soumet son être à Al- 
lah [1] tout en étant Mouhsin (bienfaisant), 
s’accroche réellement à l’anse la plus ferme. 
La fin de toute chose appartient à Allah. 

23. Celui qui a mécru, que sa mécréance 
ne t’afflige pas [ô Mouhammad $È|] : vers 
Nous sera leur retour et Nçms les informe¬ 
rons de ce qu’ils faisaient. Allah connaît bien 
le contenu des poitrines. 

24. Nous leur donnons de la jouissance 
pour peu de temps ; ensuite Nous les force¬ 
rons vers un dur châtiment. 

25. Si tu leur demandes : « Qui a créé les 
cieux et la terre ? », ils diront certes : « Al¬ 
lah ! » Dis: «Louange à Allah!». Mais la 
plupart d’entre eux ne savent pas. 
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26. A Allah appartient tout ce qui est 
dans les cieux et en terre. Allah est Celui 
qui se suffit à Lui-même, Il est le Digne de 
louange ! 

27. Quand bien même tous les arbres de 
la terre se changeraient en calames [plumes 
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« Quiconque soumet son être (visage) à Allah...» c’est-à-dire quiconque suit la religion 
d’Allah (le pur monothéisme Islamique) en adorant Allah (Seul) avec une foi sincère dans 
(1) l’Unicité de Sa Seigneurie, (2) l’Unicité de Son adoration, et (3) l’Unicité de Ses Noms et 
Attributs... 




Sourate 31. Louqmân 


21 eme Partie 


582 


n 


n aljü s 


ùjj** 


pour écrire], quand bien même l’océan serait 
un océan d’encre où conflueraient sept autres 
océans, les paroles d’Allah ne s’épuiseraient 
pas. Car Allah est Tout Puissant et Sage. 

28. Votre création et votre résurrection [à 
tous] sont [aussi faciles à Allah] que s’il 
s’agissait d’une seule âme. Certes Allah est 
Audient et Clairvoyant. 

29. N’as-tu pas vu qu’Allah fait pénétrer 
la nuit dans le jour, et qu’il fait pénétrer le 
jour dans la nuit, et qu’il a assujetti le soleil 
et la lune chacun poursuivant sa course 
jusqu’à un terme fixé ? Et Allah est Parfaite¬ 
ment Connaisseur de ce que vous faites. 

30. Il en est ainsi parce qu’Allah est la 
vérité, et que tout ce qu’ils invoquent en 
dehors de Lui [1] est le Bâtil (faux), et 
qu’Allah, c’est Lui le Haut, le Grand. 
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31. N’as-tu pas vu que c’est par la grâce 
d’Allah que le vaisseau vogue en mer, afin 
qu’il vous fasse voir de Ses merveilles ? Il y 
a en cela des preuves pour tout homme 
patient et reconnaissant. 

32. Quand une vague les recouvre comme 
des ombres, ils invoquent Allah, vouant leur 
culte exclusivement à Lui ; et lorsqu’il les 
sauve, en les ramenant vers la terre ferme, 
certains d’entre eux deviennent réticents ; 
mais, seul le grand traître et le grand ingrat 
renient Nos signes. 121 

33. Ô hommes ! Craignez votre Seigneur 
et redoutez un jour où le père ne répondra 
en quoi que ce soit pour son enfant, ni 
l’enfant pour son père. La promesse d’Allah 
est vérité. Que la vie présente ne vous 
trompe donc pas, et que le trompeur (Satan) 



tl] Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

W Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 67. 
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ne vous induise pas en erreur sur Allah ! 

34. Certes, la connaissance de l’Heure est 
auprès d’Allah ; c’est Lui qui fait tomber la 
pluie salvatrice ; Il sait ce qu’il y a dans les 
matrices ; personne ne sait ce qu’il acquerra 
demain et personne ne sait sur quelle terre 
il mourra. Certes Allah est Omniscient et 
Parfaitement Connaisseur. 1 ^ 



Sourate 32 AS-SADJDAH 
(La Prosternation) 


0 






Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Alif, Lâm, Mîm. (Ces lettres sont l’un 
des miracles du Qour'ân et Allah Seul con¬ 
naît leurs sens). 

2. La Révélation du Livre, nul doute là- 
dessus, émane du Seigneur de Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

3. Diront-ils qu’il (Mouhammad #£) l’a 
inventé ? Ceci est, au contraire, la vérité 
venant de ton Seigneur pour que tu avertis¬ 
ses un peuple à qui nul avertisseur avant toi 
n’est venu, afin qu’ils se guident. 

4. Allah qui a créé en six jours les deux 
et la terre, et ce qui est entre eux. Ensuite II 
S’est établi ( Istawâ ) sur le Trône [selon une 
manière qui convient à Sa Majesté]. Vous 
n’avez, en dehors de Lui, ni Wali (allié, 
protecteur) ni intercesseur. Ne vous rappe¬ 
lez-vous donc pas ? 

5. Du ciel, Il administre toute affaire sur 
terre et la fait ensuite monter vers Lui en un 
jour équivalant à mille ans de votre calcul. 
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^ Voir note sourate 7 (al-A‘râf) : verset 187. 
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6. C’est Lui le Connaisseur [des mondes] 
inconnus et visibles, le Tout Puissant, le Très 
Miséricordieux, 

7. qui a bien fait tout ce qu’il a créé. Et 
Il a commencé la création de l’homme à 
partir de l’argile, 

8. puis II tira sa descendance d’une goutte 
d’eau vile (le sperme) ; 

9. puis II lui donna sa forme parfaite et 
lui insuffla de Son Esprit. Et II vous a 
assigné l’ouïe, les yeux et les cœurs. Que 
vous êtes peu reconnaissants ! 
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10. Et ils disent: «Quand nous serons 
perdus dans la terre [sous forme de poussiè¬ 
re], redeviendrons-nous une création nouvel¬ 
le ? » En fait, ils ne croient pas en la 
rencontre avec leur Seigneur. 

11. Dis: «L’ange de la mort, qui est 
chargé de vous, vous fera mourir. Ensuite, 
vous serez ramenés vers Votre Seigneur». 

12. Si tu voyais alors les Moudjrimîn (cri¬ 
minels, polythéistes, pécheurs, coupables) 
[comparaître], têtes basses devant leur Sei¬ 
gneur ! « Notre Seigneur, nous avons vu et 
entendu, renvoie-nous donc afin que nous 
puissions faire du bien ; nous croyons [main¬ 
tenant] avec certitude». 

13. «Si Nous voulions, Nous apporterions 
à chaque âme sa guidée. Mais la parole 
venant de Moi doit être réalisée: «J’empli¬ 
rai l’enfer de Djinns et d’hommes réunis». 
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14. « Goûtez donc ! Pour avoir oublié la 
rencontre de votre jour que voici. Nous aussi 
Nous vous avons oubliés. Goûtez au châti¬ 
ment éternel pour ce que vous faisiez». 
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15. Seuls croient en Nos Ayât (versets) 
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ceux qui, lorsqu’on les leur rappelle, tom¬ 
bent prosternés et, par des louanges à leur 
Seigneur, célèbrent Sa gloire et ne s’enflent 
pas d’orgueil [Celui qui lit le Qour’ân en 
arabe doit se prosterner ici]. [1] 

16. Ils arrachent leurs flancs de leurs lits 
pour invoquer leur Seigneur, par crainte et 
espoir ; et ils font largesse de ce que Nous 
leur attribuons. [2] 

17. Aucun être ne sait ce qu’on a réservé 
pour eux comme réjouissance pour les yeux, 
en récompense de ce qu’ils œuvraient ! 

18. Celui qui est Mou'min (croyant) est-il 
comparable au Fâsiq (pervers) ? [Non], ils ne 
sont point égaux. 

19. Ceux qui croient et accomplissent les 
bonnes œuvres auront leur résidence dans 
les Jardins du Refuge, en récompense de ce 
qu’ils œuvraient. 

20. Et quant aux Fâsiqoûn (les rebelles, 
les pervers, ceux qui désobéissent à Allah), 
leur refuge sera le Feu : toutes les fois qu’ils 
voudront en sortir, ils y seront ramenés, et 
on leur dira : « Goûtez au châtiment du Feu 
auquel vous refusiez de croire ». 

21. Nous leur ferons certainement goûter 
au châtiment ici-bas (maladies, calamités), 
avant le grand châtiment [de l’au-delà] afin 
qu’ils retournent [vers le chemin droit] ! 

22. Qui est plus injuste que celui à qui les 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) d’Allah sont rappelés 
et qui ensuite s’en détourne ? Nous Nous 
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^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 

Mou-âz bin Djabal - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ lui a dit : «Puis-je te 
montrer les portes de la bonté ? Ce sont: le jeûne qui est un rempart contre l’Enfer, l’aumône 
qui éteint (efface) les péchés comme l’eau éteint le feu et la prière de l’homme en pleine nuit 
(en particulier dans le dernier tiers de la nuit)». Ensuite le Prophète récita: «Ils arrachent 
leurs flancs de leurs lits.... ». Sourate 32 (la prosternation) : verset 16. (Rapporté par Aboû Dawoûd 
et Attirmizy voir Tafsîr Alqourtoubi). 
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vengerons certes des Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables). 

23. Nous avons effectivement donné à 
Moû-sâ le Livre - ne sois donc pas en doute 
sur ta rencontre avec lui [lors du voyage 
nocturne (Isrâ') et de l’Ascension (Mïrâdj)] [ ^ 

- et Nous l’avons assigné comme guide aux 
enfants d’Israël. 

24. Et Nous avons désigné parmi eux des 
dirigeants qui guidaient [les gens] par Notre 
ordre aussi longtemps qu’ils enduraient et 
croyaient fermement en Nos Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...). 

25. Ton Seigneur, c’est Lui qui tranchera, 
le Jour de la Résurrection, leurs divergences 
d’opinions. 

26. N’est-ce pas pour eux une indication 
le fait qu’avant eux, Nous ayons fait périr 
tant de générations dont ils foulent [à pré¬ 
sent l’emplacement de] leurs maisons ? Il y a 
en cela des preuves! N’écouteront-ils donc 
pas ? 

27. N’ont-ils pas vu que Nous poussons 
l’eau vers un sol aride, qu’ensuite Nous en 
faisons sortir une culture que consomment 
leurs bestiaux et eux-mêmes ? Ne voient-ils 
donc pas ? 

28. Et ils disent : «A quand cette victoire, 
si vous êtes véridiques ? » 

29. Dis: «Le jour de la victoire, il sera 
inutile aux infidèles de croire ! Et aucun 
délai ne leur sera donné». 

30. Eloigne-toi d’eux [ô Mouhammad ^] 
et attends. Eux aussi demeurent dans l’atten¬ 
te. 
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i 1 ] Al-Mïrâdj : Voir note sourate 53(la lune) : verset 12, Hadîs - no 429. 
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Sourate 33 AL-AHZÂB (Les Coalisés) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Ô Prophète [Mouhammad ! Crains 
Allah et n’obéis pas aux infidèles et aux 
hypocrites, car Allah demeure Omniscient et 
Sage. 





2. Et suis ce qui t’est révélé émanant de 
Ton Seigneur. Car Allah est Parfaitement 
Connaisseur de ce que vous faites. 

3. Et place ta confiance en Allah. Allah 
te suffit comme Wakîl (protecteur). 

4. Allah n’a pas placé à l’homme deux 
cœurs dans sa poitrine. Il n’a point assimilé 
à vos mères [1] vos épouses [à qui vous dites 
en les répudiant par le Zihâr ] : « Tu es [aussi 
illicite] pour moi que le dos de ma mère». Il 
n’a point fait de vos enfants adoptifs vos 
propres enfants. Ce sont des propos [qui 
sortent] de vos bouches. Mais Allah dit la 
vérité et c’est Lui qui met [l’homme] dans la 
bonne direction. 

5. Appelez-les du nom de leurs pères : 
c’est plus équitable devant Allah. Mais si 
vous ne connaissez pas leurs pères, alors 
considérez-les comme vos frères en religion 
ou vos alliés. Nul blâme sur vous pour ce 
que vous faites par erreur, mais [vous serez 
blâmés pour] ce que vos cœurs font délibé¬ 
rément. Allah, cependant, est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

6. Le Prophète a plus de droit sur les 
croyants qu’ils n’en ont sur eux-mêmes 
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^ Voir note sourate 58 (la discussion) : versets 3 et 4. 

[2] Abdoullah bin Hichâm - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Nous étions avec le Prophète 
alors qu’il tenait la main de Oumar bin Khattâb. Celui-ci lui dit: "Ô Messager d’Allah, = 
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et ses épouses sont leurs mères. Les liens de 
consanguinité ont [dans les successions] la 
priorité [sur les liens] unissant les Ançars 
(croyants de Médine) et les Mouhâdjirin (les 
émigrés de la Mecque) selon le livre d’Allah, 
à moins que vous ne fassiez un testament 
convenable en faveur de vos frères en reli¬ 
gion. Et cela est inscrit dans le Livre (Allaw- 
houl-Mahfoûz). 

7. Lorsque Nous primes des prophètes 
leur engagement, de même que de toi, de 
Noûh, d’Ibrâhîm, de Moû-sâ, et de ‘î-sâ fils 
de Maryam : et Nous avons pris d’eux un 
engagement solennel, 111 

8. afin [qu’Allah] interroge les véridiques 
sur leur sincérité. Et II a préparé aux infidè¬ 
les un châtiment douloureux. 

9. Ô vous qui croyez ! Rappelez-vous le 
bienfait d’Allah sur vous, quand des troupes 
vous sont venues ( Al-ahzâb ou les forces 
coalisées) et que Nous avons envoyé contre 
elles un vent et des troupes [d’anges] que 
vous n’avez pas vues. Allah demeure Clair¬ 
voyant sur ce que vous faites. 

10. Quand ils vous vinrent d’en haut et 
d’en bas (de toutes parts), et que les regards 
étaient troublés, et les coeurs remontaient 
aux gorges, et vous faisiez sur Allah toutes 
sortes de suppositions... 

11. Les croyants furent alors éprouvés et 
secoués d’une dure secousse. 
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=certes, tu es plus cher pour moi que toute chose sauf ma propre personne". Le Prophète 
lui dit: «Non, par Celui dans la Main de qui se trouve mon âme, [tu n’auras pas une foi 
complète] jusqu’à ce que je sois plus cher pour toi que ta propre personne». Puis Oumar lui 
dit: "A présent, par Allah tu es certes plus cher pour moi que ma propre personne". Le 
Prophète ^ dit: «A présent ô Oumar tu as acquis la foi». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
6632). 

m II y a eu beaucoup de Prophètes et de Messagers d’Allah. Environ vingt-cinq d’entre eux 
sont mentionnés dans le Qour’ân , cinq sont qualifiés de doués de fermeté notamment : = 
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12. Et quand les hypocrites et ceux qui 
ont la maladie (le doute, rhypocrisie) aux 
cœurs disaient: «Allah et Son Messager 
(Mouhammad <§|) ne nous ont promis que 
tromperie ». 

13. De même, un groupe d’entre eux dit : 
«Gens de Yasrib (nom péjoratif donné à 
Médine, il ne convient pas de l’utiliser) ! Ne 
demeurez pas ici. Retournez [chez vous] ». 
Un groupe d’entre eux demanda au Prophète 
la permission de partir en disant : « Nos 
demeures sont sans protection », alors qu’elles 
ne l’étaient pas : ils ne voulaient que s’enfuir. 

14. Et si une percée avait été faite sur 
eux par les flancs de la ville et qu’ensuite on 
leur avait demandé la Fitnah (ici, l’apostasie 
ou le rejet de la foi), ils auraient accepté 
certes, et n’auraient guère tardé, 

15. tandis qu’auparavant ils avaient pris 
l’engagement envers Allah qu’ils ne tourne¬ 
raient pas le dos. Et il sera demandé compte 
de tout engagement vis-à-vis d’Allah. 

16. Dis [ô Mouhammad : «Jamais la 
fuite ne vous sera utile si c’est la mort [sans 
combat] ou le meurtre [dans le combat] que 
vous fuyez ; dans ce cas, vous ne jouirez [de 
la vie] que peu [de temps] ». 

17. Dis : « Quel est celui qui peut vous 
protéger d’Allah, s’il vous veut du mal ou 
s’il veut vous accorder une miséricorde ? » 
Et ils ne trouveront pour eux-mêmes en 
dehors d’Allah, ni Wali (protecteur, allié) ni 
secoureur. 

18. Certes, Allah connaît ceux d’entre 
vous qui suscitent des obstacles, ainsi que 
ceux qui disent à leurs frères : « Venez à 
nous», tandis qu’ils ne déploient que peu 
d’ardeur au combat, 
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=Mouhammad $fg , Noûh, Ibrâhîm, Moû-sâ et ‘ï-sâ fils de Maryam 
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19. avares à votre égard. Puis, quand leur 
vient la peur, tu les vois te regarder avec des 
yeux révulsés, comme ceux de quelqu’un qui 
s’est évanoui par peur de la mort. Une fois 
la peur passée, ils vous lacèrent avec des 
langues affilées [par cupidité et convoitise 
du butin], alors qu’ils sont chiches de faire le 
bien. Ceux-là n’ont jamais cru. Allah donc, 
rend vaines leurs actions. Et cela est facile à 
Allah. 

20. Ils pensent que les Ahzâb (coalisés) 
ne sont pas partis. Or si les coalisés reve¬ 
naient, [ces gens-là] souhaiteraient être des 
nomades parmi les Bédouins, et [se conten¬ 
teraient] de demander de vos nouvelles. S’ils 
étaient parmi vous, ils n’auraient combattu 
que très peu. 

21. En effet, vous avez dans le Messager 
d’Allah (Mouhammad #|) un excellent 
modèle [à suivre], pour quiconque espère en 
Allah et au Jour dernier et évoque Allah 
fréquemment. 

22. Et quand les croyants virent les Ahzâb 
(coalisés), ils dirent : « Voilà ce qu’Allah et 
Son Messager nous avaient promis ; et Allah 
et Son Messager disaient la vérité». Et cela 
ne fit que croître leur foi et leur soumission. 

23. Il est, parmi les croyants, des hommes 
qui ont été sincères dans leur engagement 
envers Allah. Certains d’entre eux ont atteint 
leur fin (sont morts martyrs), et d’autres 
attendent encore ; et ils n’ont varié aucune¬ 
ment (dans leur engagement) ; [1] 
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[1] Anas - qu’Allah l’agrée - raconte : "Mon oncle Anas bin An-Nadhr fut absent de la bataille 
de Badr. Il dit : "Ô Messager d’Allah ! Je fus absent de la première bataille que tu menas 
contre les païens. Certes, si Allah me donne la chance de participer à une bataille contre les 
païens, Allah verra sans doute avec quelle bravoure je combattrai. Le jour de la bataille de 
Ouhoud, lorsque les musulmans tournèrent le dos et s’enfuirent, il dit: "O Allah, je Te 
demande excuses pour ce que ceux-ci (ses compagnons) ont fait, et je dénonce l’acte de ceux- 
là (les païens). Ensuite il avança et rencontra Sa‘d bin Mou-âz. Il dit : "Ô Sa‘d bin Mou-âz ! = 
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24. afin qu’Allah récompense les véridi¬ 
ques pour leur sincérité (leur patience dans 
l’accomplissement de leurs engagements), et 
châtie, s’il veut, les hypocrites, ou accepte 
leur repentir. Car Allah est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

25. Et Allah a renvoyé, avec leur rage, les 
infidèles sans qu’ils n’aient obtenu aucun 
bien, et Allah a épargné aux croyants le 
combat [en envoyant contre les mécréants 
un vent violent et des troupes d’anges]. 
Allah est Fort et Tout Puissant. 

26. Et II a fait descendre de leurs forte¬ 
resses ceux des gens du Livre qui les avaient 
soutenus (les coalisés), et II a jeté l’effroi 
dans leurs cœurs ; vous tuiez un groupe 
d’entre eux, et faisiez prisonniers l’autre 
groupe. 

27. Et II vous a fait hériter leur terre, 
leurs demeures, leurs biens, et aussi une 
terre que vous n’aviez point foulée. Et Allah 
est Omnipotent. 
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28. Ô Prophète (Mouhammad ^) ! Dis à 
tes épouses : « Si c’est la vie présente que 
vous désirez et sa parure, alors venez ! Je 
vous donnerai [les moyens] d’en jouir et 
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=Le Paradis, par le Seigneur de An-Nadhr, je sens son arôme venant de la montagne de 
Ouhoud". Plus tard Sa’d dit : "Ô Messager d’Allah ! Je ne peux pas accomplir ce qu’il (An- 
Nadhr) a fait. Nous avons trouvé plus de quatre-vingt blessures de sabre et de flèche sur son 
corps. Nous l’avons trouvé mort et son corps fut si sévèrement mutilé que personne n’a pu le 
reconnaître en dehors de sa sœur qui a pu le reconnaître par ses phalanges. Nous pensions 
que le verset suivant fut révélé à son sujet et au sujet d’autres personnes comme lui : «Il est, 
parmi les croyants, des hommes qui ont été sincères dans leur engagement envers Allah»". Sourate 
33 (les coalisés): verset 23. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 2805). 

Le narrateur ajouta : "Sa sœur Arroubaï’ cassa l’incisive d’une femme et le Messager d’Allah jgg 
ordonna le talion. Sur ce Anas (bin An-Nadhr) a dit : "Ô Messager d’Allah, par Celui qui t’a 
envoyé avec la vérité, la dent de ma sœur ne sera pas cassée. Et effectivement, les adversaires 
de la sœur de Anas acceptèrent la compensation et retirèrent leur plainte du talion. Le 
Messager d’Allah dit alors : « Certes, il y a des gens parmi les serviteurs d’Allah, s’ils jurent 
par Allah, Il les innocentera (satisfait leurs serments) ». ( Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2806). 
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vous libérerai [par un divorce] sans préjudi¬ 
ce.^ 1 ^ 

29. Mais si c’est Allah que vous voulez et 
Son Messager ainsi que la Demeure derniè¬ 
re, Allah a préparé pour les Mouhsinât 
(bienfaisantes) parmi vous une énorme ré¬ 
compense. 

30. Ô femmes du Prophète ! Celle d’entre 
vous qui commettra une turpitude prouvée, 
le châtiment lui sera doublé ! Et ceci est 
facile pour Allah. 








L$J .. y? > A— 



^ A) ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - l’épouse du Prophète raconte : "Quand le 
Messager d’Allah 3 g? reçut l’ordre de faire choisir ses épouses, il commença par moi en disant : 
«Je vais te dire quelque chose, mais tu ne dois pas te précipiter (de donner ta réponse) avant 
de consulter tes parents». Le Prophète savait que mes parents ne me donneront pas l’ordre de 
le quitter. Puis il dit: «Allah dit: «Ô Prophète Dis à tes épouses: «Si c'est la vie présente que 
vous désirez et sa parure, alors venez! Je vous donnerai [les moyens] d'en jouir et vous libérerai 
[par un divorce] sans préjudice». Sourate 33 (les coalisés) : verset 28. 

Je lui dis alors : "Pourquoi dois-je consulter mes parents ? Sûrement, je désire Allah, Son 
Messager et la Demeure Dernière". Puis toutes les femmes du Prophète firent comme je 
fis". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4786). 

B) ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - a dit : "Le Messager d’Allah |f| nous donna le choix 
(de rester avec lui ou d’être divorcées) et nous avons choisi Allah et Son Messager. Par 
conséquent, le fait de nous donner l’option n’est pas considéré comme un divorce". (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5262). 





Sourate 33. Al-Ahzâb 


22 ème Partie 


593 


Y Y 


rr tjj*. 


31. Et celle d’entre vous qui est entière¬ 
ment soumise à Allah et à Son Messager et 
qui fait le bien, Nous lui accorderons deux 
fois sa récompense, et Nous avons préparé 
pour elle Rizqoun Kanm (une généreuse 
attribution). 

A 

32. O femmes du Prophète ! Vous n’êtes 
comparables à aucune autre femme. Si vous 
êtes pieuses, ne soyez pas trop complaisantes 
dans votre langage, afin que celui dont le 
cœur est malade [l’hypocrite] ne vous con¬ 
voite pas. Et tenez un langage décent. 

33. Restez dans vos foyers ; et ne vous 
exhibez pas à la manière des femmes d’avant 
l’Islam (Djâhiliyyah). Accomplissez la Çalât, 
acquittez la Zakât et obéissez à Allah et à 
Son Messager. Allah ne veut que vous dé¬ 
barrasser de toute souillure, ô gens de la 
maison [du prophète], et vous purifier plei¬ 
nement. 

34. Et gardez dans vos mémoires ce qui, 
dans vos foyers, est récité des versets d’Allah 
et de la Hikmah (sagesse c’est-à-dire la 
Sounnah du Prophète Mouhammad #;). 
Allah est Doux et Parfaitement Connaisseur. 

35. Musulmans et musulmanes, croyants 
et croyantes, obéissants et obéissantes, loy¬ 
aux et loyales, endurants et endurantes, 
craignants et craignantes, donneurs et don¬ 
neuses d’aumônes (obligatoires et facultati¬ 
ves), jeûnants et jeûnantes, gardiens de leur 
chasteté et gardiennes, invocateurs souvent 
d’Allah et invocatrices : [1] Allah a préparé 
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A) Rappelez-vous Allah [que vous soyez] assis, debout ou couchés, des centaines de fois 
par jour en plus du rappel d’Allah pendant les cinq prières quotidiennes en congrégation ou 
les prières surrérogatoires ( Nawâfil) dans la dernière partie de la nuit. 

B) Voir note sourate 13 (le tonnerre) : verset 28. 

C) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah 0. a dit: «Certes, 
Allah a des anges qui parcourent les routes ou font la ronde à la recherche de ceux qui se 
rappellent Allah. S’ils trouvent des gens se rappelant Allah, ils s’interpellent en disant : = 
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pour eux un pardon et une énorme récom¬ 
pense. 

36. Il n’appartient pas à un croyant ou à 
une croyante, une fois qu’Allah et Son Mes¬ 
sager ont décidé d’une chose d’avoir encore 
le choix dans leur façon d’agir. Et quiconque 
désobéit à Allah et à Son Messager, s’est 
égaré certes, d’un égarement évident. 

37. [Rappelle] quand tu disais à celui 
(Zaïd bin Hârisah l’esclave affranchi du Pro¬ 
phète) qu’Allah avait comblé de bienfaits 
[en le guidant à l’Islam], tout comme toi- 
même l’avais comblé [de tes bienfaits en 
l’affranchissant] : « Garde pour toi ton épou¬ 
se et crains Allah», et tu cachais en ton âme 
ce qu’Allah allait rendre public. Tu craignais 
les gens, et c’est Allah qui est plus digne de 
ta crainte. Puis quand Zaïd eût cessé toute 
relation avec elle (l’a divorcée), Nous te la 
fîmes épouser, afin qu’il n’y ait aucun empê¬ 
chement pour les croyants d’épouser les 
femmes de leurs fils adoptifs, quand ceux-ci 


="Venez à l’objet de votre recherche". Il ajouta: «Puis les anges les entourent de leurs ailes 
jusqu’au ciel le plus proche de nous. Quand ils remontent auprès de leur Seigneur (Allah), 
Celui-ci leur demandera - bien qu’il soit plus informé qu’eux- : «Que disent Mes esclaves» ? Les 
anges répondront : "Ils disent : "Soubhanallah, Allahou Akbar, et Alhamdou liüah". Allah leur dira 
alors: «M’ont-ils vu?». Les anges répondront: "Non! Par Allah, ils ne T’ont pas vu". Allah 
dira: «Comment en serait-il s’ils M’avaient vu?». Les anges répondront: "S’ils T’avaient vu, ils 
T’adoreraient plus, Te glorifieraient plus et célébreraient plus Ta gloire et Ta pureté". Allah leur 
dira ensuite: «Qu’est-ce qu’ils Me demandent?». Les anges répondront: "Ils demandent Ton 
Paradis". Allah leur dira alors: «L’ont-ils vu?». Les anges répondront: "Non! Par Allah, ô 
Seigneur, ils ne l’ont pas vu". Allah dira : « Comment en serait-il s’ils l’avaient vu ? ». Les anges 
diront : "S’ils l’avaient vu, ils auraient une plus grande avidité pour lui, le chercheraient avec plus 
de zèle et manifesteraient plus de désir pour lui". Allah demandera ensuite: «Contre quoi 
cherchent-ils protection?». Les anges répondront: "Ils cherchent protection contre le Feu". 
Allah dira : « L’ont-ils vu ? ». Les anges diront : "Non ! Par Allah, ô Seigneur ! Ils ne l’ont pas vu". 
Allah dira : « Comment en serait-il s’ils l’avaient vu ? ». Les anges diront : "S’ils l’avaient vu, ils le 
fuiraient plus et en auraient plus peur". Enfin, Allah dit : «Je vous prends à témoin que Je leur 
ai pardonné». Le Messager d’Allah ajouta: "Un des anges dira: "Il y avait un tel parmi eux, il 
n’est pas d’eux. Mais il était venu pour une affaire". Allah dira : «Ceux-ci sont les gens dont les 
compagnons ne seront pas malheureux». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6408), 
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cessent toute relation avec elles (les divor¬ 
cent). Le commandement d’Allah doit être 
exécuté. 

38. Nul grief à faire au Prophète en ce 
qu’Allah lui a imposé, conformément aux 
lois établies pour ceux qui vécurent antérieu¬ 
rement. Le commandement d’Allah est un 
décret inéluctable. 

39. Ceux qui communiquent les messages 
d’Allah, Le craignent et ne redoutent nul 
autre qu’Allah. Et Allah suffit pour tenir le 
compte de tout. 

40. Mouhammad ($§;) n’a jamais été le 
père de l’un de vos hommes, mais le Messa¬ 
ger d’Allah et le sceau des prophètes.^ 
Allah est Omniscient. 
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41. O vous qui croyez ! Evoquez Allah 
d’une façon abondante,^ 

42. et glorifiez-Le à la pointe [au cours 
de la prière du Fadjr] et au déclin du jour 
[au cours de la prière d’Açr). 

43. C’est Lui qui prie sur vous -ainsi que 
Ses anges- afin qu’il vous fasse sortir des 
ténèbres [de l’ignorance et du polythéisme] à 
la lumière [de l’Islam et du Tawhîd] ; et II 
est Très Miséricordieux envers les croyants. 

44. Leur salutation au jour où ils Le 
rencontreront sera: «Salâm» (paix), et II 
leur a préparé une généreuse récompense. 

45. Ô Prophète (Mouhammad $H) ! Nous 
t’avons envoyé [pour être] témoin, annoncia¬ 
teur, avertisseur, 

46. appelant [les gens] à Allah, par Sa 
permission ; et comme une lampe éclairante. 1 ^ 


/ * l'Vi-' » >/,/ ■'A. y 





O > > - " " 
0psj tywj 



£ 

» " 


pii pü 




1 





^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 

^ Voir note sourate 13 (le tonnerre) : verset 28. 

Voir note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 164, Radis no 385 et Radis no 387. 
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47. Et fait aux croyants la bonne annonce 
qu’ils recevront d’Allah une grande grâce. 

48. Et n’obéis pas aux infidèles et aux 
hypocrites, ne prête pas attention à leur 
méchanceté et place ta confiance en Allah. 
Et Allah suffit comme Wali (protecteur). 

49. Ô vous qui croyez ! Quand vous vous 
mariez avec des croyantes et qu’ensuite vous 
divorcez d’avec elles avant de les avoir tou¬ 
chées, vous ne pouvez leur imposer un délai 
d’attente. Donnez-leur jouissance [d’un bien] 
et libérez-les [par un divorce] sans préjudice. 

50. Ô Prophète ! Nous t’avons rendu lici¬ 
tes tes épouses à qui tu as donné leur Adjr 
(Mahr, dot), ce que tu as possédé légalement 
parmi les captives [ou esclaves] qu’Allah t’a 
destinées, les filles de ton oncle paternel, les 
filles de tes tantes paternelles, les filles de 
ton oncle maternel, et les filles de tes tantes 
maternelles - celles qui avaient émigré en ta 
compagnie - ainsi que toute femme croyante 
si elle fait don de sa personne au Prophète, 
pourvu que le Prophète consente à se marier 
avec elle : c’est là un privilège pour toi, à 
l’exclusion des autres croyants. Nous savons 
certes, ce que nous leur avons imposé au 
sujet de leurs épouses et des esclaves qu’ils 
possèdent, afin qu’il n’y eût donc point de 
blâme contre toi. Allah est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

51. Tu fais attendre qui tu veux d’entre 
elles, et tu héberges chez toi qui tu veux. Puis 
il ne t’est fait aucun grief si tu invites chez toi 
l’une de celles que tu avais écartées. Voilà ce 
qui est le plus propre à les réjouir, à leur 
éviter tout chagrin et à leur faire accepter de 
bon cœur ce que tu leur as donné à toutes. 
Allah sait, cependant, ce qui est en vos 
cœurs. Et Allah est Omniscient et Indulgent. 
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52. Il ne t’est plus permis désormais de 
prendre [d’autres] femmes ni de changer 
d’épouses, même si leur beauté te plaît - à 
l’exception des esclaves que tu possèdes-. 
Et Allah observe toute chose. 

A 

53. O vous qui croyez ! N’entrez pas dans 
les demeures du Prophète, à moins qu’invita- 
tion ne vous soit faite à un repas, sans être 
là à attendre sa cuisson. Mais lorsqu’on vous 
appelle, alors, entrez. Puis, quand vous aurez 
mangé, dispersez-vous, sans chercher à vous 
rendre familiers pour causer. Cela faisait de 
la peine au Prophète, mais il avait honte de 
vous [congédier], alors qu’Allah n’a pas 
honte de dire la vérité. Et si vous leur 
demandez (à ses femmes) quelque objet, 
demandez-le leur de derrière un rideau : 
c’est plus pur pour vos cœurs et leurs 
cœurs ; vous ne devez pas faire de la peine 
au Messager d’Allah, ni jamais vous marier 
avec ses épouses après lui ; ce serait, auprès 
d’Allah, un énorme péché. 

54. Que vous divulguiez une chose ou 
que vous la cachiez, ... Allah demeure Om¬ 
niscient. 

55. Il ne leur sera pas fait grief [de 
paraître non voilées devant] leurs pères, 
leurs fils, leurs frères, les fils de leurs frères, 
les fils de leurs sœurs, leurs femmes [de 
suite] et les esclaves qu’elles possèdent. Et 
craignez Allah. Car Allah est témoin de 
toute chose. 
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56. Certes, Allah et Ses anges prient sur 
le Prophète ; ô vous qui croyez, priez sur 
lui^ et adressez [lui] vos salutations. 
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^ Abdour-Rahmân bin Abî Laïla a dit: "Ka‘b bin Oudjrah me rencontra et me dit : = 







57. Ceux qui offensent Allah et Son Mes¬ 
sager, [1] Allah les maudit ici-bas, comme 
dans l’au-delà et leur prépare un châtiment 
avilissant. 

58. Et ceux qui offensent les croyants et 
les croyantes sans qu’ils l’aient mérité, se 
chargent d’une calomnie et d’un péché évi¬ 
dent. 

59. Ô Prophète ! Dis à tes épouses, à tes 
filles, et aux femmes des croyants, de rame¬ 
ner sur elles leurs grands voiles : elles en 
seront plus vite reconnues et éviteront d’être 
offensées. Allah est Pardonneur et Très 
Miséricordieux.^ 

60. Certes, si les hypocrites, ceux qui ont 
la maladie aux cœurs, et les alarmistes [se¬ 
meurs de troubles] à Médine ne cessent pas, 

Nous t’inciterons contre eux, et alors, ils ne 
resteront que peu de temps en ton voisinage. 

61. Ce sont des maudits. Où qu’on les 
trouve, ils seront pris et tués impitoyablement. 

="Voudrais-tu que je te donne un cadeau que j’ai reçu du Prophète &s?". Je répondis: "Si, 
donne-le moi". Il dit: "Nous avons posé la question suivante au Messager d’Allah #*: "O 
Messager d’Allah, comment prie-t-on sur toi et les membres de ta famille ? En effet, Allah 
nous a enseigné comment te saluer. Il dit : 

J' J*j r»b;! J* ^ J* r^ 1 " 

«Dites: «Allahoumma çalli alâ Mouhammadin wa alâ âli Mouhammadin, kcttnâ çallaïta alâ 
Ibrâhîma wa ‘alâ âli Ibrâhîm, innaka Hamîdoum-Madjîd. Allahoumma bârik ‘alâ Mouhammadin 
wa ‘alâ âli Mouhammadin kama bârakta ‘alâ Ibrâhîma wa 1 alâ âli Ibrâhîm, innaka Hamîdoum- 
Madjîd». (Ô Allah ! Prie sur Mouhammad et sur la famille de Mouhammad comme Tu as prié 
sur Ibrâhîm et la famille d’Ibrâhîm, Tu es certes, le Digne de louanges, le Glorieux. Ô Allah 
répands Tes bénédictions sur Mouhammad et sur la famille de Mouhammad comme Tu as 
répandu Tes bénédictions sur Ibrâhîm et sur la famille Ibrâhîm, Tu es certes, le Digne de 
Louanges, le Glorieux)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3370). 

t 1 ] «Ceux qui offensent Allah et Son Messager...» soit en disant des mensonges contre Allah 
et Son Messager , soit en faisant des dessins des êtres vivants pour imiter les créatures 
d’Allah, soit en désobéissant à Allah et à Son Messager. 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 278. 

Voir note sourate 24 (la lumière) : verset 31. 


c 

'' s SS C /■/ »> / »>|| 

fjÿcs- aüÎ ô»j$i ^ 


ffëik <• 

( yftJ ) u 


'iï • ' >■ V 

% tjj ht 

© ü 


bJcli j jyuj Lxjt ■dXÿySx 






Sourate 33. AI-Ahzâb 


22 ème Partie 


599 


Y Y 


rr s jj*# 


62. Telle était la loi établie par Allah 
envers ceux qui ont vécu auparavant et tu ne 
trouveras pas de changement dans la loi 
d’Allah. 

63. Les gens t’interrogent au sujet de 
l’Heure. Dis : « Sa connaissance relève exclu¬ 
sivement d’Allah ». Qu’en sais-tu ? Il se peut 
que l’Heure soit proche. 

64. En vérité, Allah a maudit les infidèles 
et leur a préparé une fournaise, 

65. pour qu’ils y demeurent éternelle¬ 
ment, sans trouver ni Wali (protecteur, allié) 
ni secoureur. 

66. Le jour où leurs visages seront tour¬ 
nés dans le Feu, ils diront : « Hélas pour 
nous ! Si seulement nous avions obéi à Allah 
et obéi au Messager (Mouhammad <îg|) ! ». 

67. Et ils dirent : « Seigneur, nous avons 
obéi à nos chefs et à nos grands. C’est donc 
eux qui nous ont égarés du Sentier. 

68. O notre Seigneur, inflige-leur deux 
fois le châtiment et maudis-les d’une grande 
malédiction ». 

69. O vous qui croyez ! Ne soyez pas 
comme ceux qui ont offensé Moû-sâ. Allah 
l’a déclaré innocent de leurs accusations, car 
il était honorable auprès d’Allah.^ 
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^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Certes, le 
Prophète Moû-sâ fut un homme très timide et très discret. Pour cette raison il se couvrait 
totalement le corps (on ne voyait rien de son corps). Un des enfants d’Israël l’offensa en 
disant : "Certainement il (Moû-sâ) se couvre le corps de cette façon pour cacher une anomalie 
physique : soit la lèpre, soit une hernie inguinale, soit un autre défaut". Allah voulut alors 
innocenter Moû-sâ de ce qu’ils lui attribuaient. C’est ainsi qu’un jour, étant seul, Moû-sâ 
enleva ses habits, les posa sur une pierre et se mit à se laver. Quand il finit de se laver, il se 
dirigea vers ses habits pour les prendre, mais la pierre se déplaça avec les habits. Moû-sâ prit 
son bâton et se mit à courir après la pierre en criant : "O pierre ! Laisse mes habits ! O pierre ! 
Laisse mes habits !"* jusqu’à ce qu’il arriva près d’un groupe des Bani Israël qui le virent ainsi 
nu. Ils se rendirent compte alors qu’Allah l’avait créé dans la meilleure forme qui soit. De 
cette façon, Allah l’innocenta de ce qu’ils lui attribuaient. Puis la pierre s’arrêta là, Moû-sâ 
prit son vêtement, le porta à son cou puis se mit à frapper la prierre avec son bâton. Par= 
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70. Ô vous qui croyez ! Craignez Allah et 
parlez avec droiture, 

71. afin qu’il améliore vos actions et vous 
pardonne vos péchés. Quiconque obéit à 
Allah et à Son Messager obtient certes une 
grande réussite. 






<yj 



72. Nous avions certes, proposé aux deux, 
à la terre et aux montagnes Al-amânah 
(l’engagement ou la responsabilité d’adorer 
Allah Seul, de faire le bien et d’éviter le 
mal]. Ils ont refusé de la porter et en ont eu 
peur, alors que l’homme s’en est chargé ; car 
il est très injuste [envers lui-même] et très 
ignorant.^ 

73. [Il en est ainsi] afin qu’Allah châtie 
les hypocrites, hommes et femmes, et les 
Mouchrikîn (associateurs) et les Mouchrikât 
(associatrices), et Allah accueille le repentir 
des croyants et des croyantes. Allah est 
Pardonneur et Très Miséricordieux. 


Sourate 34 SABA’ 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





1. Louange à Allah à qui appartient tout 
ce qui est dans les deux et tout ce qui est 
sur la terre. Et louange à Lui dans l’au-delà. 
Et c’est Lui le Sage, le Parfaitement Con¬ 
naisseur. 

2. Il sait ce qui pénètre en terre et ce qui 
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=Allah, la pierre portait encore trois à cinq traces des coups que Moû-sâ lui donna. C est à 
cela (le récit) que fait allusion la parole d’Allah: «Ô vous qui croyez! Me soyez pas comme 
ceux qui ont offensé Moû-sâ. Allah l’a déclaré innocent de leurs accusations, car il était honorable 
auprès d’Allah...». Sourate 33 (les coalisés) : verset 69. (Çahîhoul-Boukhâry ; Hadîs no 3404). 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 164. 
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en sort, ce qui descend du ciel et ce qui y 
remonte. Et c’est Lui le Très Miséricordieux, 
le Pardonneur. 





3. Ceux qui ne croient pas disent : 
«L’Heure ne nous viendra pas». Dis: «Par 
mon Seigneur ! Très certainement, elle vous 
viendra. [Mon Seigneur] le Connaisseur de 
l’Inconnu. Rien ne Lui échappe fût-il du 
poids d’un atome dans les deux, comme sur 
la terre. Et rien n’existe de plus petit ni de 
plus grand, qui ne soit inscrit dans un Livre 
explicite ( Allawhoul-Mahfoûz ), 

4. afin qu’il récompense ceux qui croient 
et accomplissent les bonnes œuvres. Pour 
ceux-ci, il y aura un pardon et Rizqoun 
Karim (un don généreux). 

5. Et ceux qui s’efforcent de rendre vains 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...), ceux-là auront le 
châtiment d’un supplice douloureux. 1 * 1 

6. Et ceux à qui le savoir a été donné 
voient que ce qu’on t’a fait descendre de la 
part de ton Seigneur est la vérité qui guide 
au chemin du Tout Puissant, du Digne de 
louange. 

7. Et ceux qui ne croient pas dirent : 
«Voulez-vous que l’on vous montre un hom¬ 
me (Mouhammad $§;) qui vous prédit que 
lorsque vous serez complètement désinté¬ 
grés, vous reparaîtrez, sans nul doute, en 
une nouvelle création ? 

8. Invente-t-il un mensonge contre Allah ? 
Ou bien est-il fou ? » [Non], mais ceux qui 
ne croient pas en l’au-delà sont voués au 
châtiment et à l’égarement lointain. 
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9. Ne voient-ils donc pas ce qu’il y a 



111 Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 91. 
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comme ciel et comme terre devant et der¬ 
rière eux? Si Nous voulions. Nous ferions 
que la terre les engloutisse, ou que des 
morceaux du ciel tombent sur eux. Il y a en 
cela une preuve pour tout serviteur repen¬ 
tant. 

10. Nous avons certes accordé une grâce 
à Dâwoûd de notre part. O montagnes et 
oiseaux, répétez avec lui (les louanges d’Al¬ 
lah). Et pour lui, Nous avons amolli le fer 

11. [en lui disant]: «Fabrique des cottes 
de mailles complètes et mesure bien les 
mailles». Et faites le bien. Je suis Clairvoy¬ 
ant sur ce que vous faites. 

12. Et à Soulaymân [Nous avons assujetti] 
le vent, dont le parcours du matin équivaut 
à un mois [de marche] et le parcours du 
soir, un mois aussi. Et pour lui Nous avons 
fait couler la source de cuivre. Et parmi les 
Djinns il y en a qui travaillaient sous ses 
ordres, par permission de son Seigneur. Qui¬ 
conque d’entre eux, cependant, déviait de 
Notre ordre, Nous lui faisions goûter le 
châtiment de la fournaise. 

13. Ils exécutaient pour lui ce qu’il vou¬ 
lait : des sanctuaires, des statues, des pla¬ 
teaux aussi grands que des bassins et des 

A 

marmites bien ancrées. «O famille de Dâ¬ 
woûd, œuvrez par gratitude», alors qu’il y a 
peu de Mes serviteurs qui sont reconnais¬ 
sants. 

14. Puis, quand Nous décidâmes sa mort, 
il n’y eut pour les avertir de sa mort que « la 
bête de terre», qui rongea sa canne. Puis 
lorsqu’il s’écroula, il apparut de toute évi¬ 
dence aux Djinns que s’ils savaient vraiment 
l’inconnu, ils ne seraient pas restés dans le 
supplice humiliant [de la servitude]. 

15. Il y avait assurément, pour la tribu de 
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Saba’ un signe dans leurs habitats ; deux 
jardins, l’un à droite et l’autre à gauche. 
«Mangez de ce que votre Seigneur vous a 
attribué, et soyez reconnaissants envers Lui : 
[vous avez] une contrée agréable et un 
Seigneur Pardonneur». 

16. Mais ils se détournèrent. Nous déchaî¬ 
nâmes alors contre eux Sailal-Arim (l’inonda¬ 
tion du Barrage), et leur changeâmes leurs 
deux jardins en deux bosquets [n’offrant plus 
que des arbustes] aux fruits amers, des 
tamaris et quelques jujubiers. 

17. Ainsi les rétribuâmes-Nous pour leur 
mécréance. Saurions-Nous sanctionner un 
autre que le mécréant ? 

18. Et Nous avions placé entre eux et les 
cités que Nous avions bénies, des cités 
servant de relais afin de raccourcir les étapes 
de voyage entre elles. «Voyagez entre elles 
pendant des nuits et des jours, en sécurité». 

19. Puis ils dirent : « Seigneur, allonge les 
distances entre nos étapes», et ils se firent 
du tort à eux-mêmes. Nous fîmes d’eux, 
donc, des sujets de légendes et les désinté¬ 
grâmes totalement. 11 y a en cela des avertis¬ 
sements pour tout grand endurant et grand 
reconnaissant. 

20. Et Iblîs (Satan) a très certainement 
rendu véridique sa conjecture à leur égard. 
Ils l’ont suivi donc, sauf un groupe parmi les 
croyants. 

21. Et pourtant il n’avait sur eux aucun 
pouvoir si ce n’est que Nous voulions dis¬ 
tinguer celui qui croyait en l’au-delà et celui 
qui doutait. Ton Seigneur, cependant, assure 
la sauvegarde de toute chose. 

22. Dis: «Invoquez ceux qu’en dehors 
d’Allah vous prétendez [être des divinités]. 
Ils ne possèdent même pas le poids d’un 
atome, ni dans les deux ni sur la terre. Ils 
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n’ont jamais été associés à leur création et II 
n’a personne parmi eux pour Le soutenir». 

23. L’intercession auprès de Lui ne pro¬ 
fite qu’à celui en faveur duquel II la permet. 
Quand ensuite la frayeur se sera éloignée de 
leurs cœurs, ils diront: «Qu’a dit votre 
Seigneur?» Ils répondront: «La Vérité. 
C’est Lui le Sublime, le Grand». 

24. Dis [ô Mouhammad #1 aux 
polythéistes et aux mécréants] : « Qui vous 
nourrit [à partir] du ciel et de la terre ? » 
Dis : «Allah. C’est nous qui sommes sur une 
bonne voie ou dans un égarement manifeste 
ou bien vous». 

25. Dis: «Vous ne serez pas interrogés 
sur les crimes que nous avons commis, et 
nous ne serons pas interrogés sur ce que 
vous faites». 

26. Dis : « Notre Seigneur nous réunira, 
puis II tranchera entre nous, avec la vérité ; 
car c’est Lui le Grand Juge, l’Omniscient». 

27. Dis : « Montrez-moi ceux que vous 
Lui avez donnés comme associés. Eh bien, 
non ! C’est plutôt Lui, Allah, le Tout Puis¬ 
sant, le Sage». 

28. Et Nous ne t’avons envoyé [ô Mou¬ 
hammad MA qu’en tant qu’annonciateur et 
avertisseur pour toute l’humanité. Mais la 
plupart des gens ne savent pas. tl] 
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29. Et ils disent : «A quand cette promes¬ 
se, si vous êtes véridiques ? ». 

30. Dis: «Le rendez-vous est pour un 
jour que vous ne saurez retarder d’une 
heure, ni avancer ! ». 

31. Et ceux qui avaient mécru dirent : 
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t 1 ! Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 
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«Jamais nous ne croirons à ce Qour’ân ni à 
ce qui Fa précédé». Et si tu pouvais voir 
quand les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) 
seront debout devant leur Seigneur, se fai¬ 
sant mutuellement des reproches ! Ceux que 
Fon considérait comme faibles diront à ceux 
qui s’enorgueillissaient : « Sans vous, nous 
aurions certes été croyants». 

32. Ceux qui s’enorgueillissaient diront à 
ceux qu’ils considéraient comme faibles : 
«Est-ce nous qui vous avons repoussés de la 
bonne direction après qu’elle vous fut parve¬ 
nue ? Mais vous étiez plutôt des Moudjrimîn 
(criminels, polythéistes, pécheurs, coupa¬ 
bles)». 

33. Et ceux que l’on considérait comme 
faibles diront à ceux qui s’enorgueillissaient : 
«C’était votre stratagème, plutôt, nuit et 
jour, de nous commander de ne pas croire 
en Allah et de Lui donner des égaux». Et ils 
cacheront leur regret quand ils verront le 
châtiment. Nous placerons des carcans aux 
cous de ceux qui ont mécru : les rétribuerait- 
on autrement que selon ce qu’ils œu¬ 
vraient ? » 

34. Et Nous n’avons envoyé aucun aver¬ 
tisseur dans une cité sans que ses gens aisés 
n’aient dit : « Nous ne croyons pas au messa¬ 
ge avec lequel vous êtes envoyés». 

35. Et ils dirent: «Nous avons d’avantage 
de richesses et d’enfants et nous ne serons 
pas châtiés ». 

36. Dis : « Certes, mon Seigneur dispense 
avec largesse ou restreint Ses dons à qui II 
veut. Mais la plupart des gens ne savent 
pas ». 

37. Ni vos biens ni vos enfants ne vous 
rapprocheront de Nous. Sauf celui qui croit 
et œuvre dans le bien. Ceux-là auront une 
double récompense pour ce qu’ils œuvraient, 
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tandis qu’ils seront en sécurité, aux étages 
supérieurs [du Paradis]. 

38. Et quant à ceux qui s’efforcent à 
déprécier Nos Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...), ceux-là 
seront forcés de se présenter au châtiment. 

39. Dis: «Mon Seigneur dispense avec 
largesse ou restreint Ses dons à qui II veut 
parmi Ses serviteurs. Et toute dépense que 
vous faites [dans le bien], Il la remplace ; et 
c’est Lui le Meilleur des donateurs ». 

40. Et un jour II les rassemblera tous. 
Puis II dira aux anges : « Est-ce vous que ces 
gens-là adoraient ? ». 

41. Ils diront : «Gloire à Toi ! Tu es notre 
Wall (allié) en dehors d’eux. Ils adoraient 
plutôt les djinns , en qui la plupart d’entre 
eux croyaient. 
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42. Aujourd’hui donc (le Jour de la Ré¬ 
surrection), vous n’aurez aucun moyen pour 
profiter ou nuire les uns aux autres, tandis 
que Nous dirons aux injustes : « Goûtez au 
châtiment du Feu que vous traitiez de men¬ 
songe » J 1 ! 

43. Et quand Nos versets édifiants leur 
sont récités, ils disent : « Ce n’est là qu’un 
homme qui veut vous repousser de ce que 
vos ancêtres adoraient». Et ils disent: «Ceci 
(le Qour’ân) n’est qu’un mensonge inventé». 
Et ceux qui ne croient pas disent de la vérité 
(la venue de Mouhammad ^ avec les 
preuves de son Seigneur) quand elle leur 
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[1] Allah le Tout-Puissant a dit: «Ils (les juifs et les chrétiens) ont pris leurs rabbins et leurs 
moines ; ainsi que le Messie fils de Maryam, comme seigneurs en dehors d’Allah, alors qu’on ne 
leur a commandé que d’adorer une Divinité Unique (Allah). Pas de divinité [digne d’adoration] à 
part Lui! Gloire à Lui! Il est au-dessus de ce qu’ils [Lui] associent.». Sourate 9 (le repentir): 
verset 31. 

Voir à propos de ce verset, note sourate 6 (les bestiaux) : verset 121. 
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parvient : « Ce n’est là qu’une magie éviden¬ 
te ! ». 

44. [Pourtant] Nous ne leur avons pas 
donné de livres à étudier. Et Nous ne leur 
avons envoyé avant toi aucun avertisseur. 

45. Ceux d’avant eux avaient [aussi] dé¬ 
menti [leurs messagers]. [Les Mecquois] 
n’ont pas atteint le dixième de ce que Nous 
leur avons donné [en force et en richesse]. 
Ils traitaient Mes messagers de menteurs. Et 
quelle réprobation fut la Mienne ! 

46. Dis : « Je vous exhorte seulement à 
une chose : que pour Allah vous vous leviez, 
par deux ou isolément, et qu’ensuite vous 
réfléchissiez. Votre compagnon (Mouham- 
mad $f|) n’est nullement possédé: il n’est 
pour vous qu’un avertisseur annonçant un 
dur châtiment ». 

47. Dis : « Ce que je vous demande com¬ 
me salaire, c’est pour vous-mêmes. Car mon 
salaire n’incombe qu’à Allah. Il est Témoin 
de toute chose». 

48. Dis : « Certes, mon Seigneur lance la 
vérité [à Ses messagers]. Il est le Parfait 
Connaisseur des inconnus». 

49. Dis : «Al-haq (La vérité c’est-à-dire 
l’Islam) est venue. Et le Bâtil (faux c’est-à- 
dire la mécréance) ne peut rien commencer 
ni renouveler». 

50. Dis: «Si je m’égare, je ne m’égare 
qu’à mes dépens ; tandis que si je me guide, 
alors c’est grâce à ce que mon Seigneur m’a 
révélé, car II est Audient et Proche». 
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51. Si tu voyais quand ils seront saisis de 
peur -pas d’échappatoires pour eux- et ils 
seront saisis de près ! 

52. Ils diront alors [le Jour de la Résur¬ 
rection] : «Nous croyons en Lui». Mais 
comment atteindront-ils la foi de si loin ? 
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53. alors qu’auparavant ils y avaient effec¬ 
tivement mécru et ils offensent l’inconnu à 
partir d’un endroit éloigné [en niant l’au- 
delà, la Résurrection, le Paradis, l’Enfer...] ! 

54. On les empêchera d’atteindre ce qu’ils 
désirent (le repentir à Allah), comme cela 
fut fait auparavant avec leurs semblables, car 
ils se trouvaient dans un doute profond. 
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Sourate 35 FÂTIR 
(Le Créateur) 


yfw nom d'Allah , 

/e Toi/? Miséricordieux , /e /Vés Miséricordieux. 



1. Louange à Allah, Créateur des cieux et 
de la terre, qui a fait des anges des messa¬ 
gers dotés de deux, trois ou quatre ailes. Il 
ajoute à la création ce qu’il veut, car Allah 
est Omnipotent. 

2. Ce qu’Allah accorde en miséricorde 
aux gens, il n’est personne à pouvoir le 
retenir. Et ce qu’il retient, il n’est personne 
que Lui à le dispenser. Et c’est Lui le Tout 
Puissant, le Sage. 

3. Ô hommes ! Rappelez-vous le bienfait 
d’Allah sur vous : existe-t-il en dehors d’Al¬ 
lah, un créateur qui du ciel et de la terre 
vous attribue votre subsistance ? Lâ ilâha illâ 
houwa (Pas de divinité digne d’adoration à 
part Lui) ! Comment pouvez-vous vous dé¬ 
tourner [de cette vérité] ? 

4. Et s’ils te traitent [ô Mouhammad 

de menteur, certes -on a traité de menteurs 
des messagers avant toi. [C’est] vers Allah 
cependant [que] tout est ramené. 

5. Ô hommes ! La promesse d’Allah est 
vérité. Ne laissez pas la vie présente vous 
tromper, et que le grand trompeur (Satan) 
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ne vous trompe pas à propos d’Allah. 

6. Certes, Chaythân (le diable) est pour 
vous un ennemi. Prenez-le donc pour un 
ennemi. Il ne fait qu’appeler son Hisb (son 
parti formé de ceux qui le suivent) pour 
qu’ils soient des gens de la Fournaise. 

7. Ceux qui ont mécru auront un dur 
châtiment, tandis que ceux qui croient et 
accomplissent les bonnes oeuvres auront un 
pardon et une grosse récompense. 

8. Eh quoi ! Celui à qui on a enjolivé sa 
mauvaise action au point qu’il la voit belle ? 
- Mais Allah égare qui II veut, et guide qui 
Il veut - Que ton âme ne se répande donc 
pas en regrets pour eux : Allah est parfaite¬ 
ment Savant de ce qu’ils fabriquent. 

9. Et c’est Allah qui envoie les vents qui 
soulèvent un nuage que Nous poussons en¬ 
suite vers une contrée morte ; puis, Nous 
redonnons la vie à la terre après sa mort. 
C’est ainsi que se fera la Résurrection. 

10. Quiconque veut la puissance [qu’il la 
cherche auprès d’Allah] car la puissance tout 
entière est à Allah : vers Lui monte la bonne 
parole, et II élève haut la bonne action. Et 
quant à ceux qui complotent des mauvaises 
actions, ils auront un dur châtiment. Cepen¬ 
dant leur stratagème est voué à l’échec. 

11. Et Allah vous a créés de terre, puis 
d’une goutte de sperme [provenant de la 
décharge de l’homme et de celle de la 
femme], Il vous a ensuite établis en couples. 
Nulle femelle ne porte ni ne met bas sans 
qu’il le sache. Et aucune existence n’est 
prolongée ou abrégée sans que cela soit 
consigné dans un livre ( AUawhoul-Mahfoûz ). 
Cela est vraiment facile pour Allah. 

12. Les deux mers ne sont pas identiques : 
[l’eau de] celle-ci est potable, douce et 
agréable à boire, et [celle de] celle-là est 
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salée, amère. Cependant de chacune vous 
mangez une chair fraîche, et vous extrayez 
un ornement que vous portez. Et tu vois le 
vaisseau fendre l’eau avec bruit, pour que 
vous cherchiez certains [des produits] de Sa 
grâce. Peut-être serez vous reconnaissants. 

13. Il fait que la nuit pénètre le jour et 
que le jour pénètre la nuit. Et II a soumis le 
soleil et la lune. Chacun d’eux s’achemine 
vers un terme fixé. Tel est Allah, votre 
Seigneur : à Lui appartient la royauté, tandis 
que ceux que vous invoquez, en dehors de 
Lui, ne sont même pas maîtres d’un Qitmîr 
(la pellicule d’un noyau de datte). 

14. Si vous les invoquez, ils n’entendent 
pas votre invocation; et même s’ils enten¬ 
daient, ils ne sauraient vous répondre. Et le 
Jour du Jugement, ils vont nier votre asso¬ 
ciation. Nul ne peut te donner des nouvelles 
comme Celui qui est parfaitement infor¬ 
mé. 

15. Ô hommes, vous êtes les indigents ay¬ 
ant besoin d’Allah, et c’est Allah, Lui qui se 
dispense de tout et II est le Digne de louange. 

16. S’il voulait, Il vous ferait disparaître, 
et ferait surgir une nouvelle création. 

17. Et cela n’est point difficile pour Al¬ 
lah. 

18. Or, personne ne portera le fardeau 
d’autrui. Et si une âme surchargée [de 
péchés] appelle à l’aide, rien de sa charge ne 
sera supporté par une autre même si c’est 
un proche parent. Tu n’avertis en fait, que 
ceux qui craignent leur Seigneur malgré 
qu’ils ne Le voient pas, et qui accomplissent 
la Çalât. Et quiconque se purifie, ne se 
purifie que pour lui-même, et [c’est] vers 
Allah [qu’] est la destination. 
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19. L’aveugle et celui qui voit ne sont pas 
semblables, 

20. ni les ténèbres et la lumière, 

21. ni l’ombre et la chaleur ardente. 

22. De même, ne sont pas semblables les 
vivants et les morts. Allah fait entendre qui 
Il veut, alors que toi [Mouhammad ?§§], tu 
ne peux faire entendre ceux qui sont dans 
les tombeaux. 

23. Tu (Mouhammad #J) n’es qu’un 
avertisseur. 

24. Nous t’avons envoyé avec la vérité en 
tant qu’annonciateur et avertisseur, Il n’est pas 
une nation qui n’ait déjà eu un avertisseur. 

25. Et s’ils te traitent de menteur, eh 
bien, ceux d’avant eux avaient traité [leurs 
messagers] de menteurs, cependant que leurs 
messagers leur avaient apporté les preuves, 
les Ecrits et le Livre illuminant. 

26. Puis J’ai saisi ceux qui ont mécru. Et 
quelle réprobation fut la Mienne. 

27. N’as-tu pas vu que, du ciel, Allah fait 
descendre l’eau ? Puis Nous en faisons sortir 
des fruits de couleurs différentes. Et dans les 
montagnes, il y a des sillons blancs et rouges, 
de couleurs différentes, et des roches exces¬ 
sivement noires. 

28. Il y a pareillement des couleurs diffé¬ 
rentes, parmi les hommes, les animaux et les 
bestiaux. Parmi Ses serviteurs, seuls les sa¬ 
vants craignent Allah. Allah est, certes, Tout 
Puissant et Pardonneur. 

29. Ceux qui récitent le Livre d’Allah, 
accomplissent la Çalât , et dépensent, en 
secret et en public de ce que Nous leur 
avons attribué, espèrent ainsi faire un com¬ 
merce qui ne périra jamais, 
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30. afin [qu’Allah] les récompense pleine¬ 
ment et leur ajoute de Sa grâce. Il est 
Pardonneur et Reconnaissant. 

31. Et ce que Nous t’avons révélé du 
Livre est la vérité confirmant ce qui Ta 
précédé. Certes Allah est parfaitement Con¬ 
naisseur et Clairvoyant sur Ses serviteurs. 

32. Ensuite, Nous fîmes héritiers du Livre 
ceux de Nos serviteurs que Nous avons 
choisis. Il en est parmi eux qui font du tort à 
eux-mêmes, d’autres qui se tiennent sur une 
voie moyenne, et d’autres, avec la permission 
d’Allah, devancent [tous les autres] par les 
bonnes actions ; telle est la grâce infinie. 

33. [Ceux-là seront dans] les jardins 
d’Eden où ils entreront, parés de bracelets 
en or ainsi que de perles; et là, leurs 
vêtements sont de soie. 
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34. Et ils diront : « Louange à Allah qui a 
écarté de nous l’affliction. Notre Seigneur 
est certes Pardonneur et Reconnaissant. 

35. C’est Lui qui nous a installés, par Sa 
grâce, dans la Demeure de la stabilité, où 
nulle fatigue, nulle lassitude ne nous tou¬ 
chent». 

36. Et ceux qui ont mécru auront le feu 
de l’Enfer : on ne les achève pas pour qu’ils 
meurent; on ne leur allège rien de ses 
tourments. C’est ainsi que Nous récompen¬ 
sons tout négateur obstiné. 

37. Et là, ils hurleront : « Seigneur, fais- 
nous sortir ; nous ferons le bien, contraire¬ 
ment à ce que nous faisions». «Ne vous 
avons-Nous pas donné une vie assez longue 
pour que celui qui réfléchit réfléchisse ? 
L’avertisseur, cependant, vous était venu. Eh 
bien, goûtez [votre punition]. Car pour les 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes), il n’y a pas 
de secoureur». 
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38. Allah connaît l’Inconnu dans les cieux 
et la terre. Il connaît le contenu des poitri¬ 
nes. 

39. C’est Lui qui a fait de vous des 
successeurs sur terre. Quiconque mécroît, sa 
mécréance retombera sur lui. Leur mécréan¬ 
ce n’ajoute aux mécréants qu’opprobre au¬ 
près de leur Seigneur. Leur mécréance 
n’ajoute que perte aux mécréants. [1] 

40. Dis-[leur ô Mouhammad : 

«Voyez-vous vos associés que vous invoquez 
en dehors d’Allah ? Montrez-moi ce qu’ils 
ont créé sur la terre. Ont-ils été associés à la 
création des cieux? Ou leur avons-Nous 
apporté un Livre qui contienne des preuves 
[de ce qu’ils font] ? » Non ! Mais ce n’est 
qu’en tromperie que les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) se font des promesses les uns 
aux autres. 

41. Allah retient les cieux et la terre pour 
qu’ils ne s’affaissent pas. Et s’ils s’affais¬ 
saient, nul autre après Lui ne pourra les 
retenir. Il est Indulgent et Pardonneur.^ 
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42. Et ils ont juré solennellement par 
Allah, que si un avertisseur leur venait, ils 
seraient certes mieux guidés que n’importe 
quelle autre communauté. Puis quand un 
avertisseur (Mouhammad #g) leur est venu, 
cela n’a fait qu’accroître leur répulsion. 

43. Par orgueil sur terre et par manœuvre 
perfide. Cependant, la manœuvre perfide 
n’enveloppe que ses propres auteurs. Atten¬ 
dent-ils donc un autre sort que celui des 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’ïmrân) : verset 85. 

[2] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah jjjj| dire : 
« [Le Jour de la Résurrection] Allah fera de la planète terre entière une poignée et pliera les 
cieux dans Sa Main Droite* et dira: «Je suis le Roi! Où sont les rois de la terre?». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4812). 

* Allah a deux Mains et toutes Ses deux Mains sont droites. 
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anciens? Or, jamais tu ne trouveras de 
changement dans la Sounnah (règle) d’Allah, 
et jamais tu ne trouveras de déviation dans 
la Sounnah d’Allah. 

44. N’ont-ils donc jamais parcouru la ter¬ 
re pour voir ce qu’il est advenu de ceux qui 
vécurent avant eux et qui étaient plus puis¬ 
sants qu’eux? Et rien, dans les deux ni sur 
terre ne saurait réduire l’autorité d’Allah. 
Car il est certes Omniscient, Omnipotent. 
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45. Et si Allah s’en prenait aux gens pour 
ce qu’ils acquièrent, Il ne laisserait à la 
surface [de la terre] aucun être vivant. Mais 
Il leur donne un délai jusqu’à un terme fixé. 
Puis quand leur terme viendra... [Il se saisira 
d’eux] car Allah est Très Clairvoyant sur Ses 
serviteurs. 
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Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux 



1. Ya-Sîn. (Ces lettres sont l’un des mira¬ 
cles du Qour’ân et Allah Seul connaît leurs 
sens). 

2. Par le Qour’ân plein de sagesse (lois, 
évidences, preuves). 

3. Tu (Mouhammad #|) es certes du 
nombre des messagers, 

4. sur un chemin droit (la religion d’Al¬ 
lah, le pur monothéisme islamique). 

5. C’est une révélation de la part du 
Tout-Puissant, du Très Miséricordieux. 

6. Pour que tu avertisses un peuple dont 
les ancêtres n’ont pas été avertis: ils sont 
donc insouciants. 

7. En effet, la Parole [du châtiment] 
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contre la plupart d’entre eux s’est réalisée : 
ils ne croiront donc pas. 

8. Nous mettrons des carcans à leurs 
cous, et il y en aura jusqu’aux mentons : et 
voilà qu’ils iront têtes dressées. 

9. Et Nous mettrons une barrière devant 
eux et une barrière derrière eux ; Nous les 
recouvrirons d’un voile : et voilà qu’ils ne 
pourront rien voir. 

10. Cela leur est égal que tu les avertisses 
ou que tu ne les avertisses pas : ils ne 
croiront jamais. 

11. Tu avertis seulement celui qui suit le 
Rappel (le Qour’âri) et craint le Tout Misé¬ 
ricordieux, malgré qu’il ne Le voit pas. 
Annonce-lui un pardon et une récompense 
généreuse. 

12. C’est Nous qui ressuscitons les morts 
et écrivons ce qu’ils ont fait [pour l’au-delà] 
ainsi que leurs tracesJ* 1 Et Nous avons 
dénombré toute chose dans un registre ex¬ 
plicite. 

13. Donne-leur comme exemple les habi¬ 
tants de la cité, quand lui vinrent les en¬ 
voyés ; 

14. quand Nous leur envoyâmes deux [en¬ 
voyés] et qu’ils les traitèrent de menteurs. 
Nous [les] renforçâmes alors par un troisiè¬ 
me et ils dirent : « Vraiment, nous sommes 
envoyés à vous». 

15. Mais ils (les gens) dirent: «Vous 
n’êtes que des hommes comme nous. Le 
Tout Miséricordieux n’a rien fait descendre 
et vous ne faites que mentir». 

16. Ils (les messagers) dirent : « Notre 
Seigneur sait qu’en vérité nous sommes 
envoyés à vous, 
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ainsi que leurs traces...» c’est-à-dire leurs pas et leur marche sur la terre en allant aux 
mosquées pour les cinq prières quotidiennes, au Djihâd et pour tout autre bien ou mal qu’ils 
ont fait et dont ils ont laissé les traces après eux. 
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17. et il ne nous incombe que de trans¬ 
mettre clairement [notre message] ». 

18. Ils dirent: «Nous voyons en vous un 
mauvais présage. Si vous ne cessez pas, nous 
vous lapiderons et un douloureux châtiment 
de notre part vous touchera». 

19. Ils dirent: «Votre mauvais présage 
est avec vous-mêmes». Est-ce que [c’est ainsi 
que vous agissez] quand on vous [le] rappel¬ 
le ? Mais vous êtes des Mousrifoûn (extrava¬ 
gants, polythéistes, pécheurs, transgresseurs, 
outranciers...) ! ». 

20. Et du bout de la ville, un homme vint 
en toute hâte et il dit: «Ô mon peuple, 
suivez les messagers : 

21. suivez ceux qui ne vous demandent 
aucun salaire et qui sont sur la bonne voie. 

22. Et qu’aurais-je à ne pas adorer Celui 
qui m’a créé? Et c’est vers Lui que vous 
serez ramenés. 

23. Prendrais-je en dehors de Lui des 
divinités ? Si le Tout Miséricordieux me veut 
du mal, leur intercession ne me servira à 
rien et ils ne me sauveront pas. 
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24. Je serais alors dans un égarement 
évident. 

25. [Mais] je crois en votre Seigneur. 
Ecoutez-moi donc». [On le tua]. 

26. Alors il [lui] fut dit : «Entre au Para¬ 
dis». Il dit: «Ah si seulement mon peuple 
savait ! [11 
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[1] A) Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Mon exemple et 
l’exemple de ce avec quoi je suis envoyé, [peuvent être illustrés par] l’exemple d’un homme 
qui se présenta à un peuple et lui dit : "J’ai vue l’armée ennemie de mes propres yeux et je 
suis pour vous l’avertisseur nu. Ainsi, protégez-vous. Un groupe de ces gens lui a obéi en 
prenant la fuite pendant la nuit jusqu’à ce qu’ils fussent en sécurité. Tandis qu’un autre 
groupe de ces gens a refusé de croire et est resté à sa place jusqu’au matin où l’armée les 
envahit et les détruit. Tel est l’exemple de celui qui m’obéit en suivant ce que j’ai apporté= 
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27. ... en raison de quoi mon Seigneur @ Zk&iï U JJ J ^ 
m’a pardonné et mis au nombre des hono¬ 
rés». 


= [de mon Seigneur] et l’exemple de celui qui me désobéit en refusant de suivre ce que j’ai 
apporté [de mon Seigneur]. (Çahîhoui-Boukhâry, Hadîs no 6482). 

B) Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Quiconque meurt 
et trouve un bien auprès d’Allah ne souhaiterait pas revenir au monde même si on lui donnait 
le monde entier et ce qu’il contient, excepté le martyr. En effet, en voyant le mérite réservé 
au martyr, celui-ci souhaiterait revenir dans ce monde pour être tué de nouveau [pour la 
cause d’Allah]». (Çahîhoui-Boukhâry, Hadîs no 2817). 

C) Abdoullah bin Abî Awfa - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager 
d’Allah ^ a dit: «Sachez que le Paradis se trouve sous l’ombre des épées (dans le combat 
pour la cause d’Allah)». (Çahîhoui-Boukhâry, Hadîs no 2818). 

D) Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète 3g avait l’habitude de dire : 
«Ô Allah! Je me réfugie auprès de Toi contre l’impuissance, la paresse, la peur, la 
décrépitude et je demande Ta protection contre les épreuves de la vie et de la mort et contre 
le châtiment de la tombe». (Çahîhoui-Boukhâry, Hadîs no 2823). 

E) Abdoullahi bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte qu’il a entendu le 
Messager d’Allah gjj| dire : « Les gens sont comme les chameaux, sur cent, à peine trouve-t-on 
un qui est bon pour la monture». (Çahîhoui-Boukhâry, Hadîs no 6498). 
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28. Et après lui Nous ne fîmes descendre 
du ciel aucune armée. Nous ne voulions rien 
faire descendre sur son peuple. 

29. Ce ne fut qu’un seul Çaïhah (cri 
affreux, châtiment), et les voilà éteints. 

30. Hélas pour les esclaves (les humains) ! 
Jamais il ne leur vient de messager sans 
qu’ils ne le raillent. 

31. Ne voient-ils pas combien de généra¬ 
tions avant eux Nous avons fait périr [et] qui 
ne reviendront plus jamais parmi eux ? 

32. Et tous sans exception comparaîtront 
devant Nous. 

33. Une preuve pour eux est la terre 
morte, à laquelle Nous redonnons la vie, et 
d’où Nous faisons sortir des grains dont ils 
se nourrissent. 

34. Nous y avons mis des jardins de 
palmiers et de vignes et y avons fait jaillir 
des sources, 

35. afin qu’ils mangent de Ses fruits et de 
ce que leurs mains ont produit. Ne seront-ils 
pas reconnaissants ? 

36. Louange à Celui qui a créé tous les 
couples de ce que la terre fait pousser, 
d’eux-mêmes, et de ce qu’ils ne savent pas ! 


37. Et une preuve pour eux est la nuit. 
Nous en écorchons le jour et ils sont alors 
dans les ténèbres. 

38. Et le soleil court vers un gîte qui lui 
est assigné: telle est la détermination du 
Tout-Puissant, de l’Omniscient. 

39. Et la lune, Nous lui avons déterminé 
des phases jusqu’à ce qu’elle devienne com¬ 
me la palme vieillie. 

40. Le soleil ne peut rattraper la lune, ni 
la nuit devancer le jour; et chacun vogue 
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dans une orbite. 


41. Un [autre] signe pour eux est que 
Nous avons transporté leur descendance sur 
le bateau chargé ; 

42. et Nous leur créâmes des [montures] 
analogues sur lesquelles ils montent. 

43. Et si Nous le voulions, Nous les 
noierions ; pour eux alors, pas de secoureur 
et ils ne seront pas sauvés, 

44. sauf par une miséricorde de Notre 
part, et à titre de jouissance pour un temps. 

45. Et quand on leur dit : « Craignez ce 
qu’il y a devant vous et ce qu’il y a derrière 
vous afin que vous ayez la miséricorde»..., 

46. pas une preuve (Ayât) ne leur vient, 
parmi les Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations ...) de leur Sei¬ 
gneur, sans qu’ils ne s’en détournent. 

47. Et quand on leur dit: «Dépensez de 
ce qu’Allah vous a attribué», ceux qui ont 
mécru disent à ceux qui ont cru : « Nourri¬ 
rons-nous quelqu’un qu’Allah aurait nourri 
s’il avait voulu ? Vous n’êtes que dans un 
égarement évident». 

48. Et ils disent : « A quand cette promes¬ 
se si vous êtes véridiques ? » 

49. Ils n’attendent qu’un seul Çaïhah (cri 
affreux, châtiment) qui les saisira alors qu’ils 
seront en train de discuter. 

50. Ils ne pourront donc ni faire de 
testament, ni retourner dans leurs familles. 

51. Et on soufflera dans la Trompe, et 
voilà que, des tombes, ils se précipiteront 
vers leur Seigneur, 

52. en disant : « Malheur à nous ! Qui 
nous a ressuscités de là où nous dormions ? 
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C’est ce que le Tout Miséricordieux avait 
promis; et les messagers avaient dit vrai». 

53. Ce ne sera qu’un seul Çaïhah (cri 
affreux, châtiment), et voilà qu’ils seront 
tous amenés devant Nous. 

54. Ce jour-là, aucune âme ne sera lésée 
en rien. Et vous ne serez rétribués que selon 
ce que vous avez œuvré. 

55. Les gens du Paradis seront, ce jour-là, 
dans une occupation qui les remplit de 
bonheur ; 

56. eux et leurs épouses sont sous des 
ombrages, accoudés sur les divans. 

57. Là ils auront des fruits et ils auront ce 
qu’ils réclameront. 

58. [On leur dira]: «Salâm» [paix et 
salut] ! Parole de la part d’un Seigneur Très 
Miséricordieux. 

A 

59. «O Moudjrimoûn (criminels, polythé¬ 
istes, pécheurs) ! Tenez-vous à l’écart ce 
jour-là ! 

60. Ne vous ai-Je pas engagés, enfants 
d’Adam, à ne pas adorer Chaythân (le dia¬ 
ble) ? Car il est vraiment pour vous un 
ennemi déclaré, 

61. et [ne vous ai-Je pas engagés] à 
M’adorer [tout Seul] ? Voilà un chemin bien 
droit.^ 

62. Et il a très certainement égaré un 
grand nombre d’entre vous. Ne raisonniez- 
vous donc pas ? 

63. Voici l’Enfer qu’on vous promettait. 

64. Brûlez-y aujourd’hui, pour avoir mé- 
cru»J 2] 

65. Ce jour-là, Nous scellerons leurs bou- 



pii! 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 22. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 91. 
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ches, tandis que leurs mains Nous parleront 
et leurs jambes témoigneront de ce qu’ils 
avaient accompli. 

66. Et si Nous voulions, Nous effacerions 
leurs yeux et ils courront vers le chemin. 
Mais comment alors pourront-ils voir ? 

67. Et si Nous voulions, Nous les méta¬ 
morphoserions sur place ; alors ils ne sauront 
ni avancer ni revenir 

68. A quiconque Nous accordons une 
longue vie. Nous amenuisons sa corpulence. 
Ne comprendront-ils donc pas ? 

69. Nous ne lui (Mouhammad $§) avons 
pas enseigné la poésie ; cela ne lui convient 
pas non plus. Ceci n’est qu’un rappel et une 
Lecture ( Qoufân ) claire, 

70. pour qu’il avertisse celui qui est vivant 
et que la Parole se réalise contre les mé¬ 
créants. 

71. Ne voient-ils donc pas que, parmi ce 
que Nos Mains ont fait, Nous leur avons 
créé des bestiaux dont ils sont propriétaires ; 

72. et Nous les leur avons soumis : cer¬ 
tains leur servent de monture et d’autres de 
nourriture ; 

73. et ils en retirent d’autres utilités et 
des boissons. Ne seront-ils donc pas recon¬ 
naissants ? 

74. Et ils adoptèrent des divinités en 
dehors d’Allah, dans l’espoir d’être secou¬ 
rus... 

75. Celles-ci ne pourront pas les secourir, 
elles formeront au contraire une armée 
dressée contre eux. 

76. Que leurs paroles ne t’affligent donc 
pas ! Nous savons ce qu’ils cachent et ce 
qu’ils divulguent. 

77* L’homme ne voit-il pas que Nous 
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^ Voir note sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 166 et note sourate 5 (la table servie) : verset 90. 
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l’avons créé d’une goutte de sperme ? Et le 
voilà [devenu] un adversaire déclaré ! 

78. Il cite pour Nous un exemple, tandis 
qu’il oublie sa propre création. Il dit : « Qui 
va redonner la vie à des ossements une fois 
[qu’ils sont] réduits en poussière ? » 

79. Dis [ô Mouhammad #§] : «Celui qui 
les a créés une première fois, leur redonnera 
la vie. Il Se connaît parfaitement à toute 
création ; 

80. c’est Lui qui, de l’arbre vert, a fait 
pour vous du feu, duquel vous allumez [vos 
foyers]. 

81. Celui qui a créé les deux et la terre 
ne sera-t-Il pas capable de créer leur pareil ? 
Oh que si ! et II est le Grand Créateur, 
l’Omniscient. 
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82. Quand II veut une chose, Son com¬ 
mandement consiste à dire : «Sois», et c’est. 

83. Louange donc, à Celui qui détient en 
Sa Main la royauté sur toute chose ! Et c’est 
vers Lui que vous serez ramenés. 



Sourate 37 AÇ-ÇÂFFÂT 
(Les Rangées) 




Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux ; le Très Miséricordieux. 





/ J 




1. Par ceux qui sont rangés en rangs. 





2. Par ceux qui poussent [les nuages] avec 
force. 

3. Par ceux qui récitent, en rappel : 




4. « Votre Dieu (Allah) est en vérité uni¬ 
que, 

5. le Seigneur des deux et de la terre et 
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de ce qui existe entre eux, le Seigneur des 
Levants».^ 

6. Nous avons décoré le ciel le plus 
proche d’un décor : les étoiles, 

7. afin de le protéger contre tout diable 
rebelle. 

8. Ils ne pourront être à l’écoute des 
dignitaires suprêmes (les anges) ; car ils 
seront harcelés de tout côté, 

9. et refoulés. Et ils auront un châtiment 
perpétuel. 

10. Sauf celui qui saisit au vol quelque 
[information] ; il est alors pourchassé par un 
météore transperçant. 

11. Demande-leur [ô Mouhammad #g] 
s’ils sont plus difficiles à créer que ceux que 
Nous avons créés ? Car Nous les avons créés 
de boue collante ! 

12. Mais tu t’étonnes, et ils se moquent ! 
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13. Et quand on le leur rappelle (le 
Qour’ân ), ils ne se rappellent pas ; 

14. et quand ils voient un prodige ( Ayât ), 
ils cherchent à s’en moquer, 

15. et disent ; « Ceci n’est que magie 
évidente. 

16. Lorsque nous serons morts et que 
nous deviendrons poussière et ossements, 
serons-nous ressuscités ? 

17. ainsi que nos premiers ancêtres ? » 



18. Dis : «Oui ! et vous vous humilierez». 

19. Il n’y aura qu’un seul Cri (Zadjrah 



[1] Le soleil a approximativement 365 points pour son lever et 365 points pour son coucher 
(soit le nombre de jours de l’année solaire). Chaque jour il se lève et se couche à un nouveau^ - 
point jusqu’à la fin de l’année. Il revient ainsi au même point après une année. (Voir Tafsîr 
Alqourtoubi). 

^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 97. 
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c’est-à-dire le second soufflement dans la 
trompette), et voilà qu’ils regarderont, 

20. et ils diront: «Malheur à nous! c’est 
le Jour de la Rétribution». 

21. «C’est le Jour du Jugement que vous 
traitiez de mensonge». 

22. «Rassemblez les injustes et leurs 
épouses et tout ce qu’ils adoraient, 

23. en dehors d’Allah. Puis conduisez-les 
sur le chemin de la Fournaise. 

24. Et arrêtez-les : car ils doivent être 
interrogés». 

25. «Pourquoi ne vous portez-vous pas 
secours mutuellement ? » 

26. Mais ce jour-là, ils seront complète¬ 
ment soumis, 

27. et les uns se tourneront vers les autres 
s’interrogeant mutuellement. 

28. Ils diront : « C’est vous qui nous for¬ 
ciez [à la mécréance]». 

29. «C’est vous plutôt (diront les chefs) 
qui ne vouliez pas croire. 

30. Et nous n’avions aucun pouvoir sur 
vous. C’est vous plutôt qui étiez des Thâghîn 
(gens transgresseurs). 

31. La parole de notre Seigneur s’est 
donc réalisée contre nous ; certes, nous al¬ 
lons goûter [au châtiment]. 

32. «Nous vous avons induits en erreur 
car, en vérité, nous étions égarés nous-mê¬ 
mes». 

33. Ce jour-là donc, ils seront tous asso¬ 
ciés dans le châtiment. 

34. Ainsi traitons-Nous les Moudjrimîn 
(criminels, polythéistes, pécheurs, coupa¬ 
bles). 

35. Quand on leur disait : « Là ilâha illal- 
lâh (Pas de divinité digne d’adoration à part 
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Allah) », ils se gonflaient d’orgueil, [1] 



36. et disaient : « Allons-nous abandonner 
nos divinités pour un poète fou ? » 

37. Il est plutôt venu avec la vérité et il a 
confirmé les messagers [précédents]. 

38. Vous allez certes, goûter au châtiment 
douloureux. 

39. Et vous ne serez rétribués que selon 
ce que vous œuvriez, 

40. sauf les serviteurs élus d’Allah. 
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41. Ceux-là auront une rétribution bien 
connue : 

42. des fruits, et ils seront honorés, 



43. dans les Jardins du délice, 



44. sur des lits, face à face. 



45. On fera circuler entre eux une coupe 
d’eau remplie à une source 

46. blanche, savoureuse à boire. 




47. Elle n’offusquera point leur raison et 
ne les enivrera pas. 

48. Et Ils auront auprès d’eux des belles 
[femmes] aux grands yeux, au regard chaste 
(' Qâçirâtout-tarf ), [2] 

49. semblables au blanc bien préservé de 
l’œuf. 

50. Puis les uns se tourneront vers les 
autres, s’interrogeant mutuellement. 

51. L’un d’eux dira: «J’avais un compa¬ 
gnon 

52. qui disait : « Es-tu vraiment de ceux 
qui croient ? 



^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
^ Voir note sourate 29 (Varaignée) : verset 64. 
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53. Est-ce que quand nous mourrons et 
serons poussière et ossements, nous aurons à 
rendre des comptes ? » 

54. Il dira : « Est-ce que vous voudriez 
regarder d’en haut ? » 

55. Alors il regardera d’en haut et il le 
verra en plein dans la Fournaise, 

56. et dira : « Par Allah ! Tu as bien failli 
causer ma perte ! 

57. Et sans le bienfait de mon Seigneur, 
j’aurais certainement été du nombre de ceux 
qu’on traîne [au supplice]. 

58. N’est-il pas vrai que nous ne mour¬ 
rons 

59. que de notre première mort et que 
nous ne serons pas châtiés ? » 

60. C’est cela, certes, le grand succès. 
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61. C’est pour une chose pareille que 
doivent œuvrer ceux qui œuvrent. 

62. Est-ce ceci qui est meilleur comme 
séjour, ou l’arbre de Zaqqoûm ? 

63. Nous l’avons assigné en épreuve aux 
Zhâiimoûn (injustes, polythéistes)». 

64. C’est un arbre qui sort du fond de la 
Fournaise. 

65. Ses fruits sont comme des têtes de 
Chayâthîn (diables). 

66. Ils doivent certainement en manger et 
ils doivent s’en remplir le ventre. 

67. Ensuite ils auront par-dessus une mix¬ 
ture d’eau bouillante. 

68. Puis leur retour sera vers la Fournai¬ 
se. 

69. C’est qu’ils ont trouvé leurs ancêtres 
dans l’égarement, 

70. et les voilà courant sur leurs traces. 
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71. En effet, avant eux, la plupart des 
anciens se sont égarés. 
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72. Et Nous avions certes envoyé parmi 
eux des avertisseurs. 

73. Regarde donc ce qu’il est advenu de 
ceux qui ont été avertis ! 

74. Exception faite des élus, parmi les 
serviteurs d’Allah : 

75. Noûh, en effet, fit appel à Nous qui 
sommes le Meilleur Répondeur (qui exau¬ 
çons les prières). 

76. Nous le sauvâmes, lui et sa famille, de 
la grande angoisse. 

77. Nous fîmes de sa descendance les 
seuls survivants, 

78. et Nous avons perpétué son souvenir 
dans la postérité. 

79. Salâm (Paix) sur Noûh dans tout 
l’univers ! 

80. Ainsi récompensons-Nous les Mouhsi- 
nîn (bienfaisants). 

81. Il était, certes, un de Nos serviteurs 
croyants. 

82. Ensuite Nous noyâmes les autres. 



83. Du nombre de ses coreligionnaires, 
certes, fut Ibrâhîm. 

84. Quand il vint à son Seigneur avec un 
cœur sain. 

85. Quand il dit à son père et à son 
peuple : « Qu’est-ce que vous adorez ? 

86. Cherchez-vous, dans votre égarement, 
des divinités en dehors d’Allah ? 

A 

87. Que pensez-vous du Seigneur de Ala- 
mîn (hommes, Djinns et tout ce qui existe 
autre qu’Allah) ? » 

88. Puis, il jeta un regard attentif sur les 
étoiles, 

89. et dit : «Je suis malade».^ 
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^ Voir note sourate 16 (les abeilles) : verset 122. 
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90. Ils lui tournèrent le dos et s’en allè¬ 
rent. 

91. Alors il se glissa vers leurs Alihah 
(divinités) et dit : «Ne mangez-vous pas ? 

92. Qu’avez-vous à ne pas parler ? » 











93. Puis il se mit furtivement à les frapper 
de sa main droite. 

94. Alors [les gens] vinrent à lui en cou¬ 
rant. 

95.11 [leur] dit: «Adorez-vous ce que 
vous-mêmes sculptez, 

96. alors que c’est Allah qui vous a créés, 
vous et ce que vous faites ? » 

97. Ils dirent : « Qu’on lui construise un 
four et qu’on le lance dans la fournaise ! » 

98. Ils voulurent lui jouer un mauvais 
tour; mais ce sont eux que Nous mîmes à 
bas. 

99. Et il dit: «Moi, je pars vers mon 
Seigneur et II me guidera. 

100. Seigneur, fais-moi don d’une [progé¬ 
niture] d’entre les vertueux». 

101. Nous lui fîmes donc la bonne annon¬ 
ce d’un garçon longanime (Isma’îl). 

102. Puis quand celui-ci fut en âge de 
l’accompagner, [Ibrâhîm] dit : « Ô mon fils, je 
me vois en songe en train de t’immoler. Vois 
donc ce que tu en penses». (Isma’îl) dit: «Ô 
mon cher père, fais ce qui t’est commandé : 
tu me trouveras, Inchâ-Allah (s’il plaît à 
Allah), du nombre des Çâbirin (endurants) ». 

103. Puis quand tous deux se furent sou¬ 
mis (à l’ordre d’Allah) et qu’il l’eut jeté sur 
le front, 

104. voilà que Nous l’appelâmes : « Ibrâ¬ 
hîm ! 

105. Tu as confirmé la vision». C’est ainsi 
que Nous récompensons les Mouhsinîn 
(bienfaisants). 
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106. C’était là certes, l’épreuve manifeste. 

107. Et Nous le (son fils) rachetâmes par 
une offrande magnifique. 

108. Et Nous perpétuâmes son renom 
dans la postérité : 

109. «Paix sur Ibrâhîm». 

110. Ainsi récompensons-Nous les Mouh- 
sinîn (bienfaisants) ; 

111. car il était de Nos serviteurs croy¬ 
ants. 

112. Nous lui fîmes la bonne annonce 
d’Is-hâq comme prophète d’entre les gens 
vertueux. 

113. Et Nous le bénîmes ainsi que Is-hâq. 
Parmi leurs descendances il y a [l’homme] 
de bien et celui qui est manifestement injus¬ 
te envers lui-même. 

114. Nous accordâmes certes à Moû-sâ et 
Hâroûn des faveurs, 

115. les sauvâmes ainsi que leur peuple, 
de la grande angoisse, 

116. et les secourûmes. C’est eux qui 
furent les vainqueurs. 

117. Nous leur apportâmes le livre expli¬ 
cite, 

118. les guidâmes vers le droit chemin 

119. et perpétuâmes leur renom dans la 
postérité : 

120. «Salâm (Paix) sur Moû-sâ et Hâ¬ 
roûn». 

121. Ainsi récompensons-Nous les Mouh- 
sinîn (bienfaisants) ; 

122. car ils étaient du nombre de Nos 
serviteurs croyants. 

123. Ilyâs était, certes, du nombre des 
messagers. 
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124. Quand il dit à son peuple : « Ne 
craignez-vous pas [Allah] ? » 

125. Invoquerez-vous Bal (une idole) et 
délaisserez-vous le Meilleur des créateurs, 

126. Allah, votre Seigneur et le Seigneur 
de vos plus anciens ancêtres ? » 

127. Ils le traitèrent de menteur. Eh bien, 
ils seront emmenés [au châtiment], 

128. exception faite des serviteurs élus 
d’Allah. 

129. Et Nous perpétuâmes son renom 
dans la postérité : 

130. « Salâm (Paix) sur Ilyâs et ses adep¬ 
tes». 

131. Ainsi récompensons-Nous les Mouh- 
sinîn (bienfaisants), 

132. car il était du nombre de Nos servi¬ 
teurs croyants. 

133. Et Loût était, certes, du nombre des 
messagers. 

134. Quand Nous le sauvâmes, lui et sa 
famille tout entière, 

135. sauf une vieille femme (la femme de 
Loût) qui devait disparaître avec les autres. 

136. Nous détruisîmes les autres. 
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137. Et vous passez certainement auprès 
d’eux le matin 

138. et la nuit. Ne raisonnez-vous donc 
pas? 

139. Yoûnous était certes, du nombre des 
messagers. 

140. Quand il s’enfuit vers le bateau com¬ 
ble, 

141. il prit part au tirage au sort qui le 
désigna pour être jeté [à la mer]. 

142. Le poisson l’avala alors qu’il était 
blâmable. 

143. S’il n’avait pas été parmi ceux qui 
glorifient Allah, 
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144. il serait demeuré dans son ventre 
jusqu’au jour où l’on sera ressuscité. 

145. Nous le jetâmes sur la terre nue, 
indisposé qu’il était. 

146. Et Nous fîmes pousser au-dessus de 
lui un plant de courge, 

147. et l’envoyâmes ensuite (comme pro¬ 
phète) vers cent mille hommes ou plus. 

148. Ils crurent, et Nous leur donnâmes 
jouissance de la vie pour un temps. 

149. Pose-leur donc la question: «Ton 
Seigneur aurait-il des filles et eux des fils ? 

150. Ou bien avons-Nous créé des anges 
de sexe féminin, et en sont-ils témoins ? ». 

151. Certes, ils disent dans leur menson¬ 
ge : 

152. «Allah a engendré»; mais ce sont 
certainement des menteurs ! 

153. Aurait-Il choisi des filles de préfé¬ 
rence à des fils ? 

154. Qu’avez-vous donc à juger ainsi ? 
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155. Ne réfléchissez-vous donc pas ? 

156. Ou avez-vous un argument évident ? 

157. Apportez donc votre Livre si vous 
êtes véridiques ! » 

158. Et ils ont établi entre Lui et les 
Djinns une parenté, alors que les Djinns 
savent bien qu’ils (les mécréants) vont être 
emmenés [pour le châtiment]. 

159. Gloire à Allah. Il est au-dessus de ce 
qu’ils décrivent ! 

160. Exception faite des serviteurs élus 
d’Allah. 

161. En vérité, vous (les polythéistes) et 
tout ce que vous adorez, 
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162. ne pourrez tenter [personne], 
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163. excepté celui qui sera brûlé dans la 
Fournaise. 

164. Il n’y en a pas un, parmi nous, qui 
n’ait une place connue ; 

165. nous (les anges) sommes certes, les 
rangés en rangs ; 

166. et c’est nous certes, qui célébrons la 
gloire [d’Allah]. 

167. Certes, ils avaient coutume de dire : 

168. «Si nous avions eu un Rappel de 
[nos] ancêtres [avant l’avènement de Mou- 
hammad en tant que messager d’Allah], 

169. nous aurions été certes les serviteurs 
élus d’Allah (croyants monothéistes) ! ». 

170. [Mais à présent que le Qour’ân leur 
est venu], ils y ont mécru et ils sauront 
bientôt.^ 

171. En effet, Notre Parole a déjà été 
donnée à Nos serviteurs, les Messagers, 

172. que ce sont eux qui seront secourus, 

173. et que Nos soldats auront le dessus. 

174. Eloigne-toi d’eux, jusqu’à un certain 
temps ; 

175. et observe-les : ils verront bientôt ! 
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176. Quoi ! est-ce Notre châtiment qu’ils 
cherchent à hâter ? 

177. Quand il tombera dans leur place, ce 
sera alors un mauvais matin pour ceux qu’on 
a avertis ! 

178. Et éloigne-toi d’eux [ô Mouhammad 
3 ||] jusqu’à un certain temps ; 

179. et observe ; ils verront bientôt ! 
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Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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180. Gloire à ton Seigneur, le Seigneur 
de la puissance. Il est au-dessus de ce qu’ils 
décrivent ! 

181. Et paix sur les messagers, 

182. et louange à Allah, Seigneur de 
'Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ! 
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Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 
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1. Çâd. (Ces lettres - Cad et autres - sont 
l’un des miracles du Qour’ân et Allah Seul 
connaît leurs sens). Par le Qour’ân au renom 
glorieux ! 

2. Ceux qui ont mécru sont plutôt dans 
l’orgueil et le schisme ! 

3. Que de générations avant eux avons- 
Nous fait périr, qui ont crié, hélas, quand il 
n’était plus temps d’échapper ? 

4. Et ils (les Mecquois) s’étonnèrent 
qu’un avertisseur (Mouhammad $g) parmi 
eux leur soit venu, et les infidèles disent : 
« C’est un magicien et un grand menteur. 

5. Réduira-t-il les Alihah (divinités) à un 
Seul Dieu ? Voilà une chose vraiment éton¬ 
nante». 

6. Et leurs notables partirent en disant : 
«Allez-vous en, et restez fidèles à vos dieux: 
c’est là vraiment une chose préméditée 
(contre vos dieux). 

7. Nous n’avions jamais entendu cela dans 
la dernière religion (le Christianisme) ; ce 
n’est en vérité que pure invention ! 

8. Quoi ! C’est sur lui, parmi nous, qu’on 
aurait fait descendre le Rappel (le 
Qour’ân) ? » Plutôt ils sont dans le doute au 
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sujet de Mon message. Ou plutôt ils n’ont 
pas encore goûté à Mon châtiment ! 

9. Ou bien détiennent-ils les trésors de la 
miséricorde de ton Seigneur, le Tout Puis¬ 
sant, le Dispensateur par excellence. 

10. Ou bien ont-ils le royaume des deux 
et de la terre et de ce qui existe entre eux ? 
Eh bien, qu’ils y montent par n’importe quel 
moyen ! 

11. Une armée de coalisés qui, ici-même, 
sera mise en déroute ! 

12. Avant eux, le peuple de Noûh, les ‘Âd 
et Fir’awn l’homme aux pals (ou aux Pyrami¬ 
des), 

13. et les Samoûd, le peuple de Loût, et 
les gens d’Al-Aïka [ont tous démenti leurs 
messagers]. Voilà les coalisés. 

14. Il n’en est aucun qui n’ait traité les 
messagers de menteurs. Eh bien, Ma puni¬ 
tion s’est accomplie contre eux ! 

15. Ceux-ci n’attendant qu’un seul Cri 
(Çaïhah), sans répétition. 

16. Et ils disent : « Seigneur, hâte-nous 
notre part (Qittanâ c’est-à-dire le record ou 
résultat de nos actions, les bonnes et les 
mauvaises) avant le Jour des Comptes». 

17. Endure [ô Mouhammad $Ü] ce qu’ils 
disent ; et rappelle-toi Dâwoûd, Notre servi¬ 
teur, doué de force [dans l’adoration] et 
plein de repentir [à Allah]. 

18. Nous soumîmes les montagnes à glori¬ 
fier Allah, soir et matin, en sa compagnie, 

19. de même que les oiseaux assemblés 
en masse, tous ne faisant qu’obéir à Lui 
(Allah). 

20. Nous renforçâmes son royaume et lui 
donnâmes la Hikmah (la prophétie, la sages¬ 
se) et la faculté de bien juger. 
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21. T’est-elle parvenue la nouvelle des 
plaideurs quand ils escaladèrent le mur du 
Mihrâb (sanctuaire) ? 

22. Quand ils entrèrent auprès de Dâ- 
woûd, il en fut effrayé. Ils dirent : « N’aie 
pas peur ! Nous sommes deux plaideurs : l’un 
de nous a fait du tort à l’autre. Juge donc en 
toute équité entre nous, ne sois pas injuste 
et guide-nous vers le chemin droit. 

23. Celui-ci est mon frère : il a quatre- 
vingt-dix-neuf brebis, tandis que je n’ai 
qu’une brebis. Il m’a dit : « Confie-la-moi » ; 
et dans la conversation, il a beaucoup fait 
pression sur moi ». 

24. Il [Dâwoûd] dit : « Il a été certes 
injuste envers toi en demandant de joindre 
ta brebis à ses brebis». Beaucoup de gens 
transgressent les droits de leurs associés, sauf 
ceux qui croient et accomplissent les bonnes 
œuvres - cependant ils sont bien rares Et 
Dâwoûd pensa alors que Nous l’avions mis à 
l’épreuve. Il demanda donc pardon à son 
Seigneur et tomba prosterné et se repentit. 
[Celui qui lit le Qourân en arabe doit se 
prosterner ici]. 

25. Nous lui pardonnâmes. 11 aura une 
place proche de Nous et un beau refuge. 

26. «O Dâwoûd, Nous avons fait de toi 
un calife sur la terre. Juge donc en toute 
équité parmi les gens et ne suis pas ta 
passion : sinon elle t’égarera du sentier d’Al¬ 
lah». Car ceux qui s’égarent du sentier 
d’Allah auront un dur châtiment pour avoir 
oublié le Jour des Comptes. 

27. Nous n’avons pas créé le ciel et la 
terre et ce qui existe entre eux en vain. C’est 
ce que pensent ceux qui ont mécru. Malheur 
à ceux qui ont mécru pour le feu [qui les 
attend] ! 
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28. Traiterons-Nous ceux qui croient et 
accomplissent les bonnes œuvres comme les 
Moufsidîn (ceux qui commettent du désordre 
sur terre) ? Ou traiterons-Nous les Moutta- 
qoûn (pieux) comme les Foudjdjâr (pervers, 
criminels, mauvais, mécréants) ? 

29. [Voici] un Livre béni que Nous avons 
fait descendre vers toi, afin qu’ils méditent 
sur ses versets et que les doués d’intelligence 
réfléchissent ! 

30. Et à Dâwoûd Nous fîmes don de 
Soulaymân - quel bon serviteur ! - Il était 
plein de repentir. 

31. Quand un après-midi, on lui présenta 
de magnifiques chevaux de course, 

32.il dit: «Oui, je me suis complu à 
aimer les biens [de ce monde] au point 
[d’oublier] le rappel de mon Seigneur (la 
prière d’Âçr), jusqu’à ce que [le soleil] se 
soit caché derrière son voile. 

33. Ramenez-les moi.» Alors il se mit à 
leur couper les pattes et les cous. 

34. Et Nous avions certes éprouvé Soulay¬ 
mân en plaçant sur son siège un corps. 
Ensuite, il se repentit. 

35. Il dit: «Seigneur, pardonne-moi et fais- 
moi don d’un royaume tel que nul après moi 
n’aura pareil. C’est Toi le Grand Dispensateur». 

36. Nous lui assujettîmes alors le vent 
qui, par son ordre, soufflait modérément 
partout où il voulait. 

37. De même que les Chayâthîn (diables), 
bâtisseurs et plongeurs de toutes sortes. 

38. Et d’autres encore, accouplés dans 
des chaînes. 

39. «Voilà Notre don: distribue-le ou 
retiens-le sans avoir à en rendre compte». 

40. Et il a une place rapprochée de Nous 
et un beau refuge. 
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41. Et rappelle-toi Ayyoûb, Notre servi¬ 
teur, lorsqu’il appela son Seigneur : « Chay- 
thân (le diable) m’a infligé détresse et 
souffrance ». 

42. Frappe [la terre] de ton pied : voici 
une eau fraîche pour te laver et voici de 
quoi boire. 

43. Et Nous lui rendîmes sa famille et la 
fîmes deux fois plus nombreuse, comme une 
miséricorde de Notre part et comme un 
rappel pour les gens doués d’intelligence. 

44. «Et prends dans ta main un faisceau 
de brindilles, puis frappes-en [ton épouse]. 
Et ne viole pas ton serment»J 1 ^ Oui, Nous 
l’avons trouvé vraiment endurant. Quel bon 
serviteur ! Sans cesse il se repentait. 

45. Et rappelle-toi Ibrâhîm, Is-hâq et 
Ya‘qoûb ? Nos serviteurs puissants [dans 
l’adoration] et clairvoyants [dans les affaires 
religieuses]. 

46. Nous avons fait d’eux l’objet d’une 
distinction particulière : le rappel de l’au- 
delà. 

47. Ils sont auprès de Nous, certes, parmi 
les meilleurs élus. 

48. Et rappelle-toi Isma‘îl, Al-yassa’ et 
Zoul-Kifl, chacun d’eux parmi les meilleurs. 

49. Cela est un rappel. C’est aux Moutta- 
qoûn (pieux) qu’appartient, en vérité, la 
meilleure retraite : 

50. les jardins d’Eden aux portes ouvertes 
pour eux, 

51. où, accoudés, ils demanderont des 
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[1] Pendant la maladie du Prophète Ayyoûb (Job), sa femme avait l’habitude de mendier pour 
lui. Satan lui suggéra alors un mot relevant de la mécréance ; elle le rapporta à son mari. 
Celui-ci devint furieux contre elle et jura de la frapper cent coups de fouet. Ainsi Allah 
ordonna à Ayyoûb d’honorer son engagement en la frappant avec un faisceau de brindilles. 
(Tafsîr Alqourtoubi). 
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fruits abondants et des boissons. 
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52. Et auprès d’eux seront les belles [fem¬ 
mes] au regard chaste ( Qâçirâtout-tarf ), tou¬ 
tes du même âge. 

53. Voilà ce qui vous est promis [ô pieux] 
pour le Jour des Comptes. 

54. Ce sera Notre attribution inépuisable. 
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55. Voilà ! Alors que les Thâghoûn (rebel¬ 
les, les désobéissants à Allah et à Son 
Messager, les criminels) auront certes la pire 
retraite : 

56. l’Enfer où ils brûleront. Et quel af¬ 
freux lit ! 

57. Voilà ! Qu’ils y goûtent : eau bouillan¬ 
te et eau purulente, 

58. et d’autres punitions du même genre. 
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59. Voici un groupe qui entre précipitam¬ 
ment en même temps que vous, nulle bien¬ 
venue à eux. Ils vont brûler dans le Feu. 

60. Ils dirent : « Pas de bienvenue pour 
vous, plutôt. C’est vous qui avez préparé cela 
pour nous». Quel mauvais lieu de séjour ! 

61. Ils dirent : « Seigneur, celui qui nous a 
préparé cela, ajoute-lui un double châtiment 
dans le Feu». 

62. Et ils dirent : « Pourquoi ne voyons- 
nous pas des gens que nous comptions parmi 
les malfaiteurs ? 

63. Est-ce que nous les avons raillés (à 
tort) ou échappent-ils à nos regards ? » 

64. Telles sont en vérité les querelles des 
gens du Feu. 

65. Dis [ô Mouhammad ^] : «Je ne suis 
qu’un avertisseur. Point de divinité [digne 
d’adoration] à part Allah, l’Unique, le Domi¬ 
nateur Suprême, 

66. Seigneur des deux et de la terre et de 
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ce qui existe entre eux, le Tout Puissant, le 
Grand Pardonneur». 

67. Dis : « Ceci (le Qour’ân ) est une gran¬ 
de nouvelle, 

68. mais vous vous en détournez. 






69. Je n’avais aucune connaissance de la 
cohorte sublime au moment où elle discu¬ 
tait. 

70. Il m’est seulement révélé que je suis 
un avertisseur clair». 

71. Quand ton Seigneur dit aux anges : 
«Je vais créer d’argile un être humain. 

72. Quand Je l’aurai bien formé et lui 
aurai insufflé de Mon Esprit, jetez-vous 
devant lui, prosternés». 

73. Alors tous les anges se prosternèrent, 



74. à l’exception d 'Iblîs qui s’enfla d’or¬ 
gueil^ et fut du nombre des infidèles. 

75. [Allah] lui dit : « Ô Iblîs, qui t’empê¬ 
che de te prosterner devant ce que J’ai créé 
de Mes Mains ? [2] T’enfles-tu d’orgueil ou 
te considères-tu parmi les hauts placés ? » 

76. «Je suis meilleur que lui, dit [Iblîs] Tu 
m’as créé de feu et Tu l’as créé d’argile ». 

77. [Allah] dit : « Sors d’ici, te voilà ban¬ 
ni; 

78. et sur toi sera Ma malédiction jus¬ 
qu’au Jour de la Rétribution». 

79. « Seigneur, dit [Iblîs,] donne-moi donc 
un délai, jusqu’au jour où ils seront ressusci¬ 
tés ». 

80. [Allah] dit: «Tu es de ceux à qui un 
délai est accordé, 
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^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 73. 
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81. jusqu’au Jour de l’instant bien con¬ 
nu». 

82. «Par Ta puissance! dit [îblîs]. Je les 
séduirai assurément tous, 

83. sauf Tes serviteurs élus parmi eux (les 
vrais croyants monothéistes, les soumis et les 
obéissants)». 

84. [Allah] dit: «En vérité, et c’est la 
vérité que je dis, 

85. J’emplirai certainement l’Enfer de toi 
(Iblîs) et de tous ceux d’entre eux qui te 
suivront ». 

86. Dis [ô Mouhammad s^] : «Pour cela 
(le Qour’ân et la prédication), je ne vous 
demande aucun salaire ; et je ne suis pas du 
nombre des Moutakallifîn (imposteurs, ceux 
qui forgent des choses qui n’existent pas]. 

87. Ceci (le Qour’ân) n’est qu’un rappel à 
4 Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah). 

88. Et certainement vous en aurez des 
nouvelles [de sa véracité] bientôt ! ». 
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Sourate 39 AZ-ZOUMAR 
(Les Groupes) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. La révélation du Livre (le Qour’ân ) 
vient d’Allah, le Tout Puissant, le Sage. 

2. Nous t’avons fait descendre le Livre en 
toute vérité. Adore donc Allah en Lui vou¬ 
ant un culte exclusif. 

3. C’est à Allah qu’appartient la religion 
pure. Tandis que ceux qui prennent des 
Awliyâ (défenseurs, alliés, protecteurs) en 
dehors de Lui (disent) : « Nous ne les ado¬ 
rons que pour qu’ils nous rapprochent da- 
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vantage d’Allah». En vérité, Allah jugera 
parmi eux sur ce en quoi ils divergent. Allah 
ne guide pas celui qui est menteur et grand 
ingrat. 

4. Si Allah avait voulu S’attribuer un 
enfant, Il aurait certes choisi ce qu’il eût 
voulu parmi ce qu’il crée. Gloire à Lui ! 
C’est Lui Allah, l’Unique, le Dominateur 
Suprême J ^ 

5. Il a créé les deux et la terre en toute 
vérité. Il enroule la nuit sur le jour et 
enroule le jour sur la nuit, et II a assujetti le 
soleil et la lune à poursuivre chacun sa 
course pour un terme fixé. C’est bien Lui le 
Tout Puissant, le Grand Pardonneur ! 


6. Il vous a [tous] créés d’une personne 
unique (Adam) et a tiré d’elle son épouse 
(Hawwâ). Et II a fait descendre (Il a créé) 
pour vous huit couples de bestiaux. Il vous 
crée dans les ventres de vos mères, création 
après création, dans trois ténèbres. Tel est 
Allah, votre Seigneur ! A Lui appartient 
toute la Royauté. Lâ ilâha illâ houwa (Pas 
de divinité digne d’adoration à part Lui). 
Comment pouvez-vous vous détourner [de 
Son culte] ? 

7. Si vous ne croyez pas, Allah se passe 
largement de vous. De Ses serviteurs cepen¬ 
dant, Il n’agrée pas la mécréance. Et si vous 
êtes reconnaissants, Il l’agrée pour vous. Nul 
pécheur ne portera les péchés d’autrui. En¬ 
suite, vers votre Seigneur sera votre retour : 
Il vous informera alors de ce que vous 
faisiez car II connaît parfaitement le contenu 
des poitrines. 

8. Et quand un malheur touche l’homme, 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 116. 
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il appelle son Seigneur en se tournant vers 
Lui. Puis quand II lui accorde de Sa part un 
bienfait, il oublie la raison pour laquelle il 
faisait appel, et il assigne à Allah des égaux, 
afin d’égarer [les gens] de Son chemin. Dis : 
«Jouis de ta mécréance un court moment. 
Tu fais partie des gens du Feu». 

9. Est-ce que celui qui, aux heures de la 
nuit, reste en dévotion, prosterné et debout, 
prenant garde à l’au-delà et espérant la 
miséricorde de son Seigneur... Dis: «Sont-ils 
égaux, ceux qui savent et ceux qui ne savent 
pas ? » Seuls les doués d’intelligence se rap¬ 
pellent. 

10. Dis [ô Mouhammad ^] : «Ô Mes 
serviteurs qui avez cru ! Craignez votre Sei¬ 
gneur». Ceux qui ici-bas font le bien, auront 
une bonne [récompense]. La terre d’Allah 
est vaste [si vous ne pouvez pas adorer Allah 
dans un pays donné, allez où vous pouvez le 
faire] et les Çâbiroûn (endurants) auront 
leur pleine récompense sans compter.^ 

11. Dis: «Il m’a été ordonné d’adorer 
Allah en Lui vouant exclusivement le culte, 

12. et il m’a été ordonné d’être le pre¬ 
mier des Musulmans». 

13. Dis: «Je crains, si je désobéis à mon 
Seigneur, le châtiment d’un jour terrible». 

14. Dis: «C’est Allah que j’adore, et Lui 
voue exclusivement mon culte. 

15. Adorez donc, en dehors de Lui, qui 
vous voudrez ! » Dis : « Les perdants sont 
ceux qui, le Jour de la Résurrection, auront 
causé la perte de leurs propres âmes et 
celles de leurs familles». C’est bien cela la 
perte évidente. 

16. Au-dessus d’eux, ils auront des cou- 
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Voir note sourate 16 (les abeilles) : verset 126. 
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ches de feu, et des couches au-dessous d’eux. 
Voilà ce dont Allah menace Ses esclaves. 
« O Mes esclaves, craignez-Moi donc ! » 

17. Et à ceux qui s’écartent des Tâghoût 
(les fausses divinités)^ pour ne pas les 
adorer, tandis qu’ils reviennent à Allah, à 
eux la bonne nouvelle ! Annonce la bonne 
nouvelle à Mes serviteurs 

18. qui prêtent l’oreille à la Parole, puis 
suivent ce qu’elle contient de meilleur. Ce 
sont ceux-là qu’Allah a guidés et ce sont eux 
les doués d’intelligence ! [21 
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19. Eh bien quoi ! Celui contre qui se 
légitime le décret du châtiment,... [peux-] tu 
sauver celui qui est dans le Feu ? 

20. Mais ceux qui auront craint leur Sei¬ 
gneur auront [pour demeure] des étages [au 
Paradis] au-dessus desquels d’autres étages 
sont construits et sous lesquels coulent les 
rivières. Promesse d’Allah ! Allah ne manque 
pas à Sa promesse. 

21. Ne vois-tu pas qu’Allah fait descendre 
du ciel de l’eau, puis II l’achemine vers des 
sources dans la terre ; ensuite, avec cela, Il 
fait sortir une culture aux couleurs diverses, 
laquelle se fane ensuite, de sorte que tu la 
vois jaunie ; ensuite, Il la réduit en miettes. 
C’est là certainement un rappel aux [gens] 
doués d’intelligence. 

22. Est-ce que celui dont Allah ouvre la 
poitrine à l’Islatti et qui détient ainsi une 
lumière venant de son Seigneur... Malheur 
donc à ceux dont les cœurs sont endurcis 
contre le rappel d’Allah. Ceux-là sont dans 
un égarement évident. 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 256. 

[2] Tels Zaid bin ‘Amr bin Noufaïl, Salman Alfârisy et Aboû Zarr Alghifâry. (Tafsîr 
Alqourtoubi, Vol. 12, Voir aussi Voir note sourate 2 (la vache) :verset 135. 
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23. Allah a fait descendre le plus beau 
des récits : un Livre dont [certains versets] se 
ressemblent et se répètent. Les peaux de 
ceux qui redoutent leur Seigneur frissonnent 
(à l’entendre) ; puis leurs peaux et leurs 
cœurs s’apaisent au rappel d’Allah. Voilà le 
guide (le Livre) d’Allah par lequel II guide 
qui II veut. Mais quiconque Allah égare n’a 
point de guide. 

24. Est-ce que celui qui, le Jour de la 
Résurrection, se sera protégé le visage 
contre le pire châtiment... Et l’on dira aux 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes): «Goûtez 
à ce que vous avez acquis». 

25. Ceux qui ont vécu avant eux ont 
démenti [les messagers], le châtiment leur 
est venu par où ils ne le pressentaient pas. 

26. Allah leur a fait goûter l’ignominie 
dans la vie présente. Le châtiment de l’au- 
delà, cependant, est plus grand, si seulement 
ils savaient ! 

27. Nous avons, dans ce Qour’ân , cité 
pour les gens des exemples de toutes sortes 
afin qu’ils se souviennent. 

28. Un Qour'ân [en langue] arabe, dénué 
de tortuosité, afin qu’ils soient pieux ! 

29. Allah a cité comme parabole un hom¬ 
me appartenant à des associés se querellant 
à son sujet et un [autre] homme appartenant 
à un seul homme : sont-ils égaux en exem¬ 
ple ? Louanges à Allah ! Mais la plupart 
d’entre eux ne savent pas. 

30. En vérité tu (Mouhammad 
mourras et ils mourront eux aussi ; 

31. ensuite, le Jour de la Résurrection, 
vous vous disputerez auprès de votre Sei¬ 
gneur. 
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32. Quel pire injuste donc, que celui qui 
ment contre Allah^ et qui traite de men¬ 
songe la vérité (le Qour’ân et la mission du 
Prophète Mouhammad <§§) quand elle lui 
vient ? N’est-ce pas dans l’Enfer qu’il y a un 
refuge pour les mécréants ? 

33. Tandis que celui qui vient avec la 
vérité et celui qui la confirme, ceux-là sont 
les Mouttaqoûn (pieux). 

34. Ils auront tout ce qu’ils désireront 
auprès de leur Seigneur ; voilà la récompen¬ 
se des Mouhsinîn (bienfaisants), 

35. afin qu’Allah leur efface les pires de 
leurs actions et les récompense selon ce 
qu’ils auront fait de meilleur.^ 
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36. Allah ne suffit-Il pas à Son esclave 
[comme soutien] ? Et ils te font peur avec ce 
qui est en dehors de Lui. Et quiconque 
Allah égare n’a point de guide. 
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37. Quiconque Allah guide, nul ne peut 
l’égarer. Allah n’est-Il pas Tout Puissant et 
Détenteur du pouvoir de châtier ? 

38. Si tu leur demandais : « Qui a créé les 
deux et la terre ? ». Ils diraient assurément : 
«Allah». Dis: «Voyez-vous ceux que vous 
invoquez en dehors d’Allah ; si Allah me 
voulait du mal, est-ce que [ces divinités] 
pourraient dissiper Son mal ? Ou s’il me 
voulait une miséricorde, pourraient-elles re¬ 
tenir Sa miséricorde?» Dis: «Allah me 
suffit : c’est en Lui que placent leur confian¬ 
ce ceux qui cherchent un appui »*^ 

A 

39. Dis [Mouhammad «|g] : «O mon 



^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 101. 
[2] Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 
^ Voir note sourate 12 (Yoû-souf) : verset 67. 
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peuple, agissez selon votre méthode, moi 
j’agirai [selon la mienne]. Bientôt vous sau¬ 
rez 

40. sur qui s’abattra un châtiment qui 
l’avilira; et sur qui se justifiera un châtiment 
durable». 

4L Certes, Nous t’avons fait descendre le 
Livre (le Qour’ân ), pour les hommes, en 
toute vérité. Quiconque se guide [le fait] 
pour son propre bien ; et quiconque s’égare, 
s’égare à son détriment. Tu n’es nullement 
Wakîl (responsable de leurs propres affai¬ 
res).^ 1 

42. Allah reçoit les âmes au moment de 
leur mort ainsi que celles qui ne meurent 
pas au cours de leur sommeil. Il retient 
celles à qui II a décrété la mort, tandis qu’il 
renvoie les autres jusqu’à un terme fixé. Il y 
a certainement là des preuves pour des gens 
qui réfléchissent. 
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43. Ont-ils adopté, en dehors d’Allah, des 
intercesseurs ? Dis : « Quoi ! Même s’ils ne 
détiennent rien et sont dépourvus de rai¬ 
son ? » 



44. Dis : « L’intercession toute entière ap¬ 
partient à Allah. A Lui la royauté des deux 
et de la terre. Puis c’est vers Lui que vous 
serez ramenés». 

45. Et quand Allah est mentionné Seul 
(sans associés), les cœurs de ceux qui ne 
croient pas en l’au-delà se crispent et quand 
on mentionne ceux qui sont en dehors de 
Lui, voilà qu’ils se réjouissent. 121 

46. Dis: «Ô Allah, Créateur des deux et 
de la terre, Connaisseur de tout ce que le 
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111 Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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monde ignore comme de ce qu’il perçoit, 
c’est Toi qui jugeras entre Tes serviteurs ce 
sur quoi ils divergeaient». 

47. Si les injustes possédaient tout ce qui 
se trouve sur la terre -et autant encore-, ils 
l’offriraient comme rançon pour échapper au 
pire châtiment le Jour de la Résurrection ; 
et leur apparaîtra, de la part d’Allah, ce 
qu’ils n’avaient jamais imaginé 

48. et leur apparaîtront les méfaits qu’ils 
ont commis. Et ce dont ils se raillaient les 
enveloppera. 

49. Quand un malheur touche l’homme, il 
Nous invoque. Quand ensuite Nous lui ac¬ 
cordons une faveur de Notre part, il dit : 
«Je ne la dois qu’à [ma] science». C’est une 
épreuve, plutôt ; mais la plupart d’entre eux 
ne savent pas. 

50. Ainsi parlaient ceux qui vécurent 
avant eux. Mais ce qu’ils ont acquis ne leur 
a servi à rien. 

51. Ils furent donc atteints par les mau¬ 
vaises conséquences de leurs acquis. Ceux de 
ces gens (les Mecquois) qui auront commis 
l’injustice seront atteints par les mauvaises 
conséquences de leurs acquis et ils ne pour¬ 
ront s’opposer à la puissance [d’Allah].^ 

52. Ne savent-ils pas qu’Allah attribue 
Ses dons avec largesse ou les restreint à qui 
Il veut ? Il y a en cela des preuves pour des 
gens qui croient. 
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53. Dis : « Ô Ibâdî (Mes serviteurs) qui 
avez commis des excès à votre propre détri¬ 
ment, ne désespérez pas de la miséricorde 
d’Allah. Car Allah pardonne tous les péchés. 
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Voir note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 91. 
^ Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 90. 
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Oui, c’est Lui le Pardonneur, le Très Miséri¬ 
cordieux»^ . 

54. Et revenez repentant à votre Sei¬ 
gneur, et soumettez-vous à Lui, avant que ne 
vous vienne le châtiment et vous ne recevrez 
alors aucun secours. 

55. Et suivez la meilleure révélation qui 
vous est descendue de la part de votre 
Seigneur, avant que le châtiment ne vous 
vienne soudain, sans que vous ne [le] pres¬ 
sentiez ; 

56. avant qu’une âme ne dise: «Malheur 
à moi pour mes manquements envers Allah. 
Car j’ai été certes, parmi les railleurs» ; 

57. ou qu’elle ne dise: «Si Allah m’avait 
guidée, j’aurais été certes, parmi les Moutta- 
qoûn (pieux) » ; 

58. ou bien qu’elle ne dise en voyant le 
châtiment: «Ah! S’il y avait pour moi un 
retour ! Je serais alors parmi les Mouhsinîn 
(bienfaisants)». 

59. « Oh que si ! Mes Ayât (preuves, évi¬ 
dences, versets, enseignements, révélations...) 
te sont venus et tu les as traités de menson¬ 
ges, tu t’es enflé d’orgueil [2] et tu étais 
parmi les mécréants». 

60. Et le Jour de la Résurrection, tu 
verras les visages de ceux qui mentaient sur 
Allah [en Lui attribuant un fils ou des 
associés], assombris. N’est-ce pas dans l’En¬ 
fer qu’il y aura une demeure pour les 
orgueilleux ? 

61. Et Allah sauvera les Mouttaqoûn 
(ceux qui ont été pieux) en leur faisant 
gagner [leur place au Paradis]. Nul mal ne 



A) Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 121. 

B) Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 21. 

C) Voir note sourate 25 (le discernement) : verset 70. 
^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
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les touchera et ils ne seront point affligés. 

62. Allah est le Créateur de toute chose, 
et de toute chose II est Wakîl (Garant). 

63. Il détient les clefs des deux et de la 
terre ; et ceux qui ne croient pas aux versets 
d’Allah, ce sont ceux-là les perdants. 



64. Dis [ô Mouhammad aux 

polythéistes] : « Me commanderez-vous 
d’adorer autre qu’Allah, ô ignorants ? » 

65. En effet, il t’a été révélé, ainsi qu’à 
ceux qui t’ont précédé : « Si tu donnes des 
associés à Allah, ton œuvre sera certes 
vaine ; et tu seras très certainement du 
nombre des perdants. 1 ' 1 

66. Bien au contraire, adore Allah Seul et 
sois du nombre des reconnaissants». 

67. Il n’ont pas estimé Allah comme II 
devrait l’être alors que le Jour de la Résur¬ 
rection, Il fera de la terre entière une 
poignée/ 2 ^ e t i es c i e ux seront pliés dans Sa 
Main Droite. Gloire à Lui ! Il est au-dessus 
de ce qu’ils Lui associent. 

68. Et on soufflera dans la Trompe, et 
voilà que ceux qui seront dans les cieux et 
ceux qui seront sur la terre seront foudroyés, 
sauf ceux qu’Allah voudra [épargner]. Puis 
on y soufflera, et les voilà debout à regar¬ 
der/ 3 ! 




s * » y 

Ji 




ôt CtJ' àï} d&l 





rj A-frli aü' 



f-* ■< t*-" > - -• ''-\f ■ 

'^ y - à\ \ j» ^ t 









M A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 135. 
f 2 ! Voir note sourate 35 (le Créateur) : verset 41. 

^ A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Je serai le 
premier à lever ma tête après le dernier (deuxième) soufflement dans la trompette et je verrai 
Moû-sâ tenant ou s’accrochant au Trône. Je ne sais pas s’il était toujours dans cette positon 
ou si c’était après le soufflement dans la trompette». (Çahîhoul-Boukhàry, Hadîs no 4813). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Entre les deux 
soufflements dans la trompette il y aura quarante». Les gens demandèrent: "O Aboû= 
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69. Et la terre resplendira de la lumière 
de son Seigneur ; le Livre sera déposé, et on 
fera venir les prophètes et les témoins ; on 
décidera parmi eux en toute équité et ils ne 
seront point lésés ; 

70. et chaque âme sera pleinement rétri¬ 
buée pour ce qu’elle aura œuvré. Il (Allah) 
connaît mieux ce qu’ils font. 

71. Et ceux qui avaient mécru seront 
conduits par groupes à l’Enfer. Puis quand 
ils y parviendront, ses portes s’ouvriront et 
ses gardiens leur diront : « Des messagers 
[choisis] parmi vous ne vous sont-ils pas 
venus, vous récitant les versets de votre 
Seigneur et vous avertissant de la rencontre 
de votre jour que voici?» Ils diront: «Si», 
mais le décret du châtiment s’est avéré juste 
contre les mécréants. [1] 

72. «Entrez, [leur] dira-t-on, par les por¬ 
tes de l’Enfer, pour y demeurer éternelle¬ 
ment». Qu’il est mauvais le lieu de séjour 
des orgueilleux ! 

73. Et ceux qui avaient craint leur Sei¬ 
gneur seront conduits par groupes au Para¬ 
dis. Puis, quand ils y parviendront et que ses 
portes s’ouvriront, ses gardiens leur diront : 
«Salamoun alaïkoum (Salut à vous)! Vous 
avez été bons : entrez donc, pour y demeurer 
éternellement». 

74. Et ils diront : « Louange à Allah qui 
nous a tenu Sa promesse et nous a fait 
hériter la terre ! Nous allons nous installer 
dans le Paradis là où nous voulons». Que la 
récompense de ceux qui font le bien est 
excellente ! 









r-l' 
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=Houraïra, quarante jours?". Je refusai de répondre. Ils demandèrent: "Quarante ans?". Je 
refusai de répondre. Ils demandèrent: "Quarante mois?" Je refusai de répondre et j’ajoutai : 
"Tout le corps humain se décomposera excepté l’os du coccyx. C’est à partir de cet os que le 
corps sera reconstitué". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 48Î4). 
hl Voir note sourate 3 (la famille d'îmràn) : verset 85. 
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75. Et tu verras les anges faisant cercle 
autour du Trône [d’Allah], célébrant les 
louanges de leur Seigneur et Le glorifiant. 
Et il sera jugé entre eux (toutes les créatu¬ 
res) en toute équité, et l’on dira : « Louange 
à Allah, Seigneur de Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah)». 



Sourate 40 GHÂFIR (Le Pardonneur) 





Ait nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 





üi 



1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qouran et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. La révélation du livre vient d’Allah, le 
Tout Puissant, l’Omniscient. 

3. Le Pardonneur des péchés, PAccueil- 
lant au repentir, le Dur en punition, le 
Détenteur des faveurs. La ilâha illâ houwa 
(Pas de divinité digne d’adoration à part 
Lui) et vers Lui est la destination. 

4. Seuls ceux qui ont mécru discutent les 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne¬ 
ments, révélations...) d’Allah. Que leurs acti¬ 
vités dans le pays ne te trompent pas. 

5. Avant eux, le peuple de Noûh a traité 
[Son Messager] de menteur, et les coalisés 
après eux [ont fait de même]. Chaque com¬ 
munauté a conçu le dessein de s’emparer de 
Son Messager. Et ils ont discuté de faux 
arguments pour rejeter la vérité. Alors Je les 
ai saisis. Et quelle punition fut la Mienne ! 

6. Ainsi s’avéra juste la Parole de ton 
Seigneur contre ceux qui ont mécru : « Ils 
seront les gens du feu». [1] 
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^ Voir note sourate S (la famille d’imrân) : verset 85. 







Sourate 40. Ghâfîr 


24 ème Partie 


652 


U 






7. Ceux (les anges) qui portent le Trône 
et ceux qui l’entourent célèbrent les louan¬ 
ges de leur Seigneur, croient en Lui et 
implorent le pardon pour ceux qui croient : 
«Seigneur! Tu étends sur toute chose Ta 
miséricorde et Ta science. Pardonne donc à 
ceux qui se repentent et suivent Ton chemin 
et protège-les du châtiment de l’Enfer. 

8. Seigneur ! Fais-les entrer aux jardins 
d’Eden que Tu leur as promis, ainsi qu’aux 
vertueux parmi leurs ancêtres, leurs épouses 
et leurs descendants, car c’est Toi le Tout 
Puissant, le Sage. 

9. Et préserve-les [du châtiment] des 
mauvaises actions. Quiconque Tu préserves 
[du châtiment] des mauvaises actions ce 
jour-là, Tu lui feras miséricorde». Et c’est là 
l’énorme succès. 

10. A ceux qui n’auront pas cru on pro¬ 
clamera : « L’aversion d’Allah [envers vous] 
est plus grande que votre aversion envers 
vous-mêmes, lorsque vous étiez appelés à la 
foi et que vous persistiez dans la mécréan¬ 
ce». 

11. Ils diront: «Notre Seigneur, Tu nous 
as fais mourir deux fois, et redonné la vie 
deux fois : nous reconnaissons donc nos 
péchés. Y a-t-il un moyen d’en sortir ? » 
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12. « ...Il en est ainsi car lorsqu’Allah était 
invoqué Seul (sans associé), vous ne croyiez 
pas ; et si on Lui donnait des associés, alors 
vous croyiez. Le jugement appartient à Al¬ 
lah, le Très-Haut, le Très Grand . 








[1] Abdoullah - qu’Allah l’agrée - a dit : "Le Prophète a dit un mot et j’en ai dit un autre. 
Le Prophète ^ a dit : « Quiconque meurt alors qu’il invoque (adore) encore un égal à Allah, 
entrera au Feu». [Moi] (Abdoullah), j’ai dit: "Quiconque meurt alors qu’il n’invoque (adore) 
aucun égal à Allah, entrera au Paradis". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4497). 






Sourate 40. Ghâfir 


24 ème Partie 


653 


Tt 




13. C’est Lui qui vous fait voir Ses Ayât 
(signes, preuves, évidences) et fait descendre 
du ciel, pour vous, une subsistance. Seul se 
rappelle celui qui revient [à Allah]. 



14. Invoquez (adorez) Allah donc, en Lui 
vouant un culte exclusif, quelque répulsion 
qu’en aient les mécréants. 

15. Il est Celui qui est élevé aux degrés 
les plus hauts, Possesseur du Trône, Il en¬ 
voie par Son ordre l’Esprit sur celui qu’il 
veut parmi Ses serviteurs, afin que celui-ci 
avertisse du Jour de la Rencontre (le Jour 
de la Résurrection), 

16. le jour où ils comparaîtront sans que 
rien en eux ne soit caché à Allah. A qui 
appartient la royauté, aujourd’hui ? A Allah, 
l’Unique, le Dominateur. 

17. Ce jour-là, chaque âme sera rétribuée 
selon ce qu’elle aura acquis. Ce jour-là, pas 
d’injustice, car Allah est prompt dans [Ses] 
comptes. 

18. Avertis-les [ô Mouhammad ^] du 
jour qui approche, quand les coeurs remon¬ 
teront aux gorges, terrifiés (ou angoissés). 
Les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) n’au¬ 
ront ni ami zélé, ni intercesseur écouté. 

19. Il (Allah) connaît la trahison des 
yeux, tout comme ce que les poitrines ca¬ 
chent. 

20. Et Allah juge en toute équité, tandis 
que ceux qu’ils invoquent en dehors de Lui 
ne jugent rien. En vérité c’est Allah qui est 
l’Audient, le Clairvoyant. 
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21. Ne parcourent-ils pas la terre, pour 
voir ce qu’il est advenu de ceux qui ont vécu 
avant eux? Ils étaient [pourtant] plus forts 
qu’eux et ont laissé sur terre bien plus de 
vestiges. Allah les saisit pour leurs péchés et 
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ils n’eurent point de protecteur contre Allah. 


22. Ce fut ainsi, parce que leurs messa¬ 
gers leur avaient apporté les preuves, mais 
ils se montrèrent mécréants. Allah donc les 
saisit, car II est Fort et Redoutable dans Son 
châtiment. 

23. Nous envoyâmes effectivement Moû- 
sâ avec Nos Ayàt (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...) et une 
preuve évidente, 

24. vers Fir’awn, Hâmân et Qâroûn. Mais 
ils dirent : « Magicien ! Grand menteur ! » 

25. Puis, quand il leur eut apporté la 
vérité venant de Nous ils dirent: «Tuez les 
fils de ceux qui ont cru avec lui, et laissez 
leurs femmes». Et les ruses des mécréants 
ne vont qu’en pure perte. 

26. Et Fir’awn dit: «Laissez-moi tuer 
Moû-sâ. Et qu’il appelle son Seigneur 1 Je 
crains qu’il ne change votre religion ou qu’il 
ne fasse apparaître la corruption sur terre». 
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27. Moû-sâ [lui] dit : « Je cherche auprès 
de mon Seigneur et le vôtre, protection 
contre tout Moutakabbir (orgueilleux) qui ne 
croit pas au Jour des Comptes». 

28. Et un homme croyant de la famille de 
Fir’awn, qui dissimulait sa foi, dit: «Tuez- 
vous un homme parce qu’il dit: «Mon 
Seigneur est Allah ? » Alors qu’il est venu à 
vous avec les preuves évidentes de la part de 
votre Seigneur. S’il est menteur, son men¬ 
songe sera à son détriment; tandis que s’il 
est véridique, alors une partie de ce dont il 
vous menace tombera sur vous». Certes, 
Allah ne guide pas celui qui est Mousrif 
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(outrancier, polythéiste, criminel, oppres¬ 
seur) et Kazzâb (imposteur, grand menteur) ! 

29. «O mon peuple, triomphant sur la 
terre, vous avez la royauté aujourd’hui. Mais 
qui nous secourra de la rigueur d’Allah si elle 
nous vient?» Fir’awn dit: «Je ne vous indi¬ 
que que ce que je considère [comme] bon. Je 
ne vous guide qu’au sentier de la droiture». 

30. Et celui qui était croyant dit : « O 
mon peuple, je crains pour vous un jour 
semblable à celui des coalisés. 

31. Un sort semblable à celui du peuple 
de Noûh, des ‘Ad et des Samoûd, et de ceux 
[qui vécurent] après eux». Allah ne veut 
[faire subir] aucune injustice aux serviteurs. 

32. «O mon peuple, je crains pour vous 
le Jour de l’Appel Mutuel. 

33. Le jour où vous tournerez le dos en 
déroute, sans qu’il y ait de protecteur pour 
vous contre Allah». Et quiconque Allah 
égare, n’a point de guide. 

34. «Certes, Yoû-souf vous est venu aupa¬ 
ravant avec les preuves évidentes, mais vous 
n’avez jamais cessé d’avoir des doutes sur ce 
qu’il vous avait apporté. Mais lorsqu’il mou¬ 
rut, vous dites alors: «Allah n’enverra plus 
jamais de messager après lui». Ainsi Allah 
égare-t-Il celui qui est Mousrif (outrancier, 
polythéiste, criminel, oppresseur) et celui qui 
est Mourtâb (qui doute, qui est sceptique). 

35. Ceux qui discutent les Ayât (preuves, 
évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) d’Allah sans qu’aucune preuve ne 
leur soit venue, [leur action] est grandement 
haïssable auprès d’Allah et auprès de ceux 
qui croient. Ainsi Allah scelle-t-Il le cœur de 
tout orgueilleux tyran. 

_ _ A 

36. Et Fir’awn dit : « O Hâmân, bâtis-moi 
une tour : peut-être atteindrai-je les voies, 
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37. les voies des deux, et apercevrai-je le 
Dieu de Moû-sâ ; mais je pense que celui-ci 
est menteur». Ainsi la mauvaise action de 
Fir’awn lui parut enjolivée ; et il fut détour¬ 
né du droit chemin ; et le stratagème de 
Fir’awn n’est voué qu’à la destruction 

38. Et celui qui avait cru dit : « O mon 
peuple, suivez-moi. Je vous guiderai au sen¬ 
tier de la droiture. 

39. Ô mon peuple, cette vie n’est que 
jouissance temporaire, alors que l’au-delà est 
vraiment la demeure de la stabilité. 

40. Quiconque fait une mauvaise action 
ne sera rétribué que par son pareil ; et 
quiconque, mâle ou femelle, fait une bonne 
action tout en étant croyant, alors ceux-là 
entreront au Paradis pour y recevoir leur 
subsistance sans compter. 

41. Ô mon peuple, pourquoi est-ce que je 
vous appelle au salut, alors que vous m’ap¬ 
pelez au Feu ? 

42. Vous m’invitez à nier Allah et à Lui 
donner des associés dont je n’ai aucun 
savoir, alors que je vous appelle au Tout 
Puissant, au Grand Pardonneur. 

43. Nul doute que ce à quoi vous m’appe¬ 
lez ne peut exaucer une invocation ni ici-bas 
ni dans l’au-delà. C’est vers Allah qu’est 
notre retour, et les Mousrifoûn (extravagants, 
polythéistes, pécheurs, transgresseurs, ou- 
tranciers...) sont les gens du Feu. 

44. Bientôt vous vous rappellerez ce que je 
vous dis ; et je confie mon sort à Allah. Allah 
est certes, Clairvoyant sur les serviteurs». 

45. Allah donc le protégea des méfaits de 
leurs ruses, alors que le pire châtiment cerna 
les gens de Fir’awn : 

46. le Feu, auquel ils sont exposés matin 
et soir. Et le jour où l’Heure arrivera [il sera 
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dit] : « Faites entrer les gens de Fir’awn au 
plus dur du châtiment». 

47. Et quand ils se disputeront dans le 
Feu, les faibles diront à ceux qui s’enflaient 
d’orgueil: «Nous vous avions suivis: pour¬ 
riez-vous nous préserver d’une partie du 
feu ? » 


48. Et ceux qui s’enflaient d’orgueil di¬ 
ront : « En vérité, nous y voilà tous ». Allah a 
déjà rendu Son jugement entre les servi¬ 
teurs. 

49. Et ceux qui seront dans le Feu diront 
aux gardiens de l’Enfer : « Priez votre Sei¬ 
gneur de nous alléger un jour de [notre] 
supplice». 

50. Ils diront : « Vos messagers, ne vous 
apportaient-ils pas les preuves évidentes ? » 
Ils diront : « Si ! » Ils (les gardiens) diront : 
«Eh bien, priez!» Et l’invocation des mé¬ 
créants n’est qu’aberration. 

51. Nous secourrons, certes, Nos messagers, 
et ceux qui croient, dans la vie présente tout 
comme le jour où les témoins (les anges 
gardiens) se dresseront (le Jour du Jugement), 

52. le jour où leur excuse ne sera pas 
utile aux Zhâlimoûn (injustes, polythéistes), 
tandis qu’il y aura pour eux la malédiction et 
la pire demeure. 

53. En effet, Nous avons apporté à Moû- 
sâ la guidée, et fait hériter aux enfants 
d’Israël, le Livre, 

54. une guidée et un rappel aux gens 
doués d’intelligence. 

55. Endure donc [ô Mouhammad ÿg], car 
la promesse d’Allah est vérité, implore le 
pardon pour ton péché [1] et célèbre la gloire 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 106. 
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et la louange de ton Seigneur, soir et matin. 



56. Ceux qui discutent sur les versets 
d’Allah sans qu’aucune preuve ne leur soit 
venue, n’ont dans leurs poitrines qu’or- 
gueil.^ Ils n’atteindront pas leur but. Im¬ 
plore donc la protection d’Allah, car c’est 
Lui l’Audient, le Clairvoyant. 

57. La création des deux et de la terre 
est quelque chose de plus grand que la 
création des gens. Mais la plupart des gens 
ne savent pas. 



58. L’aveugle et le voyant ne sont pas 
égaux, et ceux qui croient et accomplissent 
les bonnes œuvres ne peuvent être comparés 
à celui qui fait le mal. C’est rare que vous 
vous rappeliez ! 

59. En vérité, l’Heure va arriver : pas de 
doute là-dessus ; mais la plupart des gens n’y 
croient pas. 

60. Et votre Seigneur a dit : « Appelez- 
Moi, Je vous répondrai. Ceux qui, par or¬ 
gueil, se refusent à M’adorer entreront bien¬ 
tôt dans l’Enfer, humiliés». 
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61. Allah est celui qui vous a assigné la 
nuit pour que vous vous y reposiez, et le 
jour pour y voir clair. Allah est le Pour¬ 
voyeur de grâce aux hommes, mais la plu¬ 
part des gens ne sont pas reconnaissants. 

62. Tel est votre Seigneur, Créateur de 
toute chose. Là ilâha illâ houwa (Pas de 
divinité digne d’adoration à part Lui). Com¬ 
ment se fait-il que vous vous détourniez [du 
chemin droit] ? 

63. Ainsi ceux qui nient lesAyât (preuves, 




^ Voir note sourate 3 (la famille d'Imrân) : verset 85. 
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évidences, versets, enseignements, révéla¬ 
tions...) d’Allah se détourent-ils [du chemin 
droit]. 

64. C’est Allah qui vous a assigné la terre 
comme demeure stable et le ciel comme toit 
et vous a donné votre forme - et quelle belle 
forme II vous a donnée ! - et II vous a 
nourris de bonnes choses. Tel est Allah, 
votre Seigneur; gloire à Allah, Seigneur de 

A 

Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ! 

65. C’est Lui le Vivant. Lâ ilâha illâ 
houwa (Pas de divinité digne d’adoration à 
part Lui). Appelez-Le donc, en Lui vouant 
un culte exclusif. Louange à Allah, Seigneur 
de l’univers ! 

66. Dis : « Il m’a été interdit, une fois que 
les preuves me sont venues de mon Sei¬ 
gneur, d’adorer ceux que vous invoquez en 
dehors d’Allah, et il m’a été ordonné de me 
soumettre au Seigneur de 'Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah». 

67. C’est Lui qui vous a créés de terre, 
puis d’une goutte de sperme, puis d’une 
adhérence, puis II vous fait sortir petit en¬ 
fant pour qu’ensuite vous atteigniez votre 
maturité et qu’ensuite vous deveniez vieux - 
certains parmi vous meurent plus tôt - et 
pour que vous atteigniez un terme fixé, afin 
que vous raisonniez.^ 

68. C’est Lui qui donne la vie et donne la 
mort. Puis quand II décide une affaire, Il n’a 
qu’à dire : «Sois ! », et elle est. 

69. N’as-tu pas vu comment ceux qui 
discutent sur les Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) d’Allah 
se laissent détourner [de la vérité] ? 

70. Ceux qui traitent de mensonge le Livre 
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^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 5. 
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(le Qour’ân) et ce avec quoi Nous avons 
envoyé Nos messagers ; ils sauront bientôt, 

71. quand, des carcans à leurs cous et 
avec des chaînes, ils seront traînés^ 

72. dans l’eau bouillante ; et qu’ensuite ils 
brûleront dans le Feu.^ 

73. Puis on leur dira : « Où sont ceux que 
vous associez^ 

74. à Allah ? » « Ils se sont écartés de 
nous, diront-ils. Ou plutôt, nous n’invo¬ 
quions rien, auparavant». Ainsi Allah égare- 
t-Il les mécréants.^ 
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75. Voilà le prix de votre exultation sur 
terre, sans raison, ainsi que de votre joie 
immodérée. 

76. Franchissez les portes de l’Enfer pour 
y demeurer éternellement. Qu’il est mauvais 
le lieu de séjour des orgueilleux ! 

77. Endure donc [ô Mouhammad Ig]. La 
promesse d’Allah est vraie. Que Nous te 
montrions une partie de ce dont Nous les 
menaçons ou que Nous te fassions mourir 
[avant cela]... c’est vers Nous qu’ils seront 
ramenés. 

78. Certes, Nous avons envoyé avant toi 
des messagers. Il en est dont Nous t’avons 
raconté l’histoire ; et il en est dont Nous ne 
t’avons pas raconté l’histoire.^ Et il n’ap¬ 
partient pas à un messager d’apporter un 
signe (ou verset) si ce n’est avec la permis¬ 
sion d’Allah. Lorsque le commandement 
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^ Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 97. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 135. 

^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

Il y a eu beaucoup de prophètes et de messagers d’Allah. Environ vingt-cinq d’entre eux 
sont mentionnés dans le Qour’ân ; cinq sont qualifiés de doués de fermeté : ce sont : 
Mouhammad #§ , Noûh, Ibrâhîm, Moû-sâ et ‘î-sâ fils de Mar-yam ptïLJi 
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d’Allah viendra, tout sera décidé en toute 
justice ; et ceux qui profèrent des mensonges 
sont alors les perdants. 

79. C’est Allah qui vous a fait les bestiaux 
pour que vous en montiez et que vous en 
mangiez, 

80. et vous y avez des profits et afin que 
vous atteigniez sur eux une chose nécessaire 
qui vous tenait à cœur. C’est sur eux et sur 
les vaisseaux que vous êtes transportés. 

81. Et II vous montre Ses Ayât (signes, 
preuves, merveilles). Quelles Ayât d’Allah 
niez-vous donc ? 

82. Ne parcourent-ils donc pas la terre 
pour voir ce qu’il est advenu de ceux qui 
étaient avant eux ? Ils étaient [pourtant] plus 
nombreux qu’eux et bien plus puissants et ils 
[avaient laissé] sur terre beaucoup plus de 
vestiges. Mais ce qu’ils ont acquis ne leur a 
servi à rien. 

83. Lorsque leurs messagers leur appor¬ 
taient les preuves évidentes, ils exultaient 
des connaissances qu’ils avaient. Et ce dont 
ils se moquaient les enveloppa. 

84. Puis, quand ils virent Notre rigueur ils 
dirent: «Nous croyons en Allah Seul, et 
nous renions ce que nous Lui donnions 
comme associés». 

85. Mais leur croyance, au moment où ils 
eurent constaté Notre rigueur, ne leur pro¬ 
fita point. Telle est la règle d’Allah envers 
Ses serviteurs dans le passé. Et c’est là que 
les mécréants se trouvèrent perdants. 
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Sourate 41 FOUÇÇILAT 
(Les Versets Détaillés) 



i V 
t ^ 



Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 




1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour'ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. [C’est] une Révélation descendue de la 
part [d’Allah] le Tout Miséricordieux, le 
Très Miséricordieux. 

3. Un Livre dont les versets sont détaillés 
(et clairement exposés), un Qoufàn (lecture) 
arabe pour des gens qui savent, 

4. annonciateur [d’une bonne nouvelle] et 
avertisseur. Mais la plupart d’entre eux se 
détournent ; c’est qu’ils n’entendent pas. 

5. Et ils diront : « Nos coeurs sont voilés 
contre ce à quoi tu nous appelles, nos 
oreilles sont sourdes. Et entre nous et toi, il 
y a une cloison. Agis donc de ton côté, nous 
agissons du nôtre». 

6. Dis [ô Mouhammad «S|] : «Je ne suis 
qu’un homme comme vous. Il m’a été révélé 
que votre Dieu est un Dieu unique (Allah). 
Cherchez le droit chemin vers Lui et implo¬ 
rez Son pardon». Et malheur aux Mouchri- 
kîn (les idolâtres, les polythéistes, les 
mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, les 
païens) 

7. qui n’acquittent pas la Zakât et ne 
croient pas en l’au-delà ! 

8. Ceux qui croient et accomplissent de 
bonnes œuvres auront une énorme récom¬ 
pense jamais interrompue. 

9. Dis: «Renierez-vous [vraiment l’exi¬ 
stence] de Celui qui a créé la terre en deux 
jours, et Lui donnerez-vous des égaux? Tel 
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est le Seigneur de Alamîn (hommes, Djinns 
et tout ce qui existe autre qu’Allah). 

10. C’est Lui qui a fermement fixé des 
montagnes au-dessus d’elle, l’a bénie, et lui 
assigna ses ressources alimentaires en quatre 
jours d’égale durée. [Telle est la réponse] à 
ceux qui t’interrogent. 

11. Il S’est ensuite adressé au ciel qui 
était alors fumée et lui dit, ainsi qu’à la 
terre : «Venez tous deux, bon gré, mal gré». 
Tous deux dirent: «Nous venons obéis¬ 
sants». 

12. Il décréta d’en faire sept deux en 
deux jours et révéla à chaque ciel sa fonc¬ 
tion. Et Nous avons décoré le ciel le plus 
proche de lampes (étoiles)^ et l’avons pro¬ 
tégé. Tel est l’Ordre établi par le Tout 
Puissant, l’Omniscient. 

13. S’ils s’en détournent, alors dis-leur : 
«Je vous ai avertis d’une Çâ-iqah (foudre) 
semblable à celle qui frappa les ‘Âd et les 
Samoûd». 

14. Quand les messagers leur étaient ve¬ 
nus, de devant eux et par derrière [leur 
disant]: «N’adorez qu’Allah», ils dirent: 
«Si notre Seigneur avait voulu, Il aurait 
certainement fait descendre des anges. Nous 
ne croyons donc pas [au message] avec 
lequel vous avez été envoyés». 

15. Quant aux ‘Âd, ils s’enflèrent d’or¬ 
gueil sur terre injustement, et dirent : « Qui 
est plus fort que nous ? » Quoi ! N’ont-ils pas 
vu qu’en vérité Allah qui les a créés est plus 
fort qu’eux ? Et ils reniaient Nos Ayât (pre¬ 
uves, évidences, versets, enseignements, révé¬ 
lations...). 

16. Nous déchaînâmes alors contre eux un 
vent violent et glacial en des jours néfastes, 
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^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 97. 





Sourate 41. Fouççilat 24 eme Partie 


664 


rt 


t > â 




afin de leur faire goûter le châtiment de 
l’ignominie dans la vie présente. Le châti¬ 
ment de l’au-delà cependant est plus ignomi¬ 
nieux encore, et ils ne seront pas secourus. 

17. Et quant aux Samoûd, Nous les guidâ¬ 
mes ; mais ils ont préféré l’aveuglement à la 
guidée. C’est alors qu’ils furent saisis par la 
Câ-iqah (la foudre) du supplice le plus 
humiliant pour ce qu’ils avaient acquis. 

18. Et Nous sauvâmes ceux qui croyaient 
et craignaient Allah. 

19. Et le jour où les ennemis d’Allah 
seront rassemblés en masse vers le Feu... 
Puis on les poussera [dans sa direction]. 

20. Alors, quand ils y seront, leur ouïe, 
leurs yeux et leurs peaux témoigneront 
contre eux de ce qu’ils œuvraient. 

21. Ils diront à leurs peaux : « Pourquoi 
avez-vous témoigné contre nous ? » Elles 
diront : « C’est Allah qui nous a fait parler, 
Lui qui fait parler toute chose. C’est Lui qui 
vous a créés une première fois et c’est vers 
Lui que vous serez retournés». 

22. Vous ne pouvez vous cacher au point 
que ni votre ouïe, ni vos yeux et ni vos peaux 
ne puissent témoigner contre vous. Mais 
vous pensiez qu’Allah ne savait pas beau¬ 
coup de ce que vous faisiez. 

23. Et c’est cette pensée que vous avez 
eue de votre Seigneur, [pensée] qui vous a 
ruinés, de sorte que vous êtes devenus du 
nombre des perdants. 

24. S’ils endurent, le Feu sera leur lieu de 
séjour; et s’ils cherchent à s’excuser, ils ne 
seront pas excusés. 

25. Et Nous leur avons destiné des com¬ 
pagnons inséparables (des démons) qui leur 
ont enjolivé ce qui était devant et derrière 
eux. Et le décret s’est avéré juste contre eux, 
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comme contre les autres communautés de 
Djinns et d’hommes qui ont vécu avant eux. 
Ils sont certes perdants ! 

26. Et ceux qui avaient mécru dirent : 
«Ne prêtez pas l’oreille à ce Qour’ân , et 
faites du chahut [pendant sa récitation] afin 
d’avoir le dessus». 

27. Nous ferons certes, goûter à ceux qui 
ne croient pas un dur châtiment, et les 
rétribuerons certes [d’une punition] pire que 
ce [que méritent] leurs méfaits. 

28. Ainsi, la rétribution des ennemis d’Al¬ 
lah sera le Feu où ils auront une demeure 
éternelle, comme punition pour avoir nié 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...). 

29. Et les mécréants diront : « Seigneur, 
fais-nous voir ceux des Djinns et des hu¬ 
mains qui nous ont égarés, afin que nous les 
placions tous sous nos pieds, pour qu’ils 
soient parmi les plus bas». 

30. Ceux qui disent : «Notre Seigneur est 
Allah», et qui se tiennent dans le droit 
chemin,les anges descendent sur eux. 
« N’ayez pas peur et ne soyez pas affligés ; 
mais ayez la bonne nouvelle du Paradis qui 
vous était promis. 

31. Nous sommes vos protecteurs dans la 
vie présente et dans l’au-delà ; et vous y 
aurez ce que vos âmes désireront et ce que 
vous réclamerez, 
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32. un lieu d’accueil de la part d’un Très 
Grand Pardonneur, d’un Très Miséricor¬ 
dieux». 


[1] En arabe: Istaqâma veut dire se tenir ferme sur une voie. Ceci implique que ceux 
mentionnés ici ont suivi fermement la religion du pur monothéisme islamique, ont cru en 
l’Unicité d’Allah, n’ont rien adoré en dehors de Lui, ont accompli autant que possible ce qui 
est ordonné par Allah comme bonnes actions et se sont retenus de tout ce qui est interdit par 
Allah comme péchés et mauvaises actions. 
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33. Et qui profère plus belles paroles que 
celui qui appelle à Allah, fait bonne oeuvre 
et dit: «Je suis du nombre des Musul¬ 
mans ? » 

34. La bonne action et la mauvaise ne 
sont pas pareilles. Repousse [le mal] par ce 
qui est meilleur (sois patient au moment de 
la colère et pardonne à celui qui se compor¬ 
te mal envers toi) [1] et voilà que celui avec 
qui tu avais une animosité devient tel un 
ami chaleureux. 

35. Mais [ce privilège] n’est donné qu’à 
ceux qui endurent et il n’est donné qu’au 
possesseur d’une grâce infinie. 

36. Et si jamais Chaythân (le diable) t’in¬ 
cite [à agir autrement], alors cherche refuge 
auprès d’Allah; c’est Lui, vraiment l’Au- 
dient, l’Omniscient. 

37. Parmi Ses merveilles, sont la nuit et 
le jour, le soleil et la lune : ne vous proster¬ 
nez ni devant le soleil, ni devant la lune, 
mais prosternez-vous devant Allah qui les a 
créés, si c’est Lui que vous adorez. 

38. Mais s’ils s’enflent d’orgueil... [2] ceux 
qui sont auprès de ton Seigneur (les anges) 
Le glorifient, nuit et jour, sans jamais se 
lasser! [Celui qui lit le Qour’ân en arabe 
doit se prosterner ici]. 

39. Et parmi Ses merveilles est que tu 
vois la terre humiliée (toute nue). Puis 
aussitôt que Nous faisons descendre l’eau 
sur elle, elle se soulève et augmente [de 
volume]. Celui qui lui redonne la vie est 
certes Celui qui fera revivre les morts, car II 
est Omnipotent. 
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[1] Voir note sourate 3 (la famille d'Imrân) : verset 134. 
Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 
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40. Ceux qui dénaturent le sens de Nos 
versets (le Qour’ân ) ne Nous échappent pas. 
Celui qui sera jeté au Feu sera-t-il meilleur 
que celui qui viendra en toute sécurité le 
Jour de la Résurrection ? Faites ce que vous 
voulez car II est Clairvoyant sur tout ce que 
vous faites.^ 

41. Ceux qui ne croient pas au Rappel (le 
Qour’ân ) quand il leur parvient... alors que 
c’est un Livre puissant (inattaquable) : 

42. le faux ne l’atteint [d’aucune part], ni 
par devant ni par derrière : c’est une révéla¬ 
tion émanant d’un Sage, Digne de louange. 

43. Il ne t’est dit [ô Mouhammad #|] que 
ce qui a été dit aux messagers avant toi. Ton 
Seigneur est certes, Détenteur du pardon et 
Détenteur également d’une punition doulou¬ 
reuse.^ 

44. Si Nous en avions fait un Qour’ân en 
une langue autre que l’arabe, ils auraient 
dit : « Pourquoi ses versets n’ont-ils pas été 
exposés clairement? Quoi? Un [Qour’ân] 
non-arabe et [un messager] arabe ? » Dis : 
«Pour ceux qui croient, il est une guidée et 
une guérison». Quant à ceux qui ne croient 
pas, il est une surdité dans leurs oreilles et 
ils sont frappés aveuglement en ce qui le 
concerne ; ceux-là sont appelés d’un endroit 
lointain. 

45. Nous avons effectivement donné à 
Moû-sâ le Livre. Puis, il y eut controverse 
là-dessus. Et si ce n’était une parole préala¬ 
ble de ton Seigneur, on aurait certainement 
tranché entre eux. Ils sont vraiment, à son 
sujet, dans un doute troublant. 

46. Quiconque fait une bonne œuvre, 
c’est pour son bien. Et quiconque fait le 
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^ Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 97. 
^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 






Sourate 41. Fouççilat 


24 ème Partie 


668 


U 


i\ 




mal, il le fait à ses dépens. Ton Seigneur, ||p) £j 

cependant, n’est point injuste envers les 

serviteurs.^ 


^ A) Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 

B) Voir note sourate 3 (la famille d’fmrân) : verset 85. 

C) Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « L’exemple des 
Musulmans, des Juifs et des Chrétiens est comme l’exemple d’un homme qui a employé des 
laboureurs pour travailler pour lui du matin au soir pour des salaires spécifiques. Ils 
travaillèrent jusqu’à midi puis ils dirent : "Nous ne voulons pas de ton salaire que tu as fixé 
pour nous et nous acceptons que tout ce que nous avons fait soit annulé". L’homme leur dit : 
"Ne quittez pas le travail, mais achevez ce qui reste et prenez vos salaires en intégralité". Mais 
ils refusèrent et quittèrent (comme les Juifs qui refusèrent de croire au Message de ‘I-sâ - que 
la paix soit sur lui -). L’homme employa un autre groupe après eux en leur disant : "Achevez 
le reste de la journée et je vous donnerai les salaires que j’avais fixés pour le premier groupe". 
Ainsi ils travaillèrent jusqu’au moment de la prière de Açr. Ils dirent : "Le travail que nous 
avons accompli pour toi est nul et garde ton salaire que tu as fixé pour nous". L’homme leur 
dit : "Achevez le reste du travail puisqu’il ne reste qu’une petite partie de la journée". Mais ils 
refusèrent (comme les Chrétiens qui refusèrent de croire au Message de Mouhammad ^g). Il 
employa ensuite un autre groupe pour travailler le reste de la journée. Ils travaillèrent ainsi 
jusqu’au coucher du soleil et reçurent les salaires des deux groupes précédents. Tel est 
l’exemple de ces gens (les Musulmans) avec cette lumière (le pur monothéisme islamique, le 
Qour'ân, la Sounnah et la guidée que le Prophète #§ apporta et qu’ils ont acceptée 
volontairement».* (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2271). 

*Les juifs refusèrent de croire au Message de ‘î-sâ, par conséquent toute leur œuvre fut 
annulée. De même, les chrétiens refusèrent d’accepter le Message de Mouhammad gjH et leur 
œuvre fut annulée aussi. De telles gens ne furent pas récompensés, parce qu’ils refusèrent 
d’adopter la vraie Foi pour le reste de leurs vies et moururent mécréants. Ils auraient dû 
croire au message le plus récent. C’est donc leur persistance à garder leur ancienne religion 
qui les priva de la récompense qu’ils auraient pu avoir pour leurs bonnes actions précédentes 
accomplies avant l’avènement de la nouvelle religion. D’autre part, les Musulmans acceptèrent 
et crurent aux trois messages et méritent une pleine récompense pour leur engagement total à 
Allah. (Alqastalâni). 
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47. A Lui revient la connaissance de 
l’Heure. 111 Aucun fruit ne sort de son enve¬ 
loppe, aucune femelle ne conçoit ni ne met 
bas sans qu’il n’en ait connaissance. Et le 
jour où II les appellera : « Où sont Mes 
associés?», ils diront: «Nous Te déclarons 
qu’il n’y a point de témoin parmi nous » ! 
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48. Et ce qu’auparavant ils invoquaient 
les délaissera ; et ils réaliseront qu’ils n’ont 
point d’échappatoire. [21 

49. L’homme ne se lasse pas d’implorer 
le bien. Si le mal le touche, le voilà désespé¬ 
ré, désemparé. 

50. Et si Nous lui faisons goûter une 
miséricorde de Notre part, après qu’une dé¬ 
tresse l’ait touché, il dit certainement: «Cela 
m’est dû ! Et je ne pense pas que l’Heure se 
lèvera [un jour]. Et si je suis ramené vers 
mon Seigneur, je trouverai, près de Lui, la 
plus belle part». Nous informerons ceux qui 
ont mécru de ce qu’ils ont fait et Nous leur 
ferons sûrement goûter à un dur châtiment. 

51. Quand Nous comblons de bienfaits 
l’homme, il s’esquive et s’éloigne. Et quand 
un malheur le touche, il se livre alors à une 
longue prière. 

52. Dis : «Voyez-vous? Si ceci (le 
Qour’âri) émane d’Allah et qu’ensuite vous 
le reniez ; qui se trouvera plus égaré que 
celui qui s’éloigne dans la dissidence ? » 
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53. Nous leur montrerons Nos signes dans 
l’univers et en eux-mêmes, jusqu’à ce qu’il 
leur devienne évident que c’est cela (le 
Qour’ân), la vérité. Ne suffit-il pas que ton 
Seigneur soit témoin de toute-chose ? 
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^ Voir note sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 187. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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54. Ils sont dans le doute, n’est-ce pas, au 
sujet de la rencontre de leur Seigneur (la 
Résurrection après la mort et leur retour à 
Allah leur Seigneur) ? C’est Lui certes qui 
embrasse toute chose (par Sa science et Sa 
puissance). 

~ Sourate 42 ACH-CHOÛRÂ 
(La Consultation) 


Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux . 

1. Hâ, Mîm. 

2. Aîn, Sîn, Qâf. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

3. C’est ainsi qu’Allah, le Tout Puissant, 
le Sage, te fait [ô Mouhammad £g] des 
révélations, comme à ceux qui ont vécu 
avant toi.^ 

4. A Lui appartiennent ce qui est dans les 
deux et ce qui est sur la terre. Et II est le 
Sublime, le Très Grand. 

5. Peu s’en faut que les cieux ne se 
fendent depuis leur faîte quand les anges 
glorifient leur Seigneur, célèbrent Ses louan¬ 
ges et implorent le pardon pour ceux qui 
sont sur la terre. Allah est certes le Pardon- 
neur, le Très Miséricordieux. 

6. Et quant à ceux qui prennent des 
Awliyâ (défenseurs, alliés, protecteurs) en 
dehors de Lui, Allah veille à ce qu’ils font. 
Et tu n’es pas pour eux un Wakîl (garant). 

7. Et c’est ainsi que Nous t’avons révélé 
un Qour’ân arabe, afin que tu avertisses la 
Mère des cités (la Mecque) et ses alentours 
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W Voir «ote sourate 4 (les femmes) : verset 163. 
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et que tu avertisses du Jour du Rassemble¬ 
ment - sur lequel il n’y a pas de doute - Un 
groupe au Paradis et un groupe dans la 
fournaise ardente. ^ 

8. Et si Allah avait voulu, Il en aurait fait 
une seule communauté. Mais il fait entrer 
qui II veut dans Sa miséricorde. Et les 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) n’auront 
ni maître, ni secoureur. 

9. Ont-ils pris des Awliyâ (défenseurs, 
alliés, protecteurs, maîtres) en dehors de 
Lui ? C’est Allah qui est le Seul Wali (Maî¬ 
tre) et c’est Lui qui redonne la vie aux 
morts ; et c’est Lui qui est Omnipotent. 

10. Sur toutes vos divergences, le juge¬ 
ment appartient à Allah. Tel est Allah mon 
Seigneur ; en Lui je place ma confiance et 
c’est à Lui que je retourne [repentant]. 
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11* ... Créateur des cieux et de la terre. Il 
vous a donné des épouses [issues] de vous- 
mêmes et des bestiaux par couples ; par ce 
moyen, Il vous multiplie. Il n’y a rien qui 
Lui ressemble ; et c’est Lui l’Audient, le 
Clairvoyant. 

12. Il possède les clefs [des trésors] des 
cieux et de la terre. Il attribue Ses dons avec 
largesse, ou les restreint à qui II veut. 
Certes, Il est Omniscient. 

13. Il vous a légiféré, en matière de 
religion, ce qu’il avait enjoint à Noûh, ce 
que Nous t’avons révélé, ainsi que ce que 
Nous avons enjoint à Ibrâhîm, à Moû-sâ et à 
T-sâ: «Etablissez la religion; et n’en faites 
pas un sujet de division [en créant des sectes 
religieuses ou en innovant dans la religion ce 
qu’Allah n’a pas légiféré] ». [2] Ce à quoi tu 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imràn) : verset 85. 
^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 103. 
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appelles les Mouchrikoûn (les idolâtres, les 
polythéistes, les mécréants vis-à-vis de l’Uni- 
cité d’Allah, les païens) [1] leur parait énor¬ 
me. Allah élit et rapproche de Lui qui II 
veut et guide vers Lui celui qui se repent. 

14. Ils ne se sont divisés qu’après avoir 
reçu la science et ceci par rivalité entre eux. 
Et si ce n’était une parole préalable de ton 
Seigneur pour un terme fixé, on aurait 
certainement tranché entre eux. Ceux à qui 
le Livre a été donné en héritage après eux 
(les juifs et les chrétiens) sont vraiment, à 
son sujet (la religion d’Allah qui est le pur 
monothéisme islamique), dans un doute 
troublant. 

15. Appelle donc [les gens] à cela (cette 
religion unique qui est l’Islam) ; reste 
droit [2] comme il t’a été commandé ; ne suis 
pas leurs passions ; et dis : «Je crois en tout 
ce qu’Allah a fait descendre comme Livres 
[tels la Torah, l’Evangile, le Qour’ân , les 
feuillets d’Ibrâhîm...], et il m’a été comman¬ 
dé d’être équitable entre vous. Allah est 
notre Seigneur et votre Seigneur. A nous 
nos œuvres et à vous vos œuvres. Aucun 
argument [ne peut trancher] entre nous et 
vous. Allah nous regroupera tous. Et vers 
Lui est la destination». 

16. Et ceux qui discutent au sujet d’Allah 
[et au sujet de Sa religion, le pur monothé¬ 
isme avec lequel Mouhammad #§ a été 
envoyé], après qu’il a été répondu à [Son 
appel], leur argumentation est auprès d’Al- 
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[1] Mouchrikoûn : les polythéistes, les païens, les idolâtres, et les mécréants vis-à-vis de 
rUnicité d’Allah, ceux qui adorent d’autres divinités avec ou en dehors d’Allah et Lui 
attribuent des partenaires ou des égaux.. 

[2) «...reste droit comme il t’a été commandé...»: tiens-toi fermement au pur monothéisme 
islamique en accomplissant autant que possible les bonnes actions ordonnées par Allah et en 
évitant tout ce qu’il a interdit comme péchés et mauvaises actions. 
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lah, sans valeur. Une colère tombera sur eux 
et ils auront un dur châtiment.^ 

17. C’est Allah qui a fait descendre le 
Livre en toute vérité, ainsi que la balance. 
Et qu’en sais-tu ? Peut-être que l’Heure est 
proche ? 

18. Ceux qui n’y croient pas cherchent à 
la hâter, tandis que ceux qui croient l’appré¬ 
hendent et savent qu’elle est la pure vérité. 
Et ceux qui discutent à propos de l’Heure 
sont dans un égarement lointain. 

19. Allah est doux envers Ses serviteurs. 
Il attribue [Ses biens] à qui II veut. Et c’est 
Lui le Fort, le Tout Puissant. 

20. Quiconque désire [par ses actions] 
labourer [le champ] de la vie future, Nous 
augmenterons pour lui son labour. Qui¬ 
conque désire [par ses actions] labourer [le 
champ] de la présente vie, Nous lui en 
accorderons de [ses jouissances] ; mais il 
n’aura pas de part dans l’au-delà. 

21. Ou bien auraient-ils des associés [à 
Allah] qui auraient établi pour eux des lois 
religieuses qu’Allah n’a jamais permises ? 
Or, si l’arrêt décisif n’avait pas été prononcé, 
il aurait été tranché entre eux. Les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) auront certes 
un châtiment douloureux. 

22. Tu verras les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) épouvantés par ce qu’ils ont 
fait, et le châtiment s’abattra sur eux [inéluc¬ 
tablement]. Et ceux qui croient [en l’Unicité 
d’Allah en suivant le pur monothéisme isla¬ 
mique] et accomplissent les bonnes œuvres 
seront dans les sites fleuris des jardins, ayant 
ce qu’ils voudront auprès de leur Seigneur. 
Telle est la grande grâce ! 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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23. Telle est la [bonne nouvelle] qu’Allah 
annonce à ceux de Ses serviteurs qui croient 
et accomplissent les bonnes œuvres ! Dis : 
«Je ne vous en demande aucun salaire si ce 
n’est l’affection eu égard à [nos liens] de 
parenté».^ Et quiconque accomplit une 
bonne action, Nous répondons par [une 
récompense] plus belle encore. Allah est 
certes Pardonneur et Reconnaissant. 

24. Ou bien ils disent : « Il a inventé un 
mensonge contre Allah». Or, si Allah vou¬ 
lait, Il scellerait ton cœur. Par Ses Paroles 
(le Qour'ân ) cependant, Allah efface le faux 
et confirme le vrai. Il connaît parfaitement 
le contenu des poitrines. 

25. Et c’est Lui qui agrée de Ses servi¬ 
teurs le repentir, pardonne les méfaits et sait 
ce que vous faites.^ 



r, «--v ^ V 'y* i 

Üil Üj jji Cjo Jê cSÂ*' iiyyi f' 
ip-' J-LJ' u? 

JjjJati o'-b 


cj' \y^j 0 e - Srk jb 


(Qp) L p^j 


^ c’est-à-dire : je ne demande aucune récompense de votre part, que ce soit sous forme de 
richesse ou d’argent, quand je prêche le Monothéisme Islamique ; je vous demande seulement 
de ne pas me faire du mal à cause de la parenté entre vous et moi. En effet, vous êtes de ma 
tribu, et vous avez plus de droit à m’obéir et à me suivre dans ma doctrine du Monothéisme 
Islamique. 

[2] Chaddâd bin Aws - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 

! ij jÂ> jl A ...» 

tJ>\ 4 U > ^ iL j^pl *, I U ilji-jj IIa^ >V>\j Ulj c~iî VI V cJl 
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tv ♦ t pjj i,_ÿ# 

« La meilleure formule pour demander à Allah l’absolution des péchés consiste à dire : 
«Allâhoumma anta rabbî lâ ilâha illâ anta, khalaqtanî wa ana ‘abdouka wa ana ‘alâ ahdika wa 
wa‘dika mastata‘tou, a‘oûzou bika min charri ma çana‘tou, aboû-ou laka binïmatika alayya wa 
aboû-ou bizambî, faghfir fy fa-innahou la yaghfirouz-zounoûba illâ anta». Quiconque aura 
prononcé en toute sincérité cette invocation au cours de la journée, s’il meurt le même jour 
avant la nuit, il sera des gens du Paradis. Et quiconque l’aura prononcée en toute sincérité au 

cours de la nuit, s’il meurt la même nuit avant le lever du jour, il sera du nombre des 

habitants du Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6306). 

TRADUCTION : 

«Ô Allah ! Tu es mon Seigneur, il n’y a de divinité (digne d’adoration) que Toi, c’est Toi qui 
m’as créé et je suis ton esclave ; je suis soumis à Tes Promesses autant que je le puis, je 
cherche refuge auprès de Toi contre le mal que j’ai commis ; je reconnais Tes bienfaits dont 
Tu m’as comblé et je reconnais mon péché. Pardonne-moi car nul autre que Toi n’absout les 
péchés». 
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26. [Il] exauce [les vœux] de ceux qui 
croient et accomplissent les bonnes œuvres 
et leur accroît Sa faveur, tandis que les 
mécréants ont un dur châtiment. 
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27. Si Allah attribuait Ses dons avec lar¬ 
gesse à [tous] Ses serviteurs, ils commet¬ 
traient des abus sur la terre ; mais, Il fait 
descendre avec mesure ce qu’il veut. Il 
connaît parfaitement Ses serviteurs et en est 
Clairvoyant. 

28. Et c’est Lui qui fait descendre la pluie 
après qu’on en a désespéré, et répand Sa 
miséricorde. Et c’est Lui le Wali (Maître), le 
Digne de louange. 

29. Parmi Ses Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) est la 
création des cieux et de la terre et des êtres 
vivants qu’il y a disséminés. Il a en outre le 
pouvoir de les réunir quand II voudra. 

30. Tout malheur qui vous atteint est dû 
à ce que vos mains ont acquis. Et II pardon¬ 
ne beaucoup. 

31. Vous ne pouvez pas échapper à la 
puissance d’Allah sur la terre ; et vous n’avez 
en dehors d’Allah, ni Wali (maître) ni défen¬ 
seur. 

32. Et parmi Ses Ayât (signes, preuves), 
sont les vaisseaux à travers la mer, sembla¬ 
bles à des montagnes. 

33. S’il veut, Il calme le vent, et les voilà 
qui restent immobiles à sa surface. Ce sont 
certainement là des preuves pour tout [hom¬ 
me] endurant et reconnaissant. 

34. Ou bien, Il les détruit en punition de 
ce qu’ils ont acquis [comme péchés]. Cepen¬ 
dant, Il pardonne beaucoup. 

35. Ceux qui discutent à propos de Nos 
Ayât (preuves, évidences, versets, enseigne- 
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ments, révélations...) savent bien qu’ils n’ont 
pas d’échappatoire.^ 

36. Tout ce qui vous a été donné [comme 
bien] n’est que jouissance de la vie présente ; 
mais ce qui est auprès d’Allah est meilleur 
et plus durable pour ceux qui ont cru et qui 
placent leur confiance en leur Seigneur, 

37. qui évitent [de commettre] les péchés 
les plus graves^ 21 ainsi que les Fawâhich 
(turpitudes), et qui pardonnent après s’être 
mis en colère,^ 

38. qui répondent à l’appel de leur Sei¬ 
gneur, accomplissent la Çalât , se consultent 
entre eux à propos de leurs affaires (font la 
Choûrà ), dépensent de ce que Nous leur 
attribuons, 

39. et qui, atteints par l’injustice, ripos¬ 
tent. 

40. La sanction d’une mauvaise action est 
une mauvaise action (une peine) identique. 
Mais quiconque pardonne et réforme, son 
salaire incombe à Allah. Il n’aime point les 
Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) ! 

41. Quant à ceux qui ripostent après avoir 
été lésés, ceux-là pas de voie (recours légal) 
contre eux. 

42. Il n’y a de voie [de recours] que 
contre ceux qui lèsent les gens et commet¬ 
tent des abus, contrairement au droit, sur la 
terre : ceux-là auront un châtiment doulou¬ 
reux. 
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t 1 ! Voir /lofe sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 85. 

1 2 1 par exemple joindre des partenaires à Allah dans l’adoration, ne pas s’acquitter de ses 
devoirs vis-à-vis des parents, commettre le meurtre, dire des mensonges, donner de faux 
témoignage, voler... Voir note sourate 6 (les bestiaux): versets 151 et 152. 
l3] «... Et qui pardonnent après s’être mis en colère» : 

A) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 130 et 134. 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 22. 

C) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 135. 

D) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 278. 
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43. Et celui qui endure et pardonne, cela 
en vérité, fait partie des bonnes dispositions 
et de la résolution dans les affaires. 

44. Et quiconque Allah égare n’a aucun 
Wali (protecteur) après Lui. Cependant, tu 
verras les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) 
dire, en voyant le châtiment : « Y a-t-il un 
moyen de retourner [sur terre] ? » 

45. Et tu les verras exposés devant l’En¬ 
fer, confondus dans l’avilissement,et re¬ 
gardant d’un œil furtif, tandis que ceux qui 
ont cru diront : « Les perdants sont certes 
ceux qui, le Jour de la Résurrection, font 
leur propre perte et celle de leurs familles». 
Les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) subi¬ 
ront certes un châtiment permanent. 

46. 11 n’auront pas de Awliyâ (défenseurs, 
alliés, protecteurs) en dehors d’Allah pour 
les secourir et quiconque Allah égare n’a 
plus aucune voie. 

47. Répondez à l’appel de votre Seigneur 
avant que ne vienne un jour dont Allah ne 
reportera jamais le terme. Ce jour-là, nul 
refuge pour vous et vous ne pourrez point 
nier [vos péchés]. 

48. S’ils se détournent,... Nous ne t’avons 
pas envoyé [ô Mouhammad # 5 ] pour assurer 
leur sauvegarde : tu n’es chargé que de 
transmettre [le message]. Et lorsque Nous 
faisons goûter à l’homme une miséricorde 
venant de Nous, il en exulte ; mais si un 
malheur les atteint pour ce que leurs mains 
ont perpétré..., l’homme est alors très in¬ 
grat ! 

49. A Allah appartient la royauté des 
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Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme a dit : "Ô Prophète d’Allah ! 
Allah rassemblera-t-Il le mécréant couché sur son visage le Jour de Résurrection ? Il 
répondit : « Celui Qui a fait marcher le mécréant sur ses pieds dans ce monde ne sera-t-Il pas 
capable de le faire marcher sur son visage le Jour du Jugement Dernier?». Qatâda ajouta: 
"Si ! Par la Puissance de notre Seigneur". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4760). 
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deux et de la terre. Il crée ce qu’il veut. Il 
fait don de filles à qui II veut, et don de 
garçons à qui II veut, 

50. ou bien II donne à la fois garçons et 
filles ; et II rend stérile qui II veut. Il est 
certes Omniscient et Omnipotent. 

51. Il n’a pas été donné à un mortel 
qu’Allah lui parle autrement que par révéla¬ 
tion ou de derrière un voile, ou qu’il [lui] 
envoie un messager (ange) qui révèle, par Sa 
permission, ce qu’il (Allah) veut. Il est Sub¬ 
lime et Sage.* 11 

52. Et c’est ainsi que Nous t’avons révélé 
un Rouh (Esprit : ici le Qourân ) provenant 
de Notre ordre. Tu n’avais aucune connais¬ 
sance du Livre ni de la foi; mais Nous en 
avons fait une lumière par laquelle Nous 
guidons [sur le chemin du pur monothéisme 
islamique] qui Nous voulons parmi Nos 
serviteurs. Et en vérité tu guides vers un 
chemin droit, 

53. le chemin d’Allah à Qui appartien¬ 
nent ce qui est dans les deux et ce qui est 
sur la terre. Oui c’est vers Allah que s’ache¬ 
minent les choses. 


Sourate 43 AZ-ZOUKHROUF 
(L’Ornement) 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. Par le Livre explicite ! 






3. Nous en avons fait un Qoufàn en 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 163. 
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langue arabe afin que vous raisonniez. 

4. Il est auprès de Nous, dans l’Ecriture- 
Mère (l’original se trouvant au ciel, Allaw- 
houl-Mahfoûz), sublime et rempli de sagesse. 

5. Quoi ! Allons-Nous vous dispenser du 
Rappel (le Qour’ân) pour la raison que vous 
êtes des Mousrifoûn (gens outranciers) 

6. Que de prophètes avons-Nous envoyés 
aux anciens ! 

7. et pas un prophète ne leur venait qu’ils 
ne le tournaient en dérision. 

8 . Nous avons fait périr de plus redouta¬ 
bles qu’eux ! Et on a déjà cité l’exemple des 
anciens. 

9. Et si tu leur demandes : « Qui a créé 
les deux et la terre ? » Ils diront très certai¬ 
nement : « Le Tout Puissant, l’Omniscient les 
a créés». 

10. Celui qui vous a donné la terre pour 
berceau et vous y a tracé des sentiers afin 
que vous vous guidiez ; 

11. Celui qui a fait descendre l’eau du 
ciel avec mesure et avec laquelle Nous 
ranimons une cité morte (aride). Ainsi vous 
serez ressuscités ; 

12. Celui qui a créé les couples dans leur 
totalité et a fait pour vous, des vaisseaux et 
des bestiaux, des montures, 

13. afin que vous vous installiez sur leurs 
dos, et qu’ensuite, après vous y être installés, 
vous vous rappeliez le bienfait de votre 
Seigneur et que vous disiez : « Gloire à Celui 
qui nous a soumis tout cela alors que nous 
n’étions pas capables de les dominer. 
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^ Mousrifoûn : ceux qui transgressent les limites d’Allah, tels les pécheurs, les polythéistes, les 
païens, les idolâtres et ceux qui ne croient pas en l’Unicité d’Allah et à la mission de Son 
Messager Mouhammad • 
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14. C’est vers notre Seigneur que nous 
retournerons». 

15. Et ils Lui firent de Ses serviteurs une 
partie [de Lui-Même]. L’homme est vrai¬ 
ment un ingrat déclaré ! 

16. Ou bien Se serait-il attribué des filles 
parmi ce qu’il a créé et [aurait-Il] accordé à 
vous, de préférence, des fils ? 

17. Or, quand on annonce à l’un d’eux [la 
naissance d’une semblable] de ce qu’il attri¬ 
bue au Tout Miséricordieux, son visage s’as¬ 
sombrit d’un chagrin profond. 

18. Quoi ! Cet être (la fille) élevé au 
milieu des parures et qui, dans la dispute, 
est incapable de se défendre par une argu¬ 
mentation claire et convaincante ? 

19. Et ils firent des anges qui sont les 
serviteurs du Tout Miséricordieux des [êtres] 
féminins ! Etaient-ils témoins de leur créa¬ 
tion ? Leur témoignage sera alors inscrit ; et 
ils seront interrogés. 

20. Et ils dirent: «Si le Tout Miséricor¬ 
dieux avait voulu, nous ne les aurions pas 
adorés». Ils n’en ont aucune connaissance; 
ils ne font que se livrer à des conjectures. 

21. Ou bien, leur avions-Nous donné 
avant lui (le Qour'ân) un Livre auquel ils 
seraient fermement attachés ? 

22. Mais plutôt ils dirent: «Nous avons 
trouvé nos ancêtres sur une religion, et nous 
nous guidons sur leurs traces ». 

23. Et c’est ainsi que Nous n’avons pas 
envoyé avant toi (Mouhammad 
d’avertisseur en une cité sans que ses gens 
aisés n’aient dit : « Nous avons trouvé nos 
ancêtres sur une religion et nous suivons 
leurs traces». 

24. Il dit : « Même si je viens à vous avec 
une meilleure direction que celle sur laquel¬ 
le vous avez trouvé vos ancêtres ? » Ils 
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dirent : « Nous ne croyons pas au message 
avec lequel vous avez été envoyés ». 

25. Nous Nous vengeâmes d’eux. Regarde 
ce qu’il est devenu de ceux qui criaient au 
mensonge. 

26. Et [rappelle] lorsqu’Ibrâhîm dit à son 
père et à son peuple: «Je désavoue totale¬ 
ment ce que vous adorez, 

27. à l’exception de Celui qui m’a créé, 
car c’est Lui en vérité qui me guidera ». 

28. Et il en fit une parole qui devait se 
perpétuer parmi sa descendance. Peut-être 
reviendront-ils ? 

29. Mais à ces gens ainsi qu’à leurs ancê¬ 
tres, J’ai accordé la jouissance jusqu’à ce que 
leur vinrent la vérité (le Qour’ân) et un 
messager explicite. 

30. Et quand la vérité leur vint, ils dirent : 
«C’est de la magie et nous n’y croyons pas». 

31. Et ils dirent: «Pourquoi n’a-t-on pas 
fait descendre ce Qour’àn sur un haut per¬ 
sonnage de l’une des deux cités ? » (la Mec¬ 
que et Tâ’if). 

32. Est-ce eux qui distribuent la miséri¬ 
corde de ton Seigneur? C’est Nous qui 
avons réparti entre eux leur subsistance dans 
la vie présente et qui les avons élevés en 
grades les uns sur les autres, afin que les uns 
prennent les autres à leur service. La miséri¬ 
corde de ton Seigneur vaut mieux, cepen¬ 
dant, que ce qu’ils amassent. 

33. [S’il n’était à craindre que] les hom¬ 
mes constituent une seule communauté (mé¬ 
créante), Nous aurions certes pourvu les 
maisons de ceux qui ne croient pas au Tout 
Miséricordieux, de toits d’argent avec des 
escaliers pour y monter. 

34. [Nous aurions pourvu] leurs maisons 
de portes et de divans où ils s’accouderaient, 
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35. ainsi que des ornements. Et tout cela 
ne serait que jouissance temporaire de la vie 
d’ici-bas, alors que l’au-delà, auprès de ton 
Seigneur, est pour les Mouttaqoûn 
(pieux). 1 ^ 

36. Et quiconque s’aveugle [et s’écarte] 
du rappel du Tout Miséricordieux, Nous lui 
désignons un Chaythân (diable) qui devient 
son compagnon inséparable. 

37. Ils (les diables) détournent certes [les 
hommes] du droit chemin, tandis que ceux-ci 
s’estiment être bien guidés. 

38. Lorsque cet [homme] viendra à Nous, 
il dira [à son démon] : « Hélas ! Que n’y a-t- 
il entre toi et moi la distance entre les deux 
orients (l’Est et l’Ouest) ! » - Quel mauvais 
Qarin (compagnon) [que tu es] ! - 

39. Il ne vous profitera point ce jour-là - 
du moment que vous avez été injustes - que 
vous soyez associés dans le châtiment. 

40. Est-ce donc toi qui fais entendre les 
sourds ou qui guide les aveugles et ceux qui 
sont dans un égarement évident ? 

41. Soit que Nous t’enlevons (te faisons 
mourir ô Mouhammad #§) et alors Nous 
Nous vengerons d’eux ; 

42. Ou bien que Nous te ferons voir ce 
que Nous leur avons promis (le châtiment) ; 
car Nous avons sur eux un pouvoir certain. 

43. Tiens fermement à ce qui t’a été 
révélé car tu es sur le droit chemin. 

44. C’est certainement un rappel (le 
Qour’ân) pour toi et ton peuple. Et vous en 
serez interrogés. 
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[1] M-Mouttaqoûn : signifie (les pieuses et vertueuses personnes qui craignent Allah et 
s’abstiennent de commettre les péchés et toutes les mauvaises actions qu’il a interdites), qui 
aiment Allah d’un amour fort [et accomplissent autant que possible toutes les sortes de 
bonnes actions qu’il a ordonnées de faire]. 
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45. Et demande à ceux de Nos messagers 
que Nous avons envoyés avant toi, si Nous 
avons institué, en dehors du Tout Miséricor¬ 
dieux, des Alihah (divinités) à adorer ? 

46. Nous avons effectivement envoyé 
Moû-sâ avec Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...), à 
Fir’awn et à ses notables. Il dit: «Je suis le 
Messager du Seigneur de Alamîn (hommes, 
Djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah) ». 

47. Puis lorsqu’il vint à eux avec Nos Ayât 
(miracles), voilà qu’ils en rirent. 

48. Chaque miracle que Nous leur mon¬ 
trions était plus probant que son précédent. 
Et Nous les saisîmes par châtiment, peut- 
être reviendront-ils [vers Nous]. 
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49. Et ils dirent : « Ô magicien ! Implore 
pour nous ton Seigneur au nom de l’engage¬ 
ment qu’il a pris envers toi. Nous suivrons le 
droit chemin ». 

50. Puis quand Nous eûmes écarté d’eux 
le châtiment, voilà qu’ils violèrent leurs en¬ 
gagements. 

51. Et Fir’awn fit une proclamation à son 
peuple et dit : « O mon peuple ! Le royaume 
de Misr (l’Egypte) ne m’appartient-il pas 
ainsi que ces canaux qui coulent à mes 
pieds ? N’observez-vous donc pas ? 

52. Ne suis-je par meilleur que ce misé¬ 
rable qui sait à peine s’exprimer ? 

53. Pourquoi ne lui a-t-on pas lancé des 
bracelets d’or ? Pourquoi les anges ne l’ont- 
ils pas accompagné ? » 

54. Ainsi chercha-t-il à étourdir son peu¬ 
ple et ainsi lui obéirent-ils car ils étaient des 
gens Fâsiqoûn (rebelles, pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah). 

55. Puis lorsqu’ils Nous eurent irrité, 
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Nous Nous vengeâmes d’eux et les noyâmes 
tous. 

56. Nous fîmes d’eux un antécédent et un 
exemple (une leçon) pour la postérité. 

57. Quand on cite l’exemple du fils de 
Maryam ( £ î-sâ), ton peuple s’en détourne, 

58. en disant: «Nos Alihah (dieux) sont- 
ils meilleurs, ou bien lui ? » Ce n’est que par 
polémique qu’ils te le citent comme exem¬ 
ple. Ce sont plutôt des gens chicaniers. 

59. Il ( £ î-sâ) n’était qu’un Serviteur que 
Nous avions comblé de bienfaits et que Nous 
avions désigné en exemples aux enfants 
d’Israël. 

60. Si Nous voulions, Nous ferions de 
vous des anges qui vous succéderaient sur la 
terre. 

61. Il sera un signe au sujet de l’Heure 
(la fin du monde). [1] N’en doutez point. Et 
suivez-moi : voilà un droit chemin. 

62. Que Chaythân (le diable) ne vous 
détourne point [de Sa religion] ! Car il est 
pour vous un ennemi déclaré. 

63. Et quand £ î-sâ apporta les preuves, il 
dit : «Je suis venu à vous avec la Hikmah (la 
prophétie) et pour vous expliquer certains 
de vos sujets de désaccord. Craignez Allah 
donc et obéissez-moi. 

64. Allah est en vérité mon Seigneur et 
votre Seigneur. Adorez-Le donc. Voilà un 
droit chemin (la religion d’Allah). 

65. Mais les factions divergèrent entre 
elles. Malheur donc aux injustes du châti¬ 
ment d’un jour douloureux ! 

66 . Attendent-ils seulement que l’Heure 
leur vienne à l’improviste, sans qu’ils ne s’en 
rendent compte ? 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 55. 
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67. Les amis, ce jour-là, seront ennemis 
les uns des autres; excepté les Mouttaqoûn 
(pieux). 

68 . « O Mes serviteurs ! Vous ne devez 
avoir aucune crainte aujourd’hui ; vous ne 
serez point affligés, 

69. ceux qui croient en Nos signes et sont 
musulmans ; 

70. entrez au Paradis, vous et vos épou¬ 
ses, on vous y fera plaisir». 

71. On fera circuler parmi eux des plats 
d’or et des coupes ; et il y aura là [pour eux] 
tout ce que les âmes désirent et ce qui 
réjouit les yeux. «Vous y demeurerez éter¬ 
nellement. 

72. Tel est le Paradis qu’on vous fait 
hériter pour ce que vous faisiez. 

73. Il y aura là pour vous beaucoup de 
fruits dont vous mangerez». 

74. Quant aux Moudjrimîn (criminels, po¬ 
lythéistes, pécheurs, coupables), ils demeure¬ 
ront dans le châtiment de l’Enfer, 

75. qui ne sera jamais interrompu pour 
eux et où ils seront en désespoir. 

76. Nous ne leur avons fait aucun tort, 
mais c’étaient eux les Zhâîimoûn (injustes, 
polythéistes). 

A 

77. Ils crieront: «O Mâlik ! Que ton Sei¬ 
gneur nous achève ! » Il dira : « En vérité, vous 
y êtes pour y demeurer [éternellement] » ! 

78. «Certes, Nous vous avions apporté la 
vérité ; mais la plupart d’entre vous détes¬ 
taient la vérité »J 1] 

79. Ont-ils pris quelque décision [entre 
eux] ? Car c’est Nous qui décidons ! 

80. Ou bien escomptent-ils que Nous 
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^ Voir note sourate 41 (les versets détaillés) : versets 46. 





Sourate 43. Az-Zoukhrouf 


25 ème Partie 


686 


T© ç-jPyW 




n’entendons pas leur secret ni leurs délibéra¬ 
tions ? Mais si ! Nos anges prennent note 
auprès d’eux. 

81* Dis [ô Mouhammad : «Si le Tout 
Miséricordieux avait un enfant, alors je se¬ 
rais le premier à l’adorer». 

82. Gloire au Seigneur des deux et de la 
terre, Seigneur du Trône; Il transcende ce 
qu’ils décrivent. 

83. Laisse-les donc s’enfoncer dans leur 
fausseté et s’amuser jusqu’à ce qu’ils rencon¬ 
trent le jour qui leur est promis. 

84. C’est Lui qui est Dieu dans le ciel et 
Dieu sur terre ; et c’est Lui le Sage, l’Omnis- 
cient ! 

85. Et exalté soit Celui à qui appartient la 
souveraineté des cieux et de la terre et de ce 
qui est entre eux. Il détient la science de 
l’Heure. Et c’est vers Lui que vous serez 
ramenés. 

86 . Et ceux qu’ils invoquent en dehors de 
Lui n’ont aucun pouvoir d’intercession, à 
l’exception de ceux qui auront témoigné de 
la vérité en pleine connaissance de causeJ 1 * 
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87. Et si tu leur demandes qui les a créés, 
ils diront très certainement: «Allah». Com¬ 
ment se fait-il donc qu’ils se détournent ? 

88 . Et sa parole (la parole du Prophète à 
Allah) : « Seigneur, ce sont là des gens qui 
ne croient pas». 

89. Eh bien, [pardonne-leur et] détoume- 
toi d’eux; et dit: «Salâm (Salut)!» Car ils 
sauront bientôt.^ 



Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

[2] La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle de : sourate 9 (le repentir) : verset 5. 
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Sourate 44 AD-DOUKH-KHÂN 
(La Fumée) 









Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





* 


A 


1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. Par le Livre (le Qour'ân) explicite. 



3. Nous l’avons fait descendre en une nuit 
bénie ( Laïlatoul-Qadr ou la nuit de la Des¬ 
tinée : voir sourate 97). Nous sommes en 
vérité Celui qui avertit. 

4. [Nuit] durant laquelle est décidé tout 
ordre sageJ 1 ^ 

5. C’est là un commandement venant de 
Nous. C’est Nous qui envoyons [les messa¬ 
gers], 

6 . à titre de miséricorde de la part de ton 
Seigneur, car c’est Lui l’Audient, l’Omnis- 
cient, 

7. Seigneur des deux et de la terre et de 
ce qui est entre eux, si seulement vous 
pouviez en avoir la conviction. 

8 . Lâ üâha illâ houwa (Pas de divinité 
digne d’adoration à part Lui). Il donne la vie 
et donne la mort, et II est votre Seigneur et 
le Seigneur de vos premiers ancêtres. 

9. Mais ces gens-là, dans le doute, s’amu¬ 
sent. 

10. Eh bien, attends le jour où le ciel 
apportera une fumée visible 

11. qui couvrira les gens. Ce sera un 
châtiment douloureux. 

12. «Seigneur, éloigne de nous le châti- 
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[1] c’est-à-dire : tous les décrets d’Allah concernant les décès, les naissances, la subsistance des 
créatures, les calamités,... pour l’année qui va suivre. 






Sourate 44. Ad-Doukh-khân 25 cme Partie 


688 


Y ô |JI 


i t jlat-ÜI « 


ment. Car [à présent] nous croyons». 

13. D’où leur vient cette prise de cons¬ 
cience alors qu’un messager explicite leur est 
déjà venu, 

14. puis ils s’en détournèrent en disant : 
«C’est un homme instruit [par d’autres], un 
possédé ». 

15. Nous dissiperons le châtiment pour 
peu de temps ; car vous récidiverez. 

16. Le jour où Nous userons de la plus 
grande violence et Nous Nous vengerons. 

17. Et avant eux, Nous avons déjà éprouvé 
le peuple de Fir’awn, quand un noble messa¬ 
ger (Moû-sâ sur lui la paix) leur était venu, 

18. [leur disant] : « Livrez-moi les servi¬ 
teurs d’Allah (les enfants d’Israël) ! Je suis 
pour vous un Messager digne de confiance. 

19. Ne vous montrez pas hautains vis-à- 
vis d’Allah, car je vous apporte une preuve 
évidente. 

20. Et certes, je cherche protection au¬ 
près de mon Seigneur et votre Seigneur, 
pour que vous ne me lapidiez pas. 

21. Si vous ne voulez pas croire en moi, 
éloignez-vous de moi». 

22. Il invoqua alors son Seigneur: «Ce 
sont des gens Moudjnmoûn (criminels, poly¬ 
théistes, pécheurs)». 

23. «Voyage de nuit avec Mes serviteurs ; 
vous serez poursuivis. 

24. Laisse la mer calme (telle que tu l’as 
franchie) ; ce sont des armées [vouées] à la 
noyade ». 

25. Que de jardins et de sources ils laissè¬ 
rent [derrière eux], 

26. que de champs et de superbes rési¬ 
dences, 

27. que de délices au sein desquels ils se 
réjouissaient. 
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28. Ii en fut ainsi et Nous fîmes qu’un 
autre peuple en hérita. 

29. Ni le ciel ni la terre ne les pleurè- 
rent [1] et ils n’eurent aucun délai. 

30. Certes, Nous sauvâmes les enfants 
d’Israël du châtiment avilissant 

31. de Fir’awn qui était hautain et outran- 
cier (du nombre des Mousrifîn : extravagants, 
polythéistes, pécheurs, transgresseurs, ou- 
tranciers...). 

32. A bon escient, Nous les (les enfants 
d’Israël) choisîmes parmi tous les peuples de 
leur époque, 

33. et leur apportâmes des miracles de 
quoi les mettre manifestement à l’épreuve. 

34. Ceux-là (les Mecquois) disent : 
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35. «Il n’y a pour nous qu’une mort, la 
première. Et nous ne serons pas ressuscités. 

36. Faites donc revenir nos ancêtres, si 
vous êtes véridiques». 

37. Sont-ils les meilleurs ou le peuple de 
Toubba’ et ceux qui les ont précédés? Nous 
les avons fait périr parce que vraiment ils 
étaient Moudjrimîn (criminels, polythéistes, 
pécheurs, coupables). 

38. Ce n’est pas par divertissement que 
Nous avons créé les deux et la terre et ce 
qui est entre eux. 

39. Nous ne les avons créés qu’en toute 
vérité. Mais la plupart d’entre eux ne savent 
pas. 
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Ibnou Djarîr Attabari rapporte que Ibnou Abbâs a dit : "Quand un croyant meurt, les 
endroits de la terre sur lesquels il avait l’habitude de se prosterner pendant sa Çalât (prière) 
et la porte du ciel par laquelle montaient ses bonnes oeuvres, le pleurent. Mais ils ne pleurent 
pas le mécréant". (Tafsîr Attabari). 
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40. En vérité, le Jour de la Décision sera 
leur rendez-vous à tous, 

41. le jour où un allié ne sera d’aucune 
utilité à un [autre] allié; et ils ne seront 
point secourus non plus, 

42. sauf celui à qui Allah fera miséricor¬ 
de. Car c’est Lui, le Tout Puissant, le Très 
Miséricordieux. 

43. Certes l’arbre de Zaqqoûm 
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44. sera la nourriture du grand pécheur. 






45. Comme du métal en fusion ; il bouil¬ 
lonnera dans les ventres 

46. comme le bouillonnement de l’eau 
surchauffée. 

47. Qu’on le saisisse et qu’on l’emporte 
en plein dans la fournaise ; 

48. qu’on verse ensuite sur sa tête de 
l’eau bouillante comme châtiment. 

49. Goûte ! Toi [qui prétendait être] le 
puissant, le noble. 

50. Voilà ce dont vous doutiez. 

51. Certes, les Mouttaqoûn (pieux) seront 
dans une demeure sûre, 

52. parmi des jardins et des sources. 
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53. Ils porteront des vêtements de satin 
et de brocart et seront placés face à face. 

54. C’est ainsi ! Et Nous leur donnerons 
pour épouses des Hoûr (houris)^ 11 aux 
grands yeux. 

55. Ils y demanderont en toute quiétude 
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t 1 ! Hoûr (houris) : très belles femmes créées par Allah et qui ne sont pas de la descendance 
d’Adam - que la paix soit sur lui Ces Houris ont des iris noirs, vifs dans des yeux d’un 
blanc vif. (Pour plus de détails, voir le livre Hàdil Arwâh de Ibnou Qayim). 
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toutes sortes de fruits. 

56. Ils n’y goûteront pas à la mort sauf 
leur mort première. Et [Allah] les protégera 
du châtiment de la Fournaise. 

57. C’est là une grâce de ton Seigneur. Et 
c’est là l’énorme succès. 

58. Nous ne l’avons facilité dans ta lan¬ 
gue, qu’afin qu’ils se rappellent 1 

59. Attends donc [ô Mouhammad #|]. 
Eux aussi attendent. 



Sourate 45 AL-DJÂSIYA 
(L’Agenouillée) 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très miséricordieux. 






1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour'ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. La révélation du Livre émane d’Allah, 
le Tout Puissant, le Sage. 

3. Il y a certes dans les deux et la terre 
des preuves pour les croyants. 

4. Dans votre propre création, et dans ce 
qu’il dissémine comme animaux, il y a des 
signes pour des gens qui croient avec certi¬ 
tude. 

5. De même dans l’alternance de la nuit 
et du jour, et dans ce qu’Allah fait descendre 
du ciel, comme subsistance (pluie) par la¬ 
quelle Il redonne la vie à la terre une fois 
morte ; et dans la distribution des vents, il y 
a des signes pour des gens qui raisonnent. 

6 . Voilà les Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...) d’Allah 
que Nous te récitons [ô Mouhammad gg] en 
toute vérité. Alors en quelle parole croiront- 
ils après [la parole] d’Allah et après Ses 
signes ? 
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7. Malheur à tout grand imposteur pé¬ 
cheur ! 

8 . II entend les versets d’Allah qu’on lui 
récite puis persiste dans son orgueil, comme 
s’il ne les avait jamais entendus. Annonce-lui 
donc un châtiment douloureux. 

9. S’il a connaissance de quelques-uns de 
Nos versets, il les tourne en dérision. Ceux- 
là auront un châtiment avilissant. 

10. L’Enfer est à leurs trousses. Ce qu’ils 
auront acquis ne leur servira à rien, ni ce 
qu’ils auront pris comme Awliyâ (défenseurs, 
alliés, protecteurs), en dehors d’Allah. Ils 
auront un énorme châtiment. 

11. Ceci (le Qour’ân) est un guide. Et 
ceux qui récusent les Ayât (preuves, éviden¬ 
ces, versets, enseignements, révélations...) de 
leur Seigneur auront le supplice d’un Ridjz 
(châtiment) douloureux. 

12. Allah, c’est Lui qui vous a assujetti la 
mer, afin que les vaisseaux y voguent, par 
Son ordre, et que vous alliez en quête de Sa 
grâce, afin que vous soyez reconnaissants. 



13. Et II vous a assujetti tout ce qui est 
dans les deux et sur la terre, le tout venant 
de Lui. Il y a là des signes pour des gens qui 
réfléchissent. 

14. Dis [ô Mouhammad #|] à ceux qui 
ont cru de pardonner à ceux qui n’espèrent 
pas [voir arriver] les jours d’Allah au cours 
desquels II rétribue [chaque] peuple selon 
ses acquis. 1 

15. Quiconque fait le bien, le fait pour 
lui-même ; et quiconque agit mal, agit contre 
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bl La disposition (loi) de ce verset est abrogée par celle de : sourate 9 (le repentir): verset 36, 
portant sur le Djihâd (guerre sainte) contre les polythéistes. 
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lui-même. Puis vous serez ramenés vers 
votre Seigneur. 

16. Nous avons effectivement apporté aux S^j C'%^ St&\ 
enfants d’Israël le Livre, la sagesse, la pro¬ 
phétie ; [Nous] leur avons attribué de bonnes 
choses et les préférâmes aux autres humains ùuiiii 

(leurs contemporains). 



17. Nous leur avons apporté des preuves 
évidentes de l’Ordre. Ils ne divergèrent entre 
eux qu’après que la science leur fut venue, 
[ceci] par injustice [de leur part]. Ton Sei¬ 
gneur tranchera entre eux, au Jour de la 
Résurrection, sur ce en quoi ils divergeaient. 

18. Puis Nous t’avons mis sur la voie de 
l’Ordre (une religion claire et parfaite). Suis- 
la donc et ne suis pas les passions de ceux 
qui ne savent pas. 

19. Ils ne te seront d’aucune utilité vis-à-vis 
d’Allah. Les Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) 
sont vraiment Awliyâ (défenseurs, alliés) les 
uns des autres; tandis qu’Allah est le Wali 
(Protecteur, Allié) des Mouttaqoûn (pieux). 

20. Ceci (le Qour’ân) constitue pour les 
hommes une source de clarté, un guide et 
une miséricorde pour les gens qui croient 
avec certitude.^ 

21. Ceux qui commettent des mauvaises 
actions comptent-ils que Nous allons les 
traiter comme ceux qui croient et accomplis¬ 
sent les bonnes oeuvres, au cours de leur vie 
et après leur mort ? Comme ils jugent mal ! 

22. Allah a créé les deux et la terre en 
toute vérité et afin que chaque âme soit 
rétribuée selon ce qu’elle a acquis. Ils ne 
seront cependant pas lésés. 1 ^ 



^ A) Voir note sourate 10 (Yoûnous) : versets 37. 

B) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 85. 
^ Voir note sourate 15 (Al-Hidjr) : versets 23. 
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23. Vois-tu celui qui prend sa propre 
passion pour divinité ? Allah l’égare sciem¬ 
ment et scelle son ouïe et son cœur et étend 
un voile sur sa vue. Qui donc peut le guider 
après Allah? Ne vous rappelez-vous donc 
pas ? 

24. Et ils dirent : « Il n’y a pour nous que 
la vie ici-bas : nous mourons et nous vivons 
et seul Ad-Dahr (le temps) [1] nous fait 
périr». Ils n’ont de cela aucune connaissan¬ 
ce : ils ne font qu’émettre des conjectures. 

25. Et quand on leur récite Nos versets 
bien clairs, leur seul argument est de dire : 
«Faites revenir nos ancêtres si vous êtes 
véridiques ». 
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26. Dis : «Allah vous donne la vie puis II 
vous donne la mort. Ensuite II vous réunira 
le Jour de la Résurrection, il n’y a pas de 
doute à ce sujet ; mais la plupart des gens ne 
savent pas. 

27. A Allah appartient le royaume des 
deux et de la terre. Et le jour où l’Heure 
arrivera, ce jour-là, les Moubtiloûn (les poly¬ 
théistes, les criminels, les pécheurs, ceux qui 
invoquaient d’autres divinités en dehors 
d’Allah) seront perdus. 

28. Et tu verras chaque communauté age¬ 
nouillée. Chaque communauté sera appelée 
vers son livre. On vous rétribuera aujour¬ 
d’hui selon ce que vous œuvriez. 

29. Voilà Notre Livre. Il parle de vous en 
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[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah m, a dit: «Allah a 
dit : «Le fils d’Adam M’offense car il insulte le temps (Ad-Dahr) alors que Je suis le temps 
(Ad-Dahr)*. En Mes Mains se trouve toute chose, et Je cause la révolution du jour et de la 
nuit». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4826). 

* Je suis le temps (Ad-Dahr) signifie : Je suis le Créateur du temps et Je gère les affaires de 
toute la Création y compris le temps. On ne doit rien attribuer, ni événement heureux ni 
événement désastreux, au temps, car tout est entre les Mains d’Allah qui dispose de toute 
chose. Cependant, (Ad-Dahr) n’est pas un nom parmi les plus beaux noms d’Allah. 
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toute vérité car Nous enregistrions [tout] ce 
que vous faisiez ». 

30. Ceux qui ont cru [en l’Unicité d’Allah 
en suivant le pur monothéisme islamique] et 
fait de bonnes œuvres, leur Seigneur les fera 
entrer dans Sa miséricorde. Voilà le succès 
évident. 

31. Et quant à ceux qui ont mécru [il sera 
dit]: «Mes versets ne vous étaient-ils pas 
récités ? Mais vous vous enfliez d’orgueil et 
vous étiez des gens Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables) ». 

32. Et quand on disait : « La promesse 
d’Allah est vérité ; et l’Heure n’est pas 
l’objet d’un doute», vous disiez: «Nous ne 
savons pas ce que c’est que l’Heure ; et nous 
ne faisions à son sujet que de simples 
conjectures et nous ne sommes pas convain¬ 
cus [qu’elle arrivera]. 
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33. [La laideur] de leurs mauvaises ac¬ 
tions leur apparaîtra. Et ce dont ils se 
moquaient les cernera. 

34. Et on leur dira: «Aujourd’hui Nous 
vous oublions comme vous avez oublié la 
rencontre de votre jour que voici. Votre 
refuge est le Feu; et vous n’aurez point de 
secoureurs. 

35. Cela parce que vous preniez en raille¬ 
rie les versets d’Allah (ce Qour'ân ) et que la 
vie ici-bas vous trompait ». Ce jour-là, on ne 
les en fera pas sortir^ 11 et on ne les excusera 
pas non plus. 

36. Louange à Allah, Seigneur des deux 

A 

et Seigneur de la terre : Seigneur de 1 Alamîn 
(hommes, Djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah). 

37. Et à Lui [Seul] la grandeur [absolue] 
dans les deux et sur la terre. Et c’est Lui le 
Tout Puissant, le Sage. 
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td A) Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : «Trois 
catégories de compagnons suivent le défunt à sa tombe dont deux reviennent et un reste : ainsi 
reviennent [à la maison] sa famille et ses biens tandis que son œuvre reste avec lui». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6514). 

B) Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète m, a dit; «On ne cessera de jeter des 
gens dans l’Enfer et ce dernier ne cessera de demander: "Y en a-t-il encore ?", jusqu’à ce que 
le Seigneur de l’Univers dépose Son Pied dedans. Ses différentes parties se rétréciront et il 
dira: "Qad! Qad ! (Assez! Assez!). Par Ta Puissance et Ta générosité [je suis rempli]. Par 
contre, le Paradis ne cessera de s’élargir jusqu’à ce qu’Allah crée d’autres gens qu’il fera 
habiter dans le surplus du Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 7384). 

C) Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète m, a l’habitude de dire cette 
invocation : « [Ô Allah] Je me réfugie auprès de Ta Puissance. Il n’y a point de divinité digne 
d’adoration hormis Toi. Tu es certes Celui qui ne meurt jamais alors que les djinns et les 
humains meurent». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 7383). 
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Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Hâ, Mîm. (Ces lettres sont l’un des 
miracles du Qour’ân et Allah Seul connaît 
leurs sens). 

2. La révélation du Livre émane d’Allah, 
le Tout Puissant, le Sage. 

3. Nous n’avons créé les cieux et la terre 
et ce qui est entre eux qu’en toute vérité et 
[pour] un terme fixé. Ceux qui ont mécru se 
détournent de ce dont ils ont été avertis. 
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4. Dis [ô Mouhammad à ces 

polythéistes] : « Que pensez-vous de ceux 
que vous invoquez en dehors d’Allah ? Mon- 
trez-moi donc ce qu’ils ont créé de la terre ! 
Ou ont-ils dans les cieux une participation 
avec Dieu ? Apportez-moi un Livre antérieur 
à celui-ci (le Qourâri) ou même un vestige 
d’une science, si vous êtes véridiques». 

5. Et qui est plus égaré que celui qui 
invoque en dehors d’Allah, celui qui ne 
saura lui répondre jusqu’au Jour de la Ré¬ 
surrection? Et elles (leurs divinités) sont 
indifférentes à leur invocation .^ 1 

6 . Et quand les gens seront rassemblés 
[pour le Jugement], elles seront leurs enne¬ 
mies et nieront leur adoration (pour elles). 

7. Et quand on leur récite Nos versets 
bien clairs, ceux qui ont mécru disent à 
propos de la vérité, une fois qu’elle leur est 
venue : «C’est de la magie manifeste». 

8 . Ou bien ils disent : « Il l’a inventé ! » 
Dis : « Si je l’ai inventé, alors vous ne pour¬ 
rez rien pour moi contre [la punition d’] 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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Allah. Il sait parfaitement ce que vous 
propagez (en calomnies contre le Qour’âri) : 
Allah est suffisant comme témoin entre vous 
et moi. Et c’est Lui le Pardonneur, le Très 
Miséricordieux ». 

9. Dis : « Je ne suis pas une innovation 
parmi les messagers ; et je ne sais pas ce que 
l’on fera de moi, ni de vous. Je ne fais que 
suivre ce qui m’est révélé ; et je ne suis 
qu’un avertisseur clair». 

10. Dis [Mouhammad §|] : «Que direz- 
vous si [cette révélation s’avère] venir d’Allah 
et vous n’y croyez pas, qu’un témoin parmi 
les fils d’Israël (Abdoullah bin Salâm) en 
atteste la conformité [au Pentateuque] et y 
croit [1] pendant que vous, vous le repoussez 
avec orgueil... En vérité Allah ne guide pas 
les gens Zhâlimoûn (injustes, polythéistes) ! » 

11. Et ceux qui ont mécru dirent à ceux 
qui ont cru : « Si ceci était un bien, ils (les 
pauvres) ne nous y auraient pas devancés». 
Et comme ils ne se seront pas laissés guider 
par lui (le Qour'àn) ils diront : « Ce n’est 
qu’un vieux mensonge ! » 

12. Et avant lui, il y avait le Livre de 
Moû-sâ, comme guide et comme miséricor¬ 
de. Et ceci est [un livre] confirmateur, en 
langue arabe, pour avertir ceux qui font du 
tort et pour faire la bonne annonce aux 
Mouhsinîn (bienfaisants). 

13. Ceux qui disent : « Notre Seigneur est 
Allah » et qui ensuite se tiennent sur le droit 
cheminJ 2 ^ Ils ne doivent avoir aucune crain¬ 
te et ne seront point affligés. 

14. Ceux-là sont les gens du Paradis où ils 
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1*1 Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 66. 

i 2 l Tenir ferme à la foi du monothéisme, notamment en s’abstenant de tout péché et mauvaise 
action que Allah a interdits et en accomplissant dans la mesure de son possible les bonnes 
actions qu’il a ordonnées. 
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demeureront éternellement, en récompense 
de ce qu’ils faisaient. 

15. Et Nous avons enjoint à l’homme de 
la bonté envers son père et sa mère : sa mère 
Ta péniblement porté et en a péniblement 
accouché ; et sa gestation et son sevrage 
durent trente mois ; puis quand il atteint ses 
pleines forces et atteint quarante ans, il dit : 
« O Seigneur ! Inspire-moi pour que je rende 
grâce au bienfait dont Tu m’as comblé ainsi 
qu’à mon père et à ma mère, et pour que je 
fasse une bonne œuvre que Tu agrées. Et 
fais que ma postérité soit de moralité saine. 
Je me repens à Toi et je suis du nombre des 
Mouslimîn (musulmans, soumis) ». 

16. Ce sont ceux-là dont Nous acceptons 
le meilleur de ce qu’ils œuvrent et passons 
sur leurs méfaits, [ils seront] parmi les gens 
du Paradis, selon la promesse véridique qui 
leur a été faite. 

17. Quant à celui qui dit à son père et à 
sa mère : « Fi de vous deux ! Me promettez- 
vous qu’on me fera sortir de terre alors que 
des générations avant moi ont passé ? » Et 
les deux, implorant le secours d’Allah, [lui 
dirent]: «Malheur à toi! Crois. Car la 
promesse d’Allah est véridique». Mais [il 
répond] : « Ce ne sont que des contes d’an¬ 
ciens». 

18. Ce sont ceux-là qui ont mérité la 
sentence [prescrite] en même temps que des 
communautés déjà passées avant eux parmi 
les Djinns et les hommes. Ils étaient réelle¬ 
ment perdants. 

19. Et il y a des rangs [de mérite] pour 
chacun, selon ce qu’ils ont fait, afin qu’Allah 
leur attribue la pleine récompense de leurs 
œuvres ; et ils ne seront point lésés. 

20. Et le jour où ceux qui ont mécru 
seront présentés au Feu, [il leur sera dit] : 
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«Vous avez dissipé vos [biens] excellents et 
vous en avez joui pleinement durant votre 
vie sur terre : on vous rétribue donc aujour¬ 
d’hui du châtiment avilissant, pour l’orgueil 
dont vous vous enfliez injustement sur terre, 
et pour votre perversité. 

21. Et rappelle-toi le frère des ‘Âd 
(Hoûd) quand il avertit son peuple à Al- 
Ahqâf - alors qu’avant et après lui, des 
avertisseurs sont passés - [en disant] : 
«N’adorez qu’Allah. Je crains pour vous le 
châtiment d’un jour terrible ». 

22. Ils dirent : « Nous es-tu venu pour 
nous détourner de nos Alihah (divinités) ? 
Eh bien, apporte-nous ce que tu nous pro¬ 
mets si tu es du nombre des véridiques». 

23. Il dit : « La science n’est qu’auprès 
d’Allah. Je vous transmets cependant le 
message avec lequel j’ai été envoyé. Mais je 
vois que vous êtes des gens ignorants». 

24. Puis, voyant un nuage se dirigeant 
vers leurs vallées, ils dirent: «Voici un 
nuage qui nous apporte de la pluie». Au 
contraire ! c’est cela même que vous cher¬ 
chiez à hâter : c’est un vent qui contient un 
châtiment douloureux, 

25. détruisant tout, par le commandement 
de son Seigneur». Puis, le lendemain on ne 
voyait plus que leurs demeures. Ainsi rétri- 
buons-Nous les gens Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables). 

26. En effet, Nous les avions consolidés 
dans des positions que Nous ne vous avons 
pas données. Et Nous leur avions assigné une 
ouïe, des yeux et des cœurs, mais ni leur 
ouïe, ni leurs yeux, ni leurs cœurs ne leur ont 
profité en quoi que ce soit, parce qu’ils 
niaient les Ayât (preuves, évidences, versets, 
enseignements, révélations, messagers...) d’Al¬ 
lah. Et ce dont ils se moquaient les cerna. 


* A 


$U Ç 4 

4 ôjy&Ji L* ojjé 




.^ **''*' ~ f If * 1 ' 

z4jlL ùy ô* 

Ou& oU-1 41 ^ 

IL Lti LL.U jjc- QU 

(^) ôt ôl 

oLQ "2 'JQ*' JU 

Gy x0j 


ijijb Qu jJLj LU 


v ijswli Ç4 ♦iÿ (X" 

Ujwï-j A_-3 L-â 

-'•»'* ■(' '*■'*'*’ 

La Le- 

-x - Xi' xi' *>>•' 

ôt p-r-^' (H ^ 1 

|Vf; oL_l£> 

229 ** y® u 





Sourate 46. Al-Ahqâf 


26 ème Partie 


701 


Tl Jl 


i ^ î Li>- VI î jy* 


27. Nous avons assurément fait périr les 
cités autour de vous ; et Nous avons diversi¬ 
fié les Ayat (preuves, signes, enseignements) 
afin qu’ils reviennent [de leur mécréance]. 

28. Pourquoi donc ne les secourent pas 
ceux qu’ils avaient pris, en dehors d’Allah, 
comme divinités pour [soi-disant] les rappro¬ 
cher de Lui ? Ceux-ci, au contraire, les 
abandonnèrent; telle est leur imposture et 
voilà ce qu’ils inventaient comme mensonges. 

29. [Rappelle-toi] lorsque Nous dirigeâ¬ 
mes vers toi une troupe de Djinns pour qu’ils 
écoutent le Qour’ân. Quand ils assistèrent [à 
sa lecture], ils dirent: «Ecoutez attentive¬ 
ment»... Puis, quand ce fut terminé, ils 
retournèrent auprès de leur peuple en aver¬ 
tisseurs. 

30. Ils dirent : « O notre peuple ! Nous 
venons d’entendre un Livre qui a été des¬ 
cendu après Moû-sâ, confirmant ce qui l’a 
précédé. Il guide vers la vérité et vers un 
chemin droit. 

A 

31. O notre peuple ! Répondez au prédi¬ 
cateur d’Allah et croyez en lui. Il (Allah) 
vous pardonnera une partie de vos péchés et 
vous protégera contre un châtiment doulou¬ 
reux.^ 1 

32. Et quiconque ne répond pas au pré¬ 
dicateur d’Allah ne saura échapper au pou¬ 
voir [d’Allah] sur terre. Et il n’aura pas de 
Awliyâ (défenseurs, alliés, protecteurs) en 
dehors de Lui. Ceux-là sont dans un égare¬ 
ment évident. 

33. Ne voient-ils pas qu’Allah qui a créé 
les deux et la terre, et qui n’a pas été 
fatigué par leur création, est capable en 
vérité de redonner la vie aux morts ? Mais 
si. Il est certes Omnipotent. 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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34. Et le jour où seront présentés au Feu 
ceux qui ont mécru, [on leur dira] : « Ceci 
n’est-il pas la vérité ? » Ils diront : « Mais si, 
par notre Seigneur». Il dira: «Eh bien, 
goûtez le châtiment pour votre mécréance». 

35. Endure [ô Mouhammad $g] donc, 
comme ont enduré les Ouloul-Azhm (les 
messagers doués de fermeté) ; [1] et ne te 
montre pas trop pressé de les voir subir [leur 
châtiment]. Le jour où ils verront ce qui leur 
est promis, il leur semblera qu’ils n’étaient 
restés [sur terre] qu’une heure d’un jour. 
Voilà une communication. Qui sera donc 
anéanti sinon les gens Fâsiqoûn (rebelles, 
pervers, ceux qui désobéissent à Allah) ? 

Sourate 47 MOUHAMMAD 
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le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Ceux qui ont mécru et obstrué le 
chemin d’Allah, Il a rendu leurs œuvres 
vaines.^ 

2. Et ceux qui ont cru et accompli de 
bonnes œuvres et ont cru en ce qui a été 
descendu sur Mouhammad [ÿ|] - et c’est la 
vérité venant de leur Seigneur - Il leur efface 
leurs méfaits et améliore leur condition. 

3. Il en est ainsi parce que ceux qui ont 
mécru ont suivi le faux et que ceux qui ont cru 
ont suivi la vérité émanant de leur Seigneur. 



Voir note sourate 33 (les coalisés) : verset 7. 

[21 II est obligatoire de croire à la mission du Prophète (Mouhammad jg) car Aboû Houraïra 
- qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Je jure par Celui qui détient 
l’âme de Mouhammad en Sa Main, que quiconque de cette communauté aura entendu 
parler de moi, puis meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons 
du Feu». Rapporté par Mouslim [vol. 1 , le livre de la foi, Hadîs no 240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille dlmran) : verset 85. 
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C’est ainsi qu’Allah propose aux gens des 
paraboles [tirées de leurs semblables]. 

4. Lorsque vous rencontrez [au combat, 
au Djihâd ] ceux qui ont mécru frappez-les 
aux cous. Puis, quand vous les avez dominés, 
enchaînez-les solidement. Ensuite, c’est soit 
la libération gratuite, soit la rançon, jusqu’à 
ce qu’ils déposent les armes. Il en est ainsi, 
car si Allah voulait, Il se vengerait Lui-même 
contre eux, mais c’est pour vous éprouver les 
uns par les autres. Et ceux qui seront tués 
dans le chemin d’Allah, Il ne rendra jamais 
vaines leurs actions.^ 

5. Il les guidera et améliorera leur condi¬ 
tion, 

6. et les fera entrer au Paradis qu’il leur 
aura fait connaître. 

A 

7. O vous qui croyez ! si vous faites triom¬ 
pher [la cause d’Allah, Il vous fera triom¬ 
pher et raffermira vos pas. 

8. Et quant à ceux qui ont mécru [en 
l’Unicité d’Allah et ont refusé de suivre le 
pur monothéisme islamique], il y aura un 
malheur pour eux, et II rendra leurs œuvres 
vaines. 

9. C’est parce qu’ils ont de la répulsion 
pour ce qu’Allah a fait descendre. Il a rendu 
donc vaines leurs œuvres. 

10. N’ont-il pas parcouru la terre pour 
voir ce qu’il est advenu de leurs prédéces¬ 
seurs ? Allah les a détruits. Pareilles fins 
sont réservées aux mécréants. 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 190 et note sourate 9 (le repentir) : verset 20. 

^ Aboû Sa’id Al-Khoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Les croyants, après avoir été sauvés du feu (de l’Enfer), seront arrêtés à un pont entre le 
Paradis et l’Enfer et des représailles mutuelles auront lieu entre eux concernant les torts qu’ils 
ont commis les uns vis-à-vis des autres. Après s’être purifiés, ils seront admis au Paradis. Par 
Celui dans la Main de Qui se trouve Pâme de Mouhammad, chacun connaîtra sa demeure au 
Paradis mieux qu’il ne connaissait sa demeure dans ce monde». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
6535), 
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11. Ceci parce qu’Allah est vraiment le 
Mawla (Seigneur, Maître, Allié, Protecteur) 
de ceux qui ont cru ; tandis que les mé¬ 
créants n’ont pas de Mawla (seigneur, maî¬ 
tre, allié, protecteur). 

12. Ceux qui croient et accomplissent de 
bonnes œuvres, Allah les fera entrer dans 
des jardins sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux. Et ceux qui mécroient jouissent et 
mangent comme mangent les bestiaux ; et le 
Feu sera leur lieu de séjour. 

13. Et que de cités, bien plus fortes que 
ta cité (Makkah) dont [la population] t’a 
expulsé, avons-Nous fait périr, et ils n’eurent 
point de secoureur. 

14. Est-ce que celui qui se base sur une 
preuve claire venant de son Seigneur est 
comparable à ceux dont on a embelli les 
mauvaises actions et qui ont suivi leurs 
propres passions ? 

15. Voici la description du Paradis qui a 
été promis aux Mouttaqoûn (les pieuses et 
vertueuses personnes qui craignent Allah et 
s’abstiennent de commettre les péchés et 
toutes les mauvaises actions qu’il a interdi¬ 
tes, qui aiment Allah d’un amour fort et 
accomplissent toutes les sortes de bonnes 
actions qu’il a ordonnées de faire) : il y aura 
là des ruisseaux d’une eau jamais malodo¬ 
rante, et des ruisseaux d’un lait au goût 
inaltérable, et des ruisseaux d’un vin déli¬ 
cieux à boire, ainsi que des ruisseaux d’un 
miel purifié. Et il y a là, pour eux, des fruits 
de toutes sortes, ainsi qu’un pardon de la 
part de leur Seigneur. [Ceux-là] seront-ils 
pareils à ceux qui s’éternisent dans le Feu et 
qui sont abreuvés d’une eau bouillante qui 
leur déchire les entrailles ? 

16. Et il en est parmi eux qui t’écoutent. 
Une fois sortis de chez toi, ils disent à ceux 
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qui ont reçu la science: «Qu’a-t-il dit, tan¬ 
tôt ? » Ce sont ceux-là dont Allah a scellé les 
cœurs et qui suivent leurs propres passions. 


17. Quant à ceux qui se mirent sur la 
bonne voie, Il les guida encore plus et leur 
inspira leur piété. 

18. Qu’est-ce qu’ils attendent sinon que 
l’Heure leur vienne à l’improviste ? Or ses 
signes avant-coureurs sont certes déjà venus. 
Et comment pourront-ils se rappeler quand 
elle leur viendra (à l’improviste) ? [1] 

19. Sache donc [ô Mouhammad î|§] 
qu’en vérité, il n’y a point de divinité [digne 
d’adoration] à part Allah (Lâ ilâha illal- 
lâh)P1 et implore le pardon pour ton péché, 
ainsi que pour les croyants et les croyantes. 
Allah connaît vos activités (sur terre) et 
votre lieu de repos (dans l’au-delà). 

20. Ceux qui ont cru disent : « Ah ! Si une 
sourate (chapitre du Qouran) descendait!» 
Puis, quand on fait descendre une sourate 
explicite et qu’on y mentionne le combat, tu 
vois ceux qui ont une maladie aux cœurs te 
regarder du regard de celui qui s’évanouit 
devant la mort. Seraient bien préférables 
pour eux 

21. une obéissance et une parole conve¬ 
nable. Puis, quand l’affaire est décidée, il 
serait mieux pour eux certes, de se montrer 
sincères vis-à-vis d’Allah. 

22. Si vous vous détournez, ne risquez- 
vous pas de semer la corruption sur terre et 
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[1] Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 158. 

^ Il est essentiel de connaître une chose (adoration, jugement...) avant de dire ou d’agir par 
rapport à elle comme le recommande cette déclaration d’Allah: «Sache donc qu'en vérité, il 
n’y a point de divinité [digne d’adoration] hormis Allah... ». Sourate 47 (Mouhammad) : verset 19. 
Voir aussi note sourate 6 (les bestiaux) : verset 125. 
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de rompre vos liens de parenté ? [11 

23. Ce sont ceux-là qu’Allah a maudits, 
[Il les] a rendus sourds et a rendu leurs yeux 
aveugles. 

24. Ne méditent-ils pas sur le Qour’ân ? 
Ou y a-t-il des cadenas sur leurs cœurs ? 

25. Ceux qui sont revenus sur leurs pas 
après que le droit chemin leur a été claire¬ 
ment exposé, Chaythân (le diable) les a 
séduits et trompés. 

26. C’est parce qu’ils ont dit à ceux qui 
ont de la répulsion pour la révélation d’Al¬ 
lah : « Nous allons vous obéir dans certaines 
choses». Allah cependant connaît ce qu’ils 
cachent. 

27. Qu’adviendra-t-il d’eux quand les an¬ 
ges les achèveront, frappant leur face et leur 
dos ? 

28. Cela parce qu’ils ont suivi ce qui 
courrouce Allah, et qu’ils ont de la répulsion 
pour [ce qui attire] Son agrément. Il a donc 
rendu vaines leurs œuvres. 

29. Ou bien est-ce que ceux qui ont une 
maladie aux cœurs escomptent qu’Allah ne 
saura jamais faire apparaître leur haine ? 

30. Or, si Nous voulions Nous te les 
montrerions. Tu les reconnaîtrais certes à 



[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ig a dit : «Allah créa Sa 
création, et quand II l’acheva, le lien de parenté s’accrocha au Trône. Allah lui dit: «Qu’y a-t- 
il?». Il dit: "Je cherche refuge auprès de Toi contre Al-Qatî-ah (la rupture du lien de 
parenté)". Allah dit alors : « Ne voudrais-tu pas que Je maintienne (répande Mes faveurs) sur 
celui qui te maintient et rompe (refuse Mes faveurs) à celui qui te rompt ? ». Le lien de 
parenté répondit" "Si! Ô mon Seigneur!" Allah dit: «Cela t’est accordé». Aboû Houraïra 
ajouta: "Lisez si vous voulez la parole d’Allah: «Si vous vous détournez, ne risquez-vous pas de 
semer la corruption sur terre et de rompre les liens de parenté ? Ce sont ceux-là qu Allah a 
maudits, a rendus sourds et aveugles». Sourate 47 (Mouhammad) : versets 22 et 23. (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 4830). 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 27. 
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leurs traits ; et tu les reconnaîtrais très 
certainement au ton de leur parler. Et Allah 
connaît bien vos actions. 

31. Nous vous éprouverons certes afin de 
distinguer ceux d’entre vous qui luttent [pour 
la cause d’Allah] et qui sont Çâbirîn (endu¬ 
rants), et afin de mettre à l’épreuve vos 
propos. 

32. Ceux qui ont mécru et obstrué le 
chemin d’Allah et se sont mis dans le clan 
opposé au Messager (Mouhammad s||) 
après que le droit chemin^ leur fut claire¬ 
ment exposé, ne sauront nuire à Allah en 
quoi que ce soit. Il rendra vaines leurs 
œuvres. 

33. O vous qui avez cru ! Obéissez à 
Allah, obéissez au Messager, et ne rendez 
pas vaines vos œuvres. 

34. Ceux qui ont mécru et obstrué le 
chemin d’Allah puis sont morts tout en étant 
mécréants, Allah ne leur pardonnera ja¬ 
mais.^ 1 
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[1] A) Aboû Moû-sâ - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «L’image de la 
bonne direction et de la science avec lesquelles Allah m’a envoyé est celle d’une pluie 
abondante qui tombe sur une terre constituée de trois parties : une partie fertile qui absorbe 
l’eau et fait pousser l’herbe et les plantes en abondance ; une partie qui retient l’eau pour 
l’abreuvement des animaux et l’arrosage des plantes ; une partie qui ne retient point l’eau et 
où il ne pousse par conséquent aucune plante. Cela correspond respectivement aux attributs 
humains suivants : celui qui comprend la religion d’Allah et qui profite de ce qu’Allah le Très- 
Haut m’a chargé de transmettre aux gens : il a ainsi appris puis il a enseigné [aux autres ce 
qu’il a appris] et l’exemple de celui qui n’en a tiré aucun profit et qui n’a point accepté la 
guidée d’Allah avec laquelle II m’a envoyé». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 79). 

B) Il existe deux sortes de guidées en Islam : 

1) la guidée de conformité qui relève d’Allah. Il conforme qui II veut à suivre la voie droite en 
lui faisant accepter d’observer volontiers les enseignements des prophètes et envoyés d’Allah. 
C’est pourquoi Allah dit au Prophète ^ : « Tu ne guides pas celui que tu aimes mais c'est Allah 
qui guide qui II veut...». Sourate 28 (le récit) : verset 56. 

2) la guidée d’orientation due au prêche et à l’exhortation des prophètes et ceux qui les 
suivent. C’est pourquoi Allah dit en s’adressant à Son Messager Mouhammad : «... Et en 
vérité tu guides vers un chemin droit, le chemin d'Allah à qui appartiennent ce qui est dans les 
deux et ce qui est sur la terre... ». Sourate 42 (la consultation) : versets 52 et 53. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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35. Ne faiblissez donc pas et n’appelez 
pas à la paix alors que vous êtes les plus 
hauts, qu’Allah est avec vous, et qu’il ne 
vous frustrera jamais [du mérite] de vos 
œuvres. 

36. La vie présente n’est que jeu et amu¬ 
sement ; alors que si vous croyez et craignez 
[Allah], Il vous accordera vos récompenses 
et ne vous demandera pas vos biens. 

37. S’il vous les demandait importuné¬ 
ment, vous deviendriez avares et II ferait 
apparaître vos haines. 

38. Vous voilà appelés à faire des dépen¬ 
ses dans le chemin d’Allah. Certains parmi 
vous se montrent avares. Quiconque cepen¬ 
dant est avare, l’est à son détriment. Allah 
est le Suffisant à Soi-même (Indépendant de 
tout besoin) alors que vous êtes les beso¬ 
gneux. Et si vous vous détournez [de l’Is¬ 
lam], Il vous remplacera par un peuple autre 
que vous, et ils ne seront pas comme vous. 

Sourate 48 AL-FAT-H 
(La Victoire éclatante) 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 




1. En vérité Nous t’avons accordé [ô 
Mouhammad s||] une victoire éclatante, 

2. afin qu’Allah te pardonne tes péchés, 
passés et futurs,^ qu’il parachève sur toi 
Son bienfait et te guide sur une voie droite ; 
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1*1 Al-Moughîra rapporte que le Prophète gjgj; avait l’habitude de rester si longtemps debout 
pour ses prières nocturnes que ses pieds s’enflaient. On lui dit : "Allah t’a pardonné tes péchés 
passés et futurs, alors pourquoi [te peines-tu à faire] tout cela ?" Il répondit : « Ne dois-je pas 
être un serviteur reconnaissant?». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4836). 
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3. et qu’Allah te donne un puissant se¬ 
cours. 

4. C’est Lui qui a fait descendre la Sakî- 
nah (le calme, la quiétude, la sérénité) dans 
les coeurs des croyants afin qu’ils ajoutent 
une foi à leur foi. A Allah appartiennent les 
armées des deux et de la terre ; et Allah est 
Omniscient et Sage. 

5. Afin qu’il fasse entrer les croyants et 
les croyantes dans des jardins sous lesquels 
coulent les ruisseaux où ils demeureront 
éternellement, et afin de leur effacer leurs 
méfaits. Cela est auprès d’Allah un énorme 
succès. 

6. Et afin qu’il châtie les Mounâfiqoûn 
(hypocrites, hommes et femmes), et les Mou- 
chrikoûn (associateurs et associatrices), fl] 
qui pensent du mal d’Allah. Qu’un mauvais 
sort tombe sur eux. Allah est courroucé 
contre eux, les a maudits, et leur a préparé 
l’Enfer. Quelle mauvaise destination ! 






<Ül' 


>> > •' K ' , ", /' i 









IjSlî ^ il 


^ iiî 


: X" 

M ♦ 





7. A Allah appartiennent les armées des 
deux et de la terre ; et Allah est Tout 
Puissant et Sage. 

8. Certes, Nous t’avons envoyé [6 Mou- 
hammad |g] en tant que témoin, 
annonciateur de la bonne nouvelle et aver¬ 
tisseur,^ 

9. pour que vous [tous, contemporains de 
Mouhammad g§ et ceux qui viendront après 
lui jusqu’à la fin du monde] croyiez en Allah 
et à Son messager, que vous L’honoriez, 
reconnaissiez Sa dignité, et Le glorifiiez 
matin et soir. 

10. Certes, ceux qui te prêtent serment 
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Al-Mouchrikoûn : les polythéistes, les païens, les idolâtres, et ceux qui ne croient pas en 
rUnicité d’Allah et à la mission de Son Messager Mouhammad . 

^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 42. 
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d’allégeance (Baï-a'h) ne font que prêter 
serment à Allah : la Main d’Allah est au- 
dessus de leurs mains. Quiconque viole le 
serment, ne le viole qu’à son propre détri¬ 
ment ; et quiconque remplit son engagement 
envers Allah, Il lui apportera bientôt une 
énorme récompense. 

11. Ceux des Bédouins qui ont été laissés 
en arrière diront : « Nos biens et nos familles 
nous ont retenus : implore donc pour nous 
le pardon». Ils disent avec leurs langues ce 
qui n’est pas dans leurs cœurs. Dis : « Qui 
donc peut quelque chose pour vous auprès 
d’Allah s’il veut vous faire du mal ou s’il 
veut vous faire du bien ? Mais Allah est 
Parfaitement Connaisseur de ce que vous 
œuvrez. 

12. Vous pensiez plutôt que le Messager 
et les croyants ne retourneraient jamais plus 
à leurs familles. Et cela vous a été embelli 
dans vos cœurs ; et vous avez eu de mauvai¬ 
ses pensées. Et vous fûtes des gens perdus». 

13. Et quiconque ne croit pas en Allah et 
à Son messager (Mouhammad #t)... alors, 
pour les mécréants, Nous avons préparé une 
fournaise ardente. [1] 

14. A Allah appartient la souveraineté 
des deux et de la terre. Il pardonne à qui II 
veut et châtie qui II veut. Allah demeure 
cependant, Pardonneur et Très Miséricor¬ 
dieux. 

15. Ceux qui restèrent en arrière diront, 
quand vous vous dirigerez vers le butin pour 
vous en emparer : « Laissez-nous vous suivre ». 
Ils voudraient changer la parole d’Allah. Dis : 
«Jamais vous ne nous suivrez : Allah l’a déjà 
annoncé ainsi». Mais ils diront: «Vous êtes 
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M Voir note sourate 3 (la famille d’Imran) : verset 85. 
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plutôt envieux à notre égard». Mais ils ne 
comprenaient en réalité que peu. 

16. Dis [ô Mouhammad #|] à ceux des 
Bédouins qui restèrent en arrière : « Vous 
serez bientôt appelés contre des gens d’une 
force redoutable. Vous les combattrez à 
moins qu’ils n’embrassent l’Islam. Si vous 
obéissez, Allah vous donnera une belle ré¬ 
compense, et si vous vous détournez comme 
vous vous êtes détournés auparavant. Il vous 
châtiera d’un châtiment douloureux». 

17. Nul grief n’est à faire à l’aveugle, ni 
au boiteux ni au malade. Et quiconque obéit 
à Allah et à Son messager, Il le fera entrer 
dans des jardins sous lesquels coulent les 
ruisseaux. Quiconque cependant se détour¬ 
ne, Il le châtiera d’un douloureux châtiment. 

18. Allah a très certainement agréé les 
croyants quand ils t’ont prêté le serment 
d’allégeance (Baï-a'h) sous l’arbre. Il a su ce 
qu’il y avait dans leurs cœurs, et a fait 
descendre sur eux la Sakînah (paix, récon¬ 
fort, quiétude), et II les a récompensés par 
une victoire proche 

19. ainsi qu’un abondant butin qu’ils ra¬ 
masseront. Allah est Tout Puissant et Sage. 

20. Allah vous a promis un abondant 
butin que vous prendrez, et II a hâté pour 
vous Celle-ci (l’affaire du butin de Khaïbar) 
et repoussé de vous les mains des gens, afin 
que tout cela soit un signe pour les croyants 
et qu’il vous guide dans un droit chemin. 

21. Il vous promet un autre butin que 
vous ne seriez jamais capables de remporter 
et qu’Allah a embrassé en Sa puissance, car 
Allah est Omnipotent. 

22. Et si ceux qui ont mécru vous com¬ 
battent, ils se détourneront, certes ; puis ils 
ne trouveront ni Wali (allié) ni secoureur. 
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23. Telle est la règle d’Allah appliquée 
aux générations passées. Et tu ne trouveras 
jamais de changement à la règle d’Allah. 

24. C’est Lui qui, dans la vallée de Mak- 
kah, a écarté leurs mains de vous, de même 
qu’il a écarté vos mains d’eux, après vous 
avoir fait triompher sur eux. Et Allah voit 
parfaitement ce que vous œuvrez. 

25. Ce sont eux qui ont mécru et qui vous 
ont obstrué le chemin de Almasdjidil-harâm 
(la Mosquée sacrée à Makkah) [et ont empê¬ 
ché] que les offrandes entravées parvinssent 
à leur lieu d’immolation. S’il n’y avait pas eu 
des hommes croyants et des femmes croyan¬ 
tes (parmi les Mecquois) que vous ne con¬ 
naissiez pas et que vous auriez pu piétiner 
sans le savoir, vous rendant ainsi coupables 
d’une action répréhensible... [Tout cela s’est 
fait] pour qu’Allah fasse entrer qui II veut 
dans Sa miséricorde. Et s’ils (les croyants) 
s’étaient signalés, Nous aurions certes châtié 
d’un châtiment douloureux ceux qui avaient 
mécru parmi [les Mecquois]. 

26. Quand ceux qui ont mécru eurent mis 
dans leurs cœurs la fureur, [la] fureur de 
l’ignorance... Puis Allah fit descendre Sa 
Sakînah (paix, réconfort, quiétude) sur Son 
Messager (Mouhammad #§) ainsi que sur 
les croyants, et les obligea à une parole de 
piété, dont ils étaient les plus dignes et les 
plus proches. Allah est Omniscient. 

27. Allah a concrétisé la vision de Son 
messager en toute vérité : vous entrerez dans 
Almasdjidil-harâm (la Mosquée sacrée à 
Makkah) si Allah veut, en toute sécurité, 
ayant rasé vos têtes ou coupé vos cheveux, 
sans aucune crainte. Il savait donc ce que 
vous ne saviez pas. Il a placé en deçà de cela 
(la trêve de Houdaybiyya) une victoire pro¬ 
che. 
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28. C’est Lui qui a envoyé Son messager 
avec la guidée et la religion de vérité (l’Is¬ 
lam) pour la faire triompher sur toute autre 
religion. Allah suffit comme témoin. 

29. Mouhammad [SI] est le Messager 
d’Allah. Et ceux qui sont avec lui sont durs 
envers les mécréants, miséricordieux entre 
eux. Tu les vois inclinés, prosternés, recher¬ 
chant d’Allah grâce et agrément. Leurs visa¬ 
ges sont marqués par la trace laissée par la 
prosternation. Telle est leur image dans la 
Tawrât. Et l’image que l’on donne d’eux 
dans l’Indjîl est celle d’une semence qui sort 
sa pousse, puis se raffermit, s’épaissit, et 
ensuite se dresse sur sa tige, à l’émerveille¬ 
ment des semeurs. [Allah] par eux (les 
croyants) remplit de dépit les mécréants. 
Allah promet à ceux d’entre eux qui croient 
[en l’Unicité d’Allah, suivent le Prophète 
Mouhammad #£] et font de bonnes œuvres, 
un pardon et une énorme récompense. 

Sourate 49 AL-HOUDJOURÂT 
(Les Appartements) 


Au nom d'AUah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. O vous qui avez cru ! Ne devancez 
pas [1] Allah et Son messager [dans la prise 
des décisions]. Et craignez Allah. Allah est 
certes Audient et Omniscient. 

A 

2. O vous qui avez cru ! N’élevez pas la 
voix au-dessus de la voix du Prophète (Mou¬ 
hammad s|§), et ne haussez pas le ton en lui 
parlant, comme vous le haussez les uns avec 


J/ s s ^ s y ✓ 
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[11 c’est-à-dire : ne vous hâtez pas de prendre une décision en matière de guerre ou de religion, 
de peur qu’elle ne soit contraire à celle qu’Allah et Son Messager pourraient décider. 
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les autres : sinon vos œuvres deviendraient 
vaines sans que vous vous en rendiez comp¬ 
te. 

3, Ceux qui, auprès du Messager d’Allah, 
baissent leurs voix sont ceux dont Allah a 
éprouvé les cœurs pour la piété. Ils auront 
un pardon et une énorme récompense. 
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4. Ceux qui t’appellent à haute voix de 
derrière les appartements, la plupart d’entre 
eux ne raisonnent pas. 

5. Et s’ils patientaient jusqu’à ce que tu 
sortes vers eux, ce serait certes mieux pour 
eux. Allah cependant, est Pardonneur et 
Très Miséricordieux. 

6. O vous qui avez cru ! Si un Fâsiq 
(pervers) vous apporte une nouvelle, éluci- 
dez-la [de crainte] que par inadvertance vous 
ne portiez atteinte à des gens et que vous ne 
regrettiez par la suite ce que vous avez fait. 

7. Et sachez que le Messager d’Allah est 
parmi vous. S’il vous obéissait dans maintes 
affaires, vous seriez en difficulté. Mais Allah 
vous a fait aimer la foi et l’a embellie dans 
vos cœurs et vous a fait détester la mécréan¬ 
ce, la perversité et la désobéissance. Ceux-là 
sont les bien dirigés. 

8. C’est là en effet une grâce d’Allah et 
un bienfait. Allah est Omniscient et Sage. 

9. Et si deux groupes de croyants se 
combattent, faites la conciliation entre eux. 
Si l’un d’eux se rebelle contre l’autre, com¬ 
battez le groupe qui se rebelle, jusqu’à ce 
qu’il se conforme à l’ordre. d’Allah. Puis, s’il 
s’y conforme, réconciliez-les avec justice et 
soyez équitables car Allah aime les équita¬ 
bles. 

10. Les croyants sont des frères. Etablis- 
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sez la concorde entre vos frères, et craignez 
Allah, afin qu’on vous fasse miséricorde. 

11. O vous qui avez cru ! Qu’un groupe 
ne se raille pas d’un autre groupe : ceux-ci 
sont peut-être meilleurs qu’eux. Et que des 
femmes ne se raillent pas d’autres femmes: 
celles-ci sont peut-être meilleures qu’elles. 
Ne vous dénigrez pas et ne vous lancez pas 
mutuellement des sobriquets [injurieux]. 
Quel vilain mot que «perversion» lorsqu’on 
a déjà la foi. Et quiconque ne se repent 
pas... Ceux-là sont les Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes). 

12. O vous qui avez cru ! Evitez de trop 
conjecturer [sur autrui] car une partie des 
conjectures est péché. Et n’espionnez pas ; et 
ne médisez pas les uns des autres. L’un de 
vous aimerait-il manger la chair de son frère 
mort ? [Assurément non !] Vous en aurez 
horreur.^ Et craignez Allah. Car Allah est 
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^ A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit : 
«Méfiez-vous de la suspicion car la suspicion est le pire des faux récits. Ne cherchez pas les 
fautes des autres, ne vous espionnez pas les uns les autres, ne pratiquez pas le Nadjch*, ne 
soyez pas jaloux les uns des autres, ne vous haïssez pas les uns les autres, et ne vous détournez 
pas (ne vous tournez pas le dos en refusant de vous parler) les uns des autres. Soyez plutôt 
frères ô adorateurs d’Allah». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6066). 

B) Houzaïfah - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète £§; dire : «Un Qattât** 
n’entrera pas au Paradis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6056). 

C) Allah a dit à propos de la médisance : «... Et n'espionnez pas ; et ne médisez pas les uns des 
autres». 

Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah passait devant deux 
tombes et dit : « Les personnes enterrées dans ces deux tombes sont entrain d’être torturées. 
Elles ne sont pas torturées pour des péchés majeurs. L’une d’entre elles ne faisait pas 
attention à son urine et se laissait souiller, et l’autre avait l’habitude de colporter des 
calomnies (entre les gens pour semer la haine entre eux). Le Prophète demanda qu’on lui 
apportât une branche de dattier. Il la coupa en deux morceaux et planta sur chaque tombe un 
morceau en disant : « Peut-être que leur châtiment sera allégé le temps que ces deux morceaux 
de branche ne sèchent***». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6052). 

* Nadjch signifie offrir un prix élevé pour une marchandise dans le but de tromper un client 
qui est intéressé par la marchandise. 

**Un Qattât est une personne qui véhicule une fausse information désagréable, d’une 
personne à une autre avec l’intention de faire du mal et de créer l’inimitié entre elles. = 
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Grand Accueillant au repentir, Très Miséri¬ 
cordieux. 

13. Ô hommes ! Nous vous avons créés 
d’un mâle et d’une femelle, et Nous avons 
fait de vous des nations et des tribus, afin 
que vous vous connaissiez mutuellement. 
Certes, le plus noble d’entre vous, auprès 
d’Allah, est le plus pieux. Allah est certes 
Omniscient et Grand-Connaisseur. 

14. Les Bédouins ont dit : « Nous avons la 
foi». Dis: «Vous n’avez pas encore la foi. 
Dites plutôt : Nous nous sommes simplement 
soumis, car la foi n’a pas encore pénétré 
dans vos cœurs. Et si vous obéissez à Allah 
et à Son messager, Il ne vous fera rien 
perdre de vos œuvres». Allah est Pardon- 
neur et Très Miséricordieux. 

15. Les vrais croyants sont ceux qui 
croient en Allah et en Son messager, qui par 
la suite ne doutent point et qui luttent avec 
leurs biens et leurs personnes dans le chemin 
d’Allah. Ceux-là sont les véridiques. 

16. Dis : « Est-ce vous qui apprendriez à 
Allah votre religion, alors qu’Allah sait tout 
ce qui est dans les deux et sur la terre ? » Et 
Allah est Omniscient. 
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17. Ils te rappellent [ô Mouhammad i|] leur 
conversion à l’Islam comme si c’était une 
faveur de leur part. Dis : « Ne me rappelez 
pas votre conversion à l’Islam comme une 
faveur. C’est tout au contraire une faveur 
dont Allah vous a comblés en vous dirigeant 
vers la foi, si toutefois vous êtes véridiques». 

18. Allah connaît l’Inconnu des deux et 
de la terre et Allah est Clairvoyant sur ce 
que vous faites. 



***Cette action est une sorte d’invocation du Prophète gg au profit des personnes qui sont 
enterrées dans ces deux tombes. (Fat-houl Bâri, Vol.l, Page 332). 
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Sourate 50 QÂF 



Au nom d’Allah , 

/e Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Qâf. (Ces lettres - Qâf et autres - sont 
l’un des miracles du Qour’àn et Allah Seul 
connaît leurs sens). Par le Qour’ân glorieux ! 

2. Mais ils s’étonnent que l’un des leurs 
(Mouhammad jg) leur vint comme 
avertisseur ; et les mécréants dirent : « Ceci 
est une chose étonnante. 

3. Quoi ! Quand nous serons morts et 
réduits en poussière ! Ce serait revenir de 
loin ! » 

4. Certes, Nous savons ce que la terre 
rongera d’eux (de leurs corps) ; et Nous 
avons un Livre où tout est conservé. 

5. Plutôt, ils traitent de mensonge la vé¬ 
rité qui leur est venue : les voilà donc dans 
une situation confuse. 
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6. N’ont-ils donc pas observé le ciel au- 
dessus d’eux, comment Nous l’avons bâti et 
embelli ; et comment il est sans fissures ? 

7. Et la terre, Nous l’avons étendue et 
Nous y avons enfoncé fermement des mon¬ 
tagnes et y avons fait pousser toutes sortes 
de magnifiques couples [de végétaux], 

8. à titre d’appel à la clairvoyance et un 
rappel pour tout serviteur repentant. 

9. Et Nous avons fait descendre du ciel 
une eau bénie, avec laquelle Nous avons fait 
pousser des jardins et le grain qu’on mois¬ 
sonne, 

10. ainsi que les hauts palmiers aux régi¬ 
mes superposés, 

11. comme subsistance pour les serviteurs. Et 
par elle (l’eau) Nous avons redonné la vie à une 
contrée morte. Ainsi se fera la résurrection. 
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12. Avant eux, le peuple de Noûh, les 
gens d’Ar-Rass et les Samoûd crièrent au 
mensonge, 

13. de même que les ‘Âd, Fir’awn, les 
frères de Loût, 

14. les gens d’Al-Aïka et le peuple de 
Toubba’. Tous traitèrent les messagers de 
menteurs. C’est ainsi que Ma menace se 
justifia. 

15. Quoi ? Avons-Nous été fatigué par la 
première création? Mais ils sont dans la 
confusion [au sujet] d’une création nouvelle. 

16. Nous avons effectivement créé l’hom¬ 
me et Nous savons ce que son âme lui 
suggère et Nous sommes plus près de lui 
[par Notre Science] que sa veine jugulaire. 

17. [Rappelle] quand les deux recueil¬ 
lants, assis à droite et à gauche, recueil¬ 
lent.^ 

18. Il ne prononce pas une parole sans 
avoir auprès de lui un observateur prêt à 
l’inscrire. 

19. L’agonie de la mort fait apparaître la 
vérité : «Voilà ce dont tu t’écartais». 

20. Et l’on soufflera dans la Trompe : 
voilà le Jour de la Menace. 

21. Alors chaque âme viendra accompa¬ 
gnée d’un conducteur et d’un témoin. 

22. [On dira au mécréant] : « Tu restais 
indifférent à cela (la mort et la réalité de 
l’au-delà). Eh bien, Nous ôtons ton voile ; ta 
vue est perçante aujourd’hui. 
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[1] A) Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte que le Prophète si a dit : «Les actions 
des trois personnes suivantes ne sont pas enregistrées par le scribe : celui qui dort jusqu à ce 
qu’il se réveille, l’enfant jusqu’à ce qu’il atteigne l’âge de la puberté et le malade mental 
jusqu’à ce qu’il recouvre sa raison». (Ce Hadîs a été cité par Nassa’i, le Livre du Divorce, 
chapitre 21 ). 

B) Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 

^ Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 
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23. Et son compagnon dira: «Voilà ce 
qui est avec moi, tout prêt ». 

24. «Vous deux, jetez dans l’Enfer tout 
mécréant endurci et rebelle, 

25. acharné à empêcher le bien, trans¬ 
gresseur, douteur, 

26. celui qui plaçait à côté d’Allah une 
autre divinité. Jetez-le donc dans le dur 
châtiment». 

27. Son camarade (le diable) dira : « Sei¬ 
gneur, ce n’est pas moi qui Fai fait trans¬ 
gresser ; mais il était déjà dans un profond 
égarement». 

28. Alors [Allah] dira : «Ne vous disputez 
pas devant Moi ! Alors que Je vous ai déjà 
fait part de la menace. 

29. Chez Moi, la parole ne change pas ; 
et Je n’opprime nullement les serviteurs». 

30. Le jour où Nous dirons à l’Enfer : 
« Es-tu rempli ? » Il dira : « Y en a-t-il enco¬ 
re » 

31. Le Paradis sera rapproché à proximité 
des Mouttaqoûn (pieux). 

^ 32. [On leur dira] : «Voilà ce qui vous a 
été promis, [ainsi qu’] à tout homme plein 
de repentir et respectueux [des prescriptions 
divines], 

33. qui redoute le Tout Miséricordieux 
bien qu’il ne Le voit pas, et qui vient [vers 
Lui] avec un cœur porté à l’obéissance. 

34. Entrez-y en toute sécurité». Voilà le 
jour de l’éternité ! 

35. Il y aura là pour eux tout ce qu’ils 
voudront. Et auprès de Nous il y a davanta¬ 
ge encore. 

36. Combien avons-Nous fait périr, avant 
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Fi A propos de la parole d’Allah : «Le jour où Nous dirons à l’Enfer: «Es-tu rempli 7». Il dira : 
" Y en a-t-il encore ?». Sourate 50 (Qâf) : verset 30, 

Voir note sourate 45 (l’agenouillée) : verset 35. 
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eux, de générations bien plus fortes qu’eux. 
Ils avaient parcouru les contrées, cherchant 
[vainement] où fuir. 

37. Il y a bien là un rappel pour qui¬ 
conque a un cœur, prête l’oreille tout en 
étant témoin. 

38. En effet, Nous avons créé les deux et 
la terre et ce qui existe entre eux en six 
jours, sans éprouver la moindre lassitude. 
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39. Endure donc [ô Mouhammad âfe] ce 
qu’ils disent : et célèbre la louange de ton 
Seigneur avant le lever du soleil (pendant la 
prière du Fadjr) et avant [son] coucher 
(pendant les prière de Zouhr et û’Açr) ; tlJ 

40. et célèbre Sa gloire, une partie de la 
nuit (pendant les prières de Maghrib et 
d’Icha* ainsi que les prières facultatives de la 
nuit) et à la suite des prosternations (prières) 
[en disant par exemple après chaque prière 
obligatoire : Soubhanallah 33 fois, Alhamdou 
lillah 33 fois, AUahou Akbar 33 fois et lâ ilâha 
illaîlâhou wahdahou lâ chanka lah, lahoul 
moulkou wa lahoul hamdou wa houwa ’ala 
koulli chay-in qadîr une seule fois]. 

41. Et sois à l’écoute, le jour où le Crieur 
criera d’un endroit proche, 

42. le jour où ils entendront en toute 
vérité le Cri (Çaïhah). Voilà le Jour de la 
Résurrection. 




a 'jàj ^ ^ 



[1] A) Qaïs rapporte que Djarîr a dit : "Nous étions avec le Prophète pendant une nuit de 
pleine lune, il regarda la lune et dit: «Sûrement, vous verrez votre Seigneur comme vous 
voyez cette lune et vous n’aurez aucun problème pour Le voir. Si vous pouvez veiller autant 
que possible à ne pas manquer la prière avant le lever du jour {Fadjr) et la prière avant le 
coucher du soleil (’Açr), faites-le. Il récita ensuite la parole d Allah: «Et célèbre la louange de 
ton Seigneur avant le lever du soleil et avant [son] coucher». Sourate 50 (Qâf) : verset 39. Ismâ îl 
ajouta : "Accomplis assidûment ces prières et ne les rate pas". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
554). 

B) Voir note sourate 32 (la prosternation) : verset 16. 
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43. C’est Nous qui donnons la vie et 
donnons la mort, et vers Nous sera la 
destination ; 

44. le jour où la terre se fendra, les 
[rejetant] précipitamment. Ce sera un ras¬ 
semblement facile pour Nous. 

45. Nous savons mieux ce qu’ils disent. 
Tu n’as pas pour mission [ô Mouhammad 
Ig] d’exercer sur eux une contrainte. 
Rappelle (avertis) donc, par le Qour’ân , 
celui qui craint Ma menace. 
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Sourate 51 AZ-ZÂRIYÂT 
(Qui éparpillent) 




/fw nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux , /c Très Miséricordieux. 
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1. Par les vents qui éparpillent ! 



bj-> 




2. Par les porteurs de fardeaux ! 



3. Par les glisseurs agiles ! 


<A 


4. Par les distributeurs (les anges qui 
distribuent la pluie, les subsistances, les 
faveurs...) selon un commandement [d’Al¬ 
lah] ! 

5. Ce qui vous est promis est certaine¬ 
ment vrai. 

6. Et la Rétribution arrivera inévitable¬ 
ment. 

7. Par le ciel aux voies parfaitement tra¬ 
cées ! 

8. Certes, vous divergez sur ce que vous 
dites [à propos de Mouhammad et du 
Qour’ân]. 

9. Est détourné de lui (Mouhammad gg 
ou le Qour’ân) quiconque a été détourné de 
la foi. 
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10. Maudits soient les menteurs, 

11. qui sont plongés dans l’insouciance. 



12. Ils demandent : « A quand le Jour de 
la Rétribution ? » 

13. Le jour où ils seront éprouvés au 
Feu : 

14. « Goûtez à votre épreuve (punition) ; 
voici ce que vous cherchiez à hâter». 

15. En vérité, les Mouttaqoûn (pieux) se¬ 
ront dans des jardins et [parmi] des sources, 

16. recevant ce que leur Seigneur leur 
aura donné. Car ils ont été auparavant des 
Mouhsinîn (bienfaisants) : 

17. ils dormaient peu, la nuit, 
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18. et aux dernières heures de la nuit ils 
imploraient le pardon [d’Allah] ; 

19. et dans leurs biens, il y avait un droit 
au Sâ-il (mendiant) et au Mahroûm (déshé¬ 
rité).^ 

20. Il y a sur terre des preuves pour ceux 
qui croient avec certitude ; 

21. ainsi qu’en vous-mêmes. N’observez- 
vous donc pas ? 

22. Et il y dans le ciel votre subsistance et 
ce qui vous a été promis. 

23. Par le Seigneur du ciel et de la terre ! 
Ceci est tout aussi vrai que le fait que vous 
parlez. 

24. T’est-il parvenu le récit des visiteurs 
honorables d’Ibrâhîm ? 

25. Quand ils entrèrent chez lui et dirent : 
«Salâm (Paix)!», il [leur] dit: «Salâm 
(Paix), visiteurs inconnus». 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 37. 
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26. Puis il alla discrètement auprès de sa 
famille et apporta un veau gras. 

27. Ensuite il l’approcha d’eux... «Ne 
mangez-vous pas ? » dit-il. 

28. Il ressentit alors de la peur vis-à-vis 
d’eux. Ils dirent: «N’aie pas peur». [1] Et ils 
lui annoncèrent [la naissance] d’un garçon 
plein de savoir. 

29. Alors sa femme s’avança en criant, se 
frappa le visage et dit : « Une vieille femme 
stérile...»^ 

30. Ils dirent: «Ainsi a dit ton Sei¬ 
gneur.C’est Lui vraiment le Sage, l’Om- 
niscient ». 


0 Üfe 














[1] c’est-à-dire: quand les anges avaient remarqué de la peur sur le visage d’Ibrâhîm, ils lui 
dirent qu’ils sont des envoyés d’Allah. Puis ils annoncèrent la bonne nouvelle à sa femme 
Sarah qu’elle donnera naissance à un garçon (Is-hâq). 

^ «Une vieille femme stérile...comment puis-je avoir un enfant?». Sarah avait prononcé ces 
paroles alors qu’elle avait environ 99 ans. (Tafsîr Alqourtoubi). 

^ A) A propos de la déclaration d’Allah; «Quand Nous voulons une chose, Notre seule parole 
est : «Sois». Et, elle est. ». Sourate 16 (les abeilles) : verset 40. 

Mou-âwiyah - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète ^ dire: «Un groupe 
parmi mes adeptes continueront à suivre les commandements d’Allah (le Qour’ân et la 
Sounnah) jusqu’à ce que l’Ordre d’Allah (l’Heure) les trouve dans cet état. Ils ne souffriront 
pas de l’opposition de ceux qui les contredisent ou les abandonnent ».(Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 7460). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah ^ dire : 
« Allah a dit : « J’ai préparé pour Mes serviteurs pieux ce qu’aucun oeil n’a vu, aucune oreille 
n’a entendu et qu’aucun cœur humain n’a imaginé. Lisez si vous voulez : «Aucun être ne sait 
ce qu’on a réservé pour eux comme réjouissance pour les yeux, en récompense de ce qu’ils 
œuvraient». Sourate 32 (la prosternation) : verset 17. (Cahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3244). 

C) Aboû Sa-îd Al-Khoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Les gens 
du Paradis regarderont les habitants de Alghouraf (des châteaux élevés à un haut niveau du 
Paradis) comme on regarde une brillante étoile loin à l’horizon Est ou Ouest. Ces châteaux 
sont distancés les uns des autres conformément aux mérites de leurs habitants en récompense. 
Les compagnons dirent : "O Messager d’Allah, ces résidences (maisons élevées) sont-elles 
réservées uniquement aux prophètes et personne d’autre ne pourrait en bénéficier?" Le 
Prophète répondit : « Non ! Par Celui (Allah) dans la Main de Qui se trouve mon âme, c’est 
plutôt pour des gens qui ont cru en Allah et ont confirmé les messagers». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 3256). 

D) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Le 
premier groupe de [gens] qui entrera au Paradis aura un éclat comme celui de la pleine lune. 
Ceux qui les suivront ressembleront à une étoile très brillante. Ils auront un cœur unifié, il = 
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=n’y aura ni différend ni inimitié (haine) entre eux. Chacun d’eux aura deux femmes, la 
moelle des os des jambes de leurs femmes sera visible à travers la chair vu leur extrême 
beauté. Ils glorifieront Allah matin et soir, ils ne tomberont jamais malades, ne cracheront 
pas, ne se moucheront pas, ne feront pas des selles. Leurs ustensiles seront en argent et leurs 
peignes en or et en argent; dans leurs encensoirs le "Alouwwa” sera utilisé et leur sueur 
sentira comme du musc». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3246). 
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31. Alors [Ibrâhîm] dit : « Quelle est donc 
votre mission, ô envoyés ? » 

32. Ils dirent : « Nous avons été envoyés 
vers des gens Moudjrimîn (criminels, polythé¬ 
istes, pécheurs, coupables), 

33. pour lancer sur eux des pierres de 
glaise, 

34. marquées auprès de ton Seigneur à 
l’intention des Mousrifîn (extravagants, poly¬ 
théistes, pécheurs, transgresseurs, outran- 
ciers...). 

35. Nous en fîmes sortir alors ce qu’il y 
avait comme croyants, 

36. mais Nous n’y trouvâmes qu’une seule 
maison de gens soumis. 

37. Et Nous y laissâmes un signe^ pour 
ceux qui redoutent le douloureux châtiment ; 

38. [Il y a même un signe] en Moû-sâ 
quand Nous l’envoyâmes, avec une preuve 
évidente, vers Fir’awn. 

39. Mais [celui-ci] se détourna, confiant 
en sa puissance, et dit : « C’est un magicien 
ou un possédé ! » 

40. Nous le saisîmes ainsi que ses troupes, 
puis les jetâmes dans les flots, pour son 
comportement blâmable. 

A 

41. De même pour les ‘Ad, quand Nous 
envoyâmes contre eux le vent dévastateur 

42. n’épargnant rien sur son passage sans 
le réduire en poussière. 

43. De même pour les Samoûd, quand il 
leur fut dit: «Jouissez jusqu’à un certain 
temps ! » 

44. Ils défièrent le commandement de 
leur Seigneur. La Çâ-iqah (foudre)^ les 
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Voir le Livre d’Histoire: les récits des Prophètes de Ibnou Kasîr. 

^ Çâ-iqah : un cri destructeur horrible, un tourment, un coup, une foudre. (Voir note sourate 
41 (les versets détaillés) : verset 13). 
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saisit alors qu’ils regardaient. 



45. Ils ne purent ni se mettre debout ni 
être secourus. 

46. De même, pour le peuple de Noûh 
auparavant. Ils étaient des gens Fâsiqîn (les 
rebelles, les pervers, ceux qui désobéissent à 
Allah). 

47. Le ciel, Nous l’avons construit par 
Notre puissance et Nous l’étendons [cons¬ 
tamment] dans l’immensité. 

48. Et la terre, Nous l’avons étendue. Et 
de quelle excellente façon Nous l’avons 
nivelée ! 

49. Et de toute chose Nous avons créé 
[deux éléments] de couple. Peut-être vous 
rappellerez-vous ? 

50. «Fuyez donc vers Allah. Moi, je suis 
pour vous, de Sa part, un avertisseur expli¬ 
cite.^ 

51. Ne placez pas avec Allah une autre 
divinité. Je suis pour vous, de Sa part, un 
avertisseur explicite». 

52. Ainsi aucun messager n’est venu à 
leurs prédécesseurs sans qu’ils n’aient dit : 
« C’est un magicien ou un possédé » ! 

53. Est-ce qu’ils se sont transmis cette 
injonction? Ils sont plutôt des gens trans¬ 
gresseurs. 

54. Détoume-toi d’eux [ô Mouhammad 
#g], tu ne seras pas blâmé [à leur sujet]. 

55. Et rappelle [en prêchant le Qour’ân], 
car le rappel profite aux croyants. 

56. Je n’ai créé les Djinns et les hommes 
que pour qu’ils M’adorent. 

57. Je ne cherche pas d’eux une subsis- 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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tance ; et Je ne veux pas qu’ils Me nourris¬ 
sent. 

58. En vérité, c’est Allah qui est le Grand 
Pourvoyeur, le Détenteur de la force, l’iné¬ 
branlable. 

59. Ceux qui ont été injustes auront une 
part [de tourments] pareille à celle de leurs 
compagnons. 

60. Malheur donc à ceux qui ont mécru 
[en l’Unicité d’Allah et ont refusé de suivre le 
pur monothéisme] pour le jour dont ils sont 
menacés (le jour du Jugement Dernier où le 
châtiment d’Allah s’abattra sur eux) ! [1] 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Par le [mont] Toûr ! 

2. Et par un Livre écrit 



3. sur un parchemin déployé ! 
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4. Par la Maison peuplée (Albaïtoul- 
Ma'moûr) 

5. Par la Voûte élevée ! 








6. Et par la Mer portée à ébullition ! (au 
Jour dernier) 



^ A) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

B) Anas - qu’Allah Fagrée - rapporte que le Prophète % a dit : «Allah dira à celui qui aura 
le moindre châtiment dans l’Enfer: «Si tu possédais tout ce qu’il y avait sur la terre, le 
donnerais-tu comme rançon pour te libérer (te sauver de ce feu) ? ». Il répondra : "Oui !". 
Allah lui rétorquera alors : « Certes, depuis que tu étais dans la colonne vertébrale d’Adam, Je 
t’ai demandé une tache plus simple que cela, consistant à ne rien adorer en dehors de Moi. 
Mais tu as insisté dans l’adoration d’autres divinités en dehors de Moi». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3334). 

^ Voir note sourate 53 (l’étoile) : verset 12. 
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7. Le châtiment de ton Seigneur aura lieu 
inévitablement. 

8. Nul ne pourra le repousser. 

9. Le jour où le ciel sera agité d’un 
tourbillonnement, 

10. et que les montagnes se mettront en 
marche. 

11. Ce jour-là, malheur à ceux qui traitent 
[les signes d’Allah] de mensonges,* 11 

12. ceux qui s’ébattent dans des discours 
frivoles ;* 21 

13. le jour où ils seront brutalement pous¬ 
sés au feu de l’Enfer. 

14. Voilà le feu que vous traitiez de 
mensonge. 

15. Est-ce que cela est de la magie ? Ou 
bien ne voyez-vous pas clair ? 

16. Brûlez-y ! Supportez ou ne supportez 
pas, ce sera égal pour vous : vous n’êtes 
rétribués que selon ce que vous faisiez. 

17. Certes, les Mouttaqoûn (les pieux) 
seront dans des jardins et dans des délices, 

18. se réjouissant de ce que leur Seigneur 
leur aura donné, et leur Seigneur les aura 
protégés du châtiment de la Fournaise. 

19. «En récompense de ce que vous fai¬ 
siez, mangez et buvez en toute sérénité, 

20. accoudés sur des lits bien rangés», et 
Nous leur ferons épouser des houris aux 
grands yeux noirs.* 31 

21. Ceux qui auront cru et que leurs 
descendants auront suivis dans la foi, Nous 
ferons que leurs descendants les rejoignent. 
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[1] Voir note sourate 1 7 (le voyage nocturne) ; verset 97. 

^ occupé dans la mécréance et les mauvaises actions dans ce monde - qui ne sont que des 
épreuves pour les gens - et ils ne prêtent pas attention à leur vie étemelle : le châtiment 
étemel du feu de l’Enfer, pour ceux qui meurent sans se repentir. 

^ Hoûr (houris) : Voir note sourate 44 (la fumée) : verset 54. 






Sourate 52. At-Toûr 


2?ème partie 


729 


TV 


o T j I #j 


Et Nous ne diminuerons en rien le mérite 
de leurs œuvres, chacun étant tenu pour 
responsable de ce qu’il aura acquis. 

22. Nous les pourvoirons abondamment 
des fruits et des viandes qu’ils désireront. 

23. Là, ils feront circuler entre eux une 
coupe qui ne provoquera ni verbiage ni 
incitation au péché.^ 

24. Et parmi eux circuleront des garçons 
à leur service, pareils à des perles bien 
conservées. 

25. Et ils se tourneront les uns vers les 
autres, s’interrogeant. 

26. Ils diront : « Nous vivions au milieu 
des nôtres dans la crainte [d’Allah] ; 

27. puis Allah nous a favorisés et protégés 
du châtiment du Samoûm (le feu de l’En¬ 
fer). 

28. Antérieurement, nous L’invoquions. 
C’est Lui certes, Albarr (le Bon, le Géné¬ 
reux, le Charitable), le Très Miséricor¬ 
dieux ». [2] 

29. Rappelle donc et par la grâce de ton 
Seigneur tu n’es ni un devin ni un possédé. 

30. Ou bien ils disent [de Mouhammad 
î||] : «C’est un poète ! Attendons pour lui le 
coup de la mort». 

31. Dis: «Attendez! Je suis comme vous, 
de ceux qui attendent». 

32. Est-ce leur raison qui leur commande 
cela ? Ou sont-ils des gens outranciers ? 

33. Ou bien ils disent: «Il (Mouhammad 
«H) l’a (le Qour’ân) inventé lui-même». 
Non... mais ils ne croient pas. 

34. Eh bien, qu’ils produisent un récit 
pareil à lui (le Qour’ân), s’ils sont véridiques. 



^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 219. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 
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35. Ont-ils été créés à partir de rien ou 
sont-ils les créateurs ? 

36. Ont-ils créé les deux et la terre ? 
Mais ils n’ont plutôt aucune conviction. 

37. Possèdent-ils les trésors de ton Sei¬ 
gneur ? Ou sont-ils les maîtres souverains ? 

38. Ont-ils une échelle pour écouter [aux 
portes du ciel] ? Que celui des leurs qui reste 
à l’écoute apporte une preuve évidente ! 

39. [Allah] aurait-il les filles, tandis que 
vous, vous avez les garçons ? 

40. Ou leur demandes-tu un salaire qui 
les soumettrait à une lourde dette ? 

41. Ou bien détiennent-ils le Ghaib (l’In¬ 
connu) pour le mentionner par écrit ? 

42. Ou cherchent-ils un stratagème ? Mais 
ce sont ceux qui ont mécru qui sont victimes 
de leur propre stratagème. 

43. Ou ont-ils une autre divinité à part 
Allah? Qu’Allah soit glorifié et purifié de 
tout ce qu’ils [Lui] associent 

44. Et s’ils voient tomber des fragments 
du ciel, ils disent: «Ce sont des nuages 
superposés ». 

45. Laisse-les donc, jusqu’à ce qu’ils ren¬ 
contrent leur jour où ils seront foudroyés, 

46. le jour où leur ruse ne leur servira à 
rien, où ils ne seront pas secourus. 

47. Les injustes auront un châtiment^ 
préalable (ici-bas). Mais la plupart d’entre 
eux ne savent pas. 

48. Supporte patiemment [ô Mouhammad 
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M A) Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 130. 
B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 278. 

Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 93. 
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3Êjj§] la décision de ton Seigneur. Car en 
vérité, tu es sous Nos yeux.^ Et célèbre la 
gloire de ton Seigneur quand tu te lèves ; 

49. Glorifie-Le une partie de la nuit et à 
la disparition des étoiles.^ 




[j 


Sourate 53 AN-NADJM (L’étoile) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Par l’étoile à sa disparition ! 

2. Votre compagnon (Mouhammad $|j) 
ne s’est pas égaré et n’a pas été induit en 
erreur ; 

3. et il ne prononce rien sous l’effet de la 
passion ; 

4. ce n’est rien d’autre qu’une révélation 
inspirée, 

5. que lui a enseignée [l’ange Djibrîl] à la 
force prodigieuse, 

6. doué de sagacité; c’est alors qu’il se 
montra sous sa forme réelle (angélique), 

7. alors qu’il se trouvait à l’horizon supé¬ 
rieur. 

8. Puis il se rapprocha et descendit enco¬ 
re plus bas, 

9. et fut à deux portées d’arc, ou plus 
près encore. 

10. Il (Allah) révéla à Son serviteur 
(Mouhammad par le truchement de 
Djibrîl) ce qu’il révéla. 

11. Le cœur n’a pas menti en ce qu’il a 
vu. 
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l 1 ^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 73. 

^ Il est dit que la glorification d’Allah signifie ici toutes les cinq prières quotidiennes 
obligatoires et les Nawâfil (prières surrérogatoires). 
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12. Lui contestez-vous donc ce qu’il 
voit^ ? 



Le récit du Mi‘râdj (ascension du Prophète Mouhamniüd jfe par son corps et son esprit 

D’après Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée -, Aboû Zarr - qu’Allah l’agree - rapportait 
souvent que le Prophète ^ a dit : « On fendit un jour le plafond de ma maison quand j étais à 
la Mecque et l’ange Djibrîl — que la paix soit sur lui — descendit. Il ouvrit alors ma poitrine et 
la lava avec l’eau de Zamzam puis il apporta un vase en or plein de sagesse et de foi et versa 
le contenu dans ma poitrine, après quoi il la referma. Ensuite il prit ma main et s envola avec 
moi vers le ciel. Arrivés au [premier] ciel proche de ce bas-monde, Djibrîl dit à 1 ange gardien 
de ce ciel : 

- Ouvre ! 

- Qui est là ? répondit l’ange. 

- C’est Djibrîl. 

- Y a-t-il quelqu’un avec toi ? 

- Oui, je suis avec Mouhammad M, • 

- Est-il sollicité en haut ? 

- Oui ! 

Quand il ouvrit, nous y pénétrâmes et trouvâmes un homme assis. Il y avait à sa droite comme 
à sa gauche une masse noire. En regardant celle qui était à sa droite, il souriait, et en 
regardant celle qui était à sa gauche, il pleurait. Il dit en s’adressant à moi : 

- Bienvenue au Prophète pieux et au fils pieux". 

- Qui est-ce ? demandai-je à Djibrîl. 

- C’est Adam - que la paix soit sur lui Les deux masses noires qui sont à sa droite et à sa 
gauche représentent les âmes de sa descendance. Ceux qui sont à droite sont les habitants du 
Paradis et ceux qui sont à gauche sont les habitants de l’Enfer. C est pourquoi quand il 
regarde à droite il sourit et quand il regarde à gauche il pleure. 

Parvenus au deuxième ciel, Djibrîl dit au gardien de ce dernier : "Ouvre” ! Le gardien lui 
répondit de la même façon que le premier avant d’ouvrir la porte». 

Anas ajouta ici que le Prophète trouva respectivement dans les différents deux: Adam, Idrîs, 
Moû-sâ, ‘î-sâ et Ibrâhîm - que les prières d’Allah soient sur eux -. Le Prophète ne mentionna 
pas comment étaient leurs demeures, il avait seulement dit qu’il avait trouvé Adam au ciel le 
plus proche de ce bas-monde et Ibrâhîm au sixième ciel. 

Puis, Anas reprit le récit du Prophète: «Quand Djibrîl (que la paix soit sur lui) passa chez 
Idrîs celui-ci me dit : "Bienvenue au Prophète pieux et au frère pieux" !. 

- Qui est-ce ? demandai-je à Djibrîl. 

- C’est Idrîs. 

Puis on passa près de Moû-sâ qui me dit : "Bienvenue au Prophète pieux et au frère pieux !. 

- Qui est-ce ? demandai-je à Djibrîl. 

- C’est Moû-sâ. 

Puis on passa près de ‘î-sâ qui me dit : "Bienvenue au frère pieux et au Prophète pieux !. 

- Qui est-ce ? demandai-je à Djibrîl. 

- C’est ‘î-sâ. 

On arriva ensuite au niveau de Ibrâhîm qui me dit : "Bienvenue au Prophète pieux et au fils 
pieux" !. 

- Qui est-ce ? demandai-je à Djibrîl. = 
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13. Il l’a pourtant vu, lors d’une autre 
descente, 

14. près de la Sidratoul-Mountahâ (le lo¬ 
tus de la limite, un arbre au septième ciel 
que l’Ange Djibrîl ne pouvait dépasser ; ce 
fut lors de l’Ascension du Prophète Mou- 
hammad jj|), 

15. près d’elle se trouve le jardin de Al- 
Ma’wâ (l’asile paradisiaque) : 

16. au moment où le lotus était couvert 
de ce qui le couvrait.^ 11 

17. La vue n’a nullement dévié ni outre¬ 
passé la mesure. 

18. Il a bien vu certaines des grandes 
merveilles de son Seigneur. 
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- C’est Ibrâhîm». 

Iboun Abbâs et Aboû Habba Al-Ançary ajoutaient souvent que le Prophète jg avait dit : 
«Enfin, Djibrîl me fit monter jusqu’à un niveau où je pouvais entendre le grincement de 

Calames». 

Anas dit en reprenant le fil du récit du Prophète : « Là, Allah prescrivit pour ma communauté 
cinquante Çalât (prières) [par jour]. En revenant, je passai près de Moû-sâ - que la paix soit 
sur lui - qui me demanda : 

- Qu’est-ce qu’Allah a prescrit pour ta communauté ? 

- Cinquante Çalât s, répondis-je. 

- Retourne voir ton Seigneur car ta communauté ne pourra pas respecter cela. 

Je retournai donc voir le Seigneur. Il me diminua la moitié. 

Je revins à Moû-sâ et lui dis : 

- Il a diminué la moitié. 

- Revois ton Seigneur, me dit Moû-sâ car ta communauté ne pourra pas respecter cela. Je 
retournai donc voir le Seigneur qui diminua encore la moitié. Mais de retour chez Moû-sâ, il 
me dit : 

- Retourne voir ton Seigneur car ta communauté ne pourra pas respecter cela. 

Je retournai voir le Seigneur qui me dit : 

«Elles sont cinq en nombre et cinquante en récompense car Je ne change pas de Parole». 

Je revins encore à Moû-sâ qui me dit : 

- Retourne voir ton Seigneur ! 

- J’ai à présent honte de demander à mon Seigneur un allégement, répondis-je. 

Enfin, Djibrîl me conduisit au niveau de Sidratoul-Mountahâ (le lotus de la limite). Là, je vis 
des couleurs que je n’avais jamais vues puis on me fit entrer au Paradis où je trouvai des 
chaînes en perles et découvris que son sol était du musc». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 349). 
(Voir aussi le Hadîs no 3207). 

II est dit que le lotus de la limite (Sidratoul-Mountahâ) est couvert de la Lumière d’Allah... 
(Voir Tafsîr Ibnou Kasîr). 
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19. Que vous en semble [des divinités] Al¬ 
lât (divinité adorée à Tâ-if) et Al-ouzzâ 
(divinité adorée à Nakhla entre la Mecque 
et Tâ-if), 1 

20. ainsi que Manât (divinité adorée à 
Sayfoul-bahr, qui se trouvait au niveau de 
Médine sur la Mer Rouge), cette troisième 
autre ? 

21. Serait-ce à vous le garçon et à Lui la 
fille ? 

22. Que voilà donc un partage injuste ! 

23. Ce ne sont que des noms que vous 
avez inventés, vous et vos ancêtres. Allah n’a 
fait descendre aucune preuve à leur sujet. Ils 
ne suivent que la conjecture et les passions 
de [leurs] âmes, alors que la guidée leur est 
venue de leur Seigneur. 

24. Ou bien l’homme aura-t-il tout ce 
qu’il désire ? 

25. A Allah appartiennent la vie future et 
la vie ici-bas. 

26. Et que d’anges dans les deux dont 
l’intercession ne sert à rien, à moins qu’Al- 
lah ne l’autorise en faveur de qui II veut et 
qu’il agrée. 
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27. Ceux qui ne croient pas en l’au-delà 
donnent aux anges des noms de femmes, 

28. alors qu’ils n’en ont aucune science : 
ils ne suivent que la conjecture, alors que la 
conjecture ne sert à rien contre la vérité. 

29. Ecarte-toi donc [Mouhammad <H] de 
celui qui tourne le dos à Notre rappel et qui 
ne désire que la vie présente. 

30. Voilà toute la portée de leur savoir. 
Certes ton Seigneur connaît parfaitement 



V c$\ 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 219. 
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celui qui s’égare de Son chemin et II connaît 
parfaitement celui qui est bien guidé. 

31. A Allah appartiennent ce qui est dans 
les deux et ce qui est sur la terre afin qu’il 
rétribue ceux qui font le mal selon ce qu’ils 
œuvrent et récompense ceux qui font le bien 
par la meilleure [récompense], 

32. ceux qui évitent les plus grands pé¬ 
chés ainsi que les Fawâhich (turpitudes) et 
[qui ne commettent] que des fautes légères. 
Certes, le pardon de Ton Seigneur est im¬ 
mense. C’est Lui qui vous connaît le mieux 
quand II vous a produits de terre, et aussi 
quand vous étiez des embryons dans les 
ventres de vos mères. Ne vantez pas vous- 
mêmes votre pureté ; c’est Lui qui connaît 
mieux ceux qui [Le] craignent. 

33. Vois-tu celui qui s’est détourné, 
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34. [qui n’a] donné [que] peu et a [finale¬ 
ment] cessé de donner ? 

35. Détient-il la science de l’inconnu au 
point qu’il puisse [le] voir ? 

36. Ne lui a-t-on pas annoncé ce qu’il y 
avait dans les feuilles de Moû-sâ 

37. et celles d’Ibrâhîm qui a tenu parfai¬ 
tement [sa promesse de transmettre] 

38. qu’aucune [âme] ne portera le fardeau 
(le péché) d’autrui, 

39. et qu’en vérité, l’homme n’obtient que 
[le fruit] de ses efforts 

40. et que son effort, en vérité, lui sera 
présenté [le Jour du Jugement]. 
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Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Quand 
une personne meurt, la récompense de toutes ses œuvres est interrompue hormis trois : 

a) Les actions de Çadaqah continue (un acte de charité) : par exemple : construction d’une 
maison d’orphelinat, forage d’un puits pour donner de l’eau à boire aux gens. 

b) Le savoir qui profite à l’humanité. 

c) Un fils pieux et juste (ou une fille) qui invoque Allah en faveur de ses parents». (Çahîhoul- 
Mouslim, le livre de Waçâya (Testaments). 
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41. Ensuite il en sera récompensé pleine¬ 
ment,^ 1 ^ 

42. et que tout aboutit, en vérité, vers ton 
Seigneur, 

43. et que c’est Lui qui fait rire et qui fait 
pleurer, 

44. et que c’est Lui qui fait mourir et qui 
ramène à la vie, 

45. et que c’est Lui qui crée les deux 
éléments de couple, le mâle et la femelle, 

46. d’une goutte de sperme quand elle est 
éjaculée 

47. et que la seconde création Lui incom¬ 
be, 

48. et c’est Lui qui enrichit et qui fait 
acquérir. 

49. Et c’est Lui qui est le Seigneur de 
Chi’râ (Sirius), 

50. et c’est Lui qui a fait périr les anciens 

‘Âd; 

51. ainsi que les Samoûd, et II fit que rien 
n’en subsistât ; 

52. ainsi que le peuple de Noûh antérieu¬ 
rement, car ils étaient encore plus injustes et 
plus violents ; 

53. de même qu’il anéantit les villes ren¬ 
versées [du peuple de Loût]. 

54. Et les recouvrit de ce dont II les 
recouvrit. 

55. Lequel donc des bienfaits de ton 
Seigneur mets-tu en doute ? 

56. Voici un avertisseur (Mouhammad 
Ig) analogue aux avertisseurs anciens 

57. l’imminente (l’Heure du Jugement) 
s’approche. 

58. Rien d’autre en dehors d’Allah ne 
peut la dévoiler. 
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W Voir note sourate 6 (les bestiaux) : verset 61. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 
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59. Quoi ! Vous étonnez-vous de ce dis¬ 
cours (le Qour’ân) ? 

60. Vous [en] riez et n’[en] pleurez point, 

61. absorbés [que vous êtes] par votre 
distraction ? 

62. Prosternez-vous plutôt pour Allah et 
adorez-Le. [Celui qui lit le Qour’ân en arabe 
doit se prosterner ici]. 
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Sourate 54 AL-QAMAR (La Lune) 


Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. L’Heure approche et la lune s’est fen¬ 
due [en signe de miracle que les Mecquois 
exigèrent du Prophète Mouhammad ]J 1] 

2. Et s’ils voient un prodige, ils s’en 
détournent et disent : «Une magie persistan¬ 
te ». 

3. Et ils [le] traitent de mensonge et 
suivent leurs propres impulsions, or chaque 
chose arrivera à son terme [et son but]. 

4. Ils ont pourtant reçu comme nouvelles 
de quoi les dissuader [de commettre le 
mal] ; 

5. [Ce Qour’ân est] une sagesse parfaite. 
Mais les avertissements ne [leur] servent à 
rien. 

6. Détourne-toi d’eux. Le jour où l’appe- 
leur appellera vers une chose affreuse, 

7. les regards baissés, ils sortiront des 
tombes comme des sauterelles éparpillées, 




^ Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que les gens de la Mecque demandèrent au Prophète 
de leur montrer un signe (miracle). Alors il leur montra [le miracle] de la lune fendue en 
deux. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4867). 
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8. courant, le cou tendu, vers l’appeleur. 
Les mécréants diront : « Voilà un jour diffi¬ 
cile». 

9. Avant eux, le peuple de Noûh avait 
crié au mensonge. Ils traitèrent Notre servi¬ 
teur de menteur et dirent : « C'est un possé¬ 
dé ! » et il fut repoussé. 

10. Il invoqua donc son Seigneur : « Moi, 
je suis vaincu. Fais triompher [Ta cause] ». 

11. Nous ouvrîmes alors les portes du ciel 
à une eau torrentielle, 

12. et fîmes jaillir de la terre des sources. 
Les eaux se rencontrèrent d’après un ordre 
qui était déjà décrété dans une chose [faite]. 

13. Et Nous le portâmes sur un objet 
[fait] de planches et de clous (l’arche), 

14. voguant sous Nos yeux : récompense 
pour celui qu’on avait renié (Noûh). 

15. Et certes, Nous la laissâmes, comme 
un signe [d’avertissement]. Y a-t-il quelqu’un 
pour réfléchir ? 

16. Comment furent donc Mon châtiment 
et Mes avertissements ? 

17. En effet, Nous avons rendu le 
Qour’ân facile pour la médiation. Y a-t-il 
quelqu’un pour réfléchir ? 

18. Les ‘Âd ont traité de menteur [leur 
messager]. Comment furent donc Mon châti¬ 
ment et Mes avertissements ? 

19. Certes, Nous avons envoyé contre eux 
un vent violent et glacial, en un jour néfaste 
et interminable ; 

20. il arrachait les gens comme des sou¬ 
ches de palmiers déracinés. 

21. Comment furent donc Mon châtiment 
et Mes avertissements ? 

22. En effet, Nous avons rendu le 
Qoufàn facile pour la médiation. Y a-t-il 
quelqu’un pour réfléchir ? 

23. Les Samoûd ont traité de mensonges 
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les avertissements. 

24. Ils dirent : «Allons-nous suivre un seul 
homme (Çâlih) d’entre nous-mêmes? Nous 
serions alors dans l’égarement et la folie. 

25. Est-ce que le message a été envoyé à 
lui à l’exception de nous tous? C’est plutôt 
un grand menteur, plein de prétention et 
d’orgueil ». 

26. Demain, ils sauront qui est le grand 
menteur plein de prétention et d’orgueil. 

27. Nous leur enverrons la chamelle, 
comme épreuve. Surveille-les donc et sois 
patient. 

28. Et informe-les que l’eau sera en par¬ 
tage entre eux [et la chamelle] ; chacun boira 
à son tour. 

29. Puis ils appelèrent leur camarade qui 
prit [son épée] et [la] tua. 

30. Comment furent donc Mon châtiment 
et Mes avertissements ? 

31. Nous lâchâmes sur eux un seul Cri 
(Çaïhah), et voilà qu’ils furent réduits à 
l’état de paille d’étable. 

32. Et vraiment, Nous avons rendu le 
Qour’ân facile pour la médiation. Y a-t-il 
quelqu’un pour réfléchir ? 

33. Le peuple de Loût traita de menson¬ 
ges les avertissements. 

34. Nous lâchâmes sur eux un ouragan, 
excepté la famille de Loût que Nous sauvâ¬ 
mes avant l’aube, 

35. à titre de bienfait de Notre part : ainsi 
récompensons-Nous celui qui est reconnais¬ 
sant. 

36. Il les avait pourtant avertis de Nos 
représailles. Mais ils mirent les avertisse¬ 
ments en doute. 

37. En effet, ils voulaient séduire ses hôtes. 
Nous aveuglâmes leurs yeux. «Goûtez donc 
Mon châtiment et Mes avertissements». 
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38. En effet, au petit matin, un châtiment 
persistant les surprit. 

39. Goûtez donc Mon châtiment et Mes 
avertissements. 

40. Et vraiment, Nous avons rendu le 
Qour'ân facile pour la médiation. Y a-t-il 
quelqu’un pour réfléchir ? 

41. Les avertissements vinrent certes, aux 
gens de Fir’awn. 

42. Ils traitèrent de mensonges tous Nos 
prodiges. Nous les saisîmes donc, de la saisie 
d’un Tout Puissant Omnipotent. 

43. Vos mécréants sont-ils meilleurs que 
ceux-là ? Ou bien y a-t-il dans les Ecritures 
une immunité pour vous ? 

44. Ou bien ils disent : «Nous formons un 
groupe [fort] et nous vaincrons». 

45. Leur rassemblement sera bientôt mis 
en déroute, et ils fuiront. 

46. L’Heure, plutôt, sera leur rendez- 
vous, et l’Heure sera plus terrible et plus 
amère. 

47. Les Moudjrimoûn (criminels, polythé¬ 
istes, pécheurs) sont certes, dans l’égarement 
et la folie. 

48. Le jour où on les traînera dans le Feu 
sur leurs visages, [on leur dira] : « Goûtez au 
contact de Saqar (la chaleur brûlante de 
l’Enfer) ». [1] 

49. Nous avons créé certes, toute chose 
avec Qadar (mesure, détermination), 

50. et Notre ordre est une seule [parole] ; 
[il est prompt] comme un clin d’œil. 

51. En effet, Nous avons fait périr des 
peuples semblables à vous. Y a-t-il quelqu’un 
pour s’en souvenir ? 

52. Et tout ce qu’ils ont fait est mention¬ 
né dans les registres, 




W Voir note sourate 25 (le discernement) : verset 34 et note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 97. 
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53. et tout fait, petit et grand, est consi¬ 
gné [dans le Grand Livre d’Allah ou Allaw- 
houl-Mahfoûz avant même que ce fait se soit 
produit]. 

54. Les Mouttaqoûn (pieux) seront certes, 
dans des jardins et parmi des ruisseaux, 

55. dans un séjour de vérité, auprès d’un 
Souverain Omnipotent (Allah le Très-Haut). 


Sourate 55 AR-RAHMAN 
(Le Tout Miséricordieux) 
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Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



* 


1. Le Tout Miséricordieux. 



2. Il a enseigné le Qour’ân. 

3. Il a créé l’homme. 



4. Il lui a appris à s’exprimer clairement. 







5. Le soleil et la lune [évoluent] selon un 
calcul [minutieux], 

6. l’herbe et les arbres se prosternent. 

7. Quant au ciel, Il l’a élevé bien haut. Et 
Il a établit la balance, 

8. afin que vous ne transgressiez pas dans 
la pesée. 

9. Donnez [toujours] le poids exact et ne 
faussez pas la pesée. 

10. Quant à la terre, Il l’a étendue pour 
les êtres vivants : 

11. il s’y trouve des fruits, et aussi les 
palmiers aux fruits recouverts d’enveloppes, 

12. tout comme les grains dans leurs 
balles, et les plantes aromatiques. 
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13. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns ) ? 

14. Il a créé l’homme d’argile sonnante 
comme la poterie ; 

15. et II a créé les djinns de la flamme 
d’un feu sans fumée. 

16. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns ) ? 

17. Seigneur des deux Levants et Seigneur 
des deux Couchants ! 

18. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

19. Il a donné libre cours aux deux mers 
pour se rencontrer ; 

20. il y a entre elles une barrière qu’elles 
ne dépassent pas. 

21. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

22. De ces deux [mers] sortent la perle et 
le corail. 

23. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

24. A Lui appartiennent les vaisseaux 
élevés sur la mer comme des montagnes. 

25. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

26. Tout ce qui est sur elle (la terre) doit 
disparaître, 

27. [Seule] subsistera la Face de ton Sei¬ 
gneur, pleine de majesté et de noblesse. 

28. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

29. Ceux qui sont dans les deux et la 
terre L’implorent. Chaque jour, Il accomplit 
une oeuvre nouvelle. 

30. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

31. Nous allons bientôt entreprendre vo¬ 
tre jugement, ô vous les deux charges (hom¬ 
mes et djinns). 
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32. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns ) ? 

33. O peuple de djinns et d’hommes ! Si 
vous pouvez sortir du domaine des deux et 
de la terre, alors faites-le. Mais vous ne 
pourrez en sortir qu’à l’aide d’un pouvoir 
[illimité]. 

34. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

35. Il sera lancé contre vous un jet de feu 
et de fumée [ou de cuivre fondu], et vous ne 
serez pas secourus. 

36. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns ) ? 

37. Puis quand le ciel se fendra et devien¬ 
dra alors écarlate comme le cuir rouge. 

38. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns ) ? 

39. Alors, ni aux hommes ni aux djinns , 
on ne posera des questions à propos de leurs 
péchés. 

40. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

41. On reconnaîtra les Moudjrimoûn (cri¬ 
minels, polythéistes, pécheurs, coupables) à 
leurs traits. Ils seront donc saisis par les 
toupets et les pieds. 

42. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

43. Voilà l’Enfer que les Moudjrimoûn 
traitaient de mensonge. 

44. Ils feront le va-et-vient entre lui (l’En¬ 
fer) et une eau bouillante extrêmement 
chaude. 

45. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

46. Pour celui qui ll] aura craint de com- 
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[1] A) «Pour celui qui aura craint...» c’est-à-dire le vrai croyant monothéiste qui accomplit = 
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paraître devant son Seigneur, il y aura deux 

jardins. ^ ^ ^ 

47. Lequel donc des bienfaits de votre Ügji ùQs3 tëj jüfo 'J4 

Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

48. Aux branches touffues. ©) 


49. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

50. Ils y trouveront deux sources couran¬ 
tes. 

51. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

52. Ils contiennent deux espèces de cha¬ 
que fruit. 

53. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

54. Ils seront accoudés sur des tapis dou¬ 
blés de brocart, et les fruits des deux jardins 
seront à leur portée (pour être cueillis). 

55. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

56. Ils y trouveront [les houris] aux re¬ 
gards chastes (< Qâcirâtout-tcnj ), qu’avant eux 
aucun homme ou djinn n’aura déflorées 
(Tams)P^ 

57. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

58. Elles seront [aussi belles] que le rubis 
et le corail. 

59. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

60. Y a-t-il d’autre récompense pour le 
bien, que le bien ? 

61. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 
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= autant que possible les devoirs ordonnés par Allah et Son Messager ^ et qui s’abstient de 
tous les péchés et mauvaises actions interdits en Islam. 

B) Voir note sourate 23 (les croyants) : verset 60 . 

[1] Tams signifie déflorer leur virginité. 
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62. En deçà de ces deux jardins il y aura 
deux autres jardins. 

63. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

64. Ils sont d’un vert sombre. 






65. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

66. Dans lesquelles il y aura deux sources 
jaillissantes. 

67. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

68. Ils contiennent des fruits, des palmiers 
et des grenadiers. 

69. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

70. Là, il y aura des vertueuses et des 
belles ( Khaïrâtoun Hisân). 

71. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

72. Des Hoûr (houris) [1] cloîtrées dans 
les tentes ; 

73. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

74. qu’avant eux aucun homme ou djinn 
n’a déflorées (Tams). 

75. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

76. Ils seront accoudés sur des coussins 
verts et des tapis épais et jolis. 

77. Lequel donc des bienfaits de votre 
Seigneur nierez-vous (humains et djinns) ? 

78. Exalté soit le Nom de ton Seigneur 
(Allah), Plein de Majesté et de Munifi¬ 
cence ! 




* 








2 



(Q'y) ju> jf-i 












^ Voir note sourate 52 (At-Toûr) : verset 20. 






Sourate 56. Al-Wâqi’a 27 ème Partie 


746 


TV I 


0 1^11 5 j 


Sourate 56 AL-WÂQPA 
(L’évènement) 


v/* 4 
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ylw nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 






1. Quand l’événement [du jour dernier] 
arrivera, 

2. nul ne traitera sa venue de mensonge. 




3. Il abaissera [les uns], il élèvera [les 
autres]. 

4. Quand la terre sera secouée violem¬ 
ment, 

5. et les montagnes seront réduites en 
miettes, 

6. et qu’elles deviendront poussière épar¬ 
pillée, 

7. alors vous serez trois catégories : 
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8. les gens de la droite (ceux qui rece¬ 
vront leurs comptes par la main droite 
seront placés à droite en guise de grâce et 
honneur pour eux car ils vont entrer au 
Paradis) - que sont les gens de la droite ? - 

9. Et les gens de la gauche (ceux qui 
recevront leurs comptes par la main gauche 
seront placés à gauche en guise de disgrâce 
et déshonneur car ils vont entrer en Enfer) - 
que sont les gens de la gauche ? - 

10. Les premiers (à suivre les ordres d’Al¬ 
lah sur la terre) ce sont eux qui seront les 
premiers (dans l’au-delà). 

11. Ce sont ceux-là les plus rapprochés 
d’Allah, 

12. dans les jardins des délices, 
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13. une multitude d’élus parmi les pre¬ 
mières [générations], 

14. et un petit nombre parmi les derniè- 
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res [générations], 

15. sur des lits ornés [d’or et de pierre¬ 
ries], 

16. s’y accoudant et se faisant face. 

17. Parmi eux circuleront des garçons 
éternellement jeunes, 

18. avec des coupes, des aiguières et un 
verre [rempli] d’une liqueur de source 

19. qui ne leur provoquera ni maux de 
tête ni étourdissement ; 

20. et des fruits de leur choix, 

21. et toute chair d’oiseau qu’ils désire¬ 
ront. 

22. Et ils auront des houris aux yeux 
grands et beaux, 

23. pareilles à des perles en coquille, 

24. en récompense pour ce qu’ils fai¬ 
saient. 

25. Ils n’y entendront ni futilité ni blas¬ 
phème ; 

26. mais seulement les propos: «Salami 
Salâm î »... (Paix ! paix !) [1] 

27. Et les gens de la droite ; que sont les 
gens de la droite ? 

28. [Ils seront parmi] des jujubiers sans 
épines, 

29. et parmi des bananiers aux régimes 
bien fournis, 

30. dans une ombre étendue, 

31. [près] d’une eau coulant continuelle¬ 
ment. 

32. Et des fruits abondants, 

33. ni interrompus ni défendus, 
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^ Voir note sourate 29 (l'araignée) : verset 64. 
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34. sur des lits surélevés. 


OP 


35. C’est Nous qui les avons créées à la 
perfection, 

36. et Nous les avons faites vierges, 





37. gracieuses, toutes de même âge, 
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38. pour les gens de la droite. 

39. Une multitude d’élus parmi les pre¬ 
mières [générations], 

40. et une multitude d’élus parmi les 
dernières [générations]. 

41. Et les gens de la gauche - que sont 
les gens de la gauche ? - 

42. Ils seront au milieu d’un souffle brû¬ 
lant et d’une eau bouillante, 

43. à l’ombre d’une fumée noire, 
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44. [qui ne sera] ni fraîche, ni douce. 



45. Ils vivaient auparavant dans le luxe. 



46. Ils persistaient dans le grand péché 
(le polythéisme)^ 

47. et disaient : « Quand nous mourrons 
et serons poussière et ossements, serons- 
nous ressuscités, 

48. ainsi que nos anciens ancêtres? ...» 
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49. Dis [ô Mouhammad #|] : «En vérité 
les premiers et les derniers 

50. seront réunis pour le rendez-vous d’un 
jour connu». 

51. Et puis, vous, les égarés, qui traitiez 
[la Résurrection] de mensonge, 
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Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 130. 
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52. vous mangerez certainement d’un ar¬ 
bre de Zaqqoûm. 

53. Vous vous en remplirez le ventre, 
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54. puis vous boirez par-dessus cela de 
l’eau bouillante. 

55. Vous en boirez comme boivent les 
chameaux assoiffés. 

56. Voilà le repas d’accueil qui leur sera 
servi, au Jour de la Rétribution. 

57. C’est Nous qui vous avons créés. 
Pourquoi ne croiriez-vous donc pas [à la 
résurrection] ? 

58. Voyez-vous donc ce que vous éjaculez 
(le sperme) : 

59. est-ce vous qui le créez ou [en] som- 
mes-Nous le Créateur ? 

60. Nous avons prédéterminé la mort par¬ 
mi vous. Nous ne serons point empêché 

61. de vous remplacer par vos semblables, 
et vous faire renaître dans [un état] que vous 
ne savez pas. 

62. Vous avez connu la première créa¬ 
tion. Ne vous rappelez-vous donc pas ? 

63. Voyez-vous donc ce que vous labou¬ 
rez ? 

64. Est-ce vous qui le cultivez ? ou [en] 
sommes-Nous le cultivateur ? 

65. Si Nous voulions, Nous le réduirions 
en débris. Et vous ne cesseriez pas de vous 
étonner et [de crier] : 

66. «Nous voilà endettés ( Moughra - 
moûri) ! 

67. ou plutôt, exposés aux privations». 
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68. Voyez-vous donc l’eau que vous bu¬ 
vez ? 

69. Est-ce vous qui l’avez fait descendre 
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du nuage ? ou [en] sommes-Nous le descen- 
deur ? 

70. Si Nous voulions, Nous la rendrions 
salée. Pourquoi n’êtes-vous donc pas recon¬ 
naissants ? 

71. Voyez-vous donc le feu que vous 
obtenez par frottement ? 

72. Est-ce vous qui avez créé son arbre 
ou [en] sommes-Nous le Créateur ? 

73. Nous en avons fait un rappel (de 
l’Enfer), et un élément utile pour ceux qui 
en ont besoin. 

74. Glorifie donc le nom de ton Seigneur, 
le Très Grand ! 

75. Non ! ... Je jure par les positions des 
étoiles [dans le firmament]. 1 ^ 

76. Et c’est vraiment un serment solennel, 
si vous saviez. 

77. Et c’est certainement un Qour’ân no¬ 
ble, 

78. dans un Livre bien gardé ( Allawhoul - 
Mahfoûz), 

79. que seuls les purifiés touchent. 

80. C’est une révélation de la part du 
Seigneur de f Âlamîn (hommes, Djinns et tout 
ce qui existe autre qu’Allah). 

81. Est-ce ce discours-là que vous traitez 
de mensonge ? 

82. Et est-ce pour vous [une façon d’être 
reconnaissants] pour votre subsistance que 
de traiter [le Qour’ân] de mensonge ? 

83. Lorsque le souffle de la vie remonte à 
la gorge (d’un moribond), 

84. et qu’à ce moment là vous regardez, 
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f 1 ! En arabe, le mot Mawâqi’in-noudjoûm a beaucoup d’interprétations: il peut signifier le 
coucher et le lever des étoiles, le Qour’ân et sa révélation en différentes étapes, ... Pour plus 
de détails, voir Tafsîr Attabari. 
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85. et que Nous sommes plus proche de 
lui que vous [qui l’entourez] mais vous ne 
[le] voyez point. 

86. Pourquoi donc, si vous croyez que 
vous n’avez pas de compte à rendre, 

87. ne la faites-vous pas revenir [cette 
âme], si vous êtes véridiques ? 

88. Si celui-ci est du nombre des Mouqar- 
rabîn (rapprochés d’Allah), 

89. alors [il aura] du repos, de la grâce et 
un jardin de délices. 

90. Et s’il est du nombre des gens de la 
droite, 

91. il sera [accueilli par ces mots] : « Sa- 
lâm (Paix à toi)» de la part des gens de la 
droite. 

92. Et s’il est de ceux qui avaient traité 
de mensonge [la résurrection] et s’étaient 
égarés, 

93. alors, il sera installé dans une eau 
bouillante, 

94. et il brûlera dans la Fournaise. 
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95. C’est cela la pleine certitude. 
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96. Glorifie donc le nom de ton Seigneur, 
le Très Grand ! 



Sourate 57 AL-HADÎD 
(Le Fer) 



Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux ; le Très Miséricordieux . 
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1. Tout ce qui est dans les deux et la 
terre glorifie Allah. Et c’est Lui le Tout 
Puissant, le Sage. 

2. A Lui appartient la souveraineté des 
deux et de la terre. Il fait vivre et II fait 
mourir, et II est Omnipotent. 
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3. C’est Lui le Premier [sans commence¬ 
ment] et le Dernier [sans fin], l’Apparent et 
le Caché et II est Omniscient. 

4. C’est Lui qui a créé les deux et la terre 
en six jours puis II S’est établi ( Istawâ ) sur le 
Trône [selon une manière qui convient à Sa 
Majesté] ; Il sait ce qui pénètre dans la terre 
et ce qui en sort, et ce qui descend du ciel 
et ce qui y monte, et II est avec vous où que 
vous soyez. Et Allah observe parfaitement ce 
que vous faites. 

5. A Lui appartient la souveraineté des 
deux et de la terre. Et tout est ramené à 
Allah. 

6. Il fait pénétrer la nuit dans le jour et 
fait pénétrer le jour dans la nuit, et II sait 
parfaitement le contenu des poitrines. 

7. Croyez en Allah et à Son Messager 
(Mouhammad #|), et dépensez de ce dont II 
vous a donné la lieutenance.^ 1 Ceux d’entre 
vous qui croient et dépensent [pour la cause 
d’Allah] auront une grande récompense. 

8. Qu’avez-vous à ne pas croire en Allah, 
alors que le Messager vous appelle à croire 
en votre Seigneur? [Allah] a déjà pris [acte] 
de votre engagement si vous êtes [sincères] 
dans votre foi. 

9. C’est Lui qui fait descendre sur Son 
serviteur des Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...) clairs, afin 
qu’il vous fasse sortir des ténèbres à la 
lumière ; assurément, Allah est Compatissant 
envers vous, et Très Miséricordieux. 

10. Qu’avez-vous à ne pas dépenser dans 
le chemin d’Allah, alors que c’est à Allah 
que revient l’héritage des deux et de la 
terre ? On ne peut comparer cependant celui 
d’entre vous qui a donné ses biens et com- 
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W Voir «c>fé sourate 4 (les femmes) : verset 37. 
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battu avant la conquête [de la Mecque]...ces 
derniers sont plus hauts en degrés que ceux 
qui ont dépensé et ont combattu après. Or, 
aux uns et aux autres, Allah a promis la plus 
belle récompense, et Allah est Grand-Con¬ 
naisseur de ce que vous faites. 

11. Quiconque fait à Allah un prêt sincè¬ 
re, Allah le lui multiplie, et il aura une 
généreuse récompense. 

12. Le jour où tu verras les croyants et 
les croyantes, leur lumière courant devant 
eux et à leur droite, [on leur dira] : « Voici 
une bonne nouvelle pour vous aujourd’hui : 
des jardins sous lesquels coulent les ruis¬ 
seaux pour y demeurer éternellement». Tel 
est l’énorme succès. 

13. Le jour où les hypocrites, hommes et 
femmes, diront à ceux qui croient : « Atten¬ 
dez que nous empruntions [un peu] de votre 
lumière ». Il [leur] sera dit : « Revenez en 
arrière, et cherchez de la lumière». C’est 
alors qu’on élevera entre eux une muraille 
ayant une porte dont l’intérieur contient la 
miséricorde, et dont la face apparente a 
devant elle le châtiment (l’Enfer). 

14. [Les hypocrites diront aux croyants] : 
«N’étions-nous pas avec vous [dans le bas 
monde] ?». «Si, répondront [les autres] mais 
vous vous êtes laissés tenter, vous avez 
comploté (contre les croyants), vous avez 
douté et de vains espoirs vous ont trompés, 
jusqu’à ce que vînt l’ordre d’Allah. Et le 
séducteur (le diable) vous a trompés au sujet 
d’Allah. 

15. Aujourd’hui donc, on n’acceptera de 
rançon ni de vous (hypocrites) ni de ceux 
qui ont mécru. Votre asile est le Feu : c’est 
lui qui est votre compagnon inséparable. Et 
quelle mauvaise destination ! 

16. Le moment n’est-il pas venu pour 
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ceux qui ont cru, que leurs cœurs s’humilient 
à l’évocation d’Allah et devant ce qui est 
descendu de la vérité (le Qoufâri) ? Et de 
ne point être pareils à ceux qui ont reçu le 
Livre avant eux. Ceux-ci trouvèrent le temps 
assez long et leurs cœurs s’endurcirent, et 
beaucoup d’entre eux sont Fâsiqoûn (rebel¬ 
les, pervers, ceux qui désobéissent à Allah). 

17. Sachez qu’Allah redonne la vie à la 
terre une fois morte. Certes, Nous vous 
avons exposé les Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) claire¬ 
ment afin que vous raisonniez. 

18. En vérité, ceux et celles qui font la 
charité et qui ont fait à Allah un prêt 
sincère, cela leur sera multiplié et ils auront 
une généreuse récompense. 




» > 






ts ' y 



19. Ceux qui ont cru en Allah et à Ses 
messagers, ceux-là sont les Çiddîqoûn (les 
grands véridiques) et les Chouhadâ ’ (les 
martyrs, les témoins) auprès d’Allah. Ils 
auront leur récompense et leur lumière, 
tandis que ceux qui ont mécru et traité de 
mensonges Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...), ceux- 
là seront les gens de la Fournaise. 

20. Sachez que la vie présente n’est que 
jeu, amusement, vaine parure, une course à 
l’orgueil entre vous et une rivalité dans 
l’acquisition des richesses et des enfants. Elle 
est en cela pareille à une pluie : la végéta¬ 
tion qui en vient émerveille les cultivateurs, 
puis elle se fane et tu la vois donc jaunie ; 
ensuite elle devient des débris. Et dans l’au- 
delà, il y a un dur châtiment (pour les 
mécréants, les malfaiteurs), et aussi pardon 
et agrément d’Allah (pour les croyants et les 
bienfaiteurs). Et la vie présente n’est que 
jouissance trompeuse. 
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21. Hâtez-vous vers un pardon de votre 
Seigneur ainsi qu’un Paradis aussi large que 
le ciel et la terre, préparé pour ceux qui ont 
cru en Allah et à Ses messagers. Telle est la 
grâce d’Allah qu’il donne à qui II veut. Et 
Allah est le Détenteur de l’énorme grâce. 

22. Nul malheur n’atteint la terre ni vos 
personnes, qui ne soit enregistré dans un 
Livre (Allawhoul-Mahfoûz) avant que Nous 
ne l’ayons créé ; et cela est certes facile à 
Allah, [1] 

23. afin que vous ne vous tourmentiez pas 
au sujet de ce qui vous a échappé, ni 
n’exultiez pour ce qu’il vous a donné. Et 
Allah n’aime point tout présomptueux plein 
de gloriole. 

24. Ceux qui sont avares et ordonnent 
aux gens l’avarice... et quiconque se détour¬ 
ne [de la foi en Allah]... Allah Se suffit alors 
à Lui-même et II est Digne de louange. 

25. Nous avons effectivement envoyé Nos 
messagers avec des preuves évidentes, et 
[Nous avons] fait descendre avec eux le Livre 
et la balance, afin que les gens établissent la 
justice. Et Nous avons fait descendre le fer, 
dans lequel il y a une force redoutable, 
ainsi que des utilités pour les gens, afin 
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Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Un jour, alors que j’étais [en croupe] derrière 
le Prophète ^ , il m’a dit: «Ô jeune homme, je vais t’enseigner certaines paroles de sagesse: 
sois attentif envers Allah, Il le sera envers toi. Sois attentif envers Allah, tu Le trouveras 
devant toi. Si tu demandes [quelque chose] adresse-toi à Allah. Quand tu sollicites une aide, 
sollicite-la d’Allah. Sache que si la communauté entière conjuguait ses efforts pour te faire 
profiter d’une chose, tu n’en profiteras que si Allah l’a inscrite comme telle pour toi. De 
même si elle conjuguait ses efforts pour te nuire, elle ne pourrait le faire que si Allah l’a 
décrété ainsi à ton encontre. Désormais la plume est rangée et l’encre des pages séchée». 
(Çahîhout-Tirmizy). 

1 2 1 Le paradis se trouve sous l’ombre des épées (dans le Djihâd pour la cause d’Allah). 

A) Al-Moughîrah bin Chou’ba - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Notre Prophète nous a dit 
au sujet du Message de notre Seigneur que : « Quiconque parmi nous est tué [dans le combat 
pour la cause d’Allah] ira au Paradis». Oumar demanda au Prophète : "N’est-ce pas que 
nos gens qui sont tués en combat (pour la cause d’Allah) iront au Paradis et les leurs (les= 
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qu’Allah reconnaisse qui, dans l’invisible, 
défendra Sa cause et celle de Ses messagers. 
Certes, Allah est Fort et Tout Puissant. 

26* Nous avons effectivement envoyé 
Noûh et Ibrâhîm et accordé à leur descen¬ 
dance la prophétie et le Livre. Certains 
d’entre eux furent bien-guidés, tandis que 
beaucoup d’entre eux furent pervers. 

27. Ensuite, sur leurs traces, Nous avons 
fait suivre Nos [autres] messagers, Nous les 

A 

avons fait suivre de T-sâ fils de Maryam et 
lui avons apporté l’Evangile. [Nous avons] 
mis dans les coeurs de ceux qui le suivirent 
(ses disciples) douceur et mansuétude. Le 
monachisme qu’ils inventèrent, Nous ne le 
leur avons nullement prescrit. [Ils devaient] 
seulement rechercher l’agrément d’Allah. 
Mais ils ne l’observèrent pas (ce monachis¬ 
me) comme il se devait. Nous avons donné 
leur récompense à ceux d’entre eux qui 
crurent. Mais beaucoup d’entre eux furent 
des Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, ceux 
qui désobéissent à Allah). 

28. O Vous (juifs et chrétiens) qui avez 
cru [en Moû-sâ et en T-sa] ! Craignez Allah 
et croyez à Son messager (Mouhammad 3 gg) 
pour qu’il vous accorde deux parts de Sa 
miséricorde, qu’il vous assigne une lumière à 
l’aide de laquelle vous marcherez et qu’il 
vous pardonne, car Allah est Pardonneur et 
Très Miséricordieux.^ 
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=païens) iront au Feu?". Le Prophète répondit: «Oui!». (Le Livre du Djihad, Chapitre No 
22 ). 

B) Abdoullah bin Abî Aoufa - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«Sache que le Paradis se trouve sous l’ombre de l’épée (dans le Djihâd pour la cause 
d’Allah)». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2818). 

[1] A) Aboû Bourdah - qu’Allah l’agrée - rapporte d’après son père que le Messager d’Allah 
^ a dit: «Quiconque a une jeune fille esclave qu’il éduque bien, lui enseigne les bonnes 
manières et l’épouse après l’avoir affranchie aura une double récompense. Et quiconque parmi 
les gens de l’Ecriture (Juifs et Chrétiens) croit en son propre Prophète et croit en moi= 





Sourate 57. AI-Hadîd 


27 ème Partie 


757 


YV 




29. Cela afin que les gens du Livre sa¬ 
chent qu’ils ne peuvent en rien disposer de 
la grâce d’Allah et que la grâce est dans la 
Main d’Allah ; Il la donne à qui II veut, et 
Allah est le Détenteur de la grâce immense. 


tÿ ojjjl yl jJbî yd 

-Cj (J-jaâJl Alil ^ 


=(Mouhammad $j|) aura une double récompense. Et tout esclave qui remplit son devoir vis-à- 
vis de son maître et de son Seigneur (Allah) aura une double récompense». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5083). 

B) Il est obligatoire de croire à la Mission du Prophète (Mouhammad car Aboû Houraïra 
- qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Je jure par Celui qui détient 
l’âme de Mouhammad jgg en Sa Main, que quiconque de cette communauté aura entendu 
parler de moi, qu’il soit juif ou chrétien, puis mourra sans avoir foi à ma mission prophétique, 
sera parmi les compagnons du Feu ». Rapporté par Mouslim [vol. 1, le livre de la foi, Hadîs no 
240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille d’Imrân) : versets 85 et 116. 
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Sourate 58 AL-MOUDJÂDALAH 
(La Discussion) 



Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Allah a bien entendu la parole de celle 
(Khawlah bint Sa‘labah) qui discutait avec 
toi (Mouhammad #§) à propos de son 
époux (Aws bin Aç-çâmit) et se plaignait à 
Allah. Et Allah entendait votre conversation, 
car Allah est Audient et Clairvoyant. 

2. Ceux d’entre vous qui font le Zihâr (qui 
répudient leurs femmes, en déclarant qu’elles 
sont pour eux comme les dos de leurs mè¬ 
res...)^ alors qu’elles ne sont nullement 
leurs mères, car ils n’ont pour mères que 
celles qui les ont enfantés. Ils prononcent 
certes une parole blâmable et mensongère. 
Allah cependant est Indulgent et Pardonneur. 

3. Ceux qui font le Zihâr (qui comparent 
leurs femmes aux dos de leurs mères), puis 
reviennent sur ce qu’ils ont dit, doivent 
affranchir un esclave avant d’avoir tout con¬ 
tact [conjugal] avec leurs femmes. C’est ce 
dont on vous exhorte. Et Allah est Parfaite¬ 
ment Connaisseur de ce que vous faites. 

4. Mais celui qui n’en trouve pas les 
moyens doit jeûner alors deux mois consécu¬ 
tifs avant d’avoir tout contact [conjugal] avec 
sa femme. Mais s’il ne peut le faire non plus, 
alors qu’il nourrisse soixante pauvres. Cela, 
pour que vous croyiez en Allah et à Son 
messager. Voilà les limites imposées par 
Allah. Et les mécréants auront un châtiment 
douloureux. 

5. Ceux qui s’opposent à Allah et à Son 
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111 Zhihâr est le fait qu’un mari dise à sa femme : "Tu es pour moi comme le dos de ma mère 
(illicite)". 
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messager [1] seront culbutés comme furent 
culbutés leurs devanciers. Nous avons déjà 
fait descendre des Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...) explici¬ 
tes, et les mécréants auront un châtiment 
avilissant, 

6. le jour où Allah les ressuscitera tous, 
puis les informera de ce qu’ils ont fait. Allah 
l’a dénombré et ils l’auront oublié. Allah est 
témoin de toute chose. 
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7. Ne vois-tu pas qu’Allah sait ce qui est 
dans les deux et sur la terre ? Pas de Nadjwâ 
(conversation secrète) [2] entre trois sans 
qu’il ne soit leur quatrième, ni entre cinq 
sans qu’il n’y soit leur sixième, ni moins ni 
plus que cela sans qu’il ne soit avec eux, là 
où ils se trouvent [par Sa science tandis qu’il 
est Etabli (Istawâ) sur le Trône selon une 
manière qui convient à Sa Majesté, au 
dessus des sept deux]. Ensuite, Il les infor¬ 
mera, le Jour de la Résurrection, de ce qu’ils 
faisaient, car Allah est Omniscient. 

8. Ne vois-tu pas ceux à qui les conversa¬ 
tions secrètes ( Nadjwâ ) ont été interdites ? 
Puis, ils retournent à ce qui leur a été 
interdit, et se concertent pour pécher, trans¬ 
gresser et désobéir au Messager (Mouham- 
mad ig). Et quand ils viennent à toi, ils te 
saluent d’une façon dont Allah ne t’a pas 
salué, et disent en eux-mêmes : « Pourquoi 
Allah ne nous châtie pas pour ce que nous 
disons?» L’Enfer leur suffira, où ils brûle¬ 
ront. Et quelle mauvaise destination ! 

9. O vous qui avez cru ! Quand vous 
tenez des conversations secrètes {Nadjwâ), 
ne vous concertez pas pour pécher, trans- 
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^ Voir aussi note sourate 3 (la famille d’Imrân) ; verset 85. 
^ Voir aussi note sourate 11 (Hoûd) : verset 18. 
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gresser et désobéir au Messager, mais con¬ 
certez-vous dans la bonté (Aibirr) et la piété 
(At-taqwâ). Et craignez Allah vers qui vous 
serez rassemblés. 

10. La conversation secrète n’est que 
[l’œuvre] du Chaythân (le diable) pour at¬ 
trister ceux qui ont cru. Mais il ne peut leur 
nuire en rien sans la permission d’Allah. Et 
c’est en Allah que les croyants doivent 
placer leur confiance.^ 

11. Ô vous qui avez cru ! Quand on vous 
dit: «Faites place [aux autres] dans les 
assemblées», alors faites place. Allah vous 
ménagera une place (au Paradis). Et quand 
on vous dit de vous lever, levez-vous. Allah 
élèvera en degrés ceux d’entre vous qui 
auront cru et ceux qui auront reçu le savoir. 
Allah est parfaitement Connaisseur de ce 
que vous faites. 

12. Ô vous qui avez cru ! Quand vous 
voulez avoir un entretien confidentiel avec le 
Messager (Mouhammad #§), faites précéder 
d’une aumône votre entretien : cela est meil¬ 
leur pour vous et plus pur [Ceci est particu¬ 
lier au Prophète]. Mais si vous n’en trouvez 
pas les moyens alors Allah est Pardonneur 
et Très Miséricordieux ! 

13. Appréhendez-vous de faire précéder 
d’aumônes votre entretien ? Mais, si vous ne 
l’avez pas fait et qu’Allah a accueilli votre 
repentir, alors accomplissez la Çalât , acquit¬ 
tez la Zakât , et obéissez à Allah et à Son 
messager. Allah est Parfaitement Connais¬ 
seur de ce que vous faites. 

14. N’as-tu pas vu ceux qui ont pris pour 
alliés des gens contre qui Allah S’est courrou¬ 
cé ? Ils ne sont ni des vôtres, ni des leurs ; et 
ils jurent mensongèrement, alors qu’ils savent. 
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PI Voir aussi note sourate 12 (Yoû-souf) : verset 67. 
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15. Allah leur a préparé un dur châti¬ 
ment. Ce qu’ils faisaient alors était très 
mauvais. 

16. Prenant leurs serments comme bou¬ 
cliers, ils obstruent le chemin d’Allah. Ils 
auront donc un châtiment avilissant. 

17. Ni leurs biens, ni leurs enfants ne leur 
seront d’aucune utilité contre [la punition 
d’Allah. Ce sont les gens du Feu, où ils 
demeureront éternellement. 
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18. Le jour où Allah les ressuscitera tous, 
ils Lui jureront alors comme ils vous jurent à 
vous-mêmes, pensant s’appuyer sur quelque 
chose de solide. Mais ce sont eux les men¬ 
teurs. 

19. Chaythân (le diable) les a dominés et 
leur a fait oublier le rappel d’Allah. Ceux-là 
sont du parti du Chaythân (Diable) et ce 
sont [les gens] du parti du Chaythân (diable) 
qui sont assurément les perdants. [En Islam 
il y a deux partis seulement : le parti de 
Chaythân (Satan) que voici et le parti d’Al¬ 
lah mentionné au verset 22 de cette sourate. 
Ce sont deux partis complètement opposés]. 

20. Ceux qui s’opposent à Allah et à Son 
messager seront parmi les plus humiliés. 

21. [Car] Allah a prescrit : «Assurément, Je 
triompherai, Moi ainsi que Mes messagers». 
En vérité Allah est Fort et Tout Puissant. 

22. Tu (Mouhammad ^) n’en trouveras 
pas, parmi les gens qui croient en Allah et 
au Jour dernier, qui prennent pour amis 
ceux qui s’opposent à Allah et à Son Messa¬ 
ger, fussent-ils leurs pères, leurs fils, leurs 
frères ou les gens de leur tribu. Ceux-là, Il a 
prescrit la foi dans leurs cœurs et II les a 
aidés de Son Roûh (secours, lumière, preuve, 
guidée). Il les fera entrer dans des jardins 
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sous lesquels coulent les ruisseaux, où ils 
demeureront éternellement. Allah les agrée 
et ils L’agréent. Ceux-là sont du parti d’Al¬ 
lah. Le parti d’Allah est celui de ceux qui 
réussissent. 



Sourate 59 AL-HACHR 
(L’Exode) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 





» 




1. Ce qui est dans les deux et ce qui est 
sur la terre glorifient Allah, et II est le Tout 
Puissant, le Sage. 

2. C’est Lui qui a expulsé de leurs mai¬ 
sons ceux parmi les gens du Livre (les juifs 
de la tribu de Banoû Annadhîr) qui ne 
croyaient pas, lors du premier exode. Vous 
ne pensiez pas qu’ils partiraient, et ils pen¬ 
saient qu’en vérité leurs forteresses les dé¬ 
fendraient contre Allah. Mais Allah leur est 
venu par où ils ne s’attendaient point, et a 
lancé la terreur dans leurs cœurs. Ils démo¬ 
lissaient leurs maisons de leurs propres 
mains, autant que des mains des croyants. 
Tirez-en une leçon, ô vous qui êtes doués de 
clairvoyance. 

3. Et si Allah n’avait pas prescrit contre 
eux l’expatriation, Il les aurait certainement 
châtiés ici-bas ; et dans l’au-delà ils auront le 
châtiment du Feu. 

4. Il en est ainsi parce qu’ils se sont 
dressés contre Allah et Son messager (Mou- 
hammad gê). Et quiconque se dresse contre 
Allah... alors, vraiment Allah est dur en 
punition. 

5. Tout palmier que vous avez coupé ou 
que vous avez laissé debout sur ses racines, 
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c’est avec la permission d’Allah et afin qu’il 
couvre ainsi d’ignominie les Fâsiqoûn (les 
rebelles, les pervers, ceux qui désobéissent à 
Allah). 

6. Le butin provenant de leurs biens et 
qu’Allah a accordé sans combat à Son Mes¬ 
sager, vous n’y aviez engagé ni chevaux, ni 
chameaux; mais Allah donne à Ses messa¬ 
gers la domination sur qui II veut, et Allah 
est Omnipotent. 

7. Le butin provenant [des biens] des 
habitants des cités, qu’Allah a accordé sans 
combat à Son Messager, appartient à Allah, 
au Messager, aux proches parents, aux or¬ 
phelins, aux Ma-sâkîn (pauvres) et au voya¬ 
geur en détresse, afin que cela ne circule pas 
parmi les seuls riches d’entre vous. Prenez 
ce que le Messager vous donne ; et ce qu’il 
vous interdit, abstenez-vous en et crai¬ 
gnez Allah car Allah est dur en punition. 

8. [Le butin appartient aussi] aux émigrés 
besogneux qui ont été expulsés de leurs 
demeures et de leurs biens, tandis qu’ils 







^ Alqamah rapporte que Abdoullah (bin Mas-oûd) a dit : "Allah a maudit les femmes qui se 
tatouent et celles qui se font tatouer, les femmes qui rasent leurs sourcils et leurs visages 
[exceptées la barbe et la moustache] et celles qui se taillent les dents (en faisant un espace 
artificiel entre elles) pour paraître plus belles, changeant ainsi la création d’Allah". Cette 
parole d’Abdoullah parvint à une femme des Banou Assad, appelée Oummou Ya‘qoûb. Elle 
vint [trouver Abdoullah] et lui dit : "Je viens d’apprendre que tu as maudit telles et telles 
femmes". Il répondit : "Pourquoi ne devrai-je pas maudire celles que le Messager d’Allah a 
maudites et qui sont maudites dans le Livre d’Allah ?". Oummou Ya‘qoûb dit : "J’ai lu tout le 
Qour’ân, mais je n’y ai pas trouvé ce que tu dis". Abdoullah dit : "Sûrement que si tu l’as lu, 
tu l’aurais trouvé. N’as-tu pas lu: «Prenez ce que le Messager vous donne; et ce qu'il vous 
interdit, abstenez-vous en; et craignez Allah car Allah est dur en punition»? Sourate 59 
(l’exode) : verset 7. 

Elle répondit : "Si ! Je l’ai lu". Abdoullah dit : "Eh bien le Messager d’Allah jg a interdit de 
telles choses". Elle dit : "[Pourtant] je vois ta femme faire ces choses !". Il dit : "Vas-y l’observer 
très bien". Elle alla l’observer mais ne trouva rien pour supporter son affirmation. Abdoullah 
dit alors: "Si ma femme était comme tu le pensais, je ne l’aurais pas gardée avec moi (j e 
l’aurais divorcée)". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadis no 4886). 

Abdoullah (bin Mas-oud) - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah sg a maudit 
la femme qui utilise de faux cheveux. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4887). 
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recherchaient une grâce et un agrément 
d’Allah, et qu’ils portaient secours à [la 
cause d’] Allah et à Son Messager. Ceux-là 
sont les Çâdiqoûn (véridiques). 

9. [Il appartient également] à ceux qui, 
avant eux, se sont installés dans le pays 
(Médine) et dans la foi, qui aiment ceux qui 
émigrent vers eux, et ne ressentent dans 
leurs cœurs aucune envie pour ce que [ces 
immigrés] ont reçu, et qui [les] préfèrent à 
eux-mêmes, même s’il y a pénurie chez eux. 
Quiconque se prémunit contre sa propre 
avarice, ceux-là sont ceux qui réussissent. 

10. Et [il appartient également] à ceux 
qui sont venus après eux en disant : « Sei¬ 
gneur, pardonne-nous, ainsi qu’à nos frères 
qui nous ont précédés dans la foi ; et ne 
mets dans nos cœurs aucune rancœur pour 
ceux qui ont cru. Seigneur, Tu es Compatis¬ 
sant et Très Miséricordieux». 

11. N’as-tu pas vu [ô Mouhammad 3Éj] 
les hypocrites disant à leurs confrères qui 
ont mécru parmi les gens du Livre : « Si vous 
êtes chassés, nous partirons certes avec vous 
et nous n’obéirons jamais à personne contre 
vous; et si vous êtes attaqués, nous vous 
secourrons certes». Et Allah atteste qu’en 
vérité ils sont des menteurs. 

12. S’ils sont chassés, ils ne partiront pas 
avec eux; et s’ils sont attaqués, ils ne les 
secourront pas ; et même s’ils allaient à leur 
secours, ils tourneraient sûrement le dos; 
puis ils ne seront point secourus. 

13. En vérité, vous jetez dans leurs cœurs 
plus de terreur qu’Allah. C’est qu’ils sont 
des gens qui ne comprennent pas. 

14. Tous ne vous combattront que retran¬ 
chés dans des cités fortifiées ou derrière des 
murailles. Leurs dissensions internes sont 
extrêmes. Tu les croirais unis, alors que leurs 
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cœurs sont divisés. C’est qu’ils sont des gens 
qui ne raisonnent pas. 

15. Ils sont semblables à ceux (les juifs de 
Banoû Qaïnouqâ’) qui, peu de temps avant 
eux, ont goûté la conséquence de leur com¬ 
portement et ils auront un châtiment dou¬ 
loureux. 

16. Ils sont semblables au Chaythân (dia¬ 
ble) quand il dit à l’homme : « Sois incrédu¬ 
le». Puis quand celui-ci a mécru, il dit: «Je 
te désavoue car je redoute Allah, le Seigneur 
de Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ». 

17. Ils eurent pour destinée d’être tous 
deux dans le Feu pour y demeurer éternelle¬ 
ment. Telle est la rétribution des Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 

18. O vous qui avez cru ! Craignez Allah. 
Que chaque âme voit bien ce qu’elle a 
avancé pour demain. Et craignez Allah, car 
Allah est Parfaitement Connaisseur de ce 
que vous faites J ^ 

19. Et ne soyez pas comme ceux qui ont 
oublié Allah ; [Allah] leur a fait alors oublier 
leurs propres personnes ; ceux-là sont les 
Fâsiqoûn (les rebelles, les pervers, ceux qui 
désobéissent à Allah). 

20. Ne seront pas égaux les gens du Feu 
et les gens du Paradis. Les gens du Paradis 
sont les gagnants. 

21. Si Nous avions fait descendre ce 
Qoufân sur une montagne, tu l’aurais vue 
s’humilier et se fendre par crainte d’Allah. 
Et ces paraboles Nous les citons aux gens 
afin qu’ils réfléchissent.^ 
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^ A) Voir note sourate 32 (la prosternation) : verset 16. 

B) Voir aussi note sourate 15 (Al-Hidjr) : verset 23. 

C) Voir aussi note sourate 9 (le repentir) : verset 111. 

[2] Djâbir bin Abdillah - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète avait l’habitude de se 
tenir contre un arbre (ou un palmier dattier) le jour de vendredi. Puis une femme (ou un= 
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22. C’est Lui Allah. Lâ ilâha illâ houwa 
(Pas de divinité digne d’adoration à part 
Lui), le Connaisseur de l’invisible tout com¬ 
me du visible. C’est Lui, le Tout Miséricor¬ 
dieux, le Très Miséricordieux. 

23. C’est Lui, Allah. Lâ ilâha illâ houwa 
(Pas de divinité digne d’adoration à part 
Lui) ; le Souverain, le Pur, l’Apaisant, le 
Rassurant, le Prédominant, le Tout Puissant, 
le Contraignant, l’Orgueilleux. Gloire à Al¬ 
lah ! Il transcende ce qu’ils Lui associent. 

24. C’est Lui Allah, le Créateur, Celui qui 
donne un commencement à toute chose, le 
Formateur. A Lui les plus beaux noms.^ 
Tout ce qui est dans les deux et la terre Le 
glorifie. Et c’est Lui le Tout Puissant, le Sage. 
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Sourate 60 AL-MOUMTAHANAH 
(L’Eprouvée) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





1. Ô vous qui avez cru ! Ne prenez pas 
pour alliés Mes ennemis et les vôtres (les 
mécréants et les polythéistes), leur offrant 
l’amitié, alors qu’ils ont nié ce qui vous est 
parvenu comme vérité (le pur monothéisme 
islamique, le Qour’ân et Mouhammad #i). 
Ils expulsent le Messager et vous-mêmes 
parce que vous croyez en Allah, votre Sei- 



=homme) Ansari dit : "Ô Messager d’Allah ! Devrions-nous construire une chaire pour toi ?". 
Il répondit : «Si vous voulez». Alors ils construisirent une chaire pour lui et quand vint le jour 
de vendredi suivant, il avança vers la chaire [pour prononcer la Khoutbah (discours religieux)]. 
Le palmier dattier gémit alors comme un enfant. Le Prophète ^ descendit (de la chaire) et 
l’embrassa alors qu’il continuait à gémir comme un enfant qu’on essaie de calmer. Le 
Prophète dit: «Il était entrain de pleurer pour avoir [perdu] ce qu’il a l’habitude 
d’entendre du savoir religieux dispensé à côté de lui». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3584). 

I 1 ! Voir note sourate 7 (al-A‘râf) : verset 180. 
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gneur. Si vous êtes sortis pour lutter dans 
Mon chemin et pour rechercher Mon agré¬ 
ment, leur témoignerez-vous secrètement de 
l’amitié, alors que Je connais parfaitement 
ce que vous cachez et ce que vous divul¬ 
guez? Et quiconque d’entre vous le fait 
s’égare du droit sentier J 1 ! 

2* S’ils vous dominent, ils seront des en¬ 
nemis pour vous et étendront en mal leurs 
mains et leurs langues vers vous ; et ils 
aimeraient que vous deveniez mécréants. 

3. Ni vos proches parents ni vos enfants 
ne vous seront d’aucune utilité le Jour de la 
Résurrection. Il (Allah) décidera entre vous, 
et Allah est Clairvoyant sur ce que vous 
faites. 

4. Certes, vous avez un bel exemple [à 
suivre] en Ibrâhîm et en ceux qui étaient 
avec lui, quand ils dirent à leur peuple : 
«Nous vous désavouons, vous et ce que vous 
adorez en dehors d’Allah. Nous vous re¬ 
nions. Entre vous et nous, l’inimitié et la 
haine sont à jamais déclarées jusqu’à ce que 
vous croyiez en Allah, Seul». Exception faite 
de la parole d’Ibrâhîm [adressée] à son 
père: «J’implorerai certes, le pardon [d’Al¬ 
lah] en ta faveur bien que je ne puisse rien 
pour toi auprès d’Allah ». [2] «Seigneur, c’est 
en Toi que nous mettons notre confiance et 
à Toi nous revenons [repentants]. Et vers 
Toi est le devenir. 

5. Seigneur, ne fais pas de nous [un sujet] 
de tentation pour ceux qui ont mécru ; et 
pardonne-nous, Seigneur, car c’est Toi le 
Tout Puissant, le Sage ». 


réiS*. . ■î-'' 

O*" tP* 



' z*s* l'A •'.fc *<■ 


’fS, \y'C. \ h cSj 

s" & /.'/s if > x- -> 

iOjj y'j ^ Ojj ôt U-îj 

0 % îyZÏÏ ci 

fJi jjs % LU-j Si îjLÿ 

^ Cj* 5^1 Cjî UÜ 

tjÉ^î uÜc bjj 

(© jJX\ 






^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 149. 

Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 114, note sourate 19 (Maryam) : versets 41 à 49, note 
sourate 26 (les poètes) : versets 70 à 86. 
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6. Vous avez certes en eux un bel exem¬ 
ple [à suivre], pour celui qui espère en Allah 
et au Jour dernier : mais quiconque se dé¬ 
tourne... alors Allah Se suffit à Lui-même et 
est Digne de louange. 

7. Il se peut qu’Allah établisse de l’amitié 
entre vous et ceux d’entre eux dont vous 
avez été les ennemis. Et Allah est Omnipo¬ 
tent et Allah est Pardonneur et Très Miséri¬ 
cordieux. 

8. Allah ne vous défend pas d’être bien¬ 
faisants et équitables envers ceux qui ne 
vous ont pas combattus pour la religion et 
ne vous ont pas chassés de vos demeures. 
Car Allah aime les équitables. 

9. Allah vous défend seulement de pren¬ 
dre pour alliés ceux qui vous ont combattus 
pour la religion, chassés de vos demeures et 
ont aidé à votre expulsion. Et ceux qui les 
prennent pour alliés sont les Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 

10. O vous qui avez cru ! Quand les 
croyantes viennent à vous en émigrées, met- 
tez-les à l’épreuve. Allah connaît mieux leur 
foi. Si vous constatez qu’elles sont croyantes, 
ne les renvoyez pas aux mécréants. Elles ne 
sont pas licites [en tant qu’épouses] pour 
eux, et eux non plus ne sont pas licites [en 
tant qu’époux] pour elles. Et rendez-leur ce 
qu’ils ont dépensé (comme Mahr ^ ). Il ne 
vous sera fait aucun grief en vous mariant 
avec elles quand vous leur aurez donné leur 
Mahr . Et ne gardez pas de liens conjugaux 
avec les mécréantes. Réclamez ce que vous 
avez dépensé et que [les mécréants] aussi 
réclament ce qu’ils ont dépensé. Tel est le 
jugement d’Allah par lequel II juge entre 
vous, et Allah est Omniscient et Sage. 
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111 Mahr: biens en espèce ou en nature que donne le mari à sa femme lors du mariage. 
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11. Et si certaines de vos épouses s’échap¬ 
pent vers les mécréants, et que vous fassiez 
des représailles, restituez à ceux dont les 
épouses sont parties autant que ce qu’ils 
avaient dépensé. Craignez Allah en qui vous 
croyez. 

A 

12. O Prophète ! Quand les croyantes 
viennent te prêter serment d’allégeance (Bai- 
a’h) [et jurent] qu’elles n’associeront rien à 
Allah, qu’elles ne voleront pas, qu’elles ne se 
livreront pas à l’adultère, qu’elles ne tueront 
pas leurs propres enfants, qu’elles ne com¬ 
mettront aucune infamie ni avec leurs mains 
ni avec leurs pieds et qu’elles ne désobéiront 
pas en ce qui est Ma‘roûf (le pur monothé¬ 
isme ou Tawhid ainsi que tout ce que l’Islam 
ordonne de faire), alors reçois leur serment 
d’allégeance ( Bai-a’h ), et implore d’Allah le 
pardon pour elles. Allah est certes, Pardon- 
neur et Très Miséricordieux. 

13. O vous qui avez cru ! Ne prenez pas 
pour alliés des gens contre lesquels Allah est 
courroucé (les juifs) et qui désespèrent de 
l’au-delà, tout comme les mécréants désespè¬ 
rent des gens des tombeaux [en prétendant 
qu’ils ne seront pas ressuscités le Jour de la 
Résurrection]. 
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Sourate 61 AÇ-ÇAFF 
(Le Rang) 



Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. Ce qui est dans les deux et ce qui est 
sur la terre glorifient Allah, et II est le Tout 
Puissant, le Sage. 

A 

2. O vous qui avez cru ! Pourquoi dites- 
vous ce que vous ne faites pas ? 
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3. C’est une grande abomination auprès 
d’Allah que de dire ce que vous ne faites 
pas. 

4. Allah aime ceux qui combattent dans 
Son chemin en rangs serrés, tel un édifice 
renforcé.^ 

5. Et quand Moû-sâ dit à son peuple : « O 
mon peuple ! Pourquoi me maltraitez-vous 
alors que vous savez que je suis vraiment le 
Messager d’Allah [envoyé] à vous ? » Puis 
quand ils dévièrent, Allah fit dévier leurs 
cœurs, car Allah ne guide pas les gens 
Fâsiqoûn (rebelles, pervers, ceux qui dés¬ 
obéissent à Allah). 

6. Et quand ‘I-sâ fils de Maryam dit : «O 
enfants d’Israël, je suis vraiment le Messager 
d’Allah [envoyé] à vous, confirmateur de ce 
qui, dans la Tawrât, est antérieur à moi, et 
annonciateur d’un Messager à venir après 
moi, dont le nom sera «Ahmad t21 (un des 
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[1] A) Aboû Sa-îd Al-Khoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que quelqu’un demanda au 
Messager d’Allah : "Ô Messager d’Allah ! Qui est le meilleur des gens ?" Le Messager 
d’Allah répondit : «Un croyant qui lutte pour la cause d’Allah avec sa vie et ses biens». On 
demanda: "Qui vient après?". Il répondit: «Un croyant retiré dans une voie de montagne, 
adorant Allah et épargnant les gens de son mal». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2786). 

B) Voir aussi note sourate 9 (le repentir) : verset 111. 

^ C’est-à-dire : le deuxième nom du Prophète Mouhammad et il (Ahmad) signifie 
littéralement : celui qui loue Allah plus que les autres. 

A) Djoubaïr bin Mout-im - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : 
«J’ai cinq noms: je suis Mouhammad, Ahmad, Al-Mâhi (par lequel Allah éliminera le Koufr 
(la mécréance), Al-Hâchir (le rassembleur) car ce sera sous mes pieds que seront rassemblés 
les gens et Al-Aqib (le prophète après lequel il n’y aura pas un autre)». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3532). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Je jure 
par Celui qui détient mon âme en Sa Main, très bientôt descendra parmi vous Iboun Maryam 
(le fils de Maryam c’est-à-dire ‘I-sâ)* et jugera [l’Humanité] avec justice. Il brisera la croix, 
tuera le porc et abolira la Djizya. L’argent abondera au point que nul ne l’acceptera d’un autre 
[comme aumône]». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2222). Voir aussi (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3448). 

* ‘I-sâ le fils de Maryam descendra en tant que leader des musulmans. Ceci est un 

avertissement sévère aux chrétiens qui prétendent être les adeptes de ‘I-sâ. Il brisera la Croix 
et tuera les cochons, et abolira la Djizya (taxe) et il sera exigé de toute l’humanité d’embrasser 
l’Islam sans aucune alternative. 
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noms du Prophète Mouhammad #é)». Puis 
quand celui-ci vint à eux avec des preuves 
évidentes, ils dirent : « C’est là une magie 
manifeste». 

7. Et qui est plus injuste que celui qui 
invente un mensonge contre Allah, alors 
qu’il est appelé à l’Islam ? Et Allah ne guide 
pas les gens Zhâlimoûn (injustes, polythéis¬ 
tes). 

8. Ils veulent éteindre par leurs bouches 
la lumière d’Allah, alors qu’Allah parachève¬ 
ra Sa lumière n’en déplaise aux mécréants. 

9. C’est Lui qui a envoyé Son messager 
(Mouhammad #|) avec la guidée et la 
Religion de Vérité, pour la placer au-dessus 
de toute autre religion, en dépit de l’aver¬ 
sion des Mouchrikoûn (les idolâtres, les poly¬ 
théistes, les mécréants vis-à-vis de l’Unicité 
d’Allah, les païens). 

10. Ô vous qui avez cru ! Vous indique¬ 
rai-je un commerce qui vous sauvera d’un 
châtiment douloureux ? 
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11. Vous croyez en Allah et à Son messa¬ 
ger et vous combattez avec vos biens et vos 
personnes dans le chemin d’Allah, et cela 
vous est bien meilleur, si vous saviez ! 
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12. [Si vous faites ainsi] Il vous pardonne¬ 
ra vos péchés et vous fera entrer dans des 
jardins sous lesquels coulent les ruisseaux, et 
dans des demeures agréables dans les jardins 
d’Eden. Voilà l’énorme succès. 

13. Et II vous accordera d’autres choses 
encore que vous aimez bien : un secours 
[venant] d’Allah [contre vos ennemis] et une 
victoire prochaine. Et annonce la bonne 
nouvelle aux croyants. 

A 

14. O vous qui avez cru ! Soyez les allies 
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d’Allah, à l’instar de ce que ‘î-sâ fils de 
Maryam a dit aux apôtres : « Qui sont mes 
Hawârîyyoûn (alliés pour la cause d’Al¬ 
lah) ? » Or Les Hawârîyyoûn dirent : « Nous 
sommes Ançaroullah (les alliés d’Allah)». 
Un groupe des enfants d’Israël crut, tandis 
qu’un groupe nia. Nous aidâmes donc ceux 
qui crurent contre leur ennemi, et ils triom¬ 
phèrent. 



9 
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Sourate 62 AL-DJOUMOU’AH 
(Le Vendredi) 



Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Ce qui est dans les deux et ce qui sur 
la terre glorifient Allah, le Souverain, le Pur, 
le Tout Puissant, le Sage. 

2. C’est Lui qui a envoyé à des gens sans 
Livre (les Arabes) un messager (Mouham- 
mad jjjj) des leurs qui leur récite Ses versets, 
les purifie et leur enseigne le Livre (le 
Qour’ân) et la Hikmah (la sagesse, la Soun- 
nah ou l’explication pragmatique du 
Qour’ân) bien qu’ils fussent auparavant dans 
un égarement évident, 

3. ainsi qu’à d’autres parmi ceux qui ne 
les ont pas encore rejoints. C’est Lui le Tout 
Puissant, le Sage. 

4. Telle est la grâce d’Allah qu’il donne à 
qui II veut. Et Allah est le Détenteur de 
l’énorme grâce. 

5. Ceux qui ont été chargés de la Tawrât 
(Torah) mais qui ne l’ont pas appliquée sont 
comparables à l’âne qui porte des livres. 
Quel mauvais exemple que celui de ceux qui 
traitent de mensonges les versets d’Allah et 
Allah ne guide pas les gens Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 
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6. Dis : « Ô vous qui pratiquez le judaïs¬ 
me ! Si vous prétendez être les bien aimés 
d'Allah à l’exclusion des autres, souhaitez 
donc la mort, si vous êtes véridiques». 



7. Or, ils ne la souhaiteront jamais, à 
cause de ce que leurs mains ont préparé. 
Allah cependant connaît bien les Zhâlimoûn 
(injustes, polythéistes). 

8. Dis : « La mort que vous fuyez va certes 
vous rencontrer. Ensuite vous serez ramenés 
à Celui qui connaît parfaitement le monde 
invisible et le monde visible et qui vous 
informera alors de ce que vous faisiez ». 

/V 

9. O vous qui avez cru ! Quand on appel¬ 
le à la Çalât du jour du Vendredi, accourez 
à l’évocation d’Allah et laissez tout négoce. 
Cela est bien meilleur pour vous, si vous 
saviez ! 

10. Puis quand la Çalât est achevée, dis¬ 
persez-vous sur la terre, et recherchez [quel¬ 
que effet] de la grâce d’Allah, et évoquez 
beaucoup Allah afin que vous réussissiez. 

11. Quand ils entrevoient quelque com¬ 
merce ou quelque divertissement, ils s’y dis¬ 
persent et te laissent debout [pendant que tu 
prononces le sermon du Vendredi ou Khout- 
bah\. Dis [ô Mouhammad : « Ce qui est 
auprès d’Allah est bien meilleur que le 
divertissement et le commerce, et Allah est 
le Meilleur des pourvoyeurs». 
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Sourate 63 AL-MOUNÂFIQOUN 
(Les Hypocrites) 



Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux . 






1. Quand les Mounâfiqoûn (hypocrites) 
viennent à toi (Mouhammad #g), ils disent : 
«Nous attestons que tu es certes le Messager 
d’Allah » ; Allah sait que tu es vraiment Son 
messager ; et Allah atteste que les hypocrites 
sont assurément des menteurs. 

2. Ils prennent leurs serments pour bou¬ 
clier et obstruent le chemin d’Allah. Quelles 
mauvaises choses que ce qu’ils faisaient ! 

3. C’est parce qu’en vérité ils ont cru, 
puis ont rejeté la foi. Leurs cœurs donc, ont 
été scellés, de sorte qu’ils ne comprennent 
rien. 

4. Quand tu les vois, leurs corps t’émer¬ 
veillent ; et s’ils parlent, tu écoutes leur 
parole. Ils sont comme des bûches appuyées 
[contre des murs] et ils pensent que chaque 
cri est dirigé contre eux. L’ennemi c’est eux. 
Prends y garde. Qu’Allah les extermine ! 
Comme les voilà détournés [du droit chemin]. 

5. Et quand on leur dit : « Venez que le 
Messager d’Allah implore le pardon pour 
vous», ils détournent leurs têtes, et tu les 
vois se détourner tandis qu’ils s’enflent d’or- 
gueilJ 11 

6. C’est égal, pour eux, que tu implores le 
pardon pour eux ou que tu ne le fasses pas : 
Allah ne leur pardonnera jamais, car Allah 
ne guide pas les gens Fâsiqoûn (rebelles, 
pervers, ceux qui désobéissent à Allah).^ 
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Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 9. 

^ Voir note sourate 4 (les femmes) : versets 138 à 145. 
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7. Ce sont eux qui disent : « Ne dépensez 
point pour ceux qui sont auprès du Messager 
d’Allah, afin qu’ils se dispersent ». Et c est à 
Allah qu’appartiennent les trésors des deux 
et de la terre, mais les hyp ocr ^ tes ne com ‘ 
prennent pas. 

8.11s (les hypocrites) disent: «Si nous 
retournons à Médine, le pl us P u i ssant en 
fera assurément sortir le pl us humble». Or 
c’est à Allah qu’est la puissance ainsi qu à 
Son messager et aux croyants. Mais les 
hypocrites ne le savent pas. 

9. Ô vous qui avez cru ! Q ue n * vos bi ens 
ni vos enfants ne vous distraient du rappel 
d’Allah. Et quiconque fait cela... alors ceux- 
là seront les perdants. 
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10. Et dépensez [en charité pour Allah] 
de ce que Nous vous avons octrdyé avant 
que la mort ne vienne à l’un de vous et qu il 
dise alors : « Seigneur ! Si seulement Tu 
m’accordais un court délai : j e f era * s * aum<) ~ 
ne [1] et serais parmi les gens de bien». 

11. Allah cependant n’accorde jamais de 
délai à une âme dont le terme est arrivé. Et 
Allah est Parfaitement Connaisseur de ce 
que vous faites. 



l'i A) Aboû Houraïra - qu’AUah l’agrée - rapporte que le Prophète Ü a dit: «Chaque jour, 
deux anges descendent du ciel. L’un dit : "O Allah ! Récompense quiconque dépense pour Ta 
cause" Et l’autre ■ "Ô Allah ' Anéantis tout avare"». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 1442). 

B) L’accomplissement du Hadj est un devoir prescrit comme l’a déclaré Allah le Très Haut: 
«Et c’est un devoir envers Allah pour les gens qui ont les moyens, d’aller faire le pèlerinage de la 
Maison. Et quiconque ne croit pas- Allah se passe largement des mondes». Sourate 3 (la famille 

d’Imrân) : verset 97. 

C) Parmi les mérites du Hadj on peut citer notamment: l’effacement des péchés antérieurs à 
l’instar du fait d’embrasser l'Islam ou du fait d’émigrer pour la cause d’Allah ; l’effacement des 
mauvaises actions passées. (Voir ÇMhou Mouslim, vol.l chapitre 52). 

D) Voir note sourate 3 (la famille dlmràn). verset 180. 
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Sourate 64 AT-TAGHÂBOUN 
(La Grande Perte) 



Au nom d’Allah, 

/<? 7bwt Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


-S V • 









1. Ce qui est dans les cieux et ce qui est 
sur la terre glorifient Allah. A Lui la royauté 
et à Lui les louanges. Et II est Omnipotent. 


2. C’est Lui qui vous a créés. Parmi vous 
[il y a] mécréant et croyant. Allah observe 
parfaitement ce que vous faites. 

3. Il a créé les cieux et la terre en toute 
vérité et vous a donné votre forme et quelle 
belle forme II vous a donnée. Et vers Lui est 
le devenir. 

4. Il sait ce qui est dans les cieux et la 
terre, et il sait ce que vous cachez ainsi que 
ce que vous divulguez. Et Allah connaît bien 
le contenu des poitrines. 

5. Ne vous est-elle pas parvenue, la nou¬ 
velle de ceux qui auparavant ont mécru et 
qui ont goûté la conséquence néfaste de leur 
acte ; ils auront en outre un châtiment 
douloureux. 

6. Il en est ainsi parce que leurs messa¬ 
gers leur venaient avec des preuves éviden¬ 
tes, et qu’ils ont dit : « Sont-ce des hommes 
qui nous guideront ? » Ils mécrurent alors et 
se détournèrent et Allah Se passa [d’eux] et 
Allah Se suffit à Lui-même et II est Digne 
de louange. 

7. Ceux qui ont mécru prétendent qu’ils ne 
seront point ressuscités [pour le compte du 
Jour dernier]. Dis: «Mais si! Par mon Sei¬ 
gneur ! Vous serez très certainement ressusci¬ 
tés ; puis vous serez certes informés de ce que 
vous faisiez. Et cela est facile pour Allah». 
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8. Croyez en Allah donc et à Son messa¬ 
ger (Mouhammad #|), ainsi qu’à la Lumière 
(le Qour’ân) que Nous avons fait descendre. 
Allah est Parfaitement Connaisseur de ce 
que vous faites. 

9. [Rappelle] le jour où II vous réunira 
pour le Jour du Rassemblement, ce sera le 
jour de la grande perte [pour les mécréants]. 
[Quant à] celui qui croit en Allah et accom¬ 
plit les bonnes œuvres, Il lui effacera ses 
mauvaises actions et le fera entrer dans des 
jardins sous lesquels coulent les ruisseaux où 
ils demeureront éternellement. Voilà l’énor¬ 
me succès ! 

10. Et ceux qui ont mécru et traité de 
mensonges Nos Ayât (preuves, évidences, 
versets, enseignements, révélations...), ceux- 
là sont les gens du Feu où ils demeureront 
éternellement. Quelle mauvaise destina¬ 
tion 

11. Nul malheur n’atteint' [l’homme] que 
par la permission d’Allah. Et quiconque croit 
en Allah, [Allah] guide son cœur. Allah est 
Omniscient.^ 

12. Obéissez à Allah et obéissez au Mes¬ 
sager (Mouhammad #|) et si vous vous 
détournez... il n’incombe à Notre messager 
que de transmettre en clair [son message]. 

13. Allah, Lâ ilâha illâ houwa (Pas de 
divinité digne d’adoration à part Lui) ! Et 
c’est à Allah que les croyants [doivent] s’en 
remettre. 

A 

14. O vous qui avez cru, vous avez en vos 
épouses et vos enfants un ennemi (une 
tentation). Prenez-en donc garde. Mais si 
vous [les] excusez, passez sur [leurs] fautes 
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Voir note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 85. 
^ Voir note sourate 57 (le fer) : verset 22. 
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et [leur] pardonnez, sachez qu’Allah est 
Pardonneur, Très Miséricordieux. 

15. Vos biens et vos enfants ne sont 
qu’une tentation, alors qu’auprès d’Allah est 
une énorme récompense (le Paradis pour les 
croyants bienfaiteurs). 

16. Craignez Allah donc autant que vous 
pouvez : écoutez, obéissez et faites largesses. 
Ce sera un bien pour vous. Et quiconque a 
été protégé contre sa propre avidité... ceux- 
là sont ceux qui réussissent. 

17. Si vous faites à Allah un prêt sincère 
[en dépensant pour Sa cause], Il le multiplie¬ 
ra pour vous et vous pardonnera. Allah 
cependant est très Reconnaissant et Indul¬ 
gent. 

18. Il est le Connaisseur du monde invisible 
et visible, et II est le Tout Puissant, le Sage. 



Sourate 65 AT-TALAQ (Le Divorce) 




Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Ô Prophète ! Quand vous répudiez les 
femmes, répudiez-les conformément à leur 
Iddah ^ (période d’attente prescrite ou pé¬ 
riode de viduité) ; et comptez la période ; et 
craignez Allah votre Seigneur. Ne les faites 
pas sortir de leurs maisons, et qu’elles n’en 
sortent pas, à moins qu’elles n’aient commis 







" & 

AU' (JIjL <_ 

a y"A. <■* s » ^ 

j n Ur » 


^ Abdoullah bin Oumar - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte qu’il a divorcé s 
femme alors qu’elle était en menstruation du vivant du Messager d’Allah jgg . Oumar bin A 
Khattâb - qu’Allah soit satisfait de lui - soumit la question au Messager d’Allah . L 
Messager d’Allah dit : « Ordonne-lui (à ton fils) de la reprendre et de la garder jusqu’à c 
qu’elle se purifie de ses menstrues; d’attendre ensuite sa prochaine période de menstrue 
jusqu’à ce qu’elle se- purifie encore. Alors, s’il veut la garder, il peut le faire ; et s’il veut ] 
divorcer, il peut le faire avant d’avoir toute relation sexuelle avec elle : c’est cela la ’ Idda 
(période de viduité) qu’Allah a fixée aux femmes à divorcer». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs n 
52512). 
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une turpitude prouvée. Telles sont les lois 
d’Allah. Quiconque cependant transgresse 
les lois d’Allah, se fait du tort à lui-même. 
Tu ne sais pas [toi qui divorces ta femme] si 
d’ici là, Allah ne suscitera pas quelque chose 
de nouveau ! 

2. Puis quand elles atteignent le terme 
prescrit, retenez-les de façon convenable, ou 
séparez-vous d’elles de façon convenable ; et 
prenez deux hommes intègres parmi vous 
comme témoins. Et acquittez-vous du témoi¬ 
gnage envers Allah. Voilà ce à quoi est 
exhorté celui qui croit en Allah et au Jour 
Dernier. Et quiconque craint Allah, Il lui 
donnera une issue favorable, 

3. et lui accordera Ses dons par [des 
moyens] sur lesquels il ne comptait pas. Et 
quiconque place sa confiance en Allah, Il 
(Allah) lui suffit. Allah atteint ce qu’il Se 
propose, et Allah a assigné une mesure à 
chaque chose. 

4. Si vous avez des doutes à propos [de la 
période d’attente] de vos femmes qui n’espè¬ 
rent plus avoir de règles, leur délai est de 
trois mois.^ De même pour celles qui n’ont 
pas encore de règles. Et quant à celles qui 
sont enceintes, leur période d’attente se 
terminera à leur accouchement. Quiconque 
craint Allah cependant, Il lui facilite les 
choses. 

5. Tel est le commandement d’Allah qu’il 
a fait descendre vers vous. Quiconque craint 
Allah cependant, Il lui efface ses fautes et 
lui accorde une grosse récompense. 

6. Et faites que ces femmes habitent où 
vous habitez, et suivant vos moyens. Et ne 
cherchez pas à leur nuire en les contraignant 
à vivre à l’étroit. Et si elles sont enceintes, 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 234. 
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pourvoyez à leurs besoins jusqu’à ce qu’elles 
aient accouché. Puis, si elles allaitent [l’en¬ 
fant né] de vous, donnez-leur leurs salaires. 
Et concertez-vous [à ce sujet] de façon 
convenable. Et si vous rencontrez des diffi¬ 
cultés réciproques, alors, une autre allaitera 
pour lui (le père de l’enfant). 

7. Que celui qui est aisé dépense de sa 
fortune ; et que celui dont les biens sont 
restreints dépense selon ce qu’Allah lui a 
accordé. Allah n’impose à personne que 
selon ce qu’il lui a donné, et Allah fera 
succéder l’aisance à la gêne. 

8. Que de cités ont refusé avec insolence 
le commandement de leur Seigneur et de 
Ses messagers ! Nous leur en demandâmes 
compte avec sévérité, et les châtiâmes d’un 
châtiment inouï. 

9. Elles goûtèrent donc la conséquence de 
leur comportement. Et le résultat final de 
leurs actions fut [leur] perdition. 

10. Allah a préparé pour eux un dur 
châtiment. Craignez Allah donc, ô vous qui 
êtes doués d’intelligence, vous qui avez la 
foi. Certes, Allah a fait descendre vers vous 
un rappel, 

11. un messager (Mouhammad ü|) qui 
vous récite les versets d’Allah (le Qour’ân) 
comme preuves claires, afin de faire sortir 
ceux qui croient et accomplissent les bonnes 
oeuvres des ténèbres [du polythéisme et de 
l’ignorance] à la lumière [du pur monothé¬ 
isme islamique]. Et quiconque croit en Allah 
et fait le bien, Il le fait entrer dans des 
jardins sous lesquels coulent les ruisseaux, 
pour y demeurer éternellement. Allah lui a 
fait une belle attribution. 

12. [C’est] Allah qui a créé sept deux et 
autant de terres. Entre eux [Son] comman¬ 
dement descend, afin que vous sachiez 
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qu’Allah est en vérité Omnipotent et qu’Al¬ 
lah a embrassé toute chose de [Son] savoir. 

Sourate 66 AT-TAHRIM 
(L’interdiction) 
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Au nom d AUah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. Ô Prophète ! Pourquoi, en recherchant 
l’agrément de tes femmes, t’interdis-tu ce 
qu’Allah t’a rendu licite ? Et Allah est Par- 
donneur, Très Miséricordieux. 

2. Allah vous a prescrit certes, de vous 
libérer de vos serments. Allah est votre 
Mawla (Maître) ; et c’est Lui l’Omniscient, le 
Sage. 

3. Lorsque le Prophète confia un secret à 
l’une de ses épouses (Hafçah) et qu’elle l’eut 
divulgué [à ’Â-icha] et qu’Allah l’en eut 
informé, celui-ci en fit connaître une partie 
et passa sur une partie. Puis, quand il l’en 
eut informée elle (Hafçah) dit: «Oui t’en a 
donné nouvelle ? » Il dit : « C’est FOmnis- 
cient, le Parfaitement Connaisseur qui m’en 
a avisé ». 

4. Si vous (Hafçah et ’Â-icha) vous repen¬ 
tez à Allah [ce sera mieux pour vous] car 
vos coeurs ont bien fléchi. Mais si vous vous 
soutenez l’une l’autre contre le Prophète, 
alors ses alliés seront Allah, Djibrîl et les 
vertueux d’entre les croyants; et les anges 
sont par surcroît [son] soutien. 

5. S’il vous répudie [toutes], il se peut 
que son Seigneur lui donne en échange des 
épouses meilleures que vous, musulmanes, 
croyantes, obéissantes, repentantes, adoratri¬ 
ces, jeûneuses, déjà mariées ou vierges. 

6. Ô vous qui avez cru ! Préservez vos 
personnes et vos familles, d’un Feu dont le 
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combustible sera les gens et les pierres, 
surveillé par des anges rudes, durs, ne dés¬ 
obéissant jamais à Allah en ce qu’il leur 
commande, et faisant strictement ce qu’on 
leur ordonne. 

7. O vous qui avez mécru ! Ne vous 
excusez pas aujourd’hui. Vous ne serez ré¬ 
tribués que selon ce que vous œuvriez. 

A 

8. O vous qui avez cru ! Repentez-vous à 
Allah d’un repentir sincère. Il se peut que 
votre Seigneur vous efface vos fautes et qu’il 
vous fasse entrer dans des jardins sous 
lesquels coulent les ruisseaux, le jour où 
Allah épargnera l’ignominie au Prophète 
(Mouhammad #;) et à ceux qui croient avec 
lui. Leur lumière courra devant eux et à 
leurs droites ; ils diront : « Seigneur, parfais- 
nous notre lumière (ne l’éteins pas avant 
que nous ne traversions le Çirât - pont 
dressé sur l’Enfer -) et pardonne-nous. Car 
Tu es Omnipotent ». [2] 

9. Ô Prophète ! Mène la lutte contre les 
mécréants et hypocrites et sois rude à leur 
égard. Leur refuge sera l’Enfer, et quelle 
mauvaise destination ! [3] 
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10. Allah a cité en parabole pour ceux 
qui ont mécru, la femme de Noûh et la 
femme de Loût. Elles étaient sous l’autorité 
de deux vertueux de Nos serviteurs. Toutes 
deux les trahirent et ils ne furent d’aucune 
aide pour [ces deux femmes] vis-à-vis d’Al¬ 
lah. Et il [leur] fut dit: «Entrez au Feu 
toutes les deux, avec ceux qui y entrent», 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
^ A) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 106. 

B) Voir note sourate 5 (la table servie) : verset 74. 

C) Voir note sourate 68 (la plume) : verset 42. 

^ Voir note sourate 8 (le butin) : verset 39. 
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11. et Allah a cité en parabole pour ceux 
qui croient, la femme de Fir’awn, quand elle 
dit : « Seigneur, construis-moi auprès de Toi 
une maison dans le Paradis, et sauve-moi de 
Fir’awn et de son œuvre; et sauve-moi des 
gens injustes». 

12. De même, Maryam, la fille d’Imrân 
qui avait préservé sa virginité ; Nous y insuf¬ 
flâmes alors de Notre Esprit.^ Elle avait 
déclaré véridiques les paroles de son Sei¬ 
gneur ainsi que Ses Livres : elle fut parmi les 
Qânitîn (dévoués).^ 
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^ «[Et mentionne le récit de] celle (la vierge Maryam) qui avait préservé sa chasteté. Nous 
insufflâmes en elle un souffle de [vie] venant de Nous et fîmes d’elle ainsi que de son fils, un 
signe (miracle) pour l’univers». Sourate 21 (les prophètes) : verset 91. 

^ A propos de la parole d’Allah : «Et Allah a cité en parabole pour ceux qui croient, la femme 
de Fir’awn, quand elle dit «Seigneur ; construis-moi auprès de Toi une maison dans le Paradis , et 
sauve-moi de Fir’awn et de son œuvre ; et sauve-moi des gens injustes. De même, Maryam, la fille 
d’îmrân qui avait préservé sa virginité; Nous y insufflâmes alors de Notre Esprit. Elle avait déclaré 
véridiques les paroles de son Seigneur ainsi que Ses Livres : elle fut parmi les dévoués». Sourate 66 
(l’interdiction): versets 11 et 12. 

Aboû Moussa - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah jjg a dit : « Beaucoup 
d’hommes ont atteint la perfection ; parmi les femmes, seules A-siyah, la femme de Fir’awn, et 
Maryam, la fille d’Imrân ont atteint la perfection. Certes, la supériorité de ‘Aïcha sur les 
autres femmes est comme la supériorité de Sarîd (un plat de viande et de pain) sur les autres 
repas». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3411). 
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Sourate 67 AL-MOULK 
(La Royauté) 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Exalté soit [Allah] Celui dans la Main 
de qui est la royauté, et II est Omnipotent. 

2. Celui qui a créé la mort et la vie afin 
de vous éprouver [et de savoir] qui de vous 
est le meilleur en œuvre, 111 et c’est Lui le 
Tout Puissant, le Pardonneur. 

3. Celui qui a créé sept deux superposés 
sans que tu voies de disproportion en la 
création du Tout Miséricordieux. Ramène 
[sur elle] le regard. Y vois-tu une brèche 
quelconque ? 

4. Puis, retourne ton regard par deux 
fois : le regard te reviendra humilié et frus¬ 
tré. 

5. Nous avons effectivement embelli le 
ciel le plus proche avec des lampes (des 
étoiles) dont Nous avons fait des projectiles 
pour lapider les Chayâthîn (diables) et Nous 
leur avons préparé le châtiment de la Four¬ 
naise. 

6. Ceux qui ont mécru à leur Seigneur 
auront le châtiment de l’Enfer. Et quelle 
mauvaise destination ! 

7. Quand ils y seront jetés, ils y enten¬ 
dront un gémissement, tandis qu’il bouillon¬ 
ne. 

8. Peu s’en faut que, de rage, il n’éclate. 
Toutes les fois qu’un groupe y est jeté, ses 
gardiens leur demandent : « Quoi ! Ne vous 
est-il pas venu d’avertisseur ? » 
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c’est-à-dire afin de mettre en évidence qui parmi vous, fait de bonnes actions de manière 
parfaite (entièrement pour Allah), conformément à la Sounnah du Prophète Mouhammad 3 j£g . 
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9. Ils disent : « Mais si ! Un avertisseur 
nous était venu certes, mais nous avons crié 
au mensonge et avons dit : Allah n’a rien fait 
descendre, vous n’êtes que dans un grand 
égarement ». 

10. Et ils disent: «Si nous avions écouté 
ou raisonné, nous ne serions pas parmi les 
gens de la Fournaise». 

11. Ils ont reconnu leur péché. Que les 
gens de la Fournaise soient anéantis à ja¬ 
mais ! 

12. Ceux qui redoutent leur Seigneur bien 
qu’ils ne L’aient jamais vu auront un pardon 
et une grande récompense. 

13. Que vous cachiez votre parole ou la 
divulguiez, Il connaît bien le contenu des 
poitrines. 

14. Ne connaît-U pas ce qu’il a créé alors 
que c’est Lui le Doux, le Parfaitement Con¬ 
naisseur. 

15. C’est Lui qui vous a soumis la terre : 
parcourez donc ses grandes étendues. Man¬ 
gez de ce qu’il vous fournit. Vers Lui est la 
Résurrection. 

16. Etes-vous à l’abri que Celui qui est au 
dessus du ciel vous enfouisse dans la terre ? 
Et voici qu’elle tremble ! 

17. Ou êtes-vous à l’abri que Celui qui 
est au dessus du ciel envoie contre vous un 
ouragan de pierres ? Vous saurez ainsi quel 
fut Mon avertissement. 

18. En effet, ceux d’avant eux avaient crié 
au mensonge. Quelle fut alors Ma réproba¬ 
tion ! 

19. N’ont-ils pas vu les oiseaux au-dessus 
d’eux, déployant et repliant tour à tour leurs 
ailes ? Seul le Tout Miséricordieux les sou¬ 
tient. Car II est sur toute chose, Clairvoyant. 
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20. Quel est celui qui constituerait pour 
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vous une armée [capable] de vous secourir, 
en dehors du Tout Miséricordieux ? En 
vérité les mécréants sont dans l’illusion com¬ 
plète. 

21. Ou quel est celui qui vous donnera 
votre subsistance s’il s’arrête de fournir Son 
attribution ? Mais ils persistent dans leur 
insolence et dans leur répulsion. 

22. Qui est donc mieux guidé : celui qui 
marche face contre terre ou celui qui mar¬ 
che redressé sur un chemin droit ? 








23. Dis : « C’est Lui qui vous a créés et 
vous a donné l’ouïe, les yeux et les coeurs». 
Mais vous êtes rarement reconnaissants ! 

24. Dis : « C’est Lui qui vous a répandus 
sur la terre, et c’est vers Lui que vous serez 
rassemblés». 

25. Et ils disent : «A quand cette promes¬ 
se si vous êtes véridiques ? ». 

26. Dis [ô Mouhammad #|] : «Allah seul 
[en] a la connaissance [exacte]. Et moi je ne 
suis qu’un avertisseur clair». 

27. Puis, quand ils verront [le châtiment] 
de près, les visages de ceux qui ont mécru 
seront affligés. Et il leur sera dit : «Voilà ce 
que vous réclamiez». 

28. Dis : « Que vous en semble ? Qu’Allah 
me fasse périr ainsi que ceux qui sont avec 
moi ou qu’il nous fasse miséricorde, qui 
protégera alors les mécréants d’un châtiment 
douloureux ? ». 

29. Dis: «C’est Lui, le Tout Miséricor¬ 
dieux. Nous croyons en Lui et c’est en Lui 
que nous plaçons notre confiance. Vous 
saurez bientôt qui est dans un égarement 
évident ». 

30. Dis [ô Mouhammad |g] : «Que vous 
en semble ? Si votre eau était absorbée au 
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plus profond de la terre, qui donc vous 
apporterait de l’eau de source ? » 


Sourate 68 AL-QALAM 
(La Plume) 




Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux . 

1. Noûn. (Ces lettres - Noûn et autres - 
sont l’un des miracles du Qour'ân et Allah 
Seul connaît leurs sens). Par la plume et ce 
qu’ils écrivent ! 

2. Tu (Mouhammad) n’es pas, par la 
grâce de ton Seigneur, un possédé. 

3. Et il y aura pour toi certes, une récom¬ 
pense jamais interrompue. 

4. Et tu (Mouhammad ^) es certes, 
d’une moralité éminente. 

5. Tu verras et ils verront 
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6. qui d’entre vous a perdu la raison. 



7. C’est ton Seigneur qui connaît mieux 
ceux qui s’égarent de Son chemin, et II 
connaît mieux ceux qui suivent la bonne voie. 

8. N’obéis pas à ceux qui crient au men¬ 
songe,^ 

9. Ils aimeraient bien que tu transiges 
avec eux afin qu’ils transigent avec toi. 

10. Et n’obéis à aucun grand jureur, mé¬ 
prisable, 

11. grand diffamateur, grand colporteur 
de médisance, 

12. grand empêcheur du bien, transgres¬ 
seur, grand pécheur, 

13. au cœur dur, et en plus de cela, 
bâtard. 
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^ Voir note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 85. 
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14. Même s’il est doté de richesses et [de 
nombreux] enfants. 

15. Quand Nos versets [du Qouràn] lui 
sont récités, il dit : «Des contes d’anciens». 

16. Nous le marquerons sur le museau 
(nez). 

17. Nous les avons éprouvés comme Nous 
avons éprouvé les propriétaires du verger qui 
avaient juré d’en faire la récolte au matin, 

18. sans dire: «Inchâ-Allah (Si Allah le 
veut) ». 

19. Une calamité de la part de ton Sei¬ 
gneur tomba dessus pendant qu’ils dormaient, 

20. et le matin, ce fut comme si tout avait 
été rasé. 

21. Le [lendemain] matin, ils s’appelèrent 
les uns les autres : 

22. «Partez tôt à votre champ si vous 
voulez le récolter». 

23. Ils allèrent donc, tout en parlant entre 
eux à voix basse : 

24. «Ne laissez aucun Miskîn (pauvre) y 
entrer aujourd’hui». 

25. Ils partirent de bonne heure, décidés 
à user d’avarice [envers les pauvres], con¬ 
vaincus que cela était en leur pouvoir. 

26. Puis, quand ils le virent (le jardin), ils 
dirent: «Vraiment, nous avons perdu notre 
chemin, 

27. Ou plutôt nous sommes frustrés». 
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28. Le plus juste d’entre eux dit: «Ne 
vous avais-je pas dit : « Si seulement vous 
avez rendu gloire à Allah [en disant inchâ- 
Allah] ! » 

29. Ils dirent : « Gloire à notre Seigneur ! 
Oui, nous avons été Zhâlimoûn (injustes, 
polythéistes) ». 

30. Puis ils s’adressèrent les uns aux au- 
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très, se faisant des reproches. 

31. Ils dirent: «Malheur à nous! Nous 
avons été des rebelles. 

32. Nous souhaitons que notre Seigneur 
nous le remplace par quelque chose de 
meilleur. Nous désirons nous rapprocher de 
notre Seigneur». 

33. Tel fut le châtiment ; et le châtiment 
de l’au-delà est plus grand encore, si seule¬ 
ment ils savaient ! 

34. Certes, les Mouttaqoûn (les pieuses et 
vertueuses personnes qui craignent Allah et 
s’abstiennent de commettre les péchés et 
toutes les mauvaises actions qu’il a interdi¬ 
tes), qui aiment Allah d’un amour fort (et 
accomplissent toutes les sortes de bonnes 
actions qu’il a ordonnées de faire), auront 
auprès de leur Seigneur les jardins de délice. 

35. Traiterons-Nous les soumis [à Allah] 
à la manière des Moudjrimîn (criminels, 
polythéistes, pécheurs, coupables) ? 

36. Qu’avez-vous ? Comment jugez-vous ? 

37. Ou bien avez-vous un Livre dans 
lequel vous apprenez 

38. qu’en vérité vous obtiendrez tout ce 
que vous désirez ? 

39. Ou bien est-ce que vous avez obtenu 
de Nous des serments valables jusqu’au Jour 
de la Résurrection, Nous engageant à vous 
donner ce que vous décidez ? 

40. Demande-leur qui d’entre eux en est 
garant. 

41. Ou encore, est-ce qu’ils ont des asso¬ 
ciés ? Eh bien, qu’ils fassent venir leurs 
associés s’ils sont véridiques ! 

42. Le jour où on leur découvrira une 
jambe [13 et où ils seront appelés à la pro- 
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^ A) Aboû Sa-îd Al-Khoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Prophète 
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=dire: «Allah découvrira Son Tibia (Pied) et tout croyant et toute croyante se prosterneront 
devant Lui . Quant à celui qui se prosternait dans ce monde par ostentation et montrance, il 
restera debout. Et quand il essaiera de se prosterner, son dos deviendra comme une seule 
vertèbre et refusera de se courber». (Çahîhoitl-Boukhâry, Hadîs no 4919). 

B) Voir note sourate 3 (la famille d'imràn) : verset 73. 

C) Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte que certaines gens demandèrent au 
Prophète m : "Ô Messager d’Allah ! Est-ce que nous verrons notre Seigneur le Jour de la 
Résurrection ? Le Prophète ^ dit : « Oui ! Est-ce que vous avez de la difficulté à voir le soleil 
à midi s’il fait clair sans aucun nuage?». Ils répondirent: "Non!". II dit: «Est-ce que vous 
avez de la difficulté à voir la lune quand elle est pleine pendant une nuit sans nuage ? ». Ils 
répondirent: "Non!". Le Prophète dit: «Vous n’aurez pas de difficulté à voir Allah le Très 
Haut le Jour de la Résurrection tout comme vous n'avez pas de difficulté à voir l’un d’eux (le 
soleil et la lune). Quand viendra le Jour de la Résurrection, un héraut criera: "Que chaque 
communauté suive ce qu elle adorait". Tous ceux qui adoraient autre chose qu Allah, tels que 
les adorateurs d’idoles et autres fausses divinités, seront précipités dans l’Enfer. Il ne restera 
que ceux qui adoraient Allah: les pieux et les pervers, ainsi que quelques uns des gens du 
Livre. On appellera alors les juifs et on leur dira: "Qu'est-ce que vous adoriez?" Ils 
répondront : "Nous adorions Ouzaïr le fils d’Allah". On leur rétorquera : "Vous avez menti car 
Allah n’a jamais pris une compagne et ne s’est jamais attribué un enfant. Que voulez-vous 
donc?" Ils répondront: "Nous avons soif ô Seigneur! Donne-nous donc à boire". On leur 
dira : "Présentez-vous pour boire". Sur ce, on les rassemblera et on les conduira vers l’Enfer 
qui ressemblera à un mirage dont les différentes parties s’entre-mangent [de rage]. Ils 
tomberont alors tous dans le Feu. Puis on appellera les chrétiens et on leur dira : "Qu’est-ce 
que vous adoriez?" Ils répondront: "Nous adorions ‘î-sâ le fils d’Allah". On leur rétorquera: 
"Vous avez menti car Allah n’a jamais pris une compagne et ne s’est jamais attribué un enfant. 
Que voulez-vous donc ?". Ils répondront comme les juifs et on les précipitera dans le Feu. 
Quand il ne restera que ceux qui adoraient Allah: les pieux et les pervers, le Seigneur de 
Alamîn (hommes, djinns et tout ce qui existe autre qu’Allah) viendra alors vers eux sous une 
image proche de celle qu’ils se faisaient de Lui. On leur dira ensuite : Qu est-ce que vous 
attendez? Que chaque communauté suive ce qu’elle adorait!". Ils répondront: "Nous nous 
sommes séparés des gens dans le bas monde alors que nous avions grand besoin d’eux et nous 
ne les avions pas suivis [dans leur égarement et mécréance]. Nous avons entendu l’appel de 
quelqu’un disant : "Que chaque nation suive ce qu’elle adorait". Nous attendons donc notre 
Seigneur. Sur ce, le Tout-Puissant leur apparaîtra dans une forme différente de celle dans 
laquelle ils L’ont vu la première fois et II dira: «Je suis votre Seigneur». Ils diront alors: "Tu 
es notre Seigneur". Personne ne Lui parlera à part les Prophètes. Il leur demandera alors: «Y 
a-t-il un signe par lequel vous pouvez Le reconnaître?». Ils répondront: "Le Pied". Ainsi, 
Allah découvrira Son Pied, alors se prosterneront devant Lui tout croyant et toute croyante. 
Quant à celui qui se prosternait dans ce monde par ostentation et montrance, il restera 
debout. Et quand il essaiera de se prosterner, son dos deviendra comme une seule vertèbre 
qui refusera de se courber. Ensuite on jettera le Çirât sur l’Enfer». Nous (les compagnons du 
Prophète #,) dîmes: "Ô Messager d’Allah! Qu’est-ce que le Çirât 1 II dit: «C’est un pont 
glissant sur lequel il y a des crampons et des crochets, qui se présente sous la forme d’une 
graine pointue, large d’un côté et étroite de l’autre et qui a des épines dont les bouts sont 
courbés. On trouve une telle graine épineuse appelée As-Sa‘dân dans le Nadjd (en Arabie). 
Certains croyants traverseront le pont en un clin d’œil, d’autres à la vitesse de 1 éclair,= 
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sternation mais ne le pourront pas, 





43. leurs regards seront abaissés, et l’avi¬ 
lissement les couvrira. Or, ils étaient appelés 
à la prosternation au temps où ils étaient 
sains et saufs ! ... 

44. Laisse-Moi donc avec quiconque trai¬ 
te de mensonge ce discours ; Nous allons les 
mener graduellement par où ils ne savent 
pas ! 

45. Et Je leur accorde un délai, car Mon 
stratagème est sûr ! 
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=d’autres à la vitesse d’un vent fort, d’autres à la vitesse des chevaux rapides et d’autres à la 
vitesse des chamelles. Ainsi certains s’en sortiront sans aucune blessure, d’autres avec quelques 
égratignures et d’autres tomberont dans le Feu de l’Enfer. La dernière personne traversera le 
pont en rampant. Ce jour-là, vous ne pourrez pas être plus pressants de réclamer de moi un droit 
d’intercession qui est clairement prouvé être vôtre plus que les autres croyants dans l’intercession 
auprès du Tout-Puissant en faveur de leurs frères (musulmans) lorsqu'ils se verront sauvés. Ils 
diront en effet : "O Allah ! sauve nos frères car ils priaient avec nous, jeûnaient avec nous, 
accomplissaient de bonnes actions avec nous. Allah leur répondra: «Allez-y! Faites sortir de 
l’Enfer quiconque dans le cœur de qui vous trouvez une foi égale au poids d’un dinar (d’or). 
Allah aura empêché auparavant au Feu de brûler les visages de ces [croyants] pécheurs. Ils 
iront à eux et trouveront certains d’entre eux enfoncés dans l’Enfer jusqu’aux pieds, et 
d’autres jusqu’aux jambes. Ils feront sortir alors ceux qu’ils reconnaîtront. Puis ils 
renouvelleront leur demande d’intercession. Allah leur répondra: «Allez-y! Faites sortir de 
l’Enfer quiconque dans le cœur de qui vous trouvez une foi égale au poids d’un demi dinar». 
Ils feront ainsi sortir toute personne qu’ils reconnaîtront. Puis ils renouvelleront leur demande 
d’intercession. Allah leur répondra : «Allez-y ! Faites sortir de l’Enfer quiconque dans le cœur 
de qui vous trouvez une foi égale au poids d’un atome». Ils feront ainsi sortir toute personne 
qu’ils reconnaîtront». Aboû Sa-îd dit : "Si vous ne me croyez pas, lisez alors la parole d’Allah : 
«Certes Allah ne lèse (personne), fut-ce du poids d'un atome. S’il est une bonne action, Il la 
double». Sourate 4 (les femmes) : verset 40. 

Le Prophète ajouta: «Ensuite les Prophètes, les anges et les [autres] croyants [des autres 
communautés] intercéderont. Finalement Allah le Tout-Puissant dira : «Il reste à présent Mon 
intercession». Il prendra ainsi une poignée du Feu et en fera sortir des gens dont les corps 
ont été brûlés. Ils seront jetés dans une rivière à l’entrée du Paradis, appelée l’eau de la vie. 
Ils pousseront sur ses rives comme pousse une graine transportée par le torrent. Vous pouvez 
remarquer comment elle pousse à côté d’un rocher ou d’un arbre, et comment la partie se 
tournant du côté du soleil est généralement verte alors que la partie regardant du coté de 
l’ombre est blanche. Ces gens sortiront [de la rivière de la vie] comme des perles. Ils porteront 
des chaînes en or, et entreront au Paradis. Sur ce, les gens du Paradis diront : « Ceux-ci sont 
les gens affranchis par le Tout-Miséricordieux. Ils sont admis au Paradis sans avoir accompli 
une quelconque bonne action et sans rien avancer pour eux-mêmes dans l’au-delà". On leur 
dira enfin: «A vous ce que vous avez vu ainsi que son équivalent». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 7439). 
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46. Ou bien est-ce que tu leur demandes 
un salaire, les accablant ainsi d’une lourde 
dette ? 

47. Ou savent-ils le Ghaïb (l’inconnu) et 
c’est de là qu’ils écrivent [leurs mensonges] ? 

48. Endure [ô Mouhammad sg] avec 
patience la sentence de ton Seigneur, et ne 
sois pas comme l’homme au poisson (Yoû- 
nous) qui appela [Allah] dans sa grande 
angoisse. 

49. Si un bienfait de son Seigneur ne 
l’avait pas atteint, il aurait été rejeté honni 
sur une terre déserte. 

50. Mais son Seigneur l’élut et le désigna 
au nombre des gens de bien. 

51. Peu s’en faut que ceux qui mécroient 
ne te transpercent par leurs regards, quand 
ils entendent le Zikr (le Qour’ân), ils disent : 
« Il est certes fou ! ». 

52. Et ce n’est qu’un Rappel, adressé à 
*Âlamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah) ! 
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Sourate 69 AL-HÂQQAH 
(Celle qui montre la vérité) 





nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



1. L’inévitable (l’Heure qui montre la 
vérité). 

2. Qu’est-ce que l’inévitable ? 
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3. Et qui te dira ce que c’est que l’inévi¬ 
table ? 

4. Les Samoûd et les ‘Âd avaient traité 
de mensonge le cataclysme. 

5. Quant aux Samoûd, ils furent détruits 
par le Qâri-a’h (bruit excessivement fort). 

6. Et quant aux ‘Âd, ils furent détruits 
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par un vent mugissant et furieux 



7. qu’[Allah] déchaîna contre eux pendant 
sept nuits et huit jours consécutifs ; tu voyais 
alors les gens renversés par terre comme des 
souches de palmiers évidées. 

8. En vois-tu le moindre vestige ? 
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9. Fir’awn et ceux qui vécurent avant lui 
ainsi que les villes renversées commirent des 
fautes. 

10. Ils désobéirent au Messager de leur 
Seigneur. Celui-ci donc, les saisit d’une façon 
irrésistible. 

11. C’est Nous qui, quand l’eau déborda, 
vous avons chargés sur l’Arche, 

12. afin d’en faire pour vous un rappel 
que toute oreille fidèle conserve. 

13. Puis, quand d’un seul souffle, on souf¬ 
flera dans la Trompe, 

14. et que la terre et les montagnes 
seront soulevées puis tassées d’un seul coup, 

15. ce jour-là alors, l’Evénement se pro¬ 
duira. 

16. Et le ciel se fendra et sera fragile, ce 
jour-là. 

17. Et sur ses côtés [se tiendront] les 
anges, tandis que huit, ce jour-là, porteront 
au-dessus d’eux le Trône de ton Seigneur. 

18. Ce jour-là vous serez exposés ; et rien 
de vous ne sera caché. 

19. Quant à celui à qui on aura remis le 
Livre en sa main droite, il dira: «Tenez! 
lisez mon livre. 

20. J ’étais sûr d’y trouver mon compte ». 
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21. Il jouira d’une vie agréable : 






22. dans un jardin haut placé 
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23. dont les fruits sont à portées de la 
main. 

24. « Mangez et buvez agréablement pour 
ce que vous avez avancé dans les jours 
passés». 

25. Quant à celui à qui on aura remis le 
Livre en sa main gauche, il dira : « Hélas 
pour moi ! J’aurai souhaité qu’on ne m’ait 
pas remis mon livre, 

26. et ne pas avoir connu mon compte... 

27. Hélas, comme j’aurais souhaité que 
[ma première mort] fût la définitive. 

28. Ma fortune ne m’a servi à rien. 



29. Mon autorité est anéantie et m’a 
quitté ! ». 

30. « Saisissez-le ! Puis, mettez-lui un car¬ 
can ; 

31. ensuite, brûlez-le dans la Fournaise ; 
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32. puis, liez-le avec une chaîne de 
soixante-dix coudées, 

33. car il ne croyait pas en Allah le Très 
Grand 

34. et n’incitait pas à nourrir le Miskîn 
(pauvre).^ 

35. Il n’a pour lui ici, aujourd’hui, point 
d’ami chaleureux [pour le protéger], 

36. ni d’autre nourriture que du pus, 

37. que seuls les Khâti-oûn (fautifs) man¬ 
geront». 

38. Mais non... Je jure par ce que vous 
voyez, 
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A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 83. 

B) Abdoullah bin Amr rapporte qu’un homme demanda au Prophète : "Quelles sont les 
meilleures actions (ou qualités) en Islam?". Le Prophète répondit: «Nourrir le pauvre et 
saluer ceux que tu connais et ceux que tu ne connais pas». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 12). 
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39. ainsi que par ce que vous ne voyez 
pas, 

40- que ceci (le Qour’ân) est la parole 
d’un noble Messager (Djibrîl à qui Allah Ta 
transmis), 

41. et que ce n’est pas la parole d’un 
poète -mais vous ne croyez que très peu-, 

42. ni la parole d’un devin - mais vous 
vous rappelez bien peu 

43. C’est une révélation du Seigneur de 
l’Univers. 

44. Et s’il (Mouhammad âg) avait forgé 
quelques paroles qu’il Nous avait attribuées, 

45. Nous l’aurions saisi de la main droite ; 
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46. ensuite, Nous lui aurions tranché 
l’aorte. 

47. Et nul d’entre vous n’aurait pu lui 
servir de rempart. 

48. C’est en vérité un rappel pour les 
Mouttaqoûn (pieux). 

49. Et Nous savons qu’il y en a parmi 
vous qui le traitent de menteur [ce 
Qour’ân] ; 

50. mais en vérité, ce sera un sujet de 
regret pour les mécréants, 111 

51. Certes, c’est là (le Qour'ân) la vérita¬ 
ble certitude. 12 ^ 

52. Glorifie donc le nom de ton Seigneur, 
le Très Grand ! 13] 
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^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 73. 
^ Voir note sourate 10 (Yoûnous) : verset 37. 

^ Voir note sourate 13 (le tonnerre) : verset 28. 
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Sourate 70 AL-MA i ARlDJ 
(Les voies d’ascension) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. Un demandeur a réclamé un châtiment 
inéluctable, 

2. pour les mécréants, que nul ne pourrait 
repousser, 

3. et qui vient d’Allah, le Maître des voies 
d’ascension. 

4. Les anges ainsi que le Roûh (l’Esprit 
c’est-à-dire Djibrîl) montent vers Lui en un 
jour dont la durée est de cinquante mille 
ans. 

5. Supporte donc, [ô Mouhammad S|] 
d’une belle patience. 

6. Ils le (le châtiment) voient bien loin, 



7. alors que Nous le voyons bien proche. 



8. Le jour où le ciel sera comme du métal 
en fusion 

9. et les montagnes comme de la laine, 
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10. où nul ami dévoué ne s’enquerra d’un 
ami, 

11. bien qu’ils se voient l’un l’autre. Le 
Moudjrim (criminel) aimerait pouvoir se ra¬ 
cheter du châtiment de ce jour, en livrant 
ses enfants, 

12. sa compagne, son frère, 
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13. même son clan qui lui donnait asile, 



14. et tout ce qui est sur la terre, tout ce 
qui pourrait le sauver. [1] 
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^ Voir note sourate 51 (qui éparpillent ) : verset 60. 
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15. Mais rien [ne le sauvera]. [L’Enfer] 
est un brasier 

16. arrachant brutalement la peau du crâ¬ 
ne. 

17. Il appellera 1 ^ celui qui tournait le 
dos et s’en allait, 

18. amassait et thésaurisait. 

19. Oui, l’homme a été créé instable (très 
inquiet) : 

20. quand le malheur le touche, il est 
abattu ; 

21. et quand le bonheur le touche, il est 
avare. 

22. Sauf ceux qui pratiquent la Çalât , [2] 

23. qui sont assidus à leur Çalât , 

24. et sur les biens desquels il y a un droit 
bien déterminé (la Zakât) 

25. pour le mendiant et le déshérité ; 
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26. qui déclarent véridique le Jour de la 
Rétribution, 

27. ceux qui craignent le châtiment de 
leur Seigneur 

28. car vraiment, il n’y a nulle assurance 
contre le châtiment de leur Seigneur ; 

29. qui se maintiennent dans la chaste- 
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^ «Il appellera...» c’est-à-dire l’Enfer appellera: "Ô Kâfir (mécréant), ô toi qui ne crois pas en 
Allah, à Ses Anges, à Ses Livres, à Ses Messagers, au Jour de la Résurrection et au Qadr 
(prédestination divine) ; ô Mouchrik (polythéiste) ô toi qui ne crois pas en l’Unicité d’Allah..." 
Voir note sourate 9 (le repentir) : verset 91. 

^ Sahl bin Sa‘d - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : « Quiconque 
me garantit la chasteté de ce qu’il a entre les deux mâchoires (sa bouche, sa langue) et de ce 
qu’il y a entre les deux jambes (ses parties intimes), je lui garantis le Paradis». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 6474). 

Ce Hadîs montre que quiconque protège : 

- sa langue de paroles illicites tels le mensonge, la médisance ; 

- sa bouche contre la consommation de choses illicites ; = 
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30. et n’ont de rapports [sexuels] qu’avec 
leurs épouses ou les esclaves qu’ils possèdent : 
car dans ce cas, ils ne sont pas blâmables, 

31. mais ceux qui cherchent [leur plaisir] 
en dehors de cela, sont des transgresseurs ; [li 

32. qui gardent les dépôts qui leur sont 
confiés et respectent scrupuleusement leurs 
engagements ; 

33. qui témoignent de la stricte vérité 



34. et qui sont réguliers dans leur Ça- 

lâtP' 

35. Ceux-là seront honorés dans des jar¬ 
dins. 

36. Qu’ont donc, ceux qui ont mécru, à 
courir vers toi (Mouhammad ^), le cou 
tendu, 

37. de droite et de gauche, [venant] par 
bandes [pour te démentir, se moquer de toi 
et du Qour’ân] ? 

38. Chacun d’eux convoite-t-il qu’on le 
laisse entrer au jardin des délices ? 

39. Mais non ! Nous les avons créés de ce 
qu’ils savent. 

40. Eh Non ! ... Je jure par le Seigneur 
des Levants et des Couchants que Nous 
sommes Capable 

41. de les remplacer par [d’autres] meil¬ 
leurs qu’eux, et nul ne peut Nous en empê¬ 
cher. 
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- et ses parties intimes d’actes sexuels illicites ; 
le Prophète lui garantit l’entrée au Paradis. 

W Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah gj| dire: «Parmi les 
[petits] signes de la fin du monde il y a : la prédominance de l’ignorance, la régression du 
savoir [religieux], l’extension (l’apparition) de l’adultère (la fornication), la consommation de 
l’alcool, la diminution du nombre des hommes et l’augmentation du nombre des femmes au 
point qu’il y aura un seul homme pour cinquante (50) femmes». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 5231), Voir aussi (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 5577). 

Voir note sourate 2 (la vache) : verset 238. 
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42. Laisse-les donc s’enfoncer [dans leur 
mécréance] et se divertir [1] jusqu’à ce qu’ils 
rencontrent leur jour dont on les menaçait, 

43. le jour où ils sortiront des tombes, 
rapides comme s’ils couraient vers des pier¬ 
res dressées ; 

44. leurs yeux seront abaissés, l’avilisse¬ 
ment les couvrira. C’est cela le jour dont on 
les menaçait ! 
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Sourate 71 NOUH (NOE) 


A 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





* y' * 




1. Nous avons envoyé Noûh vers son 
peuple : « Avertis ton peuple, avant que leur 
vienne un châtiment douloureux». 

2. Il [leur] dit : « O mon peuple, je suis 
vraiment pour vous, un avertisseur clair. 

3. Adorez Allah, craignez-Le et obéissez- 
moi, 

4. pour qu’il vous pardonne vos péchés et 
qu’il vous donne un délai jusqu’à un terme 
fixé. Mais quand vient le terme fixé par 
Allah, il ne saurait être différé si vous 
saviez ! » 

5.11 dit: «Seigneur! J’ai appelé mon 
peuple, nuit et jour. [2] 

6. Mais mon appel n’a fait qu’accroître 
leur fuite. 

7. Et chaque fois que je les ai appelés 
pour que Tu leur pardonnes, ils ont mis leurs 
doigts dans leurs oreilles, se sont enveloppés 
de leurs vêtements, se sont entêtés et se sont 
montrés extrêmement orgueilleux. 

8. Ensuite, je les ai appelés ouvertement. 
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^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 5. 
^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 143. 
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9. Puis, je leur ai fait des proclamations 
publiques, et des confidences en secret. 

10. J’ai donc dit : « Implorez le pardon de 
votre Seigneur, car II est grand Pardonneur, 

11. pour qu’il vous envoie du ciel, des 
pluies abondantes, 

12. et qu’il vous accorde beaucoup de 
biens et d’enfants, et vous donne des jardins 
et vous donne des rivières. 

13. Qu’avez-vous à ne pas vénérer Allah 
comme il se doit, 

14. alors qu’il vous a créés par phases 
successives ? 

15. N’avez-vous pas vu comment Allah a 
créé sept cieux superposés 

16. et y a fait de la lune une lumière et 
du soleil une lampe ? 

17. Et c’est Allah qui, de la terre, vous a 
fait croître comme des plantes, 

18. puis II vous y fera retourner et vous 
en fera sortir véritablement. 

19. Et c’est Allah qui vous a fait de la 
terre un tapis, 

20. pour que vous vous acheminiez par 
ses voies spacieuses». 

21. Noûh dit: «Seigneur, ils m’ont dés¬ 
obéi et ils ont suivi celui dont les biens et les 
enfants n’ont fait qu’accroître la perte. 

22. Ils ont ourdi un immense stratagème, 

23. et ils ont dit: «N’abandonnez jamais 
vos divinités et n’abandonnez jamais Wadd, 
Souwâ’, Yagoûs, Ya’oûq et Nasr (Ce sont les 
noms de leurs idoles). 

24* Elles (les idoles) en ont déjà égaré 
plusieurs. Ne fais (Seigneur) croître les Zhâ- 
limoûn (injustes, polythéistes) qu’en égare¬ 
ment. 
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25. A cause de leurs fautes, ils ont été 
noyés, puis on les a fait entrer au Feu, et ils 
n’ont pas trouvé en dehors d’Allah, de 
secoureurs». 

26. Et Noûh dit : « Seigneur, ne laisse sur 
la terre aucun infidèle. 

27. Si Tu les laisses [en vie], ils égareront 
Tes serviteurs et n’engendreront que des 
pécheurs infidèles. 

28. Seigneur ! Pardonne-moi, à mon père 
et à ma mère et à celui qui entre dans ma 
demeure croyant, ainsi qu’aux croyants et 
aux croyantes ; et ne fait croître les Zhâli- 
moûn (injustes, polythéistes) qu’en perdi¬ 
tion». 
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Sourate 72 AL-DJINN (Les Djinns) 
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nom d'Allah , 

/e 7b«f Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Dis [ô Mouhammad sfe] : «Il m’a été 
révélé qu’un groupe de djinns^ prêtèrent 
l’oreille, puis dirent : « Nous avons certes 
entendu une Lecture (le Qour’âri) merveil¬ 
leuse, 

2. qui guide vers la droiture. Nous y 
avons cru, et nous n’associerons jamais per¬ 
sonne à notre Seigneur. 

3. En vérité notre Seigneur - que Sa 
grandeur soit exaltée - ne S’est donné ni 
compagne, ni enfant ! [2] 

4. Notre insensé (Iblîs) disait des extrava¬ 
gances contre Allah. 


jÀi £^4 ûi j* 
Çz LL- 


L/ L*lîi A-4^ t_i[ 



jj L Lj j*j'j 






[1] djinns : créatures créées par Allah à partir du feu. Les hommes sont créés d’argile et les 
anges de lumière. 

t 2 l A) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 176 et note sourate 6 (les bestiaux) : verset 101. 

B) Voir note sourate 68 (la plume) : verset 42. 
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5. Et nous pensions que ni les humains ni 
les Djinns ne sauraient jamais proférer de 
mensonge contre Allah. 

6. Or, il y avait parmi les humains, des 
mâles qui cherchaient protection auprès des 
mâles parmi les Djinns mais cela ne fît 
qu’accroître leur détresse. 

7. Et ils avaient pensé comme vous avez 
pensé, qu’Allah ne ressusciterait jamais per¬ 
sonne. 

8. Nous avions frôlé le ciel et nous 
l’avions trouvé plein d’une forte garde et de 
bolides. 

9. Nous y prenions place pour écouter. 
Mais quiconque prête l’oreille maintenant, 
trouve contre lui un bolide aux aguets. 

10. Nous ne savons pas si on veut du mal 
aux habitants de la terre ou si leur Seigneur 
veut les mettre sur le droit chemin. 

11. Il y a parmi nous des vertueux et 
[d’autres] qui le sont moins : nous étions 
divisés en différentes sectes. 

12. Nous pensions bien que nous ne sau¬ 
rions jamais réduire Allah à l’impuissance 
sur la terre et que nous ne saurions jamais 
Le réduire à l’impuissance en nous enfuyant. 

13. Et lorsque nous avons entendu le gui¬ 
de (le Qour’ân ), nous y avons cru, et qui¬ 
conque croit en son Seigneur ne craint alors 
ni diminution de récompense ni oppression. 

14. Il y a parmi nous les Musulmans, et il 
y a les Qâsitoûn (injustes qui ont dévié). Et 
ceux qui se sont convertis à l’Islam sont ceux 
qui ont cherché la droiture. 

15. Et quant aux Qâsitoûn (injustes qui 
ont dévié), ils formeront le combustible de 
l’Enfer. 

16. Et s’ils (les non musulmans) se main¬ 
tenaient dans la bonne direction [en suivant 
l’Islam], Nous les aurions abreuvés, certes 
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d’une eau abondante [source de tout bon¬ 
heur], 

17. afin de les y éprouver. Et quiconque 
se détourne du rappel de son Seigneur (le 
Qour’ân et l’Islam), Il l’achemine vers un 
châtiment sans cesse croissant. 

18. Les mosquées sont consacrées à Al¬ 
lah : n’y invoquez donc personne avec Al¬ 
lah.^ 

19. Et quand le serviteur d’Allah (Mou- 
hammad üg) s’est mis debout pour 
L’invoquer, ils (les djinns ) faillirent se ruer 
en masse sur lui [en vue d’écouter la récita¬ 
tion du Prophète]. 

20. Dis [ô Mouhammad #|]: «Je 
n’invoque que mon Seigneur et ne Lui 
associe personne». 

21. Dis : «Je ne possède aucun moyen 
pour vous faire du mal, ni pour vous mettre 
sur le chemin droit ». 

22. Dis : « Vraiment, personne ne saura 
me protéger contre Allah ; et jamais je ne 
trouverai de refuge en dehors de Lui. 

23. [Je ne puis que transmettre] une com¬ 
munication et des messages [émanant] d’Al¬ 
lah. Et quiconque désobéit à Allah et à son 
Messager aura le feu de l’Enfer pour y 
demeurer éternellement. [2 * 

24. Puis, quand ils verront ce dont on les 
menaçait, ils sauront lesquels ont les secours 
les plus faibles et [lesquels] sont les moins 
nombreux. 

25. Dis: «Je ne sais pas si ce dont vous 
êtes menacés est proche, ou bien, si mon 
Seigneur va lui assigner un délai. 

26. [C’est Lui] qui connaît le Ghaib (le 
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Voir note sourate 2 (la vache) : verset 165. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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mystère). Il ne dévoile Son Ghaib (mystère) 
à personne, 

27. sauf à celui qu’il agrée comme messa¬ 
ger [parmi les humains] et qu’il fait précéder 
et suivre de gardiens vigilants, 

28. afin qu’il sache s’ils ont bien transmis 
les messages de leur Seigneur. Il cerne [de 
Son savoir] ce qui est avec eux, et dénombre 
exactement toute chose ». 
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Sourate 73 AL-MOUZZAMMIL 
(L’enveloppé) 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux; le Très Miséricordieux. 



1. O ! Toi (Mouhammad è>), l’enveloppé 
[dans tes vêtements] ! 

2. Lève-toi [pour prier], toute la nuit, 
excepté une petite partie ; 

3. sa moitié, ou un peu moins ; 
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4. ou un peu plus. Et récite le Qour’ân, 
lentement et clairement. 111 

5. Nous allons te révéler des paroles lour¬ 
des (très importantes). 

6. Certes, la prière pendant la nuit (Ta- 
haddjoud ) est plus efficace et plus propice 
pour la récitation. 

7. Tu as, dans la journée, à vaquer à de 
longues occupations. 

8. Et rappelle-toi le nom de ton Seigneur 
et consacre-toi totalement à Lui, 

9. le Seigneur du Levant et du Couchant. 
Lâ ilàha illà houwa (Pas de divinité digne 
d’adoration à part Lui). Prends-Le donc 
comme Protecteur.^ 21 
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^ Voir note sourate 29 (l'araignée) : verset 51. 

^ Voir note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 173. 
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10. Et endure [ô Mouhammad ü|] ce 
qu'ils disent ; et écarte-toi d’eux d’une façon 
convenable. 

11. Et laisse-Moi avec ceux qui crient au 
mensonge et qui vivent dans l’aisance ; et 
accorde-leur un court répit. 

12. Nous avons [pour eux] lourdes chaî¬ 
nes et Enfer, 

13. et nourriture à faire suffoquer, et 
châtiment douloureux. 

14. Le jour où la terre et les montagnes 
trembleront, tandis que les montagnes de¬ 
viendront comme une dune de sable disper¬ 
sée. 

15. En vérité, Nous vous avons envoyé un 
messager (Mouhammad £g) pour être 
témoin contre vous, de même que Nous 
avions envoyé un messager (Moû-sâ) à 
Fir’awnJ 11 

16. Fir’awn désobéit alors au messager. 
Nous le saisîmes donc rudement. 

17. Comment vous préserverez-vous, si 
vous mécroyez, d’un jour qui rendra les 
enfants comme des vieillards aux cheveux 
blancs ? 

18. [Et] durant lequel le ciel se fendra. Sa 
promesse s’accomplira sans doute. 

19. Ceci est un rappel. Que celui qui veut 
prenne une voie [menant] à son Seigneur. 

20. Ton Seigneur sait, certes, que tu 
(Mouhammad) te tiens debout moins de 
deux tiers de la nuit, ou sa moitié, ou son 
tiers. De même qu’une partie de ceux qui 
sont avec toi. Allah détermine la nuit et le 
jour. Il sait que vous ne saurez jamais en 
faire le compte exact. [Par conséquent] Il a 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 252. 
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usé envers vous avec indulgence. Récitez 
donc ce qui [vous] est possible du Qour’ân. 
Il sait qu’il y aura parmi vous des malades, 
et d’autres qui voyageront sur la terre, en 
quête de la grâce d’Allah, et d’autres encore 
qui combattront dans le chemin d’Allah. 
Récitez-en donc ce qui [vous] sera possible. 
Accomplissez la Çalât, acquittez la Zakât et 
faites à Allah un prêt sincère. Tout bien que 
vous vous préparez, vous le retrouverez 
auprès d’Allah, meilleur et plus grand en fait 
de récompense. Et implorez le pardon d’Al¬ 
lah. Car Allah est Pardonneur et Très Misé¬ 
ricordieux.^ 



Sourate 74 AL-MOUDDAS-SIR 
(Le Revêtu d’un Manteau) 







Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





■i 





A 

1. O toi (Mouhammad 4É) ! Le revêtu 
d’un manteau ! 

2. Lève-toi et avertis. 

3. Et de ton Seigneur (Allah), célèbre la 
grandeur. 

4. Et tes vêtements, purifie-les. 

5. Et de tout Roudjz (péché ou fétiche), 
écarte-toi. 

6. Et ne donne pas dans le but de rece¬ 
voir davantage. 

7. Et pour ton Seigneur, endure. 

8. Quand on sonnera du Clairon, 

9. alors, ce jour-là sera un jour difficile, 
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^ Voir note sourate 50 (Qâf) : verset 39. 
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10. pas facile pour les mécréants. 
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11. Laisse-Moi avec celui (allusion à Al- 
walîd bin Almoughirah Almakhzoûmy) que 
J’ai créé seul, 

12. et à qui J’ai donné des biens étendus, 
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13. et des enfants qui lui tiennent tou¬ 
jours compagnie, 

14. pour qui aussi J’ai aplani toutes diffi¬ 
cultés. 

15. Cependant, il convoite [de Moi] que 
Je lui donne davantage. 

16. Pas du tout ! Car il reniait Nos Ayât 
(preuves, évidences, versets, enseignements, 
révélations...) avec entêtement. 

17. Je vais le contraindre à gravir une 
pente. 

18. Il a réfléchi. Et il a décidé. 
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19. Qu’il périsse ! Comme il a décidé ! 

20. Encore une fois, qu’il périsse ; comme 
il a décidé ! 

21. Ensuite, il a regardé. 
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22. Et il s’est renfrogné et a durci son 
visage. 

23. Ensuite il a tourné le dos et s’est 
enflé d’orgueil. 

24. Puis il a dit: «Ceci (le Qour'ân) n’est 
que magie apprise, 

25. ce n’est là que la parole d’un hu¬ 
main». 

26. Je vais le brûler dans le Feu intense 
Saqar^ 

27. Et qui te dira ce qu’est Saqar ? 
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^1 Voir note sourate 17 (le voyage nocturne) : verset 97. 
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polythéistes, pécheurs, coupables) : 

42. «Qu’est-ce qui vous a acheminés à 
Saqar ? » 

43. Ils diront : «Nous n’étions pas de ceux 
qui faisaient la Çalât} 1 ^ 

44. et nous ne nourrissions pas le Miskîn 
(pauvre), 

45. et nous nous associions à ceux qui 
tenaient des conversations futiles/ 2 ^ 

46. et nous traitions de mensonge le Jour 
de la Rétribution/ 3 ^ 

47. jusqu’à ce que nous vînt la vérité 
évidente (la mort) ». 

48. Ne leur profitera point donc, l’inter¬ 
cession des intercesseurs. 

49. Qu’ont-ils à se détourner du Rappel ? 
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50. Ils sont comme des onagres épouvan¬ 
tés, 

51. s’enfuyant devant un lion. 
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52. Chacun d’eux voudrait plutôt qu’on 
lui apporte des feuilles tout étalées [de la 
part d’Allah pour lui prouver que l’Islam est 
la vraie religion et que (Mouhammad ^) 
est effectivement envoyé avec la vérité par le 
Seigneur des sept deux]. 

53. Ah ! Non ! C’est plutôt qu’ils ne crai¬ 
gnent pas l’au-delà. 

54. Ah ! Non ! Ceci (le Qourân) est vrai¬ 
ment un Rappel. 

55. Quiconque veut, qu’il se le rappelle. 
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56. Mais ils ne se rappelleront que si Allah 
veut. C’est Lui qui est Le plus digne d’être 
craint ; et c’est Lui qui détient le pardon. 
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^ Voir note sourate 8 (le butin) : verset 39. 

^ Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 5. 

I 3 ] Voir note sourate 3 (la famille d'îmrân) : verset 85. 
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Sourate 75 AL-QIYAMAH 
(La Résurrection) 



Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 




1. Non! ... Je jure par le Jour de la 
Résurrection ! 

2. Mais non ! Je jure par l’âme qui ne 
cesse de se blâmer. 

3. L’homme (le mécréant), pense-t-il que 
Nous ne réunirons jamais ses os ? 

4. Mais si ! Nous sommes Capable de 
remettre à leur place les extrémités de ses 
doigts J 13 

5. L’homme voudrait plutôt continuer à 
vivre en libertin [en niant la Résurrection]. 

6. Il interroge: «A quand, le Jour de la 
Résurrection ? » 

7. Lorsque la vue sera éblouie, 

8. et que la lune s’éclipsera, 









9. et que le soleil et la lune seront réu¬ 
nis^ 23 

10. l’homme, ce jour-là, dira: «Où 
fuir ? » 

11. Non ! Point de refuge ! 



CP 






* 


12. Vers ton Seigneur sera, ce jour-là, le 
retour. 

13. L’homme sera informé ce jour-là de 
ce qu’il aura avancé et de ce qu’il aura remis 
à plus tard. 



^ Chaque être humain possède des empreintes digitales propres à lui, ne ressemblant pas à 
celles d’un autre. Cela montre que notre Seigneur (Allah) est le Créateur Suprême de toute 
chose : La ilâha illâ Houwa (nul n’est digne d’adoration à part Lui). 

^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : «Le soleil et la 
lune seront pliés (ou joints ensemble ou privés de leur lumière) le Jour de la Résurrection». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3200). 
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14. Mais l’homme sera un témoin perspi¬ 
cace contre lui-même, 

15. quand même il présenterait ses excu¬ 
ses. 

16. Ne remue pas ta langue [ô Mouham- 
mad #|] pour hâter sa récitation (le 
Qour’ân) : 

17. son rassemblement (dans ton cœur et 
sa fixation dans ta mémoire) Nous incom¬ 
bent, ainsi que la façon de le réciter. 

18. Quand donc Nous le récitons, suis sa 
récitation. 

19. A Nous, ensuite incombera son expli¬ 
cation. 

20. Mais vous aimez plutôt [la vie] éphé¬ 
mère, 

21. et vous délaissez l’au-delà. 



B 


£ S. 




K\ 


b* 


oi 




•" ,/y y y «/ »•> 

îiçül J* ^ 


ôjjSj 


22. Ce jour-là, il y aura des visages res¬ 
plendissants, 

23. qui regarderont leur Seigneur ; 

24. et il y aura ce jour-là, des visages 
assombris, 

25. qui s’attendent à subir une catastro¬ 
phe. 

26. Mais non ! Quand [l’âme] parviendra 
aux clavicules 

27. et qu’on dira : « Qui est exorciseur ? » 
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28. et qu’il (l’agonisant) sera convaincu 
que c’est la séparation (la mort), 

29. et que la jambe s’enlacera à la jam¬ 
be, 1 ^ 

30. c’est vers ton Seigneur, ce jour-là que 
tu seras conduit. 




®j jliii 


JLJ' •À-r'jt dl. 


^ Ceci peut également signifier : souffrance et détresse seront ajoutées à une autre souffrance 
et une autre détresse (détresse de la mort et la pensée de ce qui lui arrivera dans l’au-delà). 
(Tafsîr Attabari). 
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31. Mais il n’a ni cru, ni fait la Çalât ; 




32. au contraire, il a démenti [le Qour'ân 
et le Messager d’Allah Mouhammad %;] et 
tourné le dos [à l’Islam], 

33. puis il s’en est allé vers sa famille, 
marchant avec orgueil. 

34. « Malheur à toi, malheur ! » 

35. Et encore malheur à toi, malheur ! 

36. L’homme pense-t-il qu’on le laissera 
sans obligation à observer [et qu’il ne sera 
pas puni pour ses mauvais actes] ? 

37. N’était-il pas une goutte de sperme 
éjaculé, 

38. ensuite une adhérence ; puis [Allah] 
l’a créé et formé harmonieusement 

39. puis en a fait alors les deux éléments 
de couple : le mâle et la femelle ? 

40. Celui-là (Allah) n’est-Il pas capable 
de faire revivre les morts ? 










Sourate 76 AL-INSÂN (L’Homme) 


Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. S’est-il écoulé pour l’homme un laps de 
temps durant lequel il n’était même pas une 
chose mentionnable ? 

2. En effet, Nous avons créé l’homme 
d’une goutte de sperme mélangé [aux com¬ 
posantes diverses] pour le mettre à l’épreu¬ 
ve. [C’est pourquoi] Nous l’avons fait 
entendant et voyant. 

3. Nous l’avons guidé dans le chemin - 
qu’il soit reconnaissant ou ingrat-. 


ci ôw ji 




^ Voir note sourate 22 (le pèlerinage) : verset 5. 
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4. Nous avons préparé pour les infidèles 
des chaînes, des carcans et une fournaise 
ardente. 

5. Les Abrâr (les vertueux) boiront d’une 
coupe dont le mélange sera de camphre, 

6. d’une source de laquelle boiront les 
serviteurs d’Allah et ils la feront jaillir en 
abondance. 

7. Ils accomplissent leurs vœux et ils 
redoutent un jour dont le mal s’étendra 
partout. 

8. Et ils offrent la nourriture, malgré leur 
amour pour elle, au Miskîn (pauvre) [1] , à 
l’orphelin et au prisonnier, 

9. [disant] : « C’est pour la Face d’Allah 
que nous vous nourrissons : nous ne voulons 
de vous ni récompense ni gratitude. 

10. Nous redoutons, de notre Seigneur, 
un jour terrible et catastrophique». 

11. Allah les protégera donc du mal de ce 
jour-là, et leur fera rencontrer la splendeur 
et la joie, 

12. et les rétribuera pour ce qu’ils auront 
enduré, en leur donnant le Paradis et des 
[vêtements] de soie. 

13. Ils y seront accoudés sur des divans, 
n’y voyant (n’y sentant) ni soleil ni froid 
glacial. 

14. Ses ombrages les couvriront de près, 
et ses fruits inclinés bien bas [à portée de 
leurs mains]. 

15. Et l’on fera circuler parmi eux des 
récipients d’argent et des coupes cristallines, 

16. en cristal d’argent, dont le contenu a 
été savamment dosé. 
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^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 83. 
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17. Et là, ils seront abreuvés d’une coupe 
dont le mélange sera de gingembre, 

18. [puisé d’une source qui s’appelle Sal- 
sabîl . 

19. Et parmi eux, circuleront des garçons 
éternellement jeunes. Quand tu les verras, tu 
les prendras pour des perles éparpillées. 

20. Et quand tu regarderas là-bas, tu 
verras un délice et un vaste royaume. 

21. Ils porteront des vêtements verts de 
satin et de brocart. Et ils seront parés de 
bracelets d’argent. Et leur Seigneur les 
abreuvera d’une boisson très pure. 

22. Cela sera pour vous une récompense, 
et votre effort sera reconnu. 

23. En vérité c’est Nous qui avons fait 
descendre sur toi (Mouhammad $g) le 
Qour’ân graduellement. 

24. Endure donc ce que ton Seigneur a 
décrété, et n’obéis ni au pécheur parmi eux, 
ni au grand mécréant. 

25. Evoque le nom de ton Seigneur, ma¬ 
tin et après-midi, 

26. prosterne-toi devant Lui une partie 
de la nuit et glorifie-Le de longues 
[heures] pendant la nuit [au cours du Ta- 
haddjoud\. 

27. Ces gens-là aiment [la vie] éphémère 
(la vie sur terre) et laissent derrière eux un 
jour bien lourd (le Jour du Jugement). 

28. C’est Nous qui les avons créés et 
avons fortifié leur constitution. Quand Nous 
voulons, cependant, Nous les remplaçons 
[facilement] par leurs semblables. 

29. Ceci est un rappel. Que celui qui veut 
prenne donc le chemin vers son Seigneur ! 

30. Cependant, vous ne saurez vouloir, à 
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moins qu’Allah veuille. Et Allah est Omnis¬ 
cient et Sage. 

31. Il fait entrer qui II veut dans Sa 
miséricorde. Et quant aux Zhâlimîn (injustes, 
polythéistes), Il leur a préparé un châtiment 
douloureux. 



Sourate 77 AL-MOURSALATE 
(Les Envoyés) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 
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1. Par ceux qu’on envoie en rafales, 



2. qui soufflent en tempête, 





3. et qui dispersent largement (dans tou¬ 
tes les directions). 

4. Par ceux qui séparent nettement (le 
bien et le mal), 

5. et lancent un rappel (les révélations 
aux messagers) 

6. pour ôter toute excuse [aux gens] ou 
pour avertir ! 

7. Ce qui vous est promis est inéluctable. 

8. Quand donc les étoiles seront effacées, 

9. que le ciel sera fendu, 







10. que les montagnes seront pulvérisées 

11. et que le moment [pour la réunion] 
des messagers aura été fixé !... 

12. A quel jour tout cela a-t-il été ren¬ 
voyé ? 

13. Au Jour de la Décision (le Jugement). 
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14. Et qui te dira ce qu’est le Jour de la 
Décision ? 

15. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

16. N’avons-Nous pas fait périr les pre¬ 
mières [générations] ? 

17. Puis ne les avons-Nous pas fait suivre 
par les derniers ? 

18. C’est ainsi que Nous agissons avec les 
Moudjrimîn (criminels, polythéistes, pé¬ 
cheurs, coupables). 

19. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

20. Ne vous avons-Nous pas créés d’une 
eau vile 

21. que Nous avons placée dans un repo- 
soir sûr, 

22. pour une durée connue ? 
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23. Nous l’avons décrété ainsi et Nous 
décrétons [tout] de façon parfaite. 

24. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

25. N’avons-Nous pas fait de la terre un 
endroit les contenant tous, 

26. les vivants ainsi que les morts ? 

27. Et n’y avons-Nous pas placé ferme¬ 
ment de hautes montagnes ? Et ne vous 
avons-Nous pas abreuvés d’eau douce ? 

28. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

29. Allez vers ce que vous traitiez alors 
de mensonge ! 

30. Allez vers une ombre (fumée de l’En¬ 
fer) à trois branches, 

31. qui n’est ni ombreuse ni capable de 
protéger contre la flamme ; 

32. car [le feu] jette des étincelles volumi¬ 
neuses comme des châteaux, 
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33. et qu’on prendrait pour des chameaux 
jaunes. 

34. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

35. Ce sera le jour où ils ne [peuvent] pas 
parler, 

36. et point ne leur sera donné permis¬ 
sion de s’excuser. 

37. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

38. C’est le Jour de la Décision (Juge¬ 
ment), où Nous vous réunirons ainsi que les 
anciens. 

39. Si vous disposez d’une ruse, rusez 
donc contre Moi. 

40. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

41. Certes, les Mouttaqoûn (les pieuses et 
vertueuses personnes qui craignent Allah 
et s’abstiennent de commettre les péchés 
et toutes les mauvaises actions qu’il a 
interdites, qui aiment Allah d’un amour 
fort et accomplissent toutes les sortes 
de bonnes actions qu’il a ordonnées de 
faire) seront parmi des ombrages et des 
sources. 

42. De même que des fruits selon leurs 
désirs. 

43. « Mangez et buvez agréablement, pour 
ce que vous faisiez». 

44. En vérité, c’est ainsi que Nous récom¬ 
pensons les Mouhsinîn (bienfaisants). 

45. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

46. « Mangez et jouissez un peu (ici-bas) ; 
vous êtes certes des Moudjrimoûn (criminels, 
polythéistes, pécheurs) ». 

47. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

48. Et quand on leur dit : « Inclinez-vous 
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[en prière], ils ne s’inclinent pasJ 1] 

49. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

50. Après cela (le Qour’ân ), en quelle 
parole croiront-ils donc ? 
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^ A) Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Allah 
m’a ordonné de combattre les gens jusqu’à ce qu’ils témoignent qu’il n’y a point de divinité 
digne d’adoration honnis Allah et que Mouhammad est l’envoyé d’Allah, qu’ils accomplissent 
la Çalât, prélèvent la Zakât. S’ils font cela, ils protègent alors de moi leur sang et leurs biens 
hormis les droits de l’Islam et leur compte n’incombe qu’à Allah ». Maïmoun bin Siyâh 
rapporte qu’il a demandé à Anas : "O Aboû Hamzah ! Que veut dire protéger leur sang et 
leurs biens?". Il répondit: "Quiconque dit: «Là ilâha illallâh (nul n’est digne d’adoration 
hormis Allah), fait face à la Qiblah dans la Çalât (prière), accomplit la Çalât (prière) comme 
nous, et mange les animaux que nous égorgeons, alors il est musulman et a les mêmes droits 
et les mêmes obligations que les autres musulmans". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 392). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Si les 
gens savaient [la récompense] qu’il y a dans YAzân et le premier rang (dans les prières en 
congrégation) et ne trouvaient aucun moyen d’y arriver excepté le tirage au sort, ils tireraient 
[certainement] au sort ; s’ils savaient [la récompense] qu’il y a dans la prière de Zouhr [faite] 
dans les premiers moments du temps prescrit, ils s’y précipiteraient tôt ; s’ils savaient enfin [la 
récompense] des prières de îchâ ’ et Fadjr en congrégation, ils viendraient les célébrer même 
en rampant». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 615). 
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Sourate 78 AN-NABA 9 
(La Nouvelle) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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L Sur quoi s’interrogent-ils mutuelle¬ 
ment ? 

2. Sur la grande nouvelle (le Jour de la 
Résurrection), 

3. à propos de laquelle ils divergent. 

4. Eh bien non ! Ils sauront bientôt. 

5. Encore une fois, non ! Ils sauront bien¬ 
tôt. 

6. N’avons-Nous pas fait de la terre une 
couche 

7. et [placé] les montagnes comme des 
piquets ? 

8. Nous vous avons créés en couples, 



33 PP P' cf 




<Arr ."»• 


Jp '^4; cjôV' jî 
@ 6$ 3ÇJLQ 




aj) 


9* désigné votre sommeil pour votre re¬ 
pos, 

10. fait de la nuit un vêtement, 

11. assigné le jour pour les affaires de la 
vie, 

12. construit au-dessus de vous sept 
(deux) renforcés, 

13. [y] avons placé une lampe (le soleil) 
très ardente 

14. et fait descendre des nuées une eau 
abondante 

15. pour faire pousser par elle grains, 
plantes 

16. et jardins luxuriants. 



17. Le Jour de la Décision (du Jugement) 
a son terme fixé. 


if 
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18. Le jour où l’on soufflera dans la 
Trompe, vous viendrez par troupes : 

19. le ciel sera ouvert et [présentera] des 
portes, 

20. les montagnes seront mises en marche 
et deviendront un mirage. 

21. L’Enfer demeure aux aguets, 
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22. refuge pour les Tâghoûn (transgres¬ 
seurs). 

23. Ils y demeureront pendant des siècles 
successifs. 

24. Ils n’y goûteront ni fraîcheur ni breu¬ 
vage, 

25. hormis une eau bouillante et un pus 



26. comme rétribution équitable. 



27. Car ils ne s’attendaient pas à rendre 
compte, 

28. et traitaient de mensonges, continuel¬ 
lement, Nos Ayât (preuves, évidences, ver¬ 
sets, enseignements, révélations...), 

29. alors que Nous avons dénombré tou¬ 
tes choses en écrit. 

30. Goûtez donc. Nous n’augmenterons 
pour vous que le châtiment ! 

31. Pour les Mouttaqoûn (pieux)^ ce 
sera une réussite : 

32. jardins et vignes, 
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33. des [belles] aux seins arrondis, d’une 
égale jeunesse, 

34. et coupes débordantes. 



Mouttaqoûn : les pieuses et vertueuses personnes qui craignent Allah et s’abstiennent de 
commettre les péchés et toutes les mauvaises actions qu’il a interdites ; qui aiment Allah d’un 
amour fort et accomplissent, dans la mesure de leurs capacités, toutes les bonnes actions qu’il 
a ordonnées de faire. 
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35. Ils n’y entendront ni futilités ni men¬ 
songes. 

36. A titre de récompense de ton Sei¬ 
gneur et à titre de don abondant. [1] 

37. Seigneur des cieux et de la terre et de 
ce qui existe entre eux, le Tout Miséricor¬ 
dieux ; ils n’osent nullement Lui adresser la 
parole. 

38. Le jour où l’Esprit (Ar-Roûh c’est-à- 
dire Djibrîl) et les anges se dresseront en 
rangs, nul ne saura parler, sauf celui à qui le 
Tout Miséricordieux aura accordé la permis¬ 
sion, et qui dira la vérité. 

39. Ce jour-là est inéluctable. Que celui 
qui veut prenne donc refuge auprès de son 
Seigneur. 

40. Nous vous avons certes, avertis 
d’un châtiment bien proche, le jour où 
l’homme verra ce que ses deux mains 
ont préparé; et l’infidèle dira: «Hélas pour 
moi ! Comme j’aurais aimé n’être que pous¬ 
sière». 
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^ A) L’Islam abolit toutes les mauvaises actions passées : émigrez donc [pour Allah] et faites 
le Hadj (pèlerinage à la Mecque). Çahîhou-Mousiim. 

B) Ce qui est dit d’une personne qui embrasse sincèrement l’Islam 

Aboû Sa-îd Al-Khoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’il a entendu le Messager d’Allah 
dire: «Quand le serviteur embrasse sincèrement l’Islam, Allah lui pardonne tous ses péchés 
passés. Après cela commence l’établissement des comptes: la récompense d’une bonne action 
[qu’il accomplit] sera de dix à sept cent fois sa valeur et la mauvaise action [qu’il accomplit] 
est enregistrée telle quelle si Allah ne la pardonne pas». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 41). 
Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit: «Quand l’un 
de vous pratique bien sa religion islamique, toute bonne action qu’il accomplit lui sera 
comptée dix à sept cent fois sa valeur. Et toute mauvaise action qu’il accomplit lui sera 
comptée comme telle». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 42). 






Sourate 79. An-Nâzi’âte 


30 ème Partie 


822 


r* i 


OU jUl 


Soarafc? 79 AN-NÂZI’ÂTE 
(Les Anges qui arrachent les âmes) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Par ceux (les anges) qui arrachent 
violemment ! 

2. Et par ceux (les anges) qui recueillent 
avec douceur ! 

3. Et par ceux (les anges) qui voguent 
librement, 

4. puis s’élancent à toute vitesse, 
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5. et règlent les affaires ! 

6. Le jour où [la terre] tremblera 
premier son du clairon] 

7. immédiatement suivi du deuxième. 

8. Ce jour-là, il y aura des cœurs 
seront agités d’effroi, 

9. et leurs regards se baisseront. 



10. Ils disent : « Quoi ! Serons-nous rame¬ 
nés à notre vie première, 

11. quand nous serons ossements pour¬ 
ris ? » 

12. Ils disent : « Ce sera alors un retour 
ruineux ! » 

13. Il n’y aura qu’une Zadjrah (somma¬ 
tion, cri), 

14. et voilà qu’ils seront sur la terre 
(ressuscités). 

15. Le récit de Moû-sâ t’est-il parvenu ? 



16. Quand son Seigneur l’appela, dans 
Touwa, la vallée sanctifiée : 

17. «Va vers Fir’awn. Vraiment, il s’est 
rebellé ! 
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18. Puis dis-lui : «Voudrais-tu te puri¬ 
fier? 

19. et que je te guide vers ton Seigneur 
afin que tu Le craignes ? » 

20. Il lui fit voir le très grand miracle. 
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21. Mais il le qualifia de mensonge et 
désobéit. 

22. Ensuite, il tourna le dos, s’en alla 
précipitamment, 

23. rassembla [les gens] et leur fit une 
proclamation : 

24. il dit : « C’est moi votre seigneur, le 
très-haut». 

25. Alors Allah le saisit de la punition 
exemplaire de l’au-delà^ et de celle d’ici- 
bas. f2] 

26. Il y a certes là un sujet de réflexion 
pour celui qui craint. 

27. Etes-vous plus durs à créer ? ou le 
ciel, qu’il a pourtant construit ? 

28. Il a élevé bien haut sa voûte, puis l’a 
parfaitement ordonné. 

29. Il a assombri sa nuit et fait luire son 
jour. 

30. Et quant à la terre, après cela, Il l’a 
étendue. 

31. Il a fait sortir d’elle son eau et son 
pâturage. 

32. Quant aux montagnes, Il les a an¬ 
crées, 

33. pour votre jouissance, vous et vos 
bestiaux. 

34. Puis quand viendra le grand cataclys¬ 
me, 
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^1 Pour sa première parole : « C’est moi votre seigneur, le très haut». Voir sourate 19 (les anges 
qui arrachent les âmes) : verset 24. 

Pour sa dernière parole : «O notables, je ne connais pas pour vous de divinité autre que moi». 
Voir sourate 28 (le récit) : verset 38. 
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35. le jour où l’homme se rappellera à 
quoi il s’est efforcé, 

36. l’Enfer sera pleinement visible à celui 
qui regardera... 

37. Quant à celui qui aura dépassé les 
limites 

38. et aura préféré la vie présente, 










39. alors, l’Enfer sera son refuge. 

40. Et pour celui qui aura redouté de 
comparaître devant son Seigneur, et préservé 
son âme de la passion, 

41. le Paradis sera alors son refuge. 



42. Ils t’interrogent [ô Mouhammad %] 
au sujet de l’Heure: «Quand va-t-elle jeter 
l’ancre ? » 

43. Quelle [science] en as-tu pour le leur 
dire ? 

44. Son terme n’est connu que de ton 
Seigneur. 

45. Tu (Mouhammad #|) n’es que 
l’avertisseur de celui qui la redoute. 

46. Le jour où ils la verront, il leur 
semblera n’avoir demeuré qu’un soir ou un 
matin. 
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Sourate 80 ‘ ABA-SA 
(Il s’est renfrogné) 




Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


> y 
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1. Il s’est renfrogné et il s’est détourné âyj ér* 

2. parce que l’aveugle (Abdoullah bin (J} J 

Oummi Maktoûm qui vint chez le Prophète 

alors que celui-ci s’entretenait avec un nota¬ 
ble parmi les Qouraïch) est venu à lui. 
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3. Qui te dit : peut-être [cherche]-t-il à se 
purifier [de ses péchés] ? 

4. ou à se rappeler en sorte que le rappel 
lui profite ? 

5. Quant à celui qui se complaît dans sa 
suffisance (pour sa richesse), 

6. tu vas avec empressement à sa rencon¬ 
tre. 

7. Or, que t’importe qu’il ne se purifie 
pas ? 

8. Quant à celui qui vient à toi avec 
empressement 

9. tout en ayant la crainte [d’Allah et de 
Son châtiment], 

10. tu ne t’en soucies pas. 

11. N’agis plus ainsi ! Vraiment ceci (ce 
Qour’ân) est un rappel 

12. - quiconque veut, donc, s’en rappelle- 

13. consigné dans des feuilles honorées 
( Allawhoul-Mahfoûz ), 

14. élevées, purifiées, 

15. entre les mains d’ambassadeurs 
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16. nobles, obéissants. 

17. Que périsse l’homme ! Qu’il est in¬ 
grat ! 

18. De quoi [Allah] l’a-t-Il créé ? 



19. D ’une goutte de sperme, Il le crée et 
détermine [son destin]. 

20. Puis II lui facilite le chemin ; 


JO /ûL. j* 



21. ensuite II lui donne la mort et le met 
au tombeau ; 

22. puis II le ressuscitera quand II voudra. 
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23. Eh bien non ! [L’homme] n’accomplit 
pas ce qu’il lui commande. 

24. Que l’homme considère donc sa nour¬ 
riture ; 

25. c’est Nous qui versons l’eau abondan¬ 
te, 

26. puis Nous fendons la terre par fissu¬ 
res 

27. et y faisons pousser grains, 

28. vignobles et légumes, 

29. oliviers et palmiers, 

30. jardins touffus, 
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31. fruits et herbages, 



32. pour votre jouissance vous et vos 
bestiaux. 

33. Puis quand viendra le Fracas ( Aç - 
çâkh-khah ), 

34. le jour où l’homme fuira son frère, 

35. sa mère, son père, 
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36. sa compagne et ses enfants ; 



37. car chacun d’eux, ce jour-là, aura son 
propre cas pour l’occuper. 

38. Ce jour-là, il y aura des visages rayon¬ 
nants, 

39. riants et réjouis. 

40. De même qu’il y aura, ce jour-là, des 
visages couverts de poussière, 

41. recouverts de ténèbres. 



•i jîi pr* 
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42. Voilà les Kafarah (les infidèles vis-à- 
vis de l’Unicité d’Allah et de la mission de 
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Son Messager Mouhammad #|), les 
Fadjarah (libertins, les malfaiteurs). 


Sourate 81 AT-TAKWIR 
(L’obscurcissement) 


V 


V 7 ' 



Au nom d Allah , 

le Tout Miséricordieux , /e Très Miséricordieux. 




1. Quand le soleil sera obscurci,^ 

2. que les étoiles deviendront ternes, 

3. les montagnes mises en marche, 

4. les chamelles à terme négligées, 

5. les bêtes farouches rassemblées, 

6. les mers allumées, 

7. les âmes accouplées ; 
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8. quand on demandera a la fillette enter” pi ii], 

rée vivante [comme les arabes païens avaient 

l’habitude d’enterrer leurs filles vivantes par 
crainte de tare sociale] [2] 

9. pour quel péché elle a été tuée ; 0 Sfe il 


10. quand les feuilles seront déployées, 



^ Aboû Houraira - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit: «Le soleil et la lune 
seront réunis le Jour de la Résurrection [Voir sourate 75 (la résurrection) : verset 9] ou seront 
obscurcis». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadisno 3200). 

^ Al-Moughîrah bin Chou‘ba - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : « Certes, 
Allah vous a interdit : la désobéissance aux parents (père et mère, tant qu’ils n’ordonnent pas 
une désobéissance à Allah), l’enterrement des filles vivantes, le refus de donner aux autres 
leurs droits (par exemple le refus de donner la Zakât obligatoire). Il (Allah) réprouve pour 
vous le bavardage inutile et les "on-dit 11 [pouvant conduire à calomnier les autres et à médire 
d’eux], l’abondance des questions sur des sujets controversés en religion et la dilapidation 
(gaspillage) des biens». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2408). 
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11. le ciel écorché, 

12. la fournaise attisée 

13. et le Paradis rapproché, 

14. chaque âme saura ce qu’elle a présen¬ 
té. 

15. Non ! ... Je jure par les planètes qui 
gravitent, 

16. qui courent et disparaissent ! 

17. par la nuit quand elle survient ! 













18. et par l’aube quand elle exhale son 
souffle ! 

19. Ceci (le Qour’ân ) est la parole d’un 
noble Messager (Djibrîl), 

20. doué d’une grande force, et ayant un 
rang élevé auprès du Maître du Trône, 

21. obéi, là-haut, et digne de confiance. 

22. Votre compagnon (Mouhammad îü) 
n’est nullement fou ; 

23. il l’a effectivement vu (Djibrîl), au 
clair horizon 

24. et il ne garde pas avec avarice pour 
lui-même ce qui lui a été révélé. 

25. Et ceci (le Qour’ân) n’est point la 
parole d’un Chaythân (diable) banni. 

26. Où allez-vous donc ? 
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27. Ceci (le Qour’ân ) n’est qu’un rappel (fij SfJ j* ^ 

A # Nv ^ 

pour ‘Alamîn (hommes, Djinns et tout ce qui 
existe autre qu’Allah), 1 ^ 


[1] A) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Il n’y eut 
aucun prophète parmi les prophètes à qui il n’a pas été donné des miracles qui permettaient 
aux gens de croire en lui ou d’être rassurés de sa mission. Quant à moi, ce qui m’a été donné 
est une Révélation qu’Allah m’a révélée. Par conséquent, j’espère que mes partisans seront= 
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28. pour celui d’entre vous qui veut suivre 
le chemin droit. 

29. Mais vous ne pouvez vouloir, que si 
Allah veut, [Lui], le Seigneur de Alamîn 
(hommes, Djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah). 


Sourate 82 AL-INFITÂR 
(La Rupture) 
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Au nom d'Allah , 

/e Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 





Üî 



1. Quand le ciel se rompra, 





2. que les étoiles se disperseront, 



3. que les mers confondront leurs eaux 



4. et que les tombeaux seront boulever¬ 
sés, 

5. toute âme saura alors ce qu’elle a 
accompli et ce qu’elle a remis à plus tard. 

a 

6. O homme ! Qu’est-ce qui t’a trompé au 
sujet de ton Seigneur, le Noble, 

7. qui t’a créé, puis modelé et constitué 
harmonieusement ? 

8. Il t’a façonné dans la forme qu’il a 
voulue. 

9. Non... ! [malgré tout] vous traitez Ad- 
dîn (ici la Rétribution) de mensonge ; 
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=plus nombreux que ceux des autres prophètes le Jour de la Résurrection». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 7274). 

B) Il est obligatoire de croire à la mission du Prophète (Mouhammad jg) car Aboû Houraïra 
- qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Je jure par Celui qui détient 
l’âme de Mouhammad ig en Sa Main, que quiconque de cette communauté aura entendu 
parler de moi, puis meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons 
du Feu». Rapporté par Mouslim [vol. 1, le livre de la foi, Hadîs no 240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 
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10. alors que veillent sur vous des gar¬ 
diens,^ 


11. de nobles scribes/ 21 


12. qui savent ce que vous faites. 





13. Certes, les Abrâr (les bons, les vertu¬ 
eux) seront dans un [jardin] de délice, 

14. et les Foudjdjâr (les polyhéistes, les 
pervers, les libertins) seront, certes, dans une 
fournaise 

15. où ils brûleront, le Jour de la Rétribu¬ 
tion, 

16. incapables de s’en échapper. 

17. Et qui te dira ce qu’est le Jour de la 
Rétribution ? 

18. Encore une fois, qui te dira ce qu’est 
le Jour de la Rétribution ? 

19. [Ce sera] le jour où aucune âme ne 
pourra rien en faveur d’une autre âme. Et ce 
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^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Les anges se 
succèdent auprès de vous : des anges pendant la nuit et des anges pendant la journée. Ils se 
relèvent (se remplacent) pendant les prières du Fadjr (aube) et de l’Açr (après-midi). Les 
anges qui ont passé la nuit avec vous remontent auprès de Lui (Allah). Il leur demande (alors 
qu’il sait mieux qu’eux): «Comment avez-vous laissé Mes serviteurs»? Les anges diront: 
«Nous les avons laissés en prière et nous les avions trouvés en prière». (Çahîhoul-Boukhâry, 
Hadîs no 3223). Le Prophète ajouta: «Celui qui dit «Amîn» [quand Vîmàm récite le dernier 
verset de la Fâtihah] et dont le «Amîn» correspond avec celui des anges, on lui pardonnera ses 
lpetits] péchés passés». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 3223). 

^ Avis pour quiconque se propose d’accomplir une bonne action : 

Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit selon ce 
qu’il rapporte de son Seigneur (Allah) le Très Haut: «Certes, Allah le Très Haut a inscrit les 
bonnes oeuvres comme les mauvaises. Puis II les a exposées de la façon suivante : quiconque 
se propose d’accomplir une bonne œuvre et ne parvient pas à l’accomplir, Allah la lui inscrit 
auprès de Lui, comme étant une bonne œuvre accomplie. Quiconque se propose d’accomplir 
une bonne œuvre et parvient à l’accomplir effectivement, Allah la lui inscrit de dix à sept 
cents fois sa valeur, et même plus encore. Et quiconque se propose d’accomplir une mauvaise 
œuvre puis la laisse [à cause d’Allah], Allah la lui inscrit, auprès de Lui, comme étant une 
bonne œuvre accomplie. Et quiconque se propose d’accomplir une mauvaise œuvre et 
parvient à l’accomplir effectivement, Allah la lui inscrit comme étant une seule mauvaise 
œuvre». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6491). 
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jour-là, le commandement sera [totalement] 
à Allah. 


Sourate 83 AL-MOUTAFFIFÎNE 
(Les Fraudeurs) 



Au nom d'AUah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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iÜ& 



1. Malheur aux Moutaffifîn (fraudeurs, qui 
trichent dans le poids et la mesure) 

2. qui, lorsqu’ils font mesurer pour eux- 
mêmes exigent la pleine mesure, 

3. et qui, lorsque eux-mêmes mesurent ou 
pèsent pour les autres, [leur] causent perte. 

4. Ceux-là ne pensent-ils pas qu’ils seront 
ressuscités, 

5. en un jour terrible, 

6. le jour où les gens se tiendront 
debout devant le Seigneur de Alamîn (hom¬ 
mes, Djinns et tout ce qui existe autre 
qu’Allah) ? 

7. Non... ! Mais en vérité le livre des 
Foudjdjâr (libertins) sera dans le Sidjdjîn. 

8. Et qui te dira ce qu’est le Sidjdjîn ? 
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9. [C’est] un livre déjà cacheté (achevé). 



10. Malheur, ce jour-là, à ceux qui cri¬ 
aient au mensonge. 

11. [Ceux] qui démentent le Jour de la 
Rétribution. 

12. Or, ne le dément que tout transgres¬ 
seur, pécheur, 

13. qui, lorsque Nos versets [du Qour'ân\ 
lui sont récités, dit: «[Ce sont] des contes 
d’anciens ! » 

14. Pas du tout, mais ce qu’ils ont accom- 
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pli (le Rân ou couche des péchés) couvre 
leurs cœur s. ^ 

15. Qu’ ils prennent garde ! En vérité ce 
jour-là un voile les empêchera de voir leur 
Seigneur. 

16. Ensuite, ils brûleront certes, dans la 
Fournaise. 

17. On [leur] dira alors : « Voilà ce que 
vous traitiez de mensonge ! » 

18. Qu’ils prennent garde ! En vérité, le 
livre des Abrâr (bons, vertueux) sera dans 
Illiyyoûn. 

19. Et qui te dira ce qu’est Illiyyoûn ? 

20. [C’est] un livre cacheté ! 
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21. Les rapprochés [d’Allah] (les anges) 
en témoignent. 

22. Les bons seront dans [un jardin] de 
délice. 

23. Sur les divans, ils regardent. 
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24. Tu reconnaîtras sur leurs visages, 
l’éclat de la félicité. 

25. On leur sert à boire un nectar pur, 
cacheté, 

26. laissant un arrière-goût de musc. Que 
ceux qui la convoitent entrent en compéti¬ 
tion [pour l’acquérir]. 

27. Il est mélangé à la boisson de Tasnîm , 

28. source dont les rapprochés boivent. 
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[1J Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah a dit: «Chaque fois 
que le serviteur d’Allah commet un péché, une couche noire se dépose sur son cœur ; s’il se 
repent, la couche est effacée et s’il ne se repent pas, la couche reste. Le serviteur ne cesse de 
commettre des péchés et les couches ne cessent de s’accumuler sur son cœur jusqu’à ce qu’il 
devienne complètement noir». C’est à cette couche (Rân) qu’Allah le Très Haut fait allusion 
dans Son Saint Livre à propos des mécréants : 

«... Mais ce qu’ils ont accompli [comme péchés] couvre leurs cœurs». Voir Le livre de Attirmizy 
Hadis no 3334. 
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29. Les criminels riaient de ceux qui croy¬ 
aient, 

30. et, passant près d’eux, ils se faisaient 
des œillades. 

31. Et, retournant dans leurs familles, ils 
retournaient en plaisantant, 

32. et les voyant, ils disaient : « Ce sont 
vraiment ceux-là les égarés». 

33. Or, ils (ces criminels) n’ont pas été 
envoyés pour être leurs gardiens. 

34. Aujourd’hui (le jour de la Résurrec¬ 
tion), donc, ce sont ceux qui ont cru qui 
rient des infidèles.^ 

35. Sur les divans, ils regardent. 
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36. Est-ce que les infidèles ont eu la 
récompense de ce qu’ils faisaient ? 


Sourate 84 AL-INCHIQÂQ 
(La Déchirure) 





Aw nom d’Allah, 

fe 7b«f Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Quand le ciel se déchirera, 

2. obéira à son Seigneur et fera ce qu’il 
doit faire ; 

3. que la terre sera nivelée, 

4. qu’elle rejettera ce qui est en son sein 
(les morts) et se videra ; 













WJ 



[1] Anas bin Mâlik - qu’Allah l’agrée - rapporte qu’un homme a dit : "Ô Prophète d’Allah ! 
Allah rassemblera-t-Il le mécréant couché sur son visage le Jour de Résurrection? Il 
répondit : « Celui qui a fait marcher le mécréant sur ses pieds dans ce monde ne sera-t-Il pas 
capable de le faire marcher sur son visage le Jour du Jugement Dernier?». Qatâda ajouta: 
"Si ! Par la Puissance de notre Seigneur". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadis no 4760). 
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5. qu’elle obéira à son Seigneur et fera ce 
qu’elle doit faire. 

6. Ô homme ! Toi qui t’efforces vers ton 
Seigneur sans relâche, tu Le rencontreras 
alors. 

7. Celui qui recevra son livre en sa main 
droite, 

8. sera soumis à un jugement facile, 






9. et retournera réjoui auprès de sa famil¬ 
le. 

10. Quant à celui qui recevra son livre 
derrière son dos, 

11. il invoquera la destruction sur lui- 
même, 

12. et il brûlera dans un feu ardent. 

13. Car il était tout joyeux parmi les 
siens, 

14. et vraiment, il pensait que jamais il ne 
ressusciterait. 

15. Mais si ! Certes, son Seigneur l’obser¬ 
vait parfaitement. 

16. Non ! ... Je jure par le crépuscule, 
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17. par la nuit et ce qu’elle enveloppe, 



18. et par la lune quand elle devient 
pleine-lune ! 

19. Vous passerez, certes, par des états 
successifs ! 

20. Qu’ont-ils à ne pas croire ? 
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21. Et à ne pas se prosterner quand le 
Qour’ân leur est lu ? [Celui qui lit le Qoufân 
en arabe doit se prosterner ici]. 

22. Mais ceux qui ne croient pas le trai¬ 
tent plutôt de mensonge. I1] 
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II est obligatoire de croire à la mission du Prophète (Mouhammad jg|) car Aboû= 
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23. Or, Allah sait bien ce qu’ils dissimu¬ 
lent. 

24. Annonce-leur donc un châtiment dou¬ 
loureux. 

25. Sauf ceux qui croient et accomplissent 
les bonnes œuvres : à eux une récompense 
jamais interrompue. 
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Sourate 85 AL-BOUROÛDJ 
(Les Constellations) 


Au nom d’Allah, 

/e Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Par le ciel aux constellations 



2. Par le jour promis (le Jour de la 
Résurrection) ! 

3. Par le témoin et ce dont on témoigne ! 



*25 







4. Périssent les gens de Al-oukhdoûdJ 2 ^ 






=Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d'Allah ^ a dit : «Je jure par 
Celui qui détient l’âme de Mouhammad ï& en Sa Main, que quiconque de cette communauté 
aura entendu parler de moi, puis meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi 
les compagnons du Feu». Rapporté par Mouslim [vol. /, le livre de la foi, Hadîs no 240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille d’Imrân) : verset 85. 

^1 Le but de la création des étoiles 

Aboû Qatadah - qu’Allah l’agrée - a dit à propos de la Parole d’Allah: «Nous avons 
effectivement embelli le ciel le plus proche de lampes (les étoiles)...». Sourate 67 (la royauté): 
verset 5 : 

«Allah a créé les étoiles pour trois buts : 

1) Décor ou embellissement du ciel le plus proche. 

2) Projectiles ou missiles à lancer sur les diables. 

3) Signes ou repères pour guider les voyageurs. 

Ainsi, quiconque essaie de les interpréter autrement tombera dans l’erreur et perdra son effort 
en s’imposant ce qui est au-delà de sa connaissance». (Çahîhoul-Boukhâry, livre du 
commencement de la création, chapitre 3). 
t 2 l Le récit du garçon et du roi. 

Chou-aïb - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Jadis vivait un roi 
qui avait un sorcier. Quand le sorcier se sentit vieillir, il dit au roi : «Me voilà maintenant âgé. 
Envoie-moi donc un jeune homme pour que je lui enseigne la magie». Il lui envoya un= 
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=jeune homme. Sur son chemin vers le sorcier, le jeune homme rencontra un moine. Il s’assit 
auprès de lui et écouta ses paroles qui lui plurent. Il faisait ainsi chaque fois qu’il se rendait 
chez le sorcier. Quand il arrivait auprès du sorcier, ce dernier le frappait pour son retard. II 
s’en plaignit au moine qui lui dit : « Quand tu as peur de la colère du sorcier, dis-lui : « J’ai 
été retenu par ma famille» et quand tu crains la colère de la famille, dis-lui : «J’ai été retenu 
par le sorcier». Un jour, une bête énorme interdit le passage aux gens. Le jeune homme dit: 
« Aujourd’hui je vais savoir qui du sorcier ou du moine a la plus grande valeur». Il prit une 
pierre et dit : « Seigneur Allah ! Si l’œuvre du moine T’est préférable à celle du sorcier, tue 
cette bête afin de permettre aux gens de passer». Il la frappa alors avec la pierre et la tua sur 
le coup. Les gens eurent ainsi la voie libre. Il vint en informer le moine qui lui dit: «Mon 
petit, tu es devenu maintenant plus fort que moi puisque tu es arrivé à faire ce miracle. C’est 
pourquoi tu vas certainement être mis à l'épreuve. S'il en est ainsi, ne dis à personne où je 
suis». Ainsi donc le jeune homme en arriva à guérir l'aveugle de naissance et le lépreux. Il 
guérissait les gens de la plupart de leurs maladies. L'un des courtisans du roi qui était aveugle 
en entendit parler et se rendit auprès de lui avec de nombreux cadeaux. Il lui dit: «Tout ce 
que tu vois là est à toi si tu arrives à me guérir». Le jeune homme lui dit: «Je ne guéris 
personne moi-même mais c'est uniquement Allah exalté qui guérit. Si tu crois en Allah exalté, 
je Le prierai et II te guérira». Le courtisan crut en Allah et Allah le guérit. Il se rendit chez 
le roi et s’assit près de lui comme il en avait coutume. Le roi lui demanda : "Qui donc t’a 
rendu la vue ?" Il dit : "Mon Seigneur et Maître". Il lui dit : "Est-ce que tu as un seigneur 
autre que moi ?" Il dit : "Mon Seigneur et le tien est Allah". Le roi le jeta en prison et ne 
cessa pas de le torturer jusqu’à ce qu’il dénonçât le jeune homme. On fit alors venir le jeune 
homme et le roi lui dit : "Mon petit, te voilà arrivé à guérir avec ta magie l’aveugle-né et le 
lépreux et à faire telle et telle chose". Le jeune homme lui dit : "Je ne guéris personne mais 
c’est Allah seul exalté qui guérit". Il le jeta donc en prison et ne cessa de le torturer jusque ce 
qu’il dénonçât le moine. On fit venir le moine et on lui dit : "Renie ta foi !" Devant son refus, 
on ordonna d’apporter une scie qu’on lui plaça sur la raie des cheveux. On lui coupa ensuite 
la tête qui tomba en deux morceaux. On fit ensuite venir le courtisan et on lui dit : "Renie ta 
foi !" mais il refusa. On lui plaça la scie sur la raie de ses cheveux et on lui coupa la tête qui 
tomba en deux morceaux. On fit enfin venir le jeune homme et on lui dit : "Renie ta loi !" 
Mais il refusa. Le roi le remit à un groupe de sa suite et leur dit: «Amenez-le à telle 
montagne et escaladez-la avec lui. Une fois parvenus à son sommet, demandez-lui de renier sa 
foi. S’il refuse, jetez-le du haut de la montagne. Ils le prirent donc avec eux et escaladèrent la 
montagne. Il dit : "Seigneur Allah ! Sauve-moi d’eux par ce que Tu veux !" La montagne se mit 
alors à branler. Ils tombèrent dans le vide et il vint dire au roi : "Allah m’a sauvé d’eux". Le 
roi le remit à un groupe de sa suite et leur dit : "Emmenez-le et mettez-Ie dans une grande 
barque. Une fois arrivés au large, demandez-lui de renier sa foi. S'il refuse, jetez-le à la mer". 
Ils partirent avec lui et une fois en pleine mer, il dit: "Seigneur Allah ! Sauve-moi d’eux avec 
ce que Tu veux !" La barque se retourna et ils se noyèrent. Il vint en marchant (sur l’eau) 
jusqu’au roi qui lui dit: "Que sont devenus tes compagnons?" Il lui dit: "Allah m’a sauvé 
d’eux". Il ajouta : "Jamais tu ne pourras me tuer si tu ne fais pas ce que je vais t’ordonner de 
faire". "M’ordonner quoi ?" demanda le roi. "Tu rassembles ton peuple sur un même plateau 
puis tu me crucifies sur le tronc d’un palmier. Tu prends alors une flèche de mon carquois, tu 
places la flèche au milieu de la corde de l’arc et tu dis : "Au nom d’Allah, Seigneur et Maître 
de ce jeune homme", tu me tires alors la flèche et, si tu fais tout cela, tu me tueras sûrement". 
Il rassembla donc les gens sur un même plateau, crucifia le jeune homme sur le tronc d’un= 
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5. par le feu plein de combustible. 
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6. Cependant qu’ils étaient assis tout au¬ 
tour, 

7. ils étaient ainsi témoins de ce qu’ils 
faisaient des croyants, 

8. à qui ils ne reprochaient que d’avoir 
cru en Allah, le Tout Puissant, le Digne de 
louange, 

9. auquel appartient la royauté des deux 
et de la terre. Allah est témoin de toute 
chose. 

10. Ceux qui font subir des épreuves aux 
croyants et aux croyantes, puis ne se repen¬ 
tent pas, auront le châtiment de l’Enfer et le 
supplice du feu. 
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11. Ceux qui croient et accomplissent les 
bonnes œuvres auront des jardins sous les¬ 
quels coulent les ruisseaux. Cela est le grand 
succès. 
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12. Certes, la riposte de ton Seigneur est 
redoutable. 

13. C’est Lui, certes, qui commence [la 
création] et la refait. 

14. Et c’est Lui le Pardonneur, le Tout 
Affectueux. 

15. Le Maître du Trône, le Tout Glo¬ 
rieux. 



=palmier, prit une flèche de son carquois et la plaça au milieu de la corde de Tare. Puis il 
dit : "Au nom d’Allah, Seigneur et Maître de ce jeune homme !". Il tira alors la flèche qui alla 
se planter dans sa tempe. Le jeune homme porta la main à sa tempe et mourut sur le coup. 
Les gens dirent alors : "Nous croyons au Seigneur et Maître de ce jeune homme". On vint 
rapporter au roi : "Que dis-tu de ce que tu craignais ? Par Allah te voilà donc atteint par 
l’objet de ta crainte : voilà que ton peuple a cru en Allah ». Il ordonna de creuser des fossés à 
l’entrée de chaque route. On les creusa et on y alluma le feu. Le roi dit : "Jetez-y tous ceux 
qui refuseraient de renier leur foi". C’est ce qu’ils firent jusqu’à ce que vînt une femme avec 
son petit. Elle eut peur et ne voulut pas se jeter dans le feu. Son enfant lui dit : "Mère ! Sois 
patiente car tu es sur la juste voie” » [Elle se jeta alors dans le feu avec son enfant pour être 
parmi les martyrs promis au Paradis]. (Rapporté par Mouslim ). 
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16. Il réalise parfaitement tout ce qu’il 
veut. 

17. T’est-il parvenu le récit des armées, 



18. de Fir’awn et de Samoûd ? 





19. Mais ceux qui ne croient pas persis¬ 
tent à démentir [le Prophète Mouhammad 

SIL 

20. alors qu’Allah, derrière eux, les cerne 
de toutes parts. 

21. Mais c’est plutôt un Qour’ân glorifié, 
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22. préservé sur une Tablette (. Allawhoul- 
Mahfoûz) [auprès d’Allah]. 



Sourate 86 AT-TARIQ 
(L’Astre Nocturne) 





VSiJi 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


> y /, 
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1. Par le ciel et par Attâriq (l’astre noctur¬ 
ne). 

2. Et qui te dira ce qu’est Attâriq ? 

3. C’est l’étoile vivement brillante. 

4. Il n’est pas d’âme qui n’ait sur elle un 
gardien. 1 
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^ A) Avis à quiconque se propose d’accomplir une bonne action : 

Ibnou Abbas - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Prophète a dit, selon ce 
qu’il rapporte de son Seigneur (Allah) le Très Haut : « Certes, Allah le Très Haut a inscrit les 
bonnes œuvres comme les mauvaises. Puis II les a exposées de la façon suivante : quiconque 
se propose d’accomplir une bonne œuvre et ne parvient pas à l’accomplir, Allah la lui inscrit 
auprès de Lui, comme étant une bonne œuvre accomplie. Quiconque se propose d’accomplir 
une bonne œuvre et parvient à l’accomplir effectivement, Allah la lui inscrit de dix à sept 
cents fois sa valeur, et même plus encore. Et quiconque se propose d’accomplir une mauvaise 
œuvre puis la laisse [à cause d’Allah], Allah la lui inscrit, auprès de Lui, comme étant une 
bonne œuvre accomplie. Et quiconque se propose d’accomplir une mauvaise œuvre et= 
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5. Que l’homme considère donc de quoi 
il a été créé ! 

6. Il a été créé d’une giclée d’eau 

7. sortie d’entre les lombes et les côtes. 
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8. Allah est certes capable de le ressusci¬ 
ter. 

9. Le jour où les cœurs dévoileront leurs 
secrets, 

10. il n’aura alors ni force ni secoureur. 

11. Par le ciel qui fait revenir la pluie ! 

12. Et par la terre qui se fend ! 

13. Ceci (le Qoufân) est certes, une pa¬ 
role décisive (qui tranche entre le vrai et le 
faux), 

14. et non point une plaisanterie frivole ! 

15. Oui, ils rusent [contre toi Mouham- 
mad et contre l’Islam et les musulmans], 

16. et Je ruse. 

17. Accorde donc (ô Prophète) un délai 
aux infidèles : accorde-leur un court délai. 
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=l’accomplit effectivement, Allah la lui inscrit comme étant une seule mauvaise œuvre». 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6491). 

B) La succession des anges auprès des serviteurs : 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Les anges se succèdent 
auprès de vous : des anges pendant la nuit et des anges pendant la journée. Ils se relèvent (se 
remplacent) pendant les prières du Fadjr (aube) et de VAçr (après-midi). Les anges qui ont 
passé la nuit avec vous remontent auprès de Lui (Allah). Il leur demande (alors qu’il sait 
mieux qu’eux) : « Comment avez-vous laissé Mes serviteurs » ? Les anges diront : « Nous les 
avons laissés en prière et nous les avions trouvés en prière». Le Prophète ajouta : «Celui qui 
dit «Amîn» [quand l’Imâm récite le dernier verset de la Fâtihah] et dont le «Amîn» 
correspond avec celui des anges, on lui pardonnera ses [petits] péchés passés». ( Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 3223). 
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Sourate 87 AL-A’LÂ 
(Le Très-Haut) 



Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Glorifie le nom de ton Seigneur (Al¬ 
lah), le Très Haut, 

2. Celui Qui a créé et agencé harmonieu¬ 
sement, 

3. qui a décrété et guidé [en montrant 
aux hommes les deux chemins : celui du bien 
et celui du mal tout en précisant la récom¬ 
pense de chaque chemin], 

4. qui a fait pousser le pâturage 
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5. et en a fait ensuite un foin sombre. 

6. Nous te ferons réciter (le Qour’ân ), de 
sorte que tu n’oublieras 

7. que ce qu’Allah veut. Car, Il connaît ce 
qui paraît au grand jour ainsi que ce qui est 
caché. 

8. Nous te mettrons [ô Mouhammad m 
ainsi que celui qui te suit] sur la voie la plus 
facile. 

9. Rappelle, donc, où le Rappel doit être 
utile. 

10. Quiconque craint [Allah] s’[en] rap¬ 
pellera, 

11. et s’en écartera le grand malheureux, 
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12. qui brûlera dans le plus grand Feu, 

13. où il ne mourra ni ne vivra. 
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14. Réussit, certes, celui qui se purifie, 



15. et se rappelle le nom de son Seigneur, 
puis célèbre la Çalât. 
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16. Mais, vous préférez plutôt la vie pré¬ 
sente, 

17. alors que l’au-delà est meilleur et plus 
durable. 

18. Ceci se trouve, certes, dans les Feuil¬ 
les anciennes, 

19. les Feuilles d’Ibrâhîm et de Moû-sâ. 
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Sourate 88 AL-GHACHIYAH 
(L’Enveloppante) 




Au nom dAUah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. T’est-il parvenu le récit de l’envelop¬ 
pante (un des noms du Jour de la Résurrec¬ 
tion) ? 

2. Ce jour-là, il y aura des visages humi¬ 
liés (ceux de tous les mécréants),^ 

3. préoccupés, harassés [par l’adoration 
d’autre chose qu’Allah]. [21 

4. Ils brûleront dans un Feu ardent, 



+ s * 

& 


iUJ 





ts S . s S » > > 

Çp w 



4 J, < »S , 



/s * 

À~êj u* >jii 


5. et seront abreuvés d’une source bouil¬ 
lante. 

6. Il n’y aura pour eux d’autre nourriture 
que des plantes épineuses [Daîî% 

7. qui n’engraisse, ni n’apaise la faim. 
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[1] Il est obligatoire de croire à la mission du Prophète (Mouhammad jg) car At, oû Houraïra 
- qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah 3 g a dit: «Je jure par Celui qui détient 
l’âme de Mouhammad sg en Sa Main, que quiconque de cette communauté aura entendu 
parler de moi, puis meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons 
du Feu ». Rapporté par Mouslim [vol. 1, le livre de la foi, Hadîs no 240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille dlmrân) : verset 85 et note sourate 41 (les versets détaillés) : 
verset 46.. 

[2] Abdoullah - qu’Allah l’agrée - a dit: "Le Prophète 2 g a dit un mot et j’en ai dit un autre. 
Le Prophète ^ a dit : « Quiconque meurt alors qu’il invoque (adore) encore un égal à Allah, 
entrera au Feu». [Moi] (Abdoullah), j’ai dit: "Quiconque meurt alors qu’il n’invoque 
(n’adore) aucun égal à Allah, entrera au Paradis". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 4497). 
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8. Ce jour-là, il y aura des visages épa¬ 
nouis, 

9. contents de leurs efforts, 111 
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10. dans un haut jardin, 

11. où ils n’entendent aucune futilité. 

12. Là, il y aura une source coulante. 

13. Là, des divans élevés, 

14. des coupes posées, 

15. des coussins rangés 

16. et des tapis étalés. 
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17. Ne considèrent-ils donc pas les cha¬ 
meaux, comment ils ont été créés, 

18. le ciel comment il est élevé, 

19. les montagnes comment elles sont 
dressées 

20. et la terre comment elle est nivelée ? 
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21. Eh bien, rappelle [ô Mouhammad 
! Tu n’es qu’un rappeleur, 

22. et tu n’es pas un dominateur sur eux. 
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23. Sauf celui qui tourne le dos et ne 
croit pas 

24. alors Allah le châtiera du plus grand 
châtiment. 

25. En vérité, vers Nous est leur retour. 



26. Ensuite, c’est à Nous de leur deman¬ 
der effectivement compte. 





^ Voir note sourate 18 (la caverne) : verset 104. 
W Voir aussi note sourate 8 (le butin) : verset 85. 
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Sourate 89 AL-FADJR (L’Aube) 
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ylw nom d'Allah, 

fe 7ow? Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Par l’Aube ! 

2. Par les dix nuits (des dix premiers jours 
du mois de Zoul-Hidjdjah) ! tl] 

3. Par le pair et l’impair [de tout ce 
qu’Allah a créé] !^ 

4. Et par la nuit quand elle s’écoule ! 






5. N’est-ce pas là un serment, pour un 
doué d’intelligence ? 

6. N’as-tu pas vu [ô Mouhammad «H] 
comment ton Seigneur a agi avec les ‘Ad, 

7. [avec] Irâm [la cité] à la colonne re¬ 
marquable, 

8. dont jamais pareille ne fut construite 
parmi les villes ? 

9. et avec les Samoûd qui taillaient le 
rocher dans la vallée ? [3] 

10. Ainsi qu’avec Fir’awn, l’homme aux 
épieux [pour torturer les gens] ? 

11. Tous, étaient des gens qui transgres¬ 
saient dans [leurs] pays, 

12. et y avaient commis beaucoup de 
désordre. 
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Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit: «Il n’y a pas de jours 
pendant lesquels les bonnes actions sont méritoires autant que les dix premiers jours de Zoul- 
Hidjdjah). Certains compagnons dirent au Prophète "Même le Djihâd ?". Il répondit : 
« Même le Djihâd excepté celui d’un homme qui sacrifie complètement sa vie et ses biens dans 
le combat». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 969). 

[2] Pair et impair : sont interprétés de différentes façons par les savants religieux. Certains 
disent que le pair est le jour du sacrifice (le dixième jour de Zoul-Hidjdjah) et l’impair est le 
jour d’Arafat (le neuvième jour de Zoul-Hidjdjah). D’aucuns disent que le pair représente 
toutes les créatures et l’Impair représente Allah. D’autres enfin disent que le pair représente 
les quatre prières quotidiennes du matin au coucher du soleil et l’impair représente la prière 
du maghrib. 

t 3 l « Creusez-vous habilement des maisons dans les montagnes».Sourate 26 (les poètes) : verset 146. 
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13. Donc, ton Seigneur déversa sur eux 
un fouet du châtiment. 

14. Car ton Seigneur demeure aux aguets. 
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15. Quant à l’homme, lorsque son Sei¬ 
gneur l’éprouve en l’honorant et en le com¬ 
blant de bienfaits, il dit : « Mon Seigneur m’a 
honoré ». 

16. Mais au contraire, quand II l’éprouve 
en lui restreignant sa subsistance, il dit : 
«Mon Seigneur m’a avili». 

17. Mais non ! C’est vous plutôt, qui 
n’êtes pas généreux envers les orphelins, 

18. qui ne vous incitez pas mutuellement 
à nourrir le Miskîn (pauvre), 

19. qui dévorez l’héritage avec une avidité 
vorace 

20. et aimez les richesses d’un amour sans 
bornes. 

21. Prenez garde ! Quand la terre sera 
complètement pulvérisée, 

22. que ton Seigneur viendra ainsi que les 
anges, rang par rang 

23. et que ce jour-là, on amènera l’Enfer ; 
ce jour-là, l’homme se rappellera. Mais à 
quoi lui servira-t-il de se souvenir ? 

24. Il dira: «Hélas! Que n’ai-je fait du 
bien pour ma vie future ! 

25. Ce jour-là donc, nul ne saura châtier 
comme Lui châtie, 

26. et nul ne saura garrotter comme Lui 
garrotte. 

A 

27. « O toi, âme apaisee, 

28. retourne vers ton Seigneur, satisfaite 
et agréée ; 

29. entre donc parmi Mes serviteurs [ho¬ 
norés], 

30. et entre dans Mon Paradis». 
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Sourate 90 AL-BALAD (La Cité) 







Au nom d Allah , 

/e 7bwf Miséricordieux , /e Très Miséricordieux . 



V 


1. Non ! ... Je jure par cette Cité (la 
Mecque) ! 

2. Et toi, tu es un résident dans cette 
citéJ 11 

3. Par le père et ce qu’il engendre ! 



4. Nous avons, certes, créé l’homme pour 
une vie de lutte. 

5. Pense-t-il que personne ne pourra rien 
contre lui ? 

6.11 dit: «J’ai gaspillé beaucoup de 
biens». 

7. Pense-t-il que nul ne l’a vu ? 



8. Ne lui avons-Nous pas assigné deux 
yeux, 

9. une langue et deux lèvres ? 








10. Ne l’avons-Nous pas guidé aux deux 
voies. 

11. Or, il ne s’engage pas dans la voie 
difficile ! 

12. Et qui te dira ce qu’est la voie diffi¬ 
cile ? 

13. C’est délier un joug [affranchir un 
esclave], 

14. ou nourrir, en un jour de famine, 
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l 1 ! A) Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte que le Messager d’Allah 
a dit le jour de la conquête de la Mecque : « Allah a rendu cette ville sacrée. Ainsi, on ne 
coupe pas ses arbustes épineux, on ne chasse pas son gibier et on n’y prend par les objets 
trouvés sauf pour chercher leurs propriétaires». (Çahîhoul-Boukhâry , Hadîs no 1587). 

B) Voir note sourate 2 (la vache) : verset 191. 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ^ a dit : « Quiconque 
affranchit un esclave musulman, Allah épargnera toutes les parties de son corps du Feu 
comme il a libéré les parties du corps de l’esclave». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 2517). 
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15. un orphelin proche parent 

16. ou un Miskîn (pauvre) dans le dénue¬ 
ment. 

17. C’est être, en outre, de ceux qui 
croient et s’enjoignent mutuellement l’endu¬ 
rance, et s’enjoignent mutuellement la misé¬ 
ricorde. 

18. Ceux-là sont les gens de la droite ; 

19. alors que ceux qui ne croient pas en 
Nos Ayât (preuves, évidences, versets, ensei¬ 
gnements, révélations...) sont les gens de la 
gauche. 

20. Le Feu se refermera sur eux J 11 
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Sourate 91 ACH-CHAMS (Le Soleil) 

Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. Par le soleil et par sa clarté ! 

2. Par la lune quand elle le suit ! 

3. Par le jour quand il l’éclaire ! 

4. Par la nuit quand elle l’enveloppe ! 

5. Par le ciel et Celui qui l’a construit ! 

6. Par la terre et Celui qui l’a étendue ! 
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«Ils y pousseront des gémissements, et n'y entendront rien». * Sourate 21 (les prophètes) : verset 
100 . 

* Iboun Mas-oud - qu’Allah l’agrée - récita ce verset et dit : "Lorsque ceux [qui sont destinés 
à rester éternellement dans le feu de l’Enfer] y seront jetés, chacun d’eux sera mis séparément 
dans un Taboût (caisse) de feu, pour qu’il ne puisse voir la punition de quelqu’un d’autre dans 
l’enfer en dehors de sa propre punition”. (Tafsîr Iboun Kasir, Attabari et Alqourtoubi). 
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7. Et par l’âme et Celui qui l’a harmo¬ 
nieusement façonnée ; 

8. qui lui a alors inspiré son immoralité, 
de même que sa piété ! 

9* A réussi, certes celui qui la purifie (qui 
obéit à Allah et accomplit de bonnes actions 
tout en suivant le pur monothéisme islami- 
que). 

10. Et est perdu, certes, celui qui la 
corrompt. 

11. Les Samoûd, par leur transgression, 
ont crié au mensonge, 

12. lorsque le plus misérable d’entre eux 
se leva [pour tuer la chamelle]. 

13. Le Messager d’Allah (Çâlih) leur avait 
dit : « [Voici] la chamelle d’Allah [prenez-en 
garde] ! Laissez-la boire [et ne lui faites pas 
du mal] ». 

14. Mais, ils le traitèrent de menteur, et 
la tuèrent. Leur Seigneur les détruisit donc, 
pour leur péché et étendit Son châtiment sur 
tous. 

15. Et Allah n’a aucune crainte des con¬ 
séquences. 
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Sourate 92 AL-LAYL (La Nuit) 




Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Par la nuit quand elle enveloppe tout ! 

2. Par le jour quand il éclaire ! 

3. Et par ce qu’il a créé, mâle et femelle ! 

4. Vos efforts sont divergents. 

5. Celui qui donne et craint (Allah), 
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6. déclare véridique Alhousnâ (la plus 
belle récompense),^ 

7. Nous lui faciliterons la voie au plus 
grand bonheur. 

8. Quant à celui qui est avare, se dispense 
[de l’adoration d’Allah]^ 

9. et traite de mensonge Alhousnâ (la plus 
belle récompense), 

10. Nous lui faciliterons la voie à la plus 
grande difficulté. 

11. Ses richesses ne lui serviront à rien 
quand il sera jeté [au Feu]. 

12. Cest à Nous, certes, de guider ; 
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13. à Nous appartiennent, certes, la vie 
dernière et la vie présente. 

14. Je vous ai donc avertis d’un Feu qui 
flambe, 

15. où ne brûlera que le damné, 
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16. qui dément et tourne le dos ; 




17. alors qu’en sera écarté le pieux, 





18. qui donne ses biens pour se purifier, 
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bl A) Al-Housnâ: signifie soit la profession de foi "lâ ilâha illallâh" (Il n’y a de divinité digne 
d’adoration qu’Allah) soit une récompense d’Allah par laquelle II compense les dépenses de 
celui qui a dépensé dans Sa voie ou une récompense par laquelle II lui accordera Ses 
bénédictions au Paradis). 

B) Voir note sourate 4 (les femmes) : verset 37. 

[2] Ali - qu’Allah soit satisfait de lui - a dit : "Nous étions assis auprès du Prophète jjjg quand 
il dit: «Il n’y a aucun parmi vous dont la place ne soit inscrite soit au Paradis soit en Enfer». 
Nous demandâmes : "Ô Messager d’Allah ! Ne devrions-nous pas nous baser sur [cela et laisser 
la recherche du Paradis?]. Il répondit: «Non! Continuez à faire de bonnes actions, car 
chacun trouvera facile ce qui le conduira à la place qui lui est destinée». Puis le Prophète 
récita ces versets: «Celui qui donne et craint (Allah) et déclare véridique la plus belle 
récompense, Nous lui faciliterons la voie au plus grand bonheur. Et quant à celui qui est avare, se 
dispense [de l’adoration d’Allah] et traite de mensonge la plus belle récompense, Nous lui 
faciliterons la voie à la plus grande difficulté». Sourate 92 (la nuit) : versets 5 à 10. (Çahîhoul- 
Boukkâry, Hadîs no 4947). 
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19. et auprès de qui personne ne profite 
d’un bienfait intéressé, 

20. mais seulement pour la recherche de 
la Face de son Seigneur le Très-Haut. 

21. Et certes, il sera bientôt satisfait 
(quand il entrera au Paradis) ! 

Sourate 93 AD-DOUHÂ 
(Le Jour Montant) 





Ùî b J 



"'i y 


àjj 




% 




Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Par le Jour Montant ! [1J 



% 


2. Et par la nuit quand elle couvre tout 





3. Ton Seigneur [ô Mouhammad ig] ne 
t’a ni abandonné, ni détesté. 

4. La vie dernière t’est, certes, meilleure 
que la vie présente. 

5. Ton Seigneur t’accordera certes [Ses 
faveurs], et alors tu seras satisfait. 

6. Ne t’a-t-Il pas trouvé orphelin et II t’a 
accueilli ? 

7. Ne t’a-t-Il pas trouvé égaré (ignorant 
de ce Qour’ân et de ses lois) et II t’a guidé 
[en t’accordant la prophétie] ? 

8. Ne t’a-t-Il pas trouvé pauvre et II t’a 
enrichi ? 

9. Quant à l’orphelin, ne le maltraite pas. 



[1] A) Ibnou Abî Laïla a dit : "Nul ne nous a informés qu’il a vu le Prophète ^ accomplir la 
prière de Dhouhâ (matinée) à part Oummou Hâni. Elle a en effet dit : "Le jour de la 
conquête de Makkah, le Prophète % prit un bain dans ma maison et pria huit (8) Rakâts. Je 
ne l’ai jamais vu prier une prière aussi courte que celle-là avec l’accomplissement (respect) 
parfait des génuflexions et des prosternations". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs_ no 1103). 

B) Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - a dit : "Mon intime (le Prophète) m’a conseillé 
d’observer trois choses : jeûner trois jours par mois, prier deux Rakâts de Dhouhâ et prier Witr 
(un nombre impair de Rakats: 1, 3, 5... ) avant de dormir". (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 
1981). 
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10. Quant au demandeur, ne le repousse 
pas. 

11. Et quant au bienfait de ton Seigneur, 
proclame-le. 

Sourate 94 ACH-CHARH 
(L’Ouverture) 


Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. N’avons-Nous pas ouvert pour toi ta 
poitrine [ô Mouhammad #§] ? 

2. Et ne t’avons-Nous pas déchargé du 
fardeau 

3. qui accablait ton dos ? 

4. Et exalté pour toi ta renommée ? 

5. A côté de la difficulté est, certes, une 
facilité ! 

6. A côté de la difficulté, est certes, une 
facilité ! 

7. Quand tu te libères, donc, lève-toi, 

8. et à ton Seigneur, aspire. 


Sourate 95 AT-TÎN (Le Figuier) 

Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

1. Par le figuier et l’olivier ! 

2. Par le Mont Sinîn ! 

3. Et par cette Cité sûre (la Mecque) ! [1] 


^ Voir note sourate 2 (la vache) : verset 191. 
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4. Nous avons certes créé l’homme dans 
la forme la plus parfaite. 

5. Ensuite, Nous l’avons ramené au ni¬ 
veau le plus bas, 

6. sauf ceux qui croient et accomplissent 
les bonnes oeuvres : ceux-là auront une ré¬ 
compense jamais interrompue (le Paradis). 

7. Après cela, qu’est-ce qui te fait traiter 
la rétribution de mensonge ? 

8. Allah n’est-Il pas le plus sage des 
juges ? 

Sourate 96 AL-‘ALAQ (L’Adhérence) 
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Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Lis, au nom de ton Seigneur qui a créé 
[toute chose], 

2. qui a créé l’homme d’une adhérence. 

3. Lis ! Ton Seigneur est le Très Noble, 
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4. qui a enseigné par le calame (la plu¬ 
me), 

5. a enseigné à l’homme ce qu’il ne savait 
pas. 

6. Prenez-garde ! Vraiment l’homme de¬ 
vient rebelle [par sa mécréance et sa dés¬ 
obéissance à Allah], 

7. dès qu’il estime qu’il peut se suffire à 
lui-même (à cause de sa richesse). 

8. Mais, c’est vers ton Seigneur qu’est le 
retour. 

9. As-tu vu celui (Abou Djahl) qui inter¬ 
dit 

10. à un serviteur d’Allah (Mouhammad 
|g) de célébrer la Çalât ? 

11. Vois-tu s’il est sur la bonne voie, 
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12. ou s’il ordonne la piété ? 

13. Vois-tu s’il dément et tourne le dos ? 
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14. Ne sait-il pas que vraiment Allah 
voit ? 

15. Mais non ! S’il ne cesse pas, Nous le 
saisirons certes, par le toupet, 

16. le toupet d’un menteur, d’un pécheur. 
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17. Qu’il appelle donc son assemblée. 
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18. Nous appellerons les gardiens [de 
l’Enfer]. 

19. Non ! Ne lui obéis pas ; mais proster¬ 
ne-toi et rapproche-toi [de ton Seigneur 
Allah]. [Celui qui lit le Qour’ân en Arabe 
doit se prosterner ici]. 



Sourate 97 AL-QADR (La Destinée) 



Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 
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1. Nous l’avons certes, fait descendre (le 
Qour'âri) pendant la nuit de Alqadr (la Des¬ 
tinée).^ 

2. Et qui te dira ce qu’est la nuit de 
Alqadr ? 

3. La nuit de Alqadr est meilleure que 
mille mois (83 ans et 4 mois d’adoration). 

4. Durant celle-ci les anges descendent 
ainsi que le Rouh (l’Esprit c’est-à-dire Dji- 
brîl), par permission de leur Seigneur pour 
tout ordre. 
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l 1 ! «Durant laquelle est décidé tout ordre sage». Sourate 44 (la fumée) : verset 4; c’est-à-dire tout 
ordre concernant les affaires de décès, de naissances, de la subsistance des créatures, des 
calamités... pour toute l’année à venir comme décrétées par Allah. 
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5. Elle (cette nuit) est paix et salut jus¬ 
qu’à l’apparition de l’aube.^ 


^ JC> 


Sourate 98 AL-BAYYINAH 
(La Preuve) 



Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. Les infidèles parmi les gens du Livre 
(les juifs et les chrétiens), ainsi que les 
Mouchrikoûn (les idolâtres, les polythéistes, 
les mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, 
les païens), ne cesseront pas de mécroire 
jusqu’à ce que leur vienne la Preuve éviden¬ 
te 

2. un messager (Mouhammad ^), de la 
part d’Allah, qui leur récite des feuilles 
purifiées, 

3. dans lesquelles se trouvent des pre¬ 
scriptions d’une rectitude parfaite. 

4. Et ceux à qui le Livre a été donné (les 
juifs et les chrétiens) ne se sont divisés 
qu’après que la preuve (Mouhammad ^) 
leur fut venue. 

5. Il ne leur a été commandé, cependant, 
que d’adorer Allah, Lui vouant un culte 
exclusif, d’accomplir la Çalât et d’acquitter 
la Zakât. Et voilà la religion de droiture. 
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6. Certes, les infidèles parmi les gens du 
Livre (les juifs et les chrétiens), ainsi que les 
Mouchrikoûn (les idolâtres, les polythéistes, 
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Ld ‘Aïcha - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager ^ a dit : «Cherchez la nuit de Qadr 
(Destinée) parmi les nuits impaires des dix dernières nuits de Ramadan». (Çahîhoul-Boukhâry , 
Hadîs no 2017). 

[2] Mouchrikoûn : les polythéistes, les païens, les idolâtres, et les mécréants vis-à-vis de 
l’Unicité d’Allah, ceux qui adorent d’autres divinités avec ou en dehors Allah et Lui attribuent 
des partenaires ou des égaux.. 
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les mécréants vis-à-vis de l’Unicité d’Allah, 
les païens) iront au feu de l’Enfer, pour y 
demeurer éternellement. De toute la créa¬ 
tion, ce sont eux les pires. 1 ^ 

7. Quant à ceux qui croient [en l’Unicité 
d’Allah et au Prophète Mouhammad #|] et 
accomplissent les bonnes œuvres, ce sont les 
meilleurs de toute la création. 

8. Leur récompense auprès d’Allah sera 
les jardins de séjour, sous lesquels coulent 
les ruisseaux, pour y demeurer éternelle¬ 
ment. Allah les agrée et ils L’agréent. Telle 
sera [la récompense] de celui qui craint son 
Seigneur (Allah). 
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Sourate 99 AZ-ZALZALAH 
(La Secousse) 






Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 



1. Quand la terre tremblera d’un violent 
tremblement, 

2. que la terre fera sortir ses fardeaux 

3. et que l’homme dira : « Qu’a-t-elle ? » : 

4. ce jour-là, elle contera son récit, 

5. selon ce que ton Seigneur lui aura 
révélé (ordonné). 

6. Ce jour-là, les gens sortiront séparé- 
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i*i Il est obligatoire de croire à la mission du Prophète (Mouhammad car Aboû Houraïra 
- qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah ^ a dit : «Je jure par Celui qui détient 
Pâme de Mouhammad âg en Sa Main, que quiconque de cette communauté aura entendu 
parler de moi, puis meurt sans avoir foi à ma mission prophétique, sera parmi les compagnons 
du Feu ». Rapporté par Mouslim [vol. 1, le livre de la foi, Hadîs no 240] 

Voir aussi note sourate 3 (la famille d'îmrân) : verset 85. 
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ment pour que leur soient montrées leurs 
œuvres 

7. Quiconque fait un bien fût-ce du poids 
d’un atome [ou plus petit], le verra (en sera 
récompensé), 

8. et quiconque fait un mal fût-ce du 
poids d’un atome [ou plus petit], le verra (en 
sera récompensé). 
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Sourate 100 AL- ‘ADIYÂ TE 
(Les Coursiers) 




Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 



JS 


1. Par les coursiers qui halètent, 
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2. qui font jaillir des étincelles 



3. et qui attaquent au matin ; 
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4. qui font ainsi voler la poussière 
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5. et pénètrent au centre de la troupe 
ennemie. 

6. L’homme est, certes, ingrat envers son 
Seigneur ; 

7. et pourtant, il est certes, témoin de 
cela; 

8. et pour l’amour des richesses il est 
certes ardent. 

9. Ne sait-il donc pas que lorsque ce qui 
est dans les tombes sera bouleversé, 

10. et que sera dévoilé ce qui est dans les 
poitrines, 

11. ce jour-là (le Jour de la Résurrec¬ 
tion), certes, leur Seigneur sera Parfaitement 
Connaisseur de ce qui les concerne ? 
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^ Voir note sourate 11 (Hoûd) : verset 18. 
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Sourate 101 AL-QARIAH (Le Fracas) 



nom d’Allah , 

/e Tout Miséricordieux , /e Très Miséricordieux. 

1. Alqâri-a'h (le fracas) ! 

2. Qu’est-ce que Alqâri-a h ? 

3. Et qui te dira ce qu’est Alqâri-a‘h ? 



4. C’est le jour où les gens seront comme 
des papillons éparpillés, 

5. et les montagnes comme de la laine 
cardée. 

6. Quant à celui dont la balance sera 
lourde [de bonnes actions],^ 1 

7. il sera dans une vie agréable ; 
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8 . et quant à celui dont la balance sera 
légère (sans bonnes actions), 

9. sa mère (sa destination) est un abîme 
très profond ( Hâwiyah ). 

10. Et qui te dira ce que c’est ? 









11. C’est un Feu ardent. 



M Voir note sourate 7 (Al-A‘râf) : verset 8. 
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Sourate 102 AT-TAKASOUR 
(La Course aux Richesses) 



Au nom d'Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. La course aux richesses vous distrait, 



2. jusqu’à ce que vous visitiez les tombes 
(jusqu’à votre mort). 

3. Mais non ! Vous saurez bientôt ! 

4. [Encore une fois] Vous saurez bientôt ! 
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5. Si seulement vous saviez de science 
certaine [les conséquences de l’amassement 
de biens illicites, vous ne vous laisseriez pas 
distraire pâr les futilités mondaines). 

6. Vous verrez, certes, la Fournaise. 
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7. Puis, vous la verrez certes, avec l’œil 
de certitude. 

8. Puis, assurément, vous serez interrogés, 
ce jour-là, sur les délices [de ce bas mon¬ 
de].^ 



[1] Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Une fois au cours de la journée ou de la 
nuit le Prophète jg sortit et trouva Aboû Bakr et Oumar - qu’Allah soit satisfait d’eux-. Il 
leur dit : « Qu’est-ce qui vous a fait sortir de vos maisons à cette heure ? » Ils répondirent : 
"La faim ô Messager d’Allah". Il dit : «Par Celui (Allah) dans la Main de Qui se trouve mon 
âme, moi aussi, je suis sorti pour la même raison que vous. Venez avec moi ! ». Il partit avec 
eux chez un homme des Ansars mais ils ne le trouvèrent pas à la maison. La femme de cet 
homme vit le Prophète 5 g et dit:"Vous êtes les bienvenus". Le Messager d’Allah jg lui 
demanda : « Où est Un tel ? » Elle répondit : "Il est allé chercher de l’eau pour nous". Entre¬ 
temps l’homme arriva. Quand il vit le Messager d’Allah jg avec ses deux compagnons, il dit : 
"Tous les remerciements et louanges sont à Allah ! Aujourd’hui personne n’est supérieur à 
moi concernant les visiteurs". Puis il alla chercher une grappe de dattes, dont certaines sont 
encore vertes, d’autres presque ou totalement mûres et leur demanda d’en manger. Il prit 
ensuite son couteau [pour égorger un mouton pour eux]. Le Messager lui dit : « Attention ! 
N’égorge pas une brebis laitière». Il égorgea alors un mouton [et prépara un repas avec la 
viande]. Ils mangèrent de ce mouton et de cette grappe de dattes et burent de l’eau. Après 
qu’ils eussent fini de manger et de boire à satiété, le Messager d’Allah jg dit à Aboû= 
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Sourate 103 AL-AÇR (Le Temps) 


Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux . 

1. Par le Temps ! 

2. L’homme est certes, en perdition, 

3. sauf ceux qui croient et accomplissent 
les bonnes œuvres, s’enjoignent mutuelle¬ 
ment la vérité et s’enjoignent mutuellement 
l’endurance. 

Sourate 104 AL-HOUMAZAH 
(Les Calomniateurs) 

Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


1. Malheur à tout calomniateur diffama¬ 
teur,^ 1 2 3 4 5 6 7 8 

2. qui amasse une fortune et la compte, 

3. pensant que sa fortune l’immortalisera. 

4. Mais non ! Il sera certes, jeté dans la 
Houtamah. 

5. Et qui te dira ce qu’est la Houtamah ? 

6. [C’est] le Feu attisé d’Allah 

7. qui monte jusqu’aux cœurs. 
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8. Il se refermera sur eux, 


(*1“^ V't. 


=Bakr - qu’Allah soit satisfait de lui-: «Par Celui dans la Main de Qui se trouve mon âme, 
vous serez interrogés pour ce régal le Jour du Jugement Dernier. Il (Allah) vous a faits sortir 
de vos maisons affamés et voilà que vous y retournez gratifiés par ce régal». (Çahîhou 
Mouslim, le livre des Boissons). 

111 Voir note sourate 49 (les appartements)' : versets 12. 
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9. en colonnes [de flammes] étendues. 

Sourate 105 AL-FÎL (L’Eléphant) 


Au nom d Allah, 

le Tout Miséricordieux , le Très Miséricordieux. 

1. N’as-tu pas vu [ô Mouhammad 
comment ton Seigneur a agi envers les gens 
de l’Eléphant. 

2. N’a-t-Il pas rendu leur ruse complète¬ 
ment vaine ? 

3. Et envoyé sur eux des oiseaux par 
volées, 

4. qui leur lançaient des pierres d’argile 
(Sidjdjîl) ? 

5. Et II les a rendus semblables à une 
paille mâchée.^ 


bl Le récit de Varmée des éléphants 

Cet incident se passa pendant l’année de la naissance du Prophète Mouhammad a 
Mecque. Abraha Al-Achram était le Gouverneur du Yémen accrédité par le roi d’Ethiopie 
(car le Yémen était une partie du royaume d'Ethiopie). Il (Abrahah) voulait construire une 
maison (comme la Ka‘ba qui est à la Mecque) à Sana’ (la capitale actuelle du Yémen) et 
appeler les arabes à accomplir le pèlerinage à Sana’ au lieu de la Mecque où se trouve 
Albaïtoul-Harâm. Il nourrissait alors le dessein de détourner le commerce et les bénéfices de 
Makkah vers le Yémen. Il fit part de son idée au roi d’Ethiopie qui l’accepta. Voici en bref 
l’histoire comme l’a relatée Ibnou Kasîr dans son commentaire du Saint Coran : 

Abraha Al-Achram avait bâti une grande église à Sana’ d’une architecture très magnifique et 
tellement élevée que celui qui la voit en levant la tête craignait que sa calotte ne tombasse à 
cause de sa hauteur. Les Arabes l’appelaient « Al-Qalis ». Abraha, par cela, voulut que les 
arabes viennent la visiter au lieu d’aller faire leur pèlerinage à la Ka‘ba. Il chargea quelqu’un 
pour les appeler à cette visite. Les Arabes répugnèrent cela et en particulier les Qouraichites 
qui se mirent en colère contre Abraha. L’un d’entre eux put entrer clandestinement dans cette 
église pour y déféquer puis revint à La Mecque. Les gardiens de l’église, voyant cela, firent 
part de cette offense à leur roi Abraha en lui disant: «C’est sûrement un Qouraïchite qui a 
souillé l’église parce que tu as voulu les détourner de la Ka‘ba». Abraha jura alors qu’il 
marchera sur la Ka‘ba pour la démolir pièce par pièce. Suivant une version rapportée par 
Mouqatel, des jeunes Qouraichites réussirent à pénétrer dans l’église où ils firent un grand feu 
par un jour où le vent soufflait impétueusement et elle fut complètement brûlée. Abraha 
marcha sur La Mecque à la tête d’une grande armée accompagnée d’un éléphant gigantesque 
appelé «Mahmoud», dont on n’avait jamais vu pareil. On a dit aussi qu’il y avait douze 
éléphants. Les Arabes, ayant eu vent de cette invasion, éprouvèrent une grande peur et 
décidèrent qu’ils devraient empêcher Abraha d’accéder à La Maison quel que soit le prix.= 
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=Un des notables du Yémen appelé «Dzou Nafar» appela alors son peuple à combattre 
Abraha et défendre La Maison d’Allah. Ils lui livrèrent bataille mais Abraha put les vaincre. 
Et arrivé au territoire habité par la tribu Khat’am, Noufayl Ben Habib l’intercepta avec son 
peuple, mais Abraha triompha sur eux et prit en captivité Noufayl. Après avoir décidé de le 
liquider, il lui rendit la liberté à condition de l’accompagner pour lui montrer le chemin qui 
conduit au pays de Hijaz. 

Quand Abraha fut près de Tâ-if, les habitants de la tribu Saqif l’adulèrent pour sauvegarder 
leur idole al-Lât. Répondant à leur désir, ils envoyèrent avec lui un des leurs appelé Aboû 
Righal comme guide. Arrivé à un endroit appelé Al-Maghmas, proche de La Mecque, 
Abraham y campa. Son armée attaqua les troupeaux appartenant aux Mecquois et prit comme 
butin deux cents chameaux appartenant à Abdoul Mouttalib. 

Abraha chargea Hinata, un homme de la tribu Himyar d’aller à La Mecque, d’amener le chef 
de cette ville en leur faisant savoir que le roi Abraha n’avait nullement l’intention de les 
combattre à moins qu’ils ne tentent de l’empêcher d’accéder à La Maison Sacrée. Hinata, une 
fois à La Mecque, fut emmené chez Abdoul Mouttalib bin Hachim, et il lui transmit les 
propos de Abraha. Abdoul Mouttalib lui répondit : « Par Allah, nous aussi nous ne voulons 
pas mener une guerre contre lui car nous en sommes incapables. La Ka'ba est la Maison 
Sacrée de Allah et celle de Son ami Ibrâhîm. Si Allah l’en empêche. Il ne fait que défendre 
Sa Maison, et s’il le laisse y accéder, par Allah nous sommes incapables de le lui interdire ». 
Hinata demanda alors à Abdoul Mouttalib de venir avec lui chez Abraha. Une fois en sa 
présence, Abraha ne put que le vénérer. Il faut noter que Abdoul Mouttalib était un homme 
imposant d’une belle apparence et d’une grande stature. En le voyant, Abraha descendit de 
son lit de repos pour s’asseoir avec lui sur le tapis. Il dit à son interprète : « Demande-lui ce 
qu’il désire» Et Abdoul Mouttalib de répondre: «Je veux qu’il me rende les deux cent 
chameaux qui sont les miens». Abraha dit alors à son interprète de lui répliquer: «Quand je 
t’ai vu pour la première fois, j’ai eu des égards pour toi, mais quand tu viens réclamer tes 
deux cent chameaux, je t’ai mésestimé. Tu viens réclamer ton troupeau en laissant cette 
Maison, lieu du culte de ton peuple et de tes ancêtres ? Je ne suis venu que pour la détruire 
et toi tu ne me supplies pas de l’épargner ? ». 

Abdoul Mouttalib lui répondit : «Je suis le propriétaire de ces chameaux. Quant à La Maison, 
elle a un Seigneur qui la défendra». Et Abraha de riposter: «Ce Seigneur ne pourra plus 
m’empêcher». Abdullah Mouttalib s’écria alors : «Va et exécute ton projet». 

On a rapporté qu’une foule de dignitaires s’étaient rendus chez Abraha avec Abdoul 
Mouttalib pour lui proposer le tiers des richesses de Touhama s’il renonçait à son projet. Mais 
Abraha refusa. Il rendit *à Abdoul Mouttalib ses chameaux. Celui-ci retourna chez les Mequois 
et leur ordonna de quitter la ville et de se réfugier dans les cimes de ses montagnes pour être 
à l’abri de l’invasion d’Abraha et de son armée. Abdoul Mouttalib, avant de quitter La 
Mesque, se dirigea vers la Ka'ba et tint l’anneau de sa porte. Certains Qouraichites 
l’accompagnèrent et invoquèrent Allah afin de les secourir et mettre en déroute Abraha et 
son armée. Puis tous ensemble montèrent aux cimes des montagnes. 

Mouqatal a rapporté que les Qouraichites avaient laissé cent chamelles marquées comme 
offrandes, espérant que l’armée ennemie les prendraient injustement, afin qu’Allah se venge 
contre elle [pour cet acte sacrilège]. 

Le lendemain matin, Abraha s’apprêta avec son armée pour entrer à La Mecque. Quand ils 
dirigèrent leur grand éléphant vers la Ka'ba, il s’agenouilla. A ce moment, Noufayl bin Habib 
put s’échapper pour rejoindre les Qouraichites sur les montagnes. Les soldats frappèrent= 
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Sourate 106 QOURAICH 
(Les Coraïch) 




Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. A cause du pacte des Qouraich, 

2. de leur pacte [concernant] les voyages 
d’hiver et d’été. 

3. Qu’ils adorent donc le Seigneur de 
cette Maison (la Ka‘ba), 

4. [Lui] qui les a nourris contre la faim et 
rassurés de la crainte ! 
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=violemment l’éléphant pour qu’il se lève, mais il demeura à genoux. Ils se servirent de tous 
les moyens pour le faire lever, mais en vain. En le dirigeant vers d’autres côtés tels que 
l’orient ou le pays de Châm (Syrie), il se levait, mais une fois encore vers La Mecque, il refusa 
d’avancer. 

Allah alors leur envoya une bande d’oiseaux semblables à des chauves souris et des 
étourneaux. Chaque oiseau portait trois pierres: une au bec et deux dans les serres. Ces 
pierres, qui étaient de la grosseur d’un pois chiche ou d’une lentille atteignaient chacune sa 
cible et la tuait net. Ceux qui survécurent de l’armée prirent la fuite, demandant de voir 
Noufayl pour leur indiquer le chemin du retour, alors que celui-ci se trouvait parmi les 
Qouraïchites sur les sommets des montagnes et assistait à ce spectacle. Allah mit en déroute 
Abraha et son armée, en se vengeant contre eux. Et Noufayl de réciter ce vers : 

Où fuir alors que c’est Allah qui attaque. 

Al-Achram le vaincu ne saurait être vainqueur. 

Ibnou Is-hâq a dit: «Après que Allah ait envoyé Mouhammad sg et pour rappeler aux 
Qouraïchites Ses bienfaits qu’il leur a accordés, Il a mentionné dans le Qour’àn cette petite 
sourate et ce qu’il en fut de l’armée éthiopienne qui voulait détruire la Maison qu’ils 
vénéraient au fil des jours et comment II l’a gardée contre toute agression. 

«Ne sais-tu pas comment ton Seigneur a agi avec l’expédition de l’éléphant...» Les ulémas ont 
laissé aller leur imagination pour décrire cette file d’oiseaux qui a anéanti la plus grande 
partie de cette armée qui, au fond, ne donne aucun intérêt. Il suffit de savoir que cette bande 
d’oiseaux avait jeté de petits cailloux d’argile sur la tête des Ethiopiens en les réduisant 
comme de la paille mâchée, une expression qui signifie que leurs corps étaient déchiquetés. 
(Voir Tafsîr Ibnou Kasîr). 
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Sourate 107 AL-MÂ’OUN 
(L’Ustensile) 






Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Vois-tu celui qui traite de mensonge la 
Rétribution ? 

2. C’est bien lui qui repousse l’orphelin 
[avec dureté], [13 

3. et qui n’encourage point à nourrir le 
Miskîn (pauvre). 123 

4. Malheur donc, à ceux qui prient 
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5. tout en négligeant [et retardant] leur 
Çalât ; 

6. qui sont pleins d’ostentation, 



7. et refusent l’ustensile [à celui qui en a 
besoin tels le sel, le sucre, l’eau, le feu]. 



Sourate 108 AL-KAWSAR 
(L’Abondance) 



Au nom d’Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Nous t’avons certes, accordé Alkawsar 
(l’Abondance qui est une rivière au Para- 
dis).t 3 3 



Sahl bin Sa‘d - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète ü a dit: «Moi et la personne 
qui entretient un orphelin, nous serons au Paradis comme ça », en joignant son index et son 
majeur. (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6005). 

^ Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète M a dit : « Celui qui 
entretient une veuve ou une personne nécessiteuse est comme un Moudjâhid (combattant) 
dans la voie d’Allah ou comme celui qui prie toute la nuit et jeûne chaque jour». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 5353). 

[3] Anas - qu’Allah l’agrée - a dit : "Lorsque le Prophète ^ monta au ciel, il a dit [à son 
retour] : « J’ai passé près d’une rivière [au Paradis] dont les berges sont faites de tentes en 
perles creuses. Je demandai à Djibrîl : «Qu’est-ce que c’est?». Il répondit: "C’est le Kawsar". 
(Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 4964). 
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2. Accomplis la Çalât pour ton Seigneur 
(Allah) et sacrifie [pour Lui]. 

3. Celui qui te hait [ô Mouhammad #|] 
sera certes, sans postérité. 


Sourate 109 AL-KÂFIROÛNE 
(Les Infidèles) 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 







1. Dis [ô Mouhammad è; aux 
polythéistes et aux mécréants] : « Ô vous les 
infidèles ! 

2, Je n’adore pas ce que vous adorez. 
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3. Et vous n’êtes pas adorateurs de ce 
que j’adore. 

4. Je ne suis pas adorateur de ce que vous 
adorez. 

5. Et vous n’êtes pas adorateurs de ce 
que j’adore. 

6. A vous votre religion (la mécréance), 
et à moi ma religion (le pur monothéisme 
islamique) ». 
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Sourate 110 AN-NAÇR (Le Secours) 


Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Lorsque vient le secours d’Allah [pour 
toi Mouhammad jg contre tes ennemis] ainsi 
que la victoire (la conquête de la Mecque), 

2» et que tu vois les gens entrer en foule 
dans la religion d’Allah (l’Islam), 



il 





^ Anas - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète a dit : «Nul d’entre vous ne sera 
véritablement croyant jusqu’à ce qu’il m’aime plus que son père, ses enfants et toute 
l’humanité». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 15). 
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3. alors, par la louange, célèbre la gloire 
de ton Seigneur et implore Son pardon. Car 
c’est Lui le grand Accueillant au repentir. 



Sourate 111 AL-MA-SAD (Les Fibres) 
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Au nom d'Allah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 
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1. Que périssent les deux mains d’Aboû- 
Lahâb (un des oncles du Prophète Mouham- 
mad $|§) et que lui-même périsse ! ll] 

2. Sa fortune ne lui sert à rien, ni ce qu’il 
a acquis. 

3. Il sera brûlé dans un Feu plein de 
flammes, 

4 . de même que sa femme, la porteuse de 
bois [de Sa’dân, un arbre épineux ], 1[2] 

5. [avec] à son cou, une corde de fi¬ 
bres. 131 



[1] Ibnou Abbâs - qu’Allah l’agrée ainsi que son père - rapporte: "Quand ce verset: «Et 
avertis [ô Mouhammad âg] les gens qui te sont les plus proches » fut révélé, le Messager d’Allah 
sortit et monta sur la colline d’Aç-Çafâ. Il cria alors: «Yâ Cabâhâh !»*. Les gens dirent. 
"Qui est-ce ?". Puis ils se groupèrent autour de lui. Il leur dit : « Voyez-vous, si je vous informe 
qu’il y a des cavaliers qui avancent du coté de cette montagne, me croirez-vous ? Ils dirent : 
"Nous ne t’avons jamais entendu dire un mensonge". Il leur dit ensuite : «Je suis pour vous un 
avertisseur évident de la venue imminente d’une punition sévère ». Aboû Lahâb (un des oncles 
du Prophète) dit : "Que tu périsses ! Nous as-tu rassemblés seulement pour cette raison ?" Puis 
Aboû Lahâb s’en alla. C’est alors que la sourate 111 ( Al-ma-sad : les fibres) fut révélée: «Que 
périssent les deux mains de Aboû Lahâb et que lui-même périsse...». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs 
no 4971). 

* «Yâ Çabâhâh ! » est une expression arabe utilisée pour appeler au secours ou pour avertir 
les autres d’un danger. 

PI «De même sa femme la porteuse de bois», Moudjâhid — qu’Allah l’agrée - a dit: Porteuse 
de bois" signifie qu’elle avait l’habitude de diffamer le Prophète âg et de colporter des 
calomnies". 

1 3 1 «A son cou une corde de fibres» c’est-à-dire une chaîne de Feu. Voir Çahîhoul-Boukhâry le 
Livre de commentaire, chapitre 4). 

L’Imam Alqourtoubi dit en commentant le verset 45 de la sourate 17 (le voyage nocturne) : 

Ce qui est dit dans le Livre de Tafsir (Imam Qourtoubi) à propos de ce verset : Sa-îd bin 
Djoubaïr qu’Allah l’agrée rapporte: "Lorsque la Sourate no 111 (Tabbat Yada) fut révélée, 
la femme de Aboû Lahab vint chercher le Prophète jgg alors que Aboû Bakr - qu’Allah= 
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Sourate 112 AL-IKHLÂÇ 
(Le Monothéisme Pur) 
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Au nom d’Allah , 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 


✓ y 
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1. Dis [ô Mouhammad |[§ à ces 
polythéistes qui t’interrogent sur ton Sei¬ 
gneur Allah] : «Il est Allah, Unique. 

2. Allah, Le Seul à être imploré [pour ce 
que nous désirons]. 

3- Il n’a jamais engendré et II n’a pas été 
engendré non plus. 

4. Et nul n’est égal à Lui».* 1 ] 









l’agrée - était assis avec lui. Aboû Bakr dit au Prophète : "Je souhaite que vous vous 
mettiez de coté ou (que vous quittiez) comme elle vient à nous, il se peut qu’elle vous 
agresse". Le Prophète ^ dit: «Il y aura un écran entre elle et moi». Ainsi, elle ne l’avait pas 
vu. Elle dit alors à Aboû Bakr : "Ton compagnon dit de la poésie contre moi". Aboû Bakr lui 
répondit : "Par Allah ! Il ne dit pas de la poésie". Elle dit : "Crois-tu en cela ?" Puis elle quitta. 
Aboû Bakr dit : "Ô Messager d’Allah ! Elle ne t’a pas vu". Le Prophète dit : « Un ange s’est 
interposé entre elle et moi». (Ce Hadis est cité dans le Mousnad d’Aboû Ya‘la.) 

Il est dit que si un vrai croyant (pur monothéiste) récite le verset 45 de la sourate 17 contre un 
mécréant, ce dernier ne le verra pas. (Tafsîr Alqourtoubi). 

[1] A) Mou-âz bin Djabal - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Prophète £j| lui a dit: «Ô Mou- 
âz ! Connais-tu le Droit d’Allah sur Ses serviteurs ? ». Je répondis : "Allah et Son Messager 
savent mieux". Le Prophète dit : « [Le Droit d’Allah sur Ses serviteurs], c’est qu’ils L’Adorent 
Seul sans rien Lui associer. Connais-tu leurs droits sur Lui [s’ils s’acquittent de ce devoir] ? ». 
Je répondis : "Allah et Son Messager savent mieux". Le Prophète dit : « Leurs droits sur Lui 
[s’ils s’acquittent de ce devoir] c’est qu’il ne les punisse pas». (Çahîkoul-Boukhâry, Hadis no 
7373). 

B) Aboû Sa-îd Alkhoudry - qu’Allah l’agrée - rapporte : "Un homme a entendu un autre 
réciter sans cesse et avec répétions: «Dis[o Mouhammad]: Il est Allah, Unique...». Sourate 
112. Au matin, il alla chez le Prophète pour l’informer de cela puisqu’il pensait que la 
récitation de cette seule sourate n’était pas suffisante. Le Messager d’Allah m dit: «Par Celui 
dans la Main de Qui se trouve mon âme, elle équivaut au tiers du Qour’ân». (Çahîhoul - 
Boukhâry, Hadis no 7374). 

C) ‘Aïcha - qu’Allah soit satisfait d’elle - rapporte que le Prophète envoya une expédition 
militaire sous le commandement d’un homme. Celui-ci dirigeait la prière avec ses compagnons 
et terminait toujours sa récitation par la Souratell2: «Dis [ô Mouhammad]: Il est Allah, 
Unique...». Lorsqu’ils revinrent [de la mission], ils mentionnèrent cela au Prophète Il (leur) 
dit: «Demandez-lui pourquoi il fait cela». Ils lui demandèrent et il répondit: "Je fais cela 
parce qu’elle mentionne les qualités du Tout-Miséricordieux et pour ça j’aime la réciter". = 
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Sourate 113 AL-FALAQ 
(L’Aube Naissante) 


V 


* 



Au nom dAllah, 

le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 











1. Dis: «Je cherche protection auprès 
[d’Allah] le Seigneur de l’aube naissante, 





^ J 


2. contre le mal des êtres qu’il a créés, 



3. contre le mal de l’obscurité quand elle 
s’approfondit, 

4. contre le mal de celles (les sorcières) 
qui soufflent sur les noeuds 

5. et contre le mal de l’envieux quand il 
envie ». 

Sourate 114 AN-NÂS (Les Hommes) 
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v4w nom dAllah , 

/e Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 



1. Dis: «Je cherche protection auprès 
[d’Allah] le Seigneur des hommes, 

2. Souverain des hommes, 1 ^ 




'-exi 





3. Dieu des hommes. 

4. Contre le mal du mauvais conseiller 
furtif, 1121 


© o0 A 


, 's'X ■f ./• 
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=Le Prophète leur dit: «Dites-lui qu’Allah l’aime [à cause de son amour pour cette 
sourate]». (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîsno 7375). 

111 A propos de la parole d’Allah : «Le Souverain des Hommes». 

Aboû Houraïra - qu’Allah l’agrée - raconte qu’il a entendu le Messager d’Allah $$£ dire : « [Le 
Jour de la Résurrection] Allah fera de la planète terre entière une poignée et pliera les deux 
dans Sa Main Droite* et dira: «Je suis le Roi! Où sont les rois de la terre». (Çahîhoul- 
Boukhâry, Hadîs no 7382). 

* Allah a deux Mains et toutes Ses deux Mains sont droites. 

[2Î Abou Houraïra - qu’Allah l’agrée - rapporte que le Messager d’Allah Ü a dit : «Le Feu= 
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5. qui souffle le mal dans les poitrines 
(les cœurs) des hommes, 

6. qu’il (le conseiller) soit un djinn ou un 
être humain ». 


>> > 
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=est entouré de toutes sortes de délices et de passions, tandis que le Paradis est entouré par 
toutes sortes de choses désagréables».* (Çahîhoul-Boukhâry, Hadîs no 6487). 

Les désirs effrénés et les passions animales conduisent au Feu tandis que la maîtrise de soi, la 
persévérance, la chasteté, les bonnes vertus, et l’obéissance à Allah et à Son Messager 
conduisent au Paradis. Ce qui conduit en Enfer semble plus facile à faire tandis que ce qui 
conduit au Paradis semble difficile à faire. Qu’Allah nous conforme à ce qu’il aime et agrée ! 




869 


TABLE DE MATIERES 

Sourate 1 AL-FÂTIHAH.11 

Sourate 2 AL-BAQARAH (la vache) .15 

Sourate 3 ALI-IMRÂN (La Famille dlmrân) .101 

Sourate 4 AN-NISÂ’ (Les Femmes) .142 

Sourate 5 AL-MÂ-IDAH (La Table Servie) .180 

Sourate 6 AL-AN’AM (Les Bestiaux) .208 

Sourate 7 AL-A’RAF (Endroit surélevé entre le Paradis et TEnfer) .240 

Sourate 8 AL-ANFÂL (Le Butin) .272 

Sourate 9 AT-TAWBAH (Le Repentir) .284 

Sourate 10 YOÜNOUS.311 

Sourate 11 HOÜD.327 

Sourate 12 YOÜ-SOUF.346 

Sourate 13 AR-RA'D (Le Tonnerre) .361 

Sourate 14 IBRÂHÎM.369 

Sourate 15 AL-HIDJR.380 

Sourate 16 AN-NAHL (Les Abeilles) .388 

Sourate 17 AL-ISRÂ’ (Le Voyage Nocturne) .408 

Sourate 18 AL-KAHF (La Caverne) .424 

Sourate 19 MARYAM (98 versets - Pré-Hégire) .440 

Sourate 20 TA-HA.451 

Sourate 21 AL-ANBIY A (Les Prophètes) .465 

Sourate 22 AL-HADJ (Le Pèlerinage) .477 

Sourate 23 AL-MOU'MINOUN (Les Croyants) .490 

Sourate 24 AN-NOÜR (La Lumière) .500 

Sourate 25 AL FOURQANE (Le Discernement) .511 

Sourate 26 ACH-CHOU ARÂ’ (Les Poètes) 521 

Sourate 27 AN-NAML (Les Fourmis) .536 

Sourate 28 AL-QAÇAÇ (Le Réçit) .547 

Sourate 29 AL-ANKABOÜT (Uaraignée) .560 

Sourate 30 AR-ROÜM (Les Romains) .570 

Sourate 31 LOUQMÂN.578 

Sourate 32 AS-SADJDAH (La Prosternation) .583 

Sourate 33 AL-AHZÂB (Les Coalisés) .587 

Sourate 34 SABA’.600 

Sourate 35 FÂTIR (Le Créateur) .608 

Sourate 36 YA-SIN.614 







































870 


Sourate 37 AÇ-ÇÂFFÂT (Les Rangées) .622 

Sourate 38 ÇÂD.633 

Sourate 39 AZ-ZOUMAR (Les Groupes) .640 

Sourate 40 GHÂFIR (Le Pardonneur) .651 

Sourate 41 FOUÇÇILAT (Les Versets Détaillés) .662 

Sourate 42 ACH-CHOÜRÂ (La Consultation) .670 

Sourate 43 AZ-ZOUKHROUF (L'Ornement) .678 

Sourate 44 AD-DOUKH-KHÂN (La Fumée) .687 

Sourate 45 AL-DJÂSIYA (L'Agenouillée) .691 

Sourate 46 AL-AHQÀF.697 

Sourate 47 MOUHAMMAD. 702 

Sourate 48 AL-FAT-H (La Victoire éclatante) .708 

Sourate 49 AL-HOUDJOURÂT (Les Appartements) .713 

Sourate 50 QÀF.717 

Sourate 51 AZ-ZARIYÂT (Qui éparpillent) .721 

Sourate 52 (AT-TOÜR).727 

Sourate 53 AN-NADJM (L'étoile) .731 

Sourate 54 AL-QAMAR (La Lune) .737 

Sourate 55 AR-RAHMÂN (Le Tout Miséricordieux) .741 

Sourate 56 AL-WAQYA(L'évènement) .746 

Sourate 57 AL-HADID (Le Fer) .751 

Sourate 58 AL-MOUDJADALAH (La Discussion) .758 

Sourate 59 AL-HACHR (L'Exode) .762 

Sourate 60 AL-MOUMTAHANAH (L'Eprouvée) .766 

Sourate 61 AÇ-ÇAFFfLe Rang) .769 

Sourate 62 AL-DJOUMOU’AH (Le Vendredi) .772 

Sourate 63 AL-MOUNÀFIQOUN (Les Hypocrites) . 11A 

Sourate 64 AT-TAGHÂBOUN (La Grande Perte) .776 

Sourate 65 AT-TALÂQ (Le Divorce) .778 

Sourate 66 AT-TAHRIM (L'interdiction) .781 

Sourate 67 AL-MOULKfLa Royauté) .784 

Sourate 68 AL-QALAM (La Plume) .787 

Sourate 69 AL-HÀQQAH (Celle qui montre la vérité) .792 

Sourate 70 AL-MA ÂRIDJ (Les voies d'ascension) .796 

Sourate 71 NOUH (NOE) .799 

Sourate 72 AL-DJINN (Les Djinns) .801 

Sourate 73 AL-MOUZZAMMI L(L'enveloppé) .804 

Sourate 74 AL-MOUDDAS-SIR (Le Revêtu d'un Manteau) .806 

Sourate 75 AL-QIYÀMAH (La Résurrection) .810 

Sourate 76 AL-INSAN (L’Homme) .812 











































871 


Sourate 77 AL-MOURSALÂTE (Les Envoyés) .815 

Sourate 78 AN-NABA’ (La Nouvelle) .819 

Sourate 79 AN-NAZI’ÂTE (Les Anges qui arrachent les âmes) .822 

Sourate 80 ‘AB A-S A (Il s’est renfrogné) .824 

Sourate 81 AT-TAKWÏR (L’obscurcissement) .827 

Sourate 82 AL-INFÏTÀR (La Rupture) .829 

Sourate 83 AL-MOUTAFFIFINE (Les Fraudeurs) .831 

Sourate 84 AL-INCH1QÂQ (La Déchirure) .833 

Sourate 85 AL-BOUROÛDJ (Les Constellations) .835 

Sourate 86 AT-TÂRIQ (L’Astre Nocturne) 838 

Sourate 87 AL-A’LA (Le Très-Haut) .840 

Sourate 88 AL-GHÀCHIYAH (L’Enveloppante) ... 841 

Sourate 89 AL-FADJR (L’Aube) .843 

Sourate 90 AL-BALAD (La Cité) .845 

Sourate 91 ACH-CHAMS (Le Soleil) .846 

Sourate 92 AL-LAYL (La Nuit) . 847 

Sourate 93 AD-DOUHÂ (Le Jour Montant) .849 

Sourate 94 ACH-CHARH (L’Ouverture) . 850 

Sourate 95 AT-TIN (Le Figuier) .850 

Sourate 96 AL-ALAQ (L’Adhérence) .851 

Sourate 97 AL-QADR (La Destinée) 852 

Sourate 98 AL-BAYYINAH (La Preuve) .853 

Sourate 99 AZ-ZALZALAH (La Secousse) .854 

Sourate 100 AL-‘ADIYÂTE (Les Coursiers) .855 

Sourate 101 AL-QÂRFAH (Le Fracas) . 856 

Sourate 102 AT-TAKÂSOUR (La Course aux Richesses) .857 

Sourate 103 AL-‘AÇR (Le Temps) .858 

Sourate 104 AL-HOUMAZAH (Les Calomniateurs) .858 

Sourate 105 AL-FIL (L’Eléphant) .859 

Sourate 106 QOURAICH (Les Coraïch) .861 

Sourate 107 AL-MÂ’OUN (L’Ustensile) .862 

Sourate 108 AL-KAWSAR (L’Abondance) .862 

Sourate 109 AL-KÂFIROÜNE (Les Infidèles) .863 

Sourate 110 AN-NAÇR (Le Secours) .863 

Sourate 111 AL-MA-SAD (Les Fibres) .864 

Sourate 112 AL-IKHLÂÇ (Le Monothéisme Pur) .865 

Sourate 113 AL-FALAQ (L’Aube Naissante) .866 

Sourate 114 AN-NÂS (Les Hommes) .866 









































